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Le PQ perd Le comté de Montréal-Ste-Marie

Les libéraux comptent maintenant 102 députés

Les forces des Nations unies prennent position entre les Israéliens (au premier plan) et les Egyptiens (au fond, vers la droi­
te), dans la ville même de Suez où se joue le sort de la 3e armée. (Téléphoto AP)
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Washington parraine le dialogue 
indirect entre Israël et l'Egypte

Le PQ acceptera-t-il 
de jouer le rôle 
d'opposition officielle?

d'après AP et AFP
On assiste depuis hier à.une brusque 

accélération des consultations diploma­
tiques menées à l’initiative des Améri­
cains et le principe de négociations di­
rectes entre Israël et l’Egypte en vue 
d’un règlement de paix semble mainte­
nant acquis (voir aussi page 10).

Certes, le processus déclenché est 
appelé à être long et difficile, mais la 
visite, demain, à la Maison-Blanche, 
de Mme Golda Meir, premier ministre 
d’Israël, au lendemain de celle de l’é­
missaire du président Sadate d’Egypte, 
M. Ismail Fahmi, indique clairement que 
les ‘auspices appropriés” dont parlait 
la résolution du Conseil de sécurité se­
ront soviéto-américains. De fait, la négo­
ciation menée à Washington a sa dis- 
mension soviétique avec les consultations 
parallèles menées par M. Kissinger avec 
son ami personnel, l’ambassadeur sovié­
tique aux Etats-Unis, M. Anatoly Dobry- 
nine. A ce propos, le secrétaire d’Etat 
et M. Anatoly Dobrynine ont été reçus 
hier soir à 18h00 par le président 
Nixon à sa retraite de Camp-David pour 
discuter des perspectives de paix au 
Proche-Orient.

Le secrétaire d’Etat pourrait se ren­
dre au Caire et à Tel Aviv dans les pro­
chains jours, laissait-on d’ailleurs en­
tendre de source proche du département 
d’Etat. Le voyage pourrait avoir lieu au 
cours du prochain weekend.

Au demeurant, alors que le porte-pa­
role de la Maison-Blanche, M. Gerald 
Warren, annonçait la visite-surprise 
de Mme Meir, le porte-parole du départe-

Les Communes 
approuvent 
La participation 
canadienne

OTTAWA (PC) — Les Communes ap­
puient d’emblée la participation du Ca­
nada à la force d’urgence des Nations 
Unies mise sur pied pour surveiller l’ap­
plication du cessez-le-feu au Proche- 
Orient.

Le ministre des Affaires extérieures, 
M. Mitchell Sharp, a expliqué, hier, à la 
Chambre, le rôle que jouera le contin­
gent canadien qui en sera un de logisti­
que au sein de l’opération internationale 
composée de 7,000 hommes du Canada, 
de LAutriche, de la Finlande et de la 
Suède.

A lui seul, le Canada enverra de 1,000 
à 1,500 hommes, a précisé le ministre, 
ajoutant que la force de l’ONU sera ex­
clusivement ‘‘défensive’’ et veillera à 
empêcher dans la mesure du possible 
une reprise des hostilités entre Arabes 
et Israéliens.

Les porte-parole des trois partis de 
l’Opposition, de leur côté, ont favora­
blement accepté les explications de M. 
Sharp sur la participation de militaires 
canadiens au corps spécial chargé de
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ment d’Etat, M. McCloskey, rendait 
compte de l’entretien “fructueux et pro­
metteur” Kissinger-Fahmi. On croyait 
savoir hier soir que l’émissaire égyptien 
avait fait preuve d’une “surprenante 
flexibilité ”,

Parallèlement, et alors qu’on attend ce 
matin la conférence de presse du prési­
dent Sadate, M. Vassili Kouznetsov, pre-

LIMPEACHMENT

WASHINGTON (d’après l’AFP et AP) 
— La commission judiciaire de la Cham­
bre des représentants a donné hier à 
son président, le démocrate Peter Rodi­
no, les pouvoirs d’émettre les subpoena 
nécessaires à l’enquête qui doit établir 
si une procédure de destitution peut être 
engagée contre le président Nixon.

La commission a ainsi mis en mar­
che un mécanisme légal que le président 
et les représentants républicains ont vai­
nement tenté d’enrayer et qui, si les 
preuves suffisantes sont réunies contre 
Richard Nixon, peut amener la Cham­
bre à exiger la comparution du président. 
Les débats de la commission ont d’ail­
leurs été très tendus, les républicains 
accusant le président Rodino de hâter 
la procédure, et le vote qui s’en suivit 
fut très serré (21 pour, 17 contre).

M. Rodino a d’ailleurs promis d’user 
de ses nouveaux droits avec mesure et 
de toujours consulter le chef du comité 
républicain de la Chambre des repré­
sentants, M. Edward Hutchinson, avant 
d’invoquer les pouvoirs étendus que la 
commission lui a confiés. Il a précisé 
u’il voyait se rapprocher la procédure 
e destitution “avec une profonde tris­

tesse et une préoccupation constante 
pour notre futur système de gouverne­
ment démocratique”.

Mais il a également reconnu que, de­
puis les démissions de MM. Richardson 
et Ruckelshaus et le renvoi du procureur 
spécial Cox, il avait reçu quelque 27,634 
lettres et télégrammes le pressant d’en­
treprendre la procédure d’“impeach­
ment”. De plus, la commission judi­
ciaire a reçu 13 propositions de desti­
tution appuyées par 59 des 435 membres 
de la Chambre des représentants, ainsi 
que 16 résolutions appuyées par cent un 
membres demandant qu’une enquête sur 
la procédure de destitution soit entreprise.

D’ailleurs, la méfiance du peuple 
américain envers son président ne dimi­
nue guère; ainsi, plus de 350,000 télé­
grammes réclamant la destitution de 
Richard Nixon sont parvenus auprès 
des sénateurs à Washington, depuis la 
révocation d’Archibald Cox, le 20 octo­
bre. Un sondage Gallup, réalisé im­
médiatement après la conférence de 
presse de vendredi dernier, évalue à 
28% la proportion des Américains parti-

mier vice-ministre soviétique des Af­
faires étrangères, est arrivé au Caire 
où il a été reçu par le chef de l’Etat.

Cette “accélération” diplomatique sur­
vient en même temps que l’accord pri­
mordial réalisé par les Egyptiens et les 
Israéliens au sujet de l’échange des pri­
sonniers de guerre, préalable dftnt le

Voir page 6 : Israël-Egypte

sans de la destitution de M. Nixon. 55% 
y sont opposés et 17% sont indécis. Au 
mois d’août, la proportion des Améri­
cains opposés à la destitution s’éle­
vait à plus de 70%.

D’autre part, l’ancien procureur spé­
cial Cox, qui témoignait devant la com­
mission judiciaire du Sénat, a reconnu 
qu’il pouvait être à l’origine d’une 
"fuite" sur l’intervention du président 

Nixon, l’an dernier en faveur du con­
glomérat ITT, alors poursuivi pour in-

Voir page 6 : L'impeachment

par Claude Lemelin
OTTAWA — Comme il fallait s’y atten­

dre, l’exultation était manifeste des 
deux côtés des Communes, hier, à la sui­
te des résultats étonnants d’un scrutin 
québécois que tous interprètent comme 
une victoire importante — mais ni com­
plète si peut-être encore décisive — de 
l’idéologie fédéraliste sur le sen­
timent indépendantiste du Québec.

On constatait toutefois de telles diver­
gences de vues entre les partis politi­
ques quant à la signification “fédérale” 
de l’énorme balayage réussi par le pre­
mier ministre Bourassa et à ses ré­
percussions possibles sur la position 
des partis — surtout celle des Libéraux 
et des Progressistes-conservateurs — 
lors d’élections fédérales que la plupart 
persistent à prédire pour le printemps 
de 1974.

Tandis que le sénateur Keith Davey, 
coprésident de la campagne des libé­
raux, se réjouissait de cette nouvelle 
indication que le bastion libéral “tient 
toujours au Québec” , — résultat 
fort déconcertant pour les Tories, a-t- 
il dit, et réaffirmait qu’il incombe dé­
sormais aux libéraux du reste du pays 
de donner au premier ministre Truaeau

par Michel Roy

Déclarés élus hier dans 
trois autres circonscrip­
tions, les Libéraux occu­
peront à l’Assemblée na­
tionale presque tous les fau­
teuils, 102 sur 110. L’Oppo­
sition — fait sans précédent 
dans toute l’histoire poli­
tique du Québec — ne sera 
constituée que de huit dé­
putés, six péquistes et deux 
créditistes.

Réduite à une poignée d’hommes, 
qui seront appelés à accomplir à 
la Chambre et en commissions 
des tâches nombreuses et exi­
geantes, l’Opposition a pourtant 
recueilli lundi 46% des suffrages; 
30% au Parti québécois, 11% au 
Parti créditiste, 5% à l’Union na­
tionale qui n’a plus de délégué 
à l’Assemblée nationale.

Au lendemain de son historique et gi­
gantesque victoire dont beaucoup d’ob­
servateurs attribuent l’ampleur au carac­
tère référendaire de la consultation, 
M. Bourassa a regagné Québec et, pré­
cise sont attaché de presse, s’est aussi­
tôt remis à la tâche pour expédier les 
affaires courantes. Le premier minis­
tre préside ce matin, à 10h30, une réu­
nion du conseil des ministres. Une pre­
mière rencontre du groupe parlemen­
taire libéral est prévue pour la semai­
ne prochaine.

Entre-temps, M. Bourassa s’emploie 
à former son nouveau gouvernement.

Hier, à Montréal, le Comité exécutif 
du Parti québécois a tenu aussi une pre­
mière réunion pour examiner la situa­
tion. Les députés élus et les candidats 
défaits seront bientôt convoqués afin de 
faire le point. Chez les partisans de M. 
René Levesque, les reactions varient 
sensiblement, du dégoût à l’amertume, 
de la révolte contenue à l’optimisme lu­
cide

Le Parti créditiste, qui a essuyé de 
lourds revers tout en conservant propor­
tionnellement le même nombre de suf­
frages qu’en 1970, a perdu son chef, M. 
Yvon Dupuis. Hier, en fin de journée, le 
député de Beauce, M. Fabien Roy, réélu 
dans son comté, a fait savoir qu'il aura 
un entretien ces jours-ci avec le chef et 
son collègue, réélu également en Abitibi, 
M. CamiT Samson. Ils feront, eux aussi, 
le point. Mais, au cours d'une conversa­
tion téléphonique, M. Roy a fait preuve 
d'un dynamisme que l'échec de la veille 
ne semblait pas avoir entamé. Pour l’es­
sentiel, il attribue le raz de marée libé­
ral à la “peur” artificiellement provo­

uée par l'Organisation libérale la veille 
u scrutin. Selon Fabien Roy, en effet, 

des "comités téléphoniques” ont été mis 
en place dans plusieurs régions afin de 
prévenir partout les électeurs que le 
Parti québécois “menaçait” de rem­
porter la victoire dans 35 à 40 comtés, 
qu’il fallait donc oublier les partisane- 
ries politiques et réaliser une coalition 
pour faire échec à l’indépendance.

Dans la nuit de lundi à mardi, le dé­
pouillement du scrutin avait été inter­
rompu par suite de difficultés dans trois 
circonscriptions où les principaux adver­
saires — libéraux et péquistes — étaient 
nez à nez. Le dénombrement des bulle­
tins a pris fin hier dans Taillon, Sainte- 
Marie et Laporte: trois députés libéraux 
y sont élus de justesse.

La question qui préoccupe à présent 
aussi bien les partis politiques que la 
presse et les observateurs est celle-ci: 
comment se manifestera l’opposition à 
une majorité ministérielle aussi écra­
sante? Les six députés péquistes et les 
deux députés créditistes ne pourront, à 
eux seuls, accomplir normalement les
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une nouvelle majorité parlementaire, le 
lieutenant québécois de M. Stanfield, le 
député Claude Wagner, se déclarait “sti­
mulé par cette victoire de l’option 
fédéraliste sur l’option séparatiste, qui 
enlève à M. Trudeau son principal atout 
dans le reste du pays, à savoir que seuls 
les libéraux peuvent résoudre le problè­
me québécois.” ce qui permettra selon 
lui aux progressistes-conservateurs d’ex­
ploiter le recul créditiste et de faire 
élire, surtout dans les régions rura­
les, la vingtaine de députés québécois 
dont ils.ont besoin pour former le pro­
chain gouvernement.

Mais dans tous les milieux partisans, 
les commentaires de satisfaction étaient 
assortis de prudence: et un mot reve­
nait sur toutes les lèvres, “les 30 pour 
cent”. Car malgré la centaine de dépu­
tés que M. Bourassa a fait élire, les hom­
mes politiques fédéraux ne peuvent igno­
rer que le scrutin du 29 octobre a accen­
tué la polarisation politique, restauré le 
bipartisme au Québec, permis au Parti 
québécois d’obtenir 30 pour cent des suf­
frages — quelque 200,000 votes de plus, 
soit environ 7 pour cent, qu’en 1970. De 
plus, son statut d'opposition officielle lui

par Jean-V. Dufresne
Cependant que l’exécutif du Parti 

québécois tenait une première réu­
nion hier à Montréal, les députés 
élus et les candidats défaits atten­
daient avec impatience la convoca­
tion d’un caucus du parti pour faire 
le point sur toute la situation au 
lendemain du balayage libéral.

Pour l’instant, les réactions chez 
les partisans au lendemain du scru­
tin vont du dégoût et de l’amertume 
à l’optimisme le plus lucide.

Près de 850,000 voix, plus de 
30% des suffrages entiers et 38% des 
suffrages francophones, une majori­
té des voix dans ces derniers comtés 
montréalais, mais aussi seulement 
six députés élus, un de moins qu'en 
1970. De prestigieux candidats battus, 
y compris leur chef, pour une deu­
xième fois, aux mains d’aversaires 
tantôt valables, tantôt médiorcres.

Les stratèges du Parti québécois 
doivent examiner sans tarder des 
questions aussi fondamentales que 
l'avenir même d’un parti qui comp­
tait 110,000 membres enthousiastes, 
confiants de pouvoir constituer, si­
non le pouvoir, au moins une oppo­
sition nombreuse à l’Assemblée na­
tionale.

D’abord, la cause de la défaite.

par Pierre O'Neill
Les défaites retentissantes de 

l’Union nationale et du Parti crédi­
tiste pourraient signifier à moyen 
terme la recherche de deux nou­
veaux chefs politiques.

L’histoire témoigne que des chefs 
de partis politiques survivent ra­
rement à une défaite électorale. 
Dans les cas de MM. Gabriel Lou- 
bier et Yvon Dupuis, les revers sont 
à ce point spectaculaires qu’ils 
ne sauraient normalement espé­
rer conserver longtemps encore la 
direction de leur formation politi­
que.

Des 17 sièges remportés en- 1970, 
l’Union nationale n’en c pas ré­
chappé un seul. Le total 4es suf­
frages recueillis est passé dû mê­
me coup de 20 à 5%. De son côté, 
le Parti créditiste conserve 11% 
des suffrages mais n’a pu garder 
que deux des douze députés élus en 
1970. Pendant ce temps, M. Lou- 
bier perdait son propre comté de 
Bellechasse par 1,000 voix de ma­
jorité tandis que M. Dupuis se 
classait au troisième rang dans son 
comté de Saint-Jean.

Quatre des ex-ministres unio­
nistes défaits aux élections de lundi 
ont tenté d’expliquer la débâcle de 
leur parti. Selon M. Clément Vin­
cent dans Nicolet-Yamaska et M. 
Rémi Paul dans^ Maskinongé, il s’a-

permettra désormais d’exploiter à son 
profit le mécontentement que le gouver­
nement Bourassa ne manquera pas de sus­
citer d’ici trois ou quatre ans dans di­
vers milieux québécois.

Cette prudence a d’abord été exprimée 
par le premier ministre Trudeau lui- 
mème. qui a refusé dès lundi soir de voir 
dans les résultats du scrutin un plébis­
cite décisif sur l’avenir politique du Qué­
bec. “Ce qui est important, c’est que la 
population du Québec a voté massivement 
pour un parti, celui de M. Bourassa, qui 
était franchement et carrément du coté 
du fédéralisme, a dit M. Trudeau. Cela 
m’apparait très significatif, puisque M. 
Bourassa a si bien mené sa campagne 
qu’il a obtenu l’appui de nombreux sym­
pathisants de rÛnion nationale et des 
créditistes: et pour nombre d’entre eux, 
il a dû être difficile d’abandonner leur 
parti traditionnel au profit de leur enne­
mi traditionnel — le Parti libéral — pour 
affirmer leur allégeance au Canada."

“Mais je ne crois pas que cela sonne 
le glas du séparatisme, de poursuivre le 
premier ministre. Il y aura présumé- 
ment d’autres élections dans quatre ou 
cinq ans, dont l’issue dépendra du eom-

Tient-elle uniquement à l’effondre­
ment des “partis de nuisance”, l’U­
nion nationale et le Parti créditiste, 
qui n’ont pu assurer l’étalement des 
suffrages? Tient-elle essentielle­
ment a un mode de scrutin injuste, 
à une loi électorale déficiente? Est- 
ce l’option fondamentale du PQ, 
l’indépendance politique, qui a mis 
un frein à la lancée péquiste? Ou 
est-ce une erreur de fond sur le type 
de campagne électorale que le par­
ti a choisi de mener?

Déjà chez certains électeurs en­
core abasourdis par l’incroyable 
vague libérale qui a vidé les ban­
quettes de l’opposition, on s’inter­
roge sur l’option indépendantiste mê­
me du PQ, laquelle, pensent-ils, a 
hypothéqué les chances du parti de 
constituer l’une des plus redouta­
bles oppositions parlementaires que 
le Quebec ait connues, sinon peut- 
être de constituer le gouvernement 
même.

Cette opinion a été exprimée par 
plusieurs électeurs qui se sont ab­
stenus de “voter PQ” à cause de 
l’indépendance tout en reconnaissant 
que l’équipe et le programme of­
fraient toutes les garanties souhai-
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git simplement d’une vague à la­
quelle il ne servait à rien de ré­
sister. "N’importe quel candidat 
du Parti libéral aurait triomphé.-”

Respectivement ancien ministre 
de l’Agriculture et ex-leader parle­
mentaire de l’UN, MM. Vincent 
et Paul sont également d’accord sur 
le diagnostic de la défaite. “C’est 
la peur du séparatisme qui a poussé 
les électeurs à choisir la securité 
du Parti libéral.”

De la part de M. Jean-Noël 
Tremblay dans Chicoutimi, les ex­
plications ne coincident pas avec l’o­
pinion de ses deux collègues. Dans 
ce comté, c’est un candidat péquiste, 
Me Marc-André Bédard, qui a causé 
la surprise malgré la campagne 
terrorisante du député unioniste 
sortant. M. Tremblay a reconnu que 
la défaite lui faisait et s’est contenté 
d’ajouter qu’il ne connaissait rien de 
son avenir.

Pour l’ex-ministre des travaux 
publics et candidat dans Laurenti- 
des-Lafontaine, M. Fernand Lafon­
taine, c’est pas sorcier; libéraux, pé­
quistes et créditistes étaient com­
plices pour faire disparaitre l’Union 
nationale. Il précise que le plan du 
Parti libéral visait à effrayer l’é­
lectorat afin de polariser toute l’at­
tention sur la thèse de l’indépendance

Voir page 6 : Deux partis

portement du Parti québécois dans l’op­
position et du gouvernement que M Bou­
rassa assurera à la province dans l’in­
tervalle’ Tout en voyant surtout dans le 
balayage de M. Bourassa une victoire 
pour la Confédération, M. Trudeau n’a

Voir page 6 : Milieux fédéraux

Le mécanisme légal de 
l'enquête est en marche

Les milieux fédéraux hésitent à sonner 
le glas de Tindépendantisme au Québec

UN et créditistes 
en quête d'un chef?
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Sans renoncer à la Jacques-Cartier

L'Hydro-Québec augmentera la production 
d'électricité tirée du Saint-Maurice
par Gilles Provost

Même si l’Hydro-Québec n’a pas 
encore abandonné tout espoir d’amé­
nager des centrales à réserve pompée 
sur la magnifique rivière Jacques- 
Cartier, près de Québec, la direction 
de la compagnie s’est maintenant rési­
gnée à l’idée qu’elle devra aller cher­
cher ailleurs l’energie de pointe néces­
saire en 1979.

C’est justement pourquoi l’Hydro- 
Québec a récemment décidé d’augmen­
ter de 124 et de 224 mégawatts la 
puissance respective des centrales 
de Grand’Mère et de Shawinigan, sur 
la rivière Saint-Maurice.

Ces 50 mégawatts supplémentaires

ne pourront évidemment pas rempla­
cer les 1,000 mégawatts de la rivière 
Jacques-Cartier, mais ils permettront 
au moins à l’Hydro de retarder jus­
qu’en 1975 sa décision finale pour pro­
duire l’autre tranche de puissance. 
Pour l’instant, en effet, on n’a pas ter­
miné les études qui permettraient de 
choisir la meilleure solution de rechan­
ge-

Grâce aux six turbines supplémen­
taires installées à Grand’Mere et 
Shawinigan, l’Hydro-Québec pourra 
produire plus d’énergie pendant les 
périodes de forte consommation. Cela 
obligera évidemment à laisser passer

une plus grande quantité d’eau à tra­
vers les barrages. Si on ne veut pas 
baisser dangereusement le niveau de 
l’eau, il faudra récupérer ce surplus 
d’eau pendant les périodes creuses en 
diminuant la production. Au bout de 
l’année, la quantité d’énergie totale 
restera donc à peu près identique à 
ce qu’elle est présentement.

Heureusement, les périodes de forte 
consommation sont généralement fort 
courtes. Présentement, les centrales qui 
fournissent le 20% de puissance supé­
rieure qui n’est utilisé qu’au moment 
des pointes de consommation ne produi­
sent en fait qu’un pour cent de l’energie 
consommée. C’est dire qu’elles ne fonc-

Le Québécois modernise rapidement 
ses appareils électro-ménagers

A sa première apparition devant le comité des comptes publics de la Cham­
bre des communes, le nouveau vérificateur général, M. James J. Macdonell, 
a annoncé la formation d'un groupe d'étude indépendant qui esquissera les 
devoirs et les fonctions de son bureau. (Téléphoto CP)

Le vérificateur général 
confie à des experts 
l'étude de son poste

OTTAWA (CP) - M. James J. Mac- 
donell, nouveau vérificateur général du 
Canada, a annoncé hier la formation d’un 
groupe indépendant qui étudiera les fonc­
tions. les devoirs et les responsabilités 
de son bureau.

M. Macdonell a précisé, devant le co­
mité des comptes publics de la Chambre 
des communes, que ce groupe d’étude 
sera formé de trois personnes et qu’il 
devrait publier son rapport dans sept 
à neuf mois. Le coût de l’étude est éva­
lué à $123,000.

Le groupe sera présidé par M. J.R M. 
Wilson, de Toronto, qui vient de prendre 
sa retraite comme partenaire de Clark- 
son, Gordon and Co.. et qui fut un temps 
président de l’Institut canadien des comp­
tables agréés.

Les autres membres du groupe sont 
M. Marcel Bélanger, de Québec, profes­
seur de sciences économiques à l’uni- 
versité Laval et ancien president de la 
Commission royale d’enquête du Qué­
bec sur la fiscalité, et M. A. Lome 
Campbell, de Winnipeg, ancien prési­
dent de l’Association canadienne du 
Barreau.

M. Macdonell dit qu’il est nécessaire 
qu’un tel comité fasse enquête pour que 
le bureau du vérificateur général soit 
bien adapté à la conjoncture actuelle au 
moment où l’on se prépare à soumettre 
un nouveau projet de loi sur le vérifica­
teur général.

C’est en mars 1972 que le Conseil pri­
vé a autorisé le comité des comptes 
publics à préparer l’ébauche d’un tel 
projet de loi. Le comité jugea bon de ne 
pas commenter la loi tant que le nouveau

vérificateur général n’eut pas succédé, 
le 1er juillet, à M. Maxwell Henderson, 
qui avait pris sa retraite plus tôt cette 
année. M. Macdonell est un comptable 
agréé de Montréal.

C’est la première fois depuis la Con­
fédération qu’on charge un groupe indé­
pendant de se pencher sur les devoirs 
du bureau du vérificateur général appelé 
le chien de garde du public en ce qui 
touche les dépensés du gouvernement.

Quant aux sections de la loi de l’ad­
ministration financière dans lesquelles 
sont définis les devoirs et les responsa­
bilités du vérificateur général, elles n’ont 
pas été changées depuis des dizaines 
d’années, dit M. Macdonell. Pourtant de­
puis un quart de siècle, le gouvernement 
s’est inséré de plus en plus dans la vie 
des Canadiens tandis que l’ampleur des 
taxes et des dépenses gouvernementales 
grandissait énormément. Il faut donc, 
avant de proposer une nouvelle loi, pas­
ser complètement en revue tous les as­
pects des fonctions du vérificateur géné­
ral en accord avec la conjoncture ac­
tuelle

M. Macdonell dit que l’ébauche que 
prépare le comité des comptes publics 
est un excellent point de départ pour 
l’étude indépendante qui sera faite. Mais 
cette ébauche traite surtout de la liberté 
du vérificateur général dans le recrute­
ment de son personnel et l’établisse­
ment des salaires. Elle n’englobe pas 
les devoirs et les responsabilités du vé­
rificateur général, semble-t-il à M. 
Macdonell, non plus que la portée de ses 
examens ni la nature et le contenu de son 
rapport à la Chambre des communes.

DEVINEZ?
<r

Sur 30,000 résolutions 
passées au comité exécutif

de Ville de Laval 
pendant qu'il en était membre

Combien de fois 
PAIEMENT a-t-il été 
en désaccord?

Réponse: 2 fois I CITROËN^ SM

Plus d’un foyer québécois sur quatre 
disposait d’un tèlé-couleur en 1972 et cette 
proportion est 18 fois supérieure à celle 
de 1966, révèle une étude de l’Hydro- 
Québec sur l’utilisation de l’électricité au 
foyer. La diffusion rapide des télécou­
leurs contraste grandement avec le mar­
ché des télévisions en noir-et-blanc qui a 
connu un déclin certain depuis 1966.

Pendant la même période, la plupart 
des foyers québécois ont fortement ac­
cru leur consommation d’énergie élec­
trique en se dotant d’appareils ménagers 
plus perfectionnés: en six ans, un foyer 
sur cinq s’est converti à la cuisson à l’é­
lectricité. un sur cinq a échangé sa ma­
chine à laver ordinaire pour une automa­
tique. un sur quatre a adopté le frigidai­
re-congélateur sans givre, un sur six 
s’est doté d’une sécheuse électrique et 
un sur dix s’est rallié à l’idée du chauf­
fe-moteur électrique pour faciliter les 
démarrages de la voiture les matins d’hi­
ver.

11 y a bien eu aussi des reculs dans 
certains cas mais il s'agit le plus sou­
vent de petits appareils qui ne consom­
ment pas beaucoup d’énergie: les polis­
seuses. les brosses à dents électriques, 
les machines à coudre, pour en citer 
quelques-uns, sont présentement en perte 
de vitesse.

Dans certains secteurs, il est difficile 
de croire que la croissance va se pour­
suivre encore longtemps au même ryth­
me. Dès maintenant, par exemple, 80% 
des foyers font la cuisson à l'électricité 
et les chauffe-eau à l’électricité se sont 
stabilisés à leur taux de diffusion de 65%.

Plusieurs autres appareils dont le 
marché grandit rapidement n’en sont 
pourtant qu’au début de leur carrière: la 
proportion des foyers dotés d’un climati- 
sateur a doublé mais elle n’est encore 
qu’à 5%. On trouve un télécouleur dans

Trois députés 
appuient 
les expropriés

OTTAW'A (PC) — Les trois députés fé­
déraux qui représentent le territoire ex­
proprié pour l’aménagement du nouvel 
aéroport de Mirabel ont déclaré hier, 
dans un communiqué émis à Ottawa, 
qu’ils appuyaient certaines des revendi­
cations des expropriés.

MM. Roland Comtois, du comté de Ter- 
rebonne, Maurice Dupras, de Labelle. et 
Francis Fox, d’Argenteuil-Deux-Monta- 
gnes, soutiennent que le problème le plus 
aigu, à l’heure actuelle, est celui des 
comparaisons faites avec l’aéroport de 
Pickering, près de Toronto.

Les trois députés fédéraux ont révélé 
qu’à la suite de discussions avec M. 
Jean Marchand, ministre des Transports, 
et M. Jean-Eudes Dubé, ministre des 
Travaux publics, ils poursuivraient leurs 
démarches en vue de réclamer que les 
avantages offerts aux expropriés de 
Pickering, c’est-à-dire le loyer gratuit 
pendant 23 mois, une allocation spéciale 
de déplacement, l’augmentation de la va­
leur s’il y a lieu et le paiement d’inté- 
réts aux taux prévus à la nouvelle Loi 
de l’expropriation, soient également of­
ferts aux expropriés de Sainte-Scholasti­
que.

Les députés ont déclaré que MM. Mar­
chand et Dubé avaient écouté leurs re­
présentations avec beaucoup d’attention 
et que si les expropriés de Sainte-Scho­
lastique sont dans la même situation 
que ceux de Pickering, ils doivent être 
traités de la même façon.

Pour leur part, MM. Marchand et Du­
bé ont affirmé qu’il seraient en mesure 
de prendre position sur ces sujets vers 
la mi-novembre.

PAIEMENT EST UN FARCEUR 
IL N'A JAMAIS RIEN CHANGÉ 
ET NE CHANGERA JAMAIS RIEN!

Le 4 novembre à Lavai 
Votei pour des hommes francs 
Jacques Tétreault et son équipe

Le confort exceptionnel d'une 
limousine allié à la performance 
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un foyer sur quatre, un lave-vaisselle 
dans un foyer sur dix, une sécheuse auto­
matique dans un foyer sur deux, un hu­
midificateur dans un foyer sur cinq, etc.

Plus important encore au niveau de la 
consommation d’électricité, il est fort 
probable que de plus en plus de maisons 
seront dorénavant chauffées à l’électri­
cité. d'autant plus que le prix de l’huile à 
chauffage et du gaz naturel augmentera 
très rapidement. Même sans ce facteur 
d’inflation sur les combustibles, la pro­
portion des ménages qui se chauffent à

l'électricité a presque triplé en six ans 
pour atteindre le chiffre encore modeste 
de 8%.

Toutes ces données réunies concourent 
à persuader l’Hydro-Québec que la crois­
sance extrêmement rapide des dernières 
années est loin d’étre terminée et qu’il 
faudra encore construire de nouvelles 
centrales électriques à un rythme de 
plus en plus rapide: non seulement la po­
pulation et le nombre d’industries aug­
mentent-ils mais chacun consomme 
plus en plus d’énergie électrique.

tiennent pratiquement jamais même si 
elles sont essentielles pour éviter une pé­
nurie d’électricité aux moments critiques.

Les travaux débuteront dès cet au­
tomne à Shawinigan et la mise en servi­
ce des six générateurs est prévue pour 
l’automne 1979. Parmi les autres projets 
à l’étude pour fournir de la puissance 
de pointe, il y a aussi le suréquipement 
des centrales de Beauharnois, de Caril­
lon ou de Manie 5 ainsi que la construc­
tion éventuelle d'autres centrales à ré­
serve pompée.

Dans une centrale à réserve pompée, 
les turbines sont utilisées comme pompe 
pendant la nuit pour refouler de l’eau en 
amont. Pendant les périodes de pointe, 
cette eau repasse dans la turbine pour 
restituer l'énergie consommée pendant 
la nuit.

Dans un autre ordre d’idées, l'Hy- 
dro-Québec vient d'indiquer que la con­
sommation québécoise d’électricité pen­
dant les huit premiers mois de 1973 
a été de 23% plus élevée que pendant la 
période correspondante de l'an dernier.

De telles données expliquent sans dou­
te pourquoi le directeur du service des 
équipement de production électrique, M. 
Guy Boissé, affirmait récemment qu’une 
croissance aussi rapide pose des pro­
blèmes extrêmement difficiles pour l'a­
venir. Les projections actuelles permet­
tent par exemple de prévoir que dans 
quarante ans, il faudra probablement ins­
taller chaque année un réseau de centra­
les aussi puissant que tout ce qui existe 
présentement au Québec, (c’est-à-dire 
une fois et demi la puissance de la Baie 
James).
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Mme Beryl Plumptre (à droite) cause avec Mme Albinie Morin, député de Louis-Hébert, à la commission de la 
Chambre des communes sur la tendance des prix des aliments. (Téléphoto CP )

L'Opposition doute que la baisse 
des prix de gros du boeuf soit 
retransmise aux consommateurs

OTTAWA (CP) — Des députés de 
l'Opposition se sont montrés sceptiques 
lorsque deux économistes de la Com­
mission de contrôle des prix, MM. 
Gordon Burton et Cyril Hodgins, ont dé­
claré, devant la commission spéciale de 
la Chambre des communes sur la ten­
dance du prix des aliments, qu'ils ont la 
conviction que la baisse du prix du boeuf 
au niveau des grossistes a été retrans­
mise aux consommateurs.

La marge entre les prix de gros et 
les prix de détail est à peu près la 
même que ce qu elle a été dans le pas­
sé, a expliqué M. Hodgins en réponse 
aux interventions de M. Alf Gleave (NPD 
de Saskatoon-Biggar).

Une baisse de 25 à 30% des prix de 
gros à la suite des récentes importa­
tions de boeuf américain s'est traduite 
par une réduction des prix au niveau du 
consommateur.

Mais en dehors de la Chambre, M. 
Gleave a exprimé son désaccord en di­
sant que les gens paient plus pour le 
boeuf qu 'ils ne devraient payer si la bais­
se de prix au niveau dès grossistes 
était retransmise.

Un peu plus tôt, Mme Beryl Plumptre, 
présidente de la Commission de contrô­
le des prix depuis la création de cet or­
ganisme il y a six mois, a dit qu’elle 
tient à ce que de telles réductions de 
prix soient retransmises et que la com­
mission veille au grain. Mais il est en­
core trop tôt pour aller recommander 
au gouvernement de régir les prix des 
aliments. Mieux vaut "continuer à sur­
veiller la situation étroitement".

Bien sûr, dit Mme Plumptre, le fait

■ aujourd'hui
Auditions du Conseil canadien des relations 

du travail dans l'édifice du port de Montréal, 
à la Cité du Havre.

•
Congrès de l'Association des commissaires 

industriels du Québec au Château de Monte­
bello.

•
A !2h30. déjeuner de la Société pour le pro­

grès de la Rive-Sud au restaurant St-Hubert 
Bar-B-Q, 1435, Saint-Charles ouest, Lon- 
gueuil. Conférencier invité: M. Charles Per­
reault. Sujet: “Le Conseil du patronat du 
Québec au lendemain des élections".

•
A I2h30, conférence de M. Jacques Mer­

lin. président du Crédit Commercial de Fran­
ce. au Salon Ovale de l'Hôtel Ritz-Carlton. 
Sujet: "La situation économique en France".

A 17h. lancement du premier concours pour 
jeunes reporters organisé par le Cercle des 
femmes journalistes, à la polyvalente Jeanne- 
Mance. 4240. Bordeaux.

A 18h30. conférence de M. Jacques Té- 
treault, maire sortant de Laval, au dîner- 
causerie de l'Association des hommes d'affai­
res de Laval, au restaurant Bellavista, 88, 
Montée Masson, Duvernay.

demeure que les consommateurs paient 
beaucoup plus aujourd’hui pour la plupart 
des aliments qu’il y a un an.

"Nous exerçons, dit-elle, une étroite 
surveillance pour que les baisses de prix 
au niveau du cultivateur et de la trans­
formation soient sensibles au niveau des 
détaillants."

Mme Plumptre a convenu avec M. Ross 
Whicher (L. de Bruce) qu’une politique 
agricole à long terme, ayant pour but de 
faire disparaître les hauts et les bas 
dans les revenus et les prix de la ferme, 
s'impose comme stimulant de la produc­
tion agricole. C'est donc l’intention de la 
commission d'étudier le problème de 
l'aplanissement des prix et des revenus 
agricoles.

Mme Grace Madnnis (NPD de Vancou- 
ver-Kingsway) s'est demandée si les con­
sommateurs ne commencent pas à se sen­
tir menacés par cette façon d'aborder 
le problème des prix alimentaires en le 
confiant à "un groupe d'étude perpétuel ". 
La commission n'a-t-elle donc aucune 
recommandation à faire quant aux: 
méthodes de stabilisation de la produc­
tion agricole?

Mme Plumptre a répondu que ce n'est 
pas facile. En stabilisant la production 
agricole, on peut sabrer dans les mar­
chés d’exportation des cultivateurs et 
dans l’embauche au pays même.

Pour l'information de M. Ron Atkey 
(PC de Toronto St.-Paul’s), Mme Plump­
tre a révélé que la commission va deman­
der une autre somme de $470,000 en sus de 
$500,000 qu elle a reçus comme budget 
de sa première année de travail.

La commission a un personnel de 38 
personnes et elle a accordé une vingtaine 
de contrats pour diverses études. Elle 
prépare des rapports sur les prix des 
fèves en conserves, du boeuf haché, des 
grains de provende, des oeufs, de la vo­
laille. etc.

Mme Albanie Morin (de Louis-Hébert) 
a demandé à Mme Plumptre ce qu'elle 
ferait au sujet du prix des aliments 
si elle était ministre. Mme Plumptre 
lui a répondu que certains indices lais-

Ce n’est que le 20 novembre que Jean- 
Pierre Charbonneau, journaliste au DE­
VOIR, devra expliquer devant un juge 
de la Cour du banc de la reine (juridic­
tion criminelle) pourquoi il ne devrait 
pas être condamné pour outrage au tribu­
nal, suite à un article relativement à un 
individu qui a témoigné à l’enquête sur 
le crime organisé.

La cause a été remise à la demande 
de l'avocat du journaliste, Me Philippe 
Gélinas, qui désire plus de temps pour 
compléter l’étude du dossier et la defen­
se qu’il entend présenter.

On se rappelle que Jean-Pierre Char-

sent prévoir une baisse des prix. Par 
exemple, l’Union soviétique compte avoir 
des récoltés beaucoup meilleures, ce qui 
agirait sur les réserves de céréales dans 
le monde.

Par ailleurs, l'indice des prix de 
gros dans les secteurs de l'alimenta­
tion et de l'industrie a connu une chute 
"importante" au cours du mois de sep­
tembre. La baisse de 0.7% de l'indice 
tranche heureusement avec la hausse 
précédente de 7.5% enregistrée au mois 
d'août. Il semble, selon Statistique Ca­
nada, que la baisse de 4.9% des prix 
de gros de l’industrie des viandes combi­
née avec un léger retrait de 1.2% des 
prix des maraîchers soient à l'origine 
de cette désescalade dans la chèreté des 
aliments.

Le ministre fédéral responsable des 
consommateurs. M. Herb Gray, a déclaré 
aux Communes qu'il surveillerait atten­
tivement l'évolution des prix au détail 
afin de voir si les fabricants "retrans­
mettent" cette baisse aux consommateurs

On enregistre de même une baisse de 
l'indice des prix dans les secteurs chi­
miques (0.2%) ainsi que celui des mé­
taux non-ferreux (0.5%). Cependant 
le mois de septembre a vu l'indice de 
nombreux secteurs industriels continuer 
et même relancer le processus infla­
tionniste. Ainsi les prix des textiles ont 
avencé de 5.1%, ceux du bois de 0.7% 
alors que le secteur non-métallique mon­
trait une hausse de 1.1%.

Si du côté des inventaires les prix mon­
trent des signes d’essoufflement, il 
en va autrement des prix à la consom­
mation. Au cours de septembre, l'indice 
mantient une lancée de 8.5% par rap­
port à l'an dernier. Selon la Banque 
canadienne impériale de commerce, 
la croissance economique du Canada 
plafonnera aux environs de 5 à 6% 
en termes réels en regard de 7% pour 
l'année 1973. Mentionnons que l'indice 
général des prix de gros s'inscrit main­
tenant à 400 en regard de 313.9 l'an 
dernier.

bonneau a été accuse d'outrage au tribu­
nal par Gary Bail, qui lui reproche d'avoir 
rappelé dans un article qu'il avait témoi­
gné devant la Commission d'enquête sur 
le crime organisé au suket de ses activi­
tés dans le bookmaking, alors qu’il su­
bissait justement en Cour municipale un 
procès pour ce genre d’activités.

Saisi d'une requête pour outrage au 
tribunal, le juge Albert Malouf a ordonné 
au journaliste de comparaître devant la 
Cour du banc de la reine parce qu’à pre­
mière vue l’article contenait les outrages 
au tribunal reprochés par Gary Bail et 
son avocat, Me Michel Proulx.

La cause de J.-P. Charbonneau 
sera entendue le 20 novembre

N5) Les inconvénients causés par une per­
te anormale de cheveux, le Centre 
Capillaire Pierre s'en occupe depuis 
de longues années. Pour une appa­
rence améliorée de votre chevelure, 
venez nous voir.
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Goldbloom propose à Montréal 
l'alternative d'un village 
olympique temporaire pour 76
par Jean-V. Dufresne

Le ministre des Affaires municipales 
et de l’Environnement, M. Victor Gold­
bloom, a fait parvenir hier au président 
du comité exécutif de Montréal, M. Gé­
rard Niding, une lettre et un document 
qui contiennent l’essentiel d’une alterna­
tive d'un village olympique temporaire 
au village permanent proposé pour les 
Jeux de 1976.

Fontaine est 
libéré d'une 
accusation

Le juge Louis Paradis, de la Cour des 
Sessions de la paix, a libéré hier Gérard 
Fontaine, un témoin à l’enquête sur le 
crime organisé, de l’accusation d’avoir 
négligé de se présenter devant la Cour 
du Banc de la reine au printemps dernier.

Gérard Fontaine, qui est toujours in­
carcéré jusqu'au 11 décembre prochain 
sur Tordre de la Commission d'enquête, 
avait été accusé, il y a trois semaines, 
d’avoir enfreint une condition d'un cau­
tionnement (ju’il avait obtenu à la suite 
d une premiere incarcération ordonnée 
au printemps dernier par la Commission 
d’enquête.

A la suite de cette incarcération, la 
femme de Fontaine avait présenté une 
requête en habeas corpus pour obtenir 
la libération de son mari et. en attendant 
de débattre le fond de la requête, le juge 
Hugessen avait libéré Fontaine sous un 
cautionnement de $1,000.

Selon les conclusions rendues hier par 
le juge Paradis et soulevées par Tavocat 
du requérant, Me Léo-Rene Maranda, 
Fontaine ne s'est pas par la suite présen­
té devant le juge Hugessen parce que sa 
femme avait abandonné sa requête. En 
conséquence, il n'avait pas à se présen­
ter devant la Cour du Banc de la reine. 
C'est pourquoi le juge Paradis a accueilli 
favorablement la motion de non-lieu 
présentée par Me Maranda.

Ce dernier a d'autre part fait savoir 
qu'il présentera prochainement devant 
la Cour d'appel une requête pour ren­
verser la décision de la Cour supérieure 
qui a refusé la semaine dernière la nou­
velle demande d habeas corpus présenté 
par Fontaine, à la suite de sa seconde 
incarcération, survenue à la fin de Tété.

Lorsque fut rendu public il y a un 
mois, à la toute veille des élections pro­
vinciales, un projet de cahier des char­
ges pour l’implantation d’un village per­
manent dans le parc Viau — telle est 
l'option du maire Drapeau — on avait, 
dans le document, laissé une petite ou­
verture à l'alternative d'un village tem­
poraire, solution que préfère pour sa 
part M. Goldbloom, et qu'il devait faire 
connaître au plus tard aujourd'hui. 
C’est chose faite.

Le gouvernement du Québec a main­
tenant jusqu'au 12 mars pour soumettre 
un projet détaillé au comité exécutif de 
Montreal. C'est la date à laquelle les 
appels d'offres seront lancés aux en­
trepreneurs qui souhaitent construire 
le village.

M. Niding a refusé hier de révéler 
le contenu du document. Aucune des pro­
positions soumises par les entrepre­
neurs jusqu'à ce jour n’a du reste été

par Clément Trudel

Même s'ils travaillent à Brassard, 
neuf employés de la division “construc­
tion" de la Voie maritime du Saint-Lau­
rent sont reliés à des bureaux et à un 
syndicat dont le gros des forces est en 
Ontario, à Sainte-Catherine. Sept de ces 
neuf employés recevaient le 17 octobre 
Tavis qu'ils pourraient être déplacés 
ou "supplantés" par leurs collègues 
ontariens qui auraient plus d’ancienne­
té — c’est d'ailleurs là une disposition 
que reconnaît la convention collective si­
gnée par la Fraternité canadienne des 
cheminots, employés de transport et 
autres ouvriers (local 212).

Le sort de ces travailleurs pourrait 
être connu autour de 16h30 aujourd'hui.

Trois d'entre eux, de passage à la ré­
daction du DEVOIR, hier, ont expliqué 
qu'ils avaient à soutenir une lutte à 
multiples facettes: il y a plus de deux 
ans, ils avaient entame des démarches 
pour être reconnus membres d’une "uni-

rendue publique. Le comité exécutif 
avait soumis un projet de cahier des 
charges pour permettre à ces derniers 
d'y aller de leurs suggestions. Le cahier 
contient, essentiellement, les lignes di­
rectrices de l'implantation d'un village 
permanent, solution qui a subi le désaveu 
du service même de Turbanisme et de 
l'habitation de Montréal

Nous avons tenté en vain hier de re 
joindre M. Goldbloom à ses bureaux de 
Québec et de Montréal. Nous étions, bien 
sûr, au lendemain des élections provin 
dales. Une chose est certaine: M. Dra 
peau, qui s’y connaît en majorités écra­
santes, et qiii ne manque pas de les invo­
quer au besoin, ne pourra soutenir que 
l’opinion du gouvernement de Québec ex­
primée par la voix de M. Goldbloom 
le village temporaire — ne représente pas. 
elle aussi, les vues de Télectorat mont 
réalais.

té bilingue" —- pas de résultat; ils se 
plaignent du peu d'appui donné par leur 
organisation syndicale à leur proposi­
tion d'être intégrés au local syndical 
de Saint-Lambert, où ces inspecteurs 
en construction, ces commis et ces 
équipes d’arpenteurs se sentiraient da­
vantage à Taise.

Leur préoccupation principale semble 
être de prouver que leur travail néces­
site la connaissance du français et de 
l'anglais (en six mois, 12 contrats sur 
27 ont été accordés suivant des devis 
rédigés en français et la Voie mariti­
me a coutume de reconnaître à l’en­
trepreneur le choix de la langue de tra­
vail). Si un Ontarien unilingue, pour rai­
son de "séniorité" est muté à Bras­
sard, cela veut-il dire que l'entrepreneur 
perdra à coup sûr le choix qu'il avait 
de mener les travaux dans la langue de 
son choix, qui était souvent le français

Voir page 6 : Voie maritime

Des employés francophones 
accusent la Voie maritime 
d'actes discriminatoires
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Le nouveau mandat de M. Bourassa
Devant le résultat du scrutin de lundi, on 

est tellement estomaqué par la force écra­
sante dont disposera le prochain gouverne­
ment à l'Assemblée nationale qu'on serait 
tenté d'aborder sans autre préambule les 
dangers qui en découleront pour la santé 
du débat politique au Québec.

Avant d'en venir là, une démarche élé­
mentaire s’impose toutefois. Il faut recon­
naître sans mesquinerie le vote de confiance 
indéniable que vient de se voir accorder le 
Parti libéral. Les électeurs étaient appelés 
à juger le gouvernement sortant à cinq 
points de vue différents: sa performance 
des trois dernières années, sa position cons­
titutionnelle, son chef, son équipe de candi­
dats, son programme d’action pour les pro­
chaines années. Or, le verdict a été clair et 
sans équivoque. Le gouvernement sort de l’é­
lection assuré de l’appui de 55% du corps 
électoral. Il y a longtemps qu’on n’avait vu 
un tel résultat dans une campagne où quatre 
partis bien organisés se faisaient la lutte.

On pourrait épiloguer longtemps sur les 
causes de ce résultat. Il en est cependant 
une qui s’impose d’elle-mème à l’attention. 
Les électeurs ont donné leur approbation 
au style de leadership qu’incarne M. Robert 
Bourassa. Derrière la froideur extérieure 
du chef libéral, ils ont su discerner les qua­
lités d’application au travail, de recherche 
du juste milieu, d'attention aux problèmes con­
crets du citoyen moyen, d’absence de rai­
deur idéologique, d'accent sur les normes 
d’efficacité, de respect des diversités que 
personnifient M. Bourassa et son équipe. La 
période qu’ouvre ce nouveau mandat sera 
sans doute moins exaltante que d'autres qui 
furent davantage imprégnées d'une vision dy­
namique de l'avenir. Mais les électeurs ne 
se sont peut-être pas trompés en considé­
rant que ce style de gouvernement peut tout 
aussi bien être générateur de progrès. Ce­
lui-ci sera moins bruyant, moins enveloppé 
dans des explications technocratiques ou des 
synthèses théoriques. Il pourra néanmoins, 
à condition que M. Bourassa use à bon es­
cient de l’autorité accrue dont il est investi, 
être tout aussi réel.

La campagne électorale ayant porté prin­
cipalement sur l'avenir politique du Quebec, 
il faut interpréter comme un appui non-équi­
voque à la position défendue par le Parti li­
béral le résultat du vote. Dans une proportion 
de 70%, les Québécois ont accorde leur préfé­
rence soit au parti gouvernemental, soit à 
l'un des deux autres qui proposaient de main­
tenir le lien fédéral. Comment on refuserait 
de voir qu’ils ont préféré l'option fédérale à 
l'option souverainiste?

Avant de sauter aux conclusions, il con­
vient toutefois de nuancer les choses. L’ave­
nir politique du Québec devenant l’enjeu ma­
jeur de l’élection, il fallait prévoir, a mesu­
re qu’approchait le jour du vote, un regrou­
pement des voix anglophones derrière le parti 
ministériel. C’est apparemment ce qui s’est 
produit. Si l’on soustrait du vote total les 
voix anglophones, on constate vite, par con­
tre, que la marge qui sépare les voix libéra­
les des voix péquistes chez les francophones 
est beaucoup moins forte que celle qui se dé­
gage du résultat global. A l’élection de 1970, 
les libéraux avaient remporté environ 33% 
du vote francophone, contre 28% pour le PQ. 
L’élection de lundi semble avoir donné aux 
libéraux environ 46% des voix francophones, 
contre 38% au PQ.

Les Québécois francophones demeurent 
donc profondément divisés sur leur avenir 
politique. Si l'on ajoute à ces chiffres le fait 
non moins incontestable que, parmi les par­
tisans de l’option fédérale, il s'en trouve des 
milliers qui ne sont point satisfaits du fonc­
tionnement concret du fédéralisme canadien, 
c’est beaucoup plus un mandat réformiste à 
la fois redoutable et urgent qu’une invitation 
à la complaisance qu’a reçue lundi M. Bou­
rassa.

Le chef libéral voulait un mandat clair 
pour mieux asseoir la place qui revient au 
Québec dans l’ensemble fédéral. Maintenant 
qu’il l'a obtenu, il lui incombera d’en user 
avec la fermeté et l’imagination qui ont sou­
vent fait défaut au cours du premier mandat. 
Là réside la vraie conclusion que l’on doit 
tirer du scrutin de lundi.

•
Etant donné l'ampleur de sa victoire, M. 

Bourassa sera tenté de renvoyer aux calendes 
grecques certains projets dont l’urgence pa­
raissait s’imposer davantage hier. Rien ne 
serait pourtant plus de nature à ouvrir son 
nouveau mandat sous un jour large et bienfai­
sant que trois ou quatre mesures qui répon­
draient à des aspirations légitimes allant au- 
delà des frontières partisanes.

En plus du problème très actuel du finan­
cement des partis, le résultat de l’élection 
remet en lumière, par exemple, les effets de 
distorsion de notre système de représenta­
tion. Dans une société où n'existeraient pas 
des clivages idéologiques aussi orononcés 
qu'au Québec, nul ne songerait à se plaindre 
de ce qui s’est produit lundi. En Colombie- 
britannique, les néo-démocrates furent por­
tés au pouvoir l’an dernier avec 70% des siè­
ges, alors qu’ils n’avaient remporté que 40% 
des suffrages. Nul n’a crié au meurtre de 
la démocratie. Mais parce qu’au Québec, il 
y a désaccord radical entre les deux princi­
paux partis sur la structure même de la so­

ciété politique, les raisons qui militent en fa­
veur d’un partage plus rigoureux de la re­
présentation parlementaire sont plus aiguës. 
A moins qu’on ne s’arrête à ce problème dès 
la première année du nouveau mandat, on ris­
quera fort de s’enliser dans l’inaction.

M. Bourassa a de même promis, au cours 
de la campagne électorale, que la question lin­
guistique serait la première priorité de son 
prochain mandat. Rien n’aurait un effet aussi 
pacificateur auprès de la majorité francopho­
ne qu’une action visant à mettre fin à l’hé­
morragie que le bill 63 a continuée en ce qui 
touche l’intégration scolaire des immigrants.

Comment ne pas voir enfin qu’avec la majo­
rité écrasante dont disposera le gouverne­
ment en Chambre, la presse héritera par dé­
faut d’une fonction encore plus névralgique de 
vigilance à l’endroit du pouvoir? Afin de per­
mettre que cette fonction s’exerce à l’abri 
d’une homogénéisation corporative à peu près 
totale, M. Bourassa aura une belle occasion 
d'affirmer son autorité dans le cas du Soleil. 
Le délai qu'il avait fixé avant toute transac­
tion expire à la mi-décembre. Pourquoi ne 
ferait-il pas comprendre à M. Paul Desmarais 
qu’il doit y avoir des limites à la gourman­
dise? Pourquoi ne confirmerait-il pas dans 
un texte de loi la volonté de son gouvernement 
d’imposer des limites raisonnables à l’expan­
sion des empires de presse?

Ces mesures ne sont rien en regard des 
projets d’envergure qui attendent sans doute 
M. Bourassa au plan économique. Elles aide­
raient néanmoins à refaire une confiance qui 
est actuellement à son plus bas niveau dans 
des milieux qui sont sans doute minoritaires 
et injustes à l’endroit du premier ministre 
et de son parti, mais dont les réactions vé­
hiculent des aspirations souvent valables.

•
M. Bourassa aborda son premier mandat 

avec une inexpérience et dans des conditions 
d'incertitude qui lui rendaient l’accueil et 
l'humilité faciles. Il aborde le second mandat 
muni d’un pouvoir exorbitant qui pourrait 
vite le rendre orgueilleux et sourd à la voix 
de ses concitoyens que son entourage n’aura 
pas étiquetés comme de loyaux partisans.

D’abord perçu comme technocrate, le 
chef libéral s’est révélé, à l’exercice du pou­
voir, un gestionnaire prudent et un politicien 
astucieux. Les quatre prochaines années per­
mettront de voir s’il est aussi capable de 
s'élever à l’ampleur de vues et à la générosi­
té qui sont la marque des hommes d’Etat 
ou si son succès n’aurait été, comme le veu­
lent maints critiques, que le fruit de savan­
tes techniques de marketing poussées par 
ses collaborateurs à un degré inédit de raffi­
nement.

Claude RYAN

Les révisions déchirantes
par LAURENT LAPLANTE

Ne serait-ce qu’en raison de la dé­
faite des trois chefs, les trois par­
tis d'opposition du Québec doivent au­
jourd'hui se résigner aux plus dé­
chirantes révisions. Surtout dans le 
cas du Crédit social et de l’Union 
nationale, les résultats de l'élection 
rendent nécessaire, en effet, une réé­
valuation de toute l’activité du par­
ti. Certes, il convient sans doute 
de laisser les retombées terminer 
leur course, mais il ne saurait être 
question d'attendre des semaines 
avant d'entreprendre cet examen

L’héritage unioniste

On demeure sidéré en constatant 
avec quelle rapidité l'empire de 
Maurice Duplessis s'est rapetissé 
comme une peau de chagrin Cer­
tes. même sous la houlette du "chef", 
le parti unioniste avait déjà connu 
des problèmes. A l'euphorie de 
1936 avait rapidement succédé une 
crise telle qu'il fallut bien consen­
tir à l'élection malheureuse de 1939. 
Cependant, la vitalité y était et le 
parti pouvait, cinq ans plus tard, 
reprendre le pouvoir. Encore qua­
tre ans. et 1948 donnait à Maurice 
Duplessis son plus grand triomphe: 
un balayage en règle rapportait 82 
comtés sur 92 à l'Union nationale.

Au moment où l'Union nationale a 
connu le fléchissement de 1960, on 
pouvait donc croire qu'une fois de 
plus le rebondissement survien­
drait. Au contraire, cette premiè­
re baisse préludait à un glisse­
ment qui, à compter de 1970, a pris 
l'allure d'une chute libre. Il n'aura 
fallu, en somme, que deux élections 
pour vider l’UN de toute sa subs­
tance: en 1970, l'UN ne retient qu’u­
ne petite moitié de sa clientèle et 
elle doit se satisfaire en 1973 d'un 
quart de cette petite moitié

Les circonstances ont joué là- 
dedans un rôle de premier-plan et 
les stratèges ennemis auraient 
tort de s'attribuer tout le mérite 
d'une telle hémorragie. En effet, 
alors que les libéraux conservent 
leur chef jusqu'à la démission serei­
ne inclusivement, comme MM. Pear­
son et Lesage l’ont illustré, l’UN 
perd trois fois le sien au moment 
même ou i! est premier ministre. 
MM. Duplessis, Sauvé et Johnson dis­
paraissent et laissent, trois fois en 
dix ans, le parti déchiré et perplexe.

Ces doutes de l’UN, on en trouve 
le témoignage éloquent dans les 
trois congrès que le parti a tenus 
au cours de la dernière décen­
nie pour s'élire un chef. Entre MM. 
Johnson et Bertrand, le parti se di­
vise en deux moitiés presque égales. 
Entre MM. Bertrand et Cardinal, 
les militants hésitent aussi jusqu'à 
la fin. Entre MM. Loubier et Masse, 
la marge est si mince qu'il faudrait 
presque considérer les deux hom­
mes comme d'égale force. Dans cha­
que cas. les moitiés ne se recollent 
que difficilement.

A cette malédiction s’ajoute une 
stratégie hésitante et irréfléchie. 
Sour le règne de M. Loubier. en par­
ticulier, les "vendeurs d'image” 
s’en donnent à coeur joie. Ils chan­
gent le nom du parti, mécontentent 
la vieille garde du parti et doivent 
en définitive faire machine arrière. 
L'électeur regarde tout cela et con­
clut que le Québec n'a que faire de 
ces experts incertains et dispen­
dieux. Le dommage, cependant, est 
considérable, car Ta crédibilité s’est 
évanouie.

De la mort de M. Duplessis au 
règne de M. Loubier, l'héritage 
unioniste s'est donc peu a peu ré­
duit. La clientèle a vieilli sans 
qu'on parvienne à séduire la jeune 
génération. La population s’est dé­
placée vers les villes sans que 
l’UN apprenne la langue des tra­
vailleurs urbains. Le nationalisme 
s'est transformé sans que l’UN sem­
ble s’en apercevoir. Le Québec mo­
derne s’est ouvert sur le monde, 
tandis que l’UN se complaisait 
encore, comme l’a révélé la der­
nière campagne, dans des accusa­
tions nauséabondes. On ne s’étonne 
donc pas que de la phalange duples- 
siste, il ne reste plus aujourd’hui 
qu’un maigre 57o de l'électorat.

Et les héritiers?

M. Duplessis se retournerait 
probablement dans sa tombe en 
constatant que c'est le Parti 
libéral qui a le plus profité de 
l’anémie unioniste. Il s’étonnerait 
sans doute de voir ‘‘son” parti 
accorder ses préférences au plus 
fédéraliste des partis québécois 
plutôt que de cnoisir, au moins 
comme moindre mal, la formation 
la plus nationaliste. Il compren­

drait peut-être que "son" parti 
s'en soit pris au socialisme et au 
terrorisme qu'il s'est obstiné à 
trouver dans le Parti québécois, 
mais peut-être aurait-il hésité 
davantage avant de se ranger avec 
les libéraux contre l'option souve­
rainiste.

De fait, la campagne menée par 
M. Loubier a probablement porté 
les fruits qu'on pouvait en atten­
dre: elle a si bien répandu le mythe 
d'un Parti québécois méchamment 
idéologique et dangereusement 
lunatique que les électeurs unionis­
tes encore prêts à écouter le chef se 
sont probablement dirigés en droite 
ligne vers les rangs libéraux.

Face à cette évolution dans la­
quelle M. Loubier a tout de même 
joué un rôle important, même s’il 
n’en a pas toujours contrôlé la 
trajectoire, on s'attendrait à ce que 
la direction du parti prenne les dé­
cisions qui s’imposent. Elles sont 
de deux ordres. Il s’agit, en premier 
lieu, de lire correctement les résul­
tats électoraux et d’en déduire la 
bonne conclusion. Maintenant que 
nous ne sommes plus en campagne 
électorale, M. Loubier peut, sans 
honte, mettre fin au combat qu'il 
a mené virilement jusqu’à la 
dernière minute. Il a préféré, à titre 
de chef de son parti, mener le combat 
aux quatre coins de la province au 
lieu de tenter de sauver sa peau 
dans Bellechasse. Il a fait face aux 
auditoires les plus divers et les 
plus hostiles sans jamais perdre 
son allure de sympathique bagar­
reur. Les journalistes qui l’ont 
accompagne pendant la tournée 
lui ont d’ailleurs découvert des 
qualités d'‘‘encaisseur” qui rap­
pelaient celles de Daniel Johnson. 
Il n’y a donc pas de déshonneur 
aujourd'hui pour M. Loubier à dé­
clarer forfait. C'est, en tout cas, 
la seule décision logique.

De cette décision en découlent 
deux autres. D'une part, M. Lou­
bier doit à ses partisans, aux 
anciens fidèles de l’UN et aux 
Québécois en général une sorte de 
testament poïitique. A titre de 
chef de l'UN, M. Loubier s'est senti 
assurément dépositaire d'une cer­
taine vision des choses, d’une 
certaine philosophie. Au moment 
de mettre fin aux activités de l’UN, 
pourquoi n'indiquerait-il pas en 
quel sens doit désormais se pour­
suivre l'évolution québécoise? Pour­
quoi, avec le détachement d’un 
homme qui ne cherche plus à sus­
citer des adhésions partisanes, M. 
Loubier ne réfléchirait-il pas tout 
haut sur l’avenir et les formes 
futures du nationalisme québécois 
duquel son parti a toujours tiré 
l'essentiel de sa vigueur?

Et les fonds
Au-delà de ces questions qu’on 

peut remuer avec plaisir, il faut éga­

lement soulever le problème des 
fonds du parti. De toute éternité, un 
mystère plane sur la caisse électo­
rale de l’Union nationale. Pomme 
de discorde entre des hommes com­
me MM. Gérald Martineau et Anto­
nio Barrette, la caisse de l’UN a 
fait l'objet, surtout depuis .M. Ber­
trand. de décisions diverses. Tantôt 
on confiait l'administration des biens 
du parti à un groupe de cinq fiduciai­
res. tantôt le chef prenait sur lui de 
surveiller personnellement la mar­
che des affaires.

A travers les années, les légendes 
qui concernent cette caisse se sont 
donc multipliées. On a évoqué la pos­
sibilité de millions cachés en Suis­
se. Cependant, personne n’a jamais 
établi hors de tout doute la véracité 
de semblables rumeurs. Tout au plus 
a-t-on fini par savoir une partie de 
la vérité, et cela par M. Loubier lui- 
méme. Lorsque M. Loubier, fort 
maladroitement d’ailleurs, a fait 
part de son intention de liquider une 
partie des biens du parti, il s’est 
trouvé à faire circuler des chiffres 

assablement précis sur la valeur du 
lontréal-Matin et des clubs Renais­

sance. Il a bien fallu se rendre 
compte, alors, que le parti, à condi­
tion de vendre ses actifs, pouvait 
compter sur une somme rondelette. 
Certains ont remis en question la dé­
cision de M. Loubier de se départir 
du journal et surtout d’en affaisser 
le prix de vente en se montrant trop 
désireux de vendre. Toutefois, le fait 
demeure que la transaction a eu lieu 
et que la caisse de l’UN s’est enri­
chie alors d’un certain montant. On 
ignore cependant, n’en déplaise à M. 
Loubier, si ce montant s’est ajouté 
à des sommes importantes déjà con­
tenues dans la caisse de l’UN.

Quoi qu’il en soit, il est désormais 
acquis que la caisse de l’UN existe 
et qu elle doit contenir, en dépit de 
la voracité de certains ‘‘collabora- 
teurs", en dépit aussi des frais élec­
toraux toujours considérables, un 
montant important. On présume, 
d’autre part, que M. Loubier et son 
état-major interpréteront correcte­
ment le verdict de cette semaine et 
mettront fin aux activités du parti. 
Dès lors, la question se pose: que 
deviendront les fonds du parti?

Il serait souverainement injus­
te, on le conçoit aisément, que 
les fonds de LUN reviennent à une 
poignée d’individus. Certes, les 
partis politiques ne sont pas à 
proprement parler des entreprises 
publiques. Cependant, ils se finan­
cent directement ou indirectement 
à même l'appui de leurs parti­
sans, soit que les militants ver­
sent eux-mèmes des contributions, 
soit que l’appui des fidèles donne 
au parti une force que d’autres 
tiennent à se concilier. Dès lors, 
il faut considérer que les fonds 
d'un parti appartiennent à tous
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LIBRE OPINION

L'avenir du Parti québécois 
à la lumière du verdict de lundi

par ANDRÉ NORMANDEAU
Les résultats du vote de lun­

di m’inspirent trois réflexions 
qui débouchent sur l’action des 
années à venir au Québec:

(1) L’option indépendantiste 
du Parti québécois a subi un 
échec. L’échec est honorable, 
soit, avec 30 pour cent du vote. 
Mais il faut être honnête avec 
soi-même et constater que 
l'idée d’indépendance a été re­
jetée par une majorité des 
Québécois, même parmi les 
Québécois francophones; d’au­
tant plus que certains votes de 
protestations de citoyens qui ne 
sont pas en faveur de l’indé­
pendance tout en favorisant une 
plus grande autonomie cultu­
relle du Québec, ont voté P.Q.

Toutefois, l’option social-dé­
mocrate du programme du 
P.Q. demeure valable indépen­
damment de l’idée souverainis­
te. La plupart des éditorialis­
tes ainsi que des citoyens ren­
seignés, quel que soit leurs al­
légeances politiques, ont d’ail­
leurs commenté favorablement 
ce programme social et écono­
mique du P.Q. Considérant la 
valeur incontestable de ce pro­
gramme bâti depuis 6 ans dé­
mocratiquement par des mil­
liers de citoyens québécois et 
le fait maintenant évident que 
les forces vives du Québec de 
demain se retrouvent au sein 
des sympathisants et des mem­
bres du P.Q., ainsi qu’au sein 
de la députation (même rédui­
te) du P.Q. à l’Assemblée, 
puisqu'elle constitue la seule 
opposition officielle et la seule 
alternative réelle au gouverne­
ment libéral au pouvoir, je sug­
gère un réalignement de l’op­
tion souverainiste du P.Q. Tout 
en sauvegardant intégralement

• L’auteur de cette libre 
opinion est directeur du 
département de crimino­
logie de l’université de 
Montréal. Il a connu la dé­
faite lundi comme candi­
dat du Parti québécois 
dans la circonscription de 
Mont-Royal.

l’option social-démocrate, en 
l’améliorant même, cela va de 
soi, au cours des prochaines 
années.

(2) Le modèle belge de fé­
déralisme devrait, compte te­
nu de toutes les nuances ap­
propriées et de l’adaptation de 
ce modèle à la réalité québé­
coise, être retenu par le P.Q. 
des années 1973-1977 comme 
perspective politique réaliste 
permettant de proposer à la 
population du Québec, aux 
élections générales de 1977 
une alternative valable d'un 
gouvernement québécois, di­
rigé par le P.Q., qui, tout en 
préservant le principe du fé­
déralisme, proposerait un 
régime politico-économique 
social-démocrate dans le cadre 
d’un fédéralisme canadien ra­
dicalement réformé. Cette ré­
forme du fédéralisme identifie­
rait trois espaces politico-cul­
turels et linguistiques bien dé­
limités: (a) d’une part un es­
pace anglophone officiel qui 
comprendrait les 9 provinces 
à majorité anglophones du Ca­
nada, sauf les parties franco­
phones du Nouveau-Brunswick 
et de l'Ontario, limitrophes 
au Québec; (b) un espace fran­

cophone officiel englobant tout 
le Québec, sauf Tue de Mon­
tréal, ainsi que les deux par­
ties limitrophes mention­
nées; (c) un espace bilingue of­
ficiel qui serait le sort de 
l’ile de Montréal et du terri­
toire de la capitale nationale 
canadienne (Ottawa-Hull). 
Les enfants des immigrants 
qui auraient choisi de s'instal­
ler à Montréal seraient tenus, 
toutefois, de fréquenter l’éco­
le francophone. (3) Afin d’é­
viter que 45 pour cent de 
la population "votante” du 
Québec (résultats du scrutin 
de lundi) soit représenté à 
l’Assemblée nationale par 
moins de 10 pour cent des dé­
putés, je ne retiens pas le mo­
dèle de la ‘‘proportionnelle" 
qui, à mon avis, ne permet pas 
l’élection de gouvernements 
stables et solides, capables de 
légiférer avec fermeté. Tou­
tefois, je retiens le système 
français à deux tours de scru­
tin qui permet d’élire un gou­
vernement majoritaire sou­
vent dès le premier tour, tout 
en permettant aux électeurs 
d’appuyer consciemment des 
candidats de l’opposition en 
nombre suffisant au deuxième 
tour.

Cette option d’un Québec 
social-démocrate culturelle­
ment plus indépendant que ja­
mais au sein d’un fédéralisme 
économique canadien mérite 
l’attention des militants et 
sympathisants du P.Q. pour les 
quatre prochaines années. Je 
m'engage, personnellement, à 
défendre ces idées au sein du 
P.Q., jusqu’au niveau d’un Con­
grès au leadership si cela est 
nécessaire.

■ lettres au DEVOIR
Si Québec avait une ambassade au Chili

Le Québec ne possède pas encore 
de ministère des Affaires extérieu­
res: il s'en remet au ministère 
canadien du même nom pour nous 
représenter en anglais un peu par­
tout dans le monde. Mais plus pro­
fondément que par la langue de nos 
‘représentants’, il faudrait com­

prendre à quel point cette déléga­
tion de nos responsabilités en tant 
que peuple nous dessert. L’exem­
ple des événements qui se passent 
actuellement au Chili est, à ce pro­
pos, fort éloquent.

Dans une lettre antérieure adres­
sée à M. Sharp (publiée le 12 oc­
tobre), j’ai parlé de l'attitude cri­
minelle de l’ambassade du Canada 
à Santiago du Chili; l’épithète n’est 
pas trop forte, car il est certain 
que le grand nombre de victimes 
de la répression aurait quelque peu 
diminue si plus d'ambassades 
avaient accordé davantage d’impor­
tance à la vie humaine plutôt que 
de craindre pour la propreté de 
leurs bureaux. Qu’en est-il main- 
tenant’’

La guerre au Moyen-Orient, le 
scandale Nixon et les élections au 
Québec n'empêchent pas les mili­
taires de continuer à agir; s’il y a 
quelque chose, ces événements les 
aident puisqu’ils ont relégué le Chi­
li au second rang de l'actualité mon­
diale, ce qui permet alors de "tra­
vailler" plus librement: fouler aux 
pieds le droit d'asile, exécuter 
sommairement toute personne qui 
semble présenter des velléités de ne 
pas obtempérer aux ordres des pa­
trouilles, décapiter tous les poten­
tiels foyers de résistance, en 
particulier dans les bidonvilles — 
les poissons du Pacifique engrais­
sent vite de ce temps-ci.

Et comme il ne faut pas exagé­
rer (??), on commence à agir 
plus "subtilement ”: la répression 
idéologique a fait son entree. Mé­
decin, vous avez refusé de partici­
per à la grève de septembre? Vous 
perdez votre poste à l'hôpital, en 
attendant de perdre le droit de pra­
tique (le Collège des Médecins est 
à mettre au point le mécanisme 
pour y arriver).

Professeur d'université ou cher­
cheur. vous avez manifesté votre

sympathie pour l'Unité populaire? 
Votre département est maintenant 
définitivement fermé, ou, s'il s’a­
git d'un domaine “noble" (génie, 
comptabilité, ...), on vous y a rem­
place. Etudiant, vous aviez choisi 
peu de cours et y aviez de mauvai­
ses notes? C'est la preuve indénia­
ble que vous étiez un activiste: 
allez vous ébrouer à la maison.

Travailleur de la fonction publi­
que ou d une usine étatisée, vous 
etiez de la gauche (comme 43% de 
la population...), ou vous militiez 
dans un syndicat (même (je droite)? 
On n'a plus besoin de vous. Et quand 
vous vous présentez ailleurs, mê­
me si on voudrait utiliser vos ca­
pacités, on consulte d’abord... la 
liste noire. “Cest fini le sectaris- 
te marxiste", proclame la propa­
gande.

En somme, il y a donc deux sortes 
de personnes qui à l’heure actuelle 
cherchent à sortir du Chili: celles 
qui sont menacées de mort (ou 
d'emprisonnement) à court terme, 
ou celles qui mourront à long ter­
me de sous-alimentation: en plus 
de créer de nouveaux emplois de la 
façon décrite plus haut, depuis un 
mois on réajuste les prix à la 
"vraie valeur des marchandises: 
on les multiplie par dix! Une fois 
encore, l'ambassade du Canada a 
réagi vivement: comme il n'y a 
presque plus personne en danger 
immédiat, i.e. passible d'exécution 
à vue (sauf pendant le couvre-feu, 
entre 10 heures le soir et 6 heures 
le matin, mais à ce moment l'am­
bassade est fermée), on n'accueil­
le des réfugiés sous aucune considé­
ration.

Pour compenser, on a décidé 
de faciliter l'immigration au Ca­
nada: on a donc importé un agent 
d'immigration qui fait remplir des 
formules, les examine, rencontre 
les candidats, envoie ses résultats 
au Canada, quand il a la réponse fait 
faire un examen médical, probable­
ment encore interprété à Ottawa. 
Au bout de quelques mois, quand la 
marchandise est jugée de bonne 
qualité (âge. santé, préparation 
professionnelle, langues, etc), on 
( accepte. Vu que la situation poli­
tique du Chili est vraiment "hot ",

on a tout fait pour accélérer le 
processus: vous ne le croirez pas, 
mais on sauve ainsi deux ou trois 
mois aux démarches ordinaires.

Je n'étais pas en ffongrie en 
1956, ni à Prague en 1968 j'aurais 
aimé comparer la longueur du pro­
cessus dans ces divers cas. Il est 
vrai qu'alors, les gens avaient 
de quoi craindre: ils fuyaient les 
hordes marxistes. Tandis qu’au- 
jourd hui, parmi les fuyards, il s en 
trouve plusieurs qui sont justement 
les méchants marxistes.

Le Québec, ilôt latin parmi la mer 
anglosaxonne, adopterait-il la 
même attitude méprisante s’il 
définissait lui-même sa politique? 
J'en doute. Certes le taux de chô­
mage est élevé chez-nous; à court 
terme, l'intégration de quelques 
milliers d'immigrants poserait 
quelques difficultés: mais en mê­
me temps le Québec, si mal servi 
par la politique d'immigration du 
Canada, gagnerait un apport vala­
ble dans sa lutte pour sa survie 
linguistique et meme ethnique. 
C’est peut-être ce qui explique 
l’attitude mesquine du Canada..

Je sais bien que le bon Dr Clou­
tier, lors de son passage au minis­
tère québécois de l'Immigration, 
a vendu tous nos droits pour un plat 
de lentilles. Mais ne serait-ce 
pas l'occasion d'en récupérer 
quelques-uns? Et d'établir ainsi 
une politique plus conforme .à la 
réalité en même temps qu'à nos 
besoins Alors qu'on la laisse éla­
borer par des gens absolument 
dépourvus d'imagination qui ne 
peuvent que copier servilement la 
politique des Etats-Unis. Dans 
les circonstances, on ne pouvait 
trouver plus mauvais modèle: il 
est évident que les coresponsables 
du coup d'Etat ne pouvaient con­
damner la politique répressive qui 
n'est que la suite logique du 11 sep­
tembre

J'ai écrit à M. Sharp sans suc­
cès Je m'adresse puintenant à 
Québec: de grâce, faites quelque 
chose, car je ne crois pas que M 
Drapeau puisse beaucoup pour le 
Chili.

Serge MONCEAU 
Santiago, le 23 octobre 1973
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Qui a balayé la province pourra être balayé à son tour!
par JEAN-CLAUDE LECLERC

Le balayage de M. Robert 
Bourassa n'est pas un précé­
dent. Avec 54% des suffrages, 
il a remporté lundi 102 sièges 
sur 110, soit près de 93% des 
circonscriptions, à la faveur 
d'un mode de scrutin dispro­
portionnel. Au tout début du 
siècle, en 1900, avec un gain 
de seulement deux pour cent 
des votes, les libéraux avaient 
été reportés au pouvoir avec 
plus de 90% des sièges: leur 
appui populaire était passé de 
54.3 à 56,3%. Poursuivant leur 
foulée, ils avaient à l’élection 
suivante porté leur part des 
suffrages à 67.7% pour récol­
ter 92% des sièges et laisser 
à l'opposition conservatrice 
25.4% des votes et seulement 
six sièges!

Le régime Taschereau a plu­
sieurs fois aussi balayé le Qué­
bec. En 1927, avec 62.7% des 
votes, il remportait 88.2% des 
sièges, ne laissant que neuf 
chaises à l'opposition conser­
vatrice. A l'election suivante, 
l'opposition atteignait 44.2% 
du vote, mais, malgré tout, le 
gouvernement libéral était re­
porté au pouvoir avec 87.7% des 
sièges. Quand ce régime est 
tombé en 1936, le balancier 
allait'donner, en sens inverse, 
84.4% des sièges à la coali­
tion de l'Union nationale, forte 
de 57.57c des suffrages. Nou­
veau renversement des cho­
ses, les libéraux d'Adélard 
Godbout revenant en force en 
1939 à la faveur de la guerre 
et du pouvoir fédéral, ils re-

conquèrirent plus de 81% des 
sièges avec seulement 54.2% 
des votes. Cinq ans plus tard, 
ils étaient pourtant défaits, 
et avec 38% des votes se re­
trouvaient réduits à huit 
sièges, dans l'Opposition di­
rigée par George Marier.

La disproportion flagrante 
qui a pu inquiéter même les 
libéraux au soir du 29 octobre 
et qui a aussi profondément 
choqué maints pequistes et dé­
mocrates, n'est donc pas un 

“accident” dans notre systè­
me électoral. Elle permet seu­
lement à l’Opposition d’être 
affaiblie plus que ne le souhaite 
la volonté populaire; elle favo­
rise l'installation de ‘“régi­
mes” qui finalement tombent 
d'abord sous le poids de leur 
propre corruption. Après 
avoir vu le régime Duplessis 
se surpasser lui-même et 
faire reculer encore l’Opposi­
tion de 23 à 20 sièges et de 
46 à 44.5% des votes, plu­
sieurs observateurs et mili­
tants libéraux, découragés, 
après 1956 voyaient ce pou­
voir ‘‘s'installer pour l’eter- 
nité”. Quatre ans plus tard, 
le géant tombait.

Après sa performance, le 
gouvernement Bourassa peut 
aussi bien s’installer pour dix 
ans que se préparer une non 
moins spectaculaire défaite. A 
vrai dire, seule une Opposition 
divisée en permanence et in­
capable de faire coalition pour­
rait l'assurer de l'éternité 
temporaire des gouvernements

lettres au Devoir

Comment on planifie le bilinguisme
Qu'est-ce qui motive nos anglo­

phones à devenir bilingues? Rien 
sauf peut-être le Parti Québécois.

Je profite de l'occasion pour vous 
rapporter un petit exemple frappant 
qui m'a été raconté de source sûre. 
Imaginez-vous qu'une compagnie de 
Montréal paie depuis plusieurs an­
nées des cours de français à ses 
employés anglophones.

Or il y a a peine un mois, cette 
compagnie réservait un nombre x de 
places pour janvier auprès d'une 
école de langues reconnue à Mont­

réal. On sait que pour certaines 
écoles il faut réserver longtemps à 
l'avance. Or cette compagnie met­
tait la condition suivante à sa réser­
vation: tout dépend du résultat des 
prochaines élections provinciales. 
Advenand une baisse du Parti Qué­
bécois. il y aurait tout simplement 
annulation des cours.

Ne serait-ce qu'aux francophones 
à devenir bilingues?

André LAURIN 
Montréal, le 17 octobre 1973

■ propos d'actualité
"Qie ta générosité rejoigne tous les vivants, et même aux morts 

ne refuse pas ton respect. Ne te soustrais pas à ceux qui pleurent, mais 
afflige-toi avec les affligés. N'hésite pas à t'occuper des malades. 
C'est par de telles actions que tu te feras aimer." Ecclésiastique 
7.33-36 [deuxième siècle avant JCl.

"Que de fois n ai-je pas entendu vos propos et quels pénibles 
consolateurs vous faites! V aura-t-il une fin à ces paroles en l'air? Et 
quelle maladie que ce besoin de répondre! Moi aussi, je pourrais parler 
comme vous, si c'étaient vous qui étiez là où j'en suis. Je saurais 
vous accabler de discours... et vous réconforter en paroles!" - Job 
16.2-5 (cinquième siècle avant JCl.

"Si quelqu'un ne commet pas d'écart de langage, c'est un homme 
parfait : il est capable de refréner tout son corps. Quand nous mettons 
aux chevaux un mors dans la bouche pour nous en faire obéir, nous di­
rigeons tout leur corps... Bétes sauvages et oiseaux, reptiles et ani­
maux marins de tout genre sont domptés et ont été domptés par l'hom­
me. La langue, au contraire, personne ne peut la dompter: c'est un fléau 
sans repos." Epitre de Jacques 3.2-8 (entre 50 et 60 après JC)

LES RESULTATS DE 1973

Partis Votes (%) Sièges (%)

PL 1.513,897 54 102 92.7
PQ 836.752 30 6 5.4
UN 147,140 5 — —

PC 288,050 11 2 1.8
Autres
Total

6,656
2,792,495

~

110

Résultats incomplets de 17,964 bureaux sur 18,957, soit 95%.

québécois. Or, c’est là une 
autre constatation qu’il faut 
tirer de l’histoire et des 
avatars du scrutin dispropor­
tionnel au Québec: les tiers 
partis n’ont guère la vie lon­
gue.

Deux fois au siècle dernier 
le gouvernement dut compter 
avec une assemblée instable, 
mais jamais depuis 1900 le 
gouvernement québécois n'a 
été minoritaire. Certes, de 
temps à autre, des candidats 
indépendants réussissent à 
se faire élire, mais jamais en 
nombre suffisant pour remet­
tre le bipartisme en question. 
La plus grande tentative pour 
rompre cet équilibre eut lieu 
en 1944 avec le Bloc populai­
re. Les rares élus du Bloc et 
les députés indépendants pri­
rent une bonne partie du vote, 
suffisamment pour ramener les 
libéraux à 39.5% et l’Union na­
tionale à 35.8%, mais malgré 
tout Maurice Duplessis reprit 
le pouvoir avec 48 sièges sur 
les 91 que comptait alors l’As­
semblée législative.

Plus récemment, à l’élec­
tion de 1966, les tiers partis 
eurent un plus grand rôle. 
Sans prendre de sièges, et 
donc sans détenir la moindre 
“balance du pouvoir”, ils di­
visèrent cependant les suf­
frages de telle manière que 
les libéraux de Jean Lesage, 
même avec 47.2% des votes, 
durent céder la place à Da­
niel Johnson qui, avec seule­
ment 40.9% des suffrages, rem­
porta la majorité des sièges.

Après la défaite de Jean- 
Jacques Bertrand en 1970, il 
pouvait sembler que si les 
partis d'Opposition ne parve­
naient pas à trouver une for­
me de coalition électorale, 
comme le proposait son suc­
cesseur Gabriel Loubier, ils 
perpétueraient leur impuis­
sance respective et assuraient 
la réélection des libéraux mê­
me réduits à moins de 40% 
des appuis populaires. Encore 
une fois, l'inverse s'est pro­
duit. Après avoir connu la gloi­

re à l’instar du régime Tas­
chereau, l’Union nationale 
vient de passer à l’histoire 
en quittant la scène politi­
que De la même manière, 
sans subir un sort aussi radi­
cal. le Parti créditiste est ré­
duit à la portion congrue. Son 
chef fédéral venant à dispa­
raître ou connaissant plus de 
concurrence de la part des 
conservateurs fédéraux, cette 
formation pourrait finalement 
tomber dans la marginalité.

A l’élection de 1970 et à 
celle du 29 octobre, les for­
ces partisanes ont dû se dé­
finir non seulement par rap­
port au programme de gouver­
nement quelles envisageaient 
pour le Québec, mais aussi 
quant au statut politique de la 
province. Deux questions ont 
été soulevées à cet égard qui 
méritent d'étre examinées à 
la lumière de ces deux épreu­
ves électorales: la légitimité 
ou la représentativité du parti 
au pouvoir, et l'appui que les 
options du fédéralisme et de 
la souveraineté trouvent dans 
l'électorat.

Ne retenant de la victoire 
libérale que le balayage de 102 
sièges, plusieurs hommes 
politiques et observateurs ont 
voulu voir dans les résultats 
de lundi un oui au fédéralisme 
et un non au séparatisme. La 
réalité est plus nuancée.

Il est vrai que les libéraux 
ont pris non seulement plus 
de sièges et une plus grande 
proportion de sièges, mais aus­
si plus de votes — un gain de 
quelque 200.000 au moins — et 
une plus grande part des suf­
frages, soit près de 54% au lieu 
de 45.4%. II est cependant vrai 
aussi que le Parti québécois 
est passé de 23% à près de 30% 
des suffrages, et a réussi à 
ajouter à ses 662,000 partisans 
de 1970 quelque 175,000 nou­
veaux appuis. Quand une option 
compte près d’un million de 
voleurs, soit près du tiers de 
l'électorat, on ne peut pas di­
re qu'elle a reculé ni qu’elle 
à été défaite. Il faut plutôt

LES RESULTATS DE 1970

Partis Votes (%) Sièges (%)
PL 1.304,341 45.4 72 66.6
PQ 662,404 23.06 7 6.5
UN 564.544 19.6 17 15.5
PC 321,370 11.19 12 11.1
Autres 20,311 0.7 - —

Total 2,872,970 — 108 —

Electeurs: 3,478,891

Données tirées de l'Annuaire du Québec de 1972

retenir qu’elle a progressé, 
plus lentement peut-être 
que ses adhérents le souhai­
taient, moins spectaculairement 
qu’on l’attend au soir d’un jour 
d’élection, mais suffisamment 
pour rester vivante dans le 
débat politique et ainsi entre­
prendre d’autres “mises à 
l’essai”.

Bref, les libéraux ont agran­
di le camp du “fédéralisme 
rentable”, cependant que le 
Parti québécois a renforcé 
les fiefs du souverainisme. 
La population des indécis a dû 
se partager une nouvelle fois. 
Mais on ne peut exclure une 
prochaine baisse ou une nou­
velle montée de l’une ou l’au­
tre option. Si un véritable ré­
férendum avait été tenu — et 
non pas une consultation am­
biguë dont le résultat pour­
rait être nié avec le droit mê­
me à l'autodétermination — et 
si une conjoncture économi­
que sombre avait accompagné 
le scrutin, quelles auraient 
été les préférences des élec­
teurs et le nombre des in­
décis? L’un ou l’autre camp 
aurait-il perdu ou gagné du 
terrain? Aurait-on pu dégager 
une “majorité significative"? 
Les réponses à ces questions 
ne viendront peut-être que 
dans plusieurs élections, ou 
plus abruptement, à la faveur 
d’une crise.

A la veille de l’élection d’oc­
tobre, le chef de l’Union na­
tionale prétendait qu’avec 
l’appui massif qui lui vient des 
anglophones, le Parti libéral 
pourrait gouverner la provin­
ce même contre le voeu de la 
majorité québécoise. En avril 
1970, en supposant que la mi­
norité anglophone ait massi­
vement endossé les libéraux, 
M. Robert Bourassa, s’il n’a­
vait pas la majorité chez les 
francophones, pouvait quand 
même prétendre être le plus 
favorisé des quatre partis à 
se disputer leur allégeance.

La proportion du vote anglo­
phone, estimé à 20% de l’élec­
torat, ne s’est pas accrue de­
puis, et sans doute l’appui 
que les libéraux y trouvent 
n'a-t-il pas été significative­
ment réduit. Par contre, le 
parti de M. Robert Bourassa 
a regagné du terrain dans la 
majorité québécoise. Certes, 
le Parti québécois a aussi 
agrandi son emprise sur l’é­
lectorat francophone, mais 
il semble bien qu’il n'a pu 
supplanter le Parti libéral 
comme première force politi­
que chez les Québécois de lan­
gue française. Libéraux et 
péquistes ont augmenté leur 
clientèle respective, mais la 
distance entre eux n’a pas été 
réduite chez les francophones. 
Que l'Union nationale ait dis­
paru de l'Assemblée nationale 
et que M. Gabriel Loubier, 
contestataire de la légitimité 
libérale, ait été battu par un 
libéral dans son comté de Bel- 
lechasse, voilà qui devrait ré­
pondre à cette question pour 
la durée du nouveau mandat 
qui vient d'être accordé au 
Parti libéral.

UN SIECLE D’ELECTIONS AU QUEBEC

Année

Nombre
de

comtés Lib.

Députés élus (et %)

(%) UN ou PC (%) Autres

Suffrages obtenus 
(en %)

Lib. UN ou PC

1867 65 14 20 50 80 45 55
1871 65 20 29.3 45 70.7 — 35 65
1875 65 19 31 43 69 3 44 56
1878 65 31 44.6 32 55.4 2 49 51
1881 65 15 21.6 49 78.4 1 42 56
1886 65 31 55.4 28 44.6 6 51 49
1890 73 42 64.3 24 34.2 7 53 47
1892 73 21 28.7 51 71.3 1 45 55
1897 74 51 69 23 31 — 54.3 45.7
1900 74 67 90.5 7 9.5 — 56.3 43.8
1904 74 68 92 6 8 — 67.7 25.4
1908 74 58 78.3 13 17.5 3 55.3 39.9
1912 81 64 80 15 18.6 2 54.3 45.1
1916 81 75 92.5 6 7.5 — 64.6 35.1
1919 81 74 91.2 5 6 2 70 23.7
1923 85 64 75.3 19 23.5 2 55.3 44.4
1927 85 75 88.2 9 11.8 1 62.7 36.6
1931 90 79 87.7 11 12.3 — 55.6 44.2
1935 90 48 53.3 42 46.7 — 50.2 48.7
1936 90 14 15.6 76 84.4 — 41.8 57.5
1939 86 70 81.4 15 17.4 1 54.2 39.2
1944 91 37 40.3 48 52.8 6 39.5 35.8
1948 92 8 8.7 82 89.1 2 38.3 51
1952 92 23 25 68 73.8 1 46 51.5
1956 93 20 21.5 72 77.4 1 44.5 52
1960 95 52 53.7 42 45.2 1 51.3 46.6
1962 95 63 64.1 31 32.6 1 56.4 42.1
1966 108 50 46.3 56 51.9 2 47.2 40.9

Données tirées de l’Annuaire du Québec de 1972, p. 92.

■ la parole du jour

Le subie tie la nier, les gouttes 
de lu pluie et les jours des siè­
cles. qui les dénombrera'' Lu 
hauteur du ciel, l'étendue de la 
terre, l'ablme et lu Sagesse, qui 
les découvrira'1 Ben Sira 1. 
2-3 (Deuxième siècle avant J.-C.i

Prête l'oreille au pauvre et 
rends-lui son salut avec douceur 
Délivre l'opprimé des mains de 
l'oppresseur et ne sois pas lâche 
en rendant des jugements. Sois 
pour les orphelins un père et com­
me un mari viens en aide aux 
veuves Et tu seras comme le fils 
du Très Haut qui t'aimera plus 
que ne le fait ta mère Ben Siia 
4. 8-10 (Deuxième siècle avant 
J.-C.i.

. Ne sois pas trop sévère pour 
toi-mème Ben Siru. 4,2211leuxie- 
me siècle avant J.C.i

L'homme bienveillant se fait 
du bien à lui-même tandis que 
Thomme cruel se livre à une auto­
destruction. Le méchant touche un 
salaire trompeur alors que celui 
qui sème la justice s'assure une 
vraie récompense. La justice mè­
ne à la vie comme l’injustice con­
duit à la mort... Le méchant ne 
restera pas impuni tandis que la 
race des justes sera sauvée... Le

désir des justes, c'est uniquement 
le bien tandis que l'espoir des 
méchants récolte la violence. 
Proverbes 11,17-23 (Dixième 
siècle avant J.-C.)

Ne blâme personne sans examen 
préalable. Commence par réfléchir 
avant d'adresser des reproches - 
ben Sira 11,7 (vers 150 avant J.-C.)

Ne te lance pas dans trop de 
choses: tu n en sortirais jamais. 
Même en courant, tu n'atteindrais 
pas ton but et tu ne pourrais pas 
t'échapper en prenant la fuite 11 
en est qui peinent, se fatiguent et 
se hâtent et n’en sont que toujours 
plus en retard. - ben Sira 11,10-11 
(vers 150 avant J.-C.)

• Fleurs d'amour
• Fleurs de joie v 
• Fleurs d'amitié
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MILIEUX FÉDÉRAUX
pu s'empêcher d'y discerner en outre 
quelque avantage pour son propre parti, 
présentement minoritaire aux Communes.

"Le parti qui s'est identifié au Cana­
da, au fédéralisme était le Parti libéral. 
Cela ne peut manquer de nous être favo­
rable. à nous libéraux fédéraux,” a-t-il 
dit.

Ce n est pas le sentiment, il va sans 
dire, du chef des conservateurs au Qué­
bec. M. Claude Wagner. “Une victoire 
pour la Confédération — mais pas une 
victoire complète — ; certes, une victoi­
re personnelle pour M. Bourassa, aussi, 
à qui il a mieux réussi qu'à Jean Lesa­
ge de faire campagne seul, mais ce 
n est pas la victoire d'un parti fédéral 
quelconque, comme les liberaux le pré­
tendent', de lancer M. Wagner, rejoint 
par LE DEVOIR après sa brève inter­
vention aux Communes sur cette ques­
tion.

“Il me semble plutôt que les résultats 
de ce scrutin permettront à toutes les 
provinces canadiennes, le Québec com­
pris, d'examiner plus objectivement à 
l'avenir la performance du gouverne­
ment en place aussi bien que le poten­
tiel de la solution de rechange, soit d’un 
gouvernement progressiste-conserva­
teur, sans craindre de compromettre 
l'avenir de la Confédération en écartant 
du pouvoir M. Trudeau et ses collègues, 
de préciser M. Wagner. Les régions 
anglophones du pays, en particulier, sont 
désormais en mesure d'exiger des li­
béraux. sans arrières-pensées au su­
jet de “l unité nationale”, un leadership 
sur les autres grands problèmes — in­
flation, chômage, crise de l’énergie et 
le reste — qui assaillent le pays.”

Mais le défi majeur des conservateurs, 
de poursuivre le député de Saint-Hyacin­
the. ce sera d’exploiter la déconfiture 
des créditistes fédéraux au Québec, qui 
ont appuyé de toutes leurs forces la 
campagne de M. Yvon Dupuis, “le pou­
lain de Réal''. Les stragèges libéraux 
qui gravitent autour de Jean Marchand 
convoitent déjà cette quinzaine de siè­
ges qui. ajoutés à quelques autres en 
Ontario et en Colombie-Britannique, 
suffiraient à rendre les libéraux à nou­
veau majoritaires. Mais M. Wagner es­
time que le parti de M. Stanfield a au 
moins d'aussi bonnes chances que son ri­
val — s'il en prend les moyens — d’être 
le principal bénéficiaire "de la "curée 
électorale" qui s’annonce en pays cré- 
ditiste.
“La défaite de Dupuis, la quasi dispa­

rition des créditistes à l'Assemblée 
québécoise, constituent une gifle reten­
tissante assénée à Réal Caouette par 
l'électorat. Car le chef créditiste a 
plongé tète baissée dans la bagarre et 
mis entièrement au service de Dupuis 
la machine créditiste, de commenter M. 
Wagner. On pardonne facilement à un 
homme politique ses erreurs, mais on 
lui pardonne plus difficilement de man­
quer de jugement”.

Meme si l'on croit généralement, 
dans les milieux libéraux, que le ba­
layage réussi par M. Bourassa “ne 
peut pas être mauvais pour le parti fé­
déral ", c'est abec beaucoup de circons­
pection qu'on y spéculait hier sur les 
répercussions éventuelles du scrutin 
québécois sur la scène politique cana­
dienne.

Disons d'abord qu’à peu près person­
ne — le contraire étonnerait — ne sous­
crit à la thèse de M. Wagner. Pour les 
ministériels, M. Trudeau en tète, le 
scrutin du 29 octobre n'a fait que 
confirmer qu'ils tiennent fermement le 
bastion québécois, que la machine libé­
rale y est plus aguerrie que jamais et 
que les tories et les créditistes “ont 
bien des croûtes à manger” avant d’es- 
perer pouvoir ouvrir une brèche dans 
ce bastion.

Il semble toutefois que certains 
libéraux anglophones avaient besoin de 
pareilles assurances sur la solidité 
de leur base québécoise. “Ce n’était 
donc pas par pure chance que vous 
avez tenu le Québec, le 30 octobre 1972”, 
aurait commenté un ministre anglophone 
à un collègue francophone, déconcerté 
que l'on ait pu seulement en douter.

Il en va tout autrement lorsque les 
Libéraux se tournent vers l’Ontario 
et vers l'Ouest du pays.

Est-il besoin de dire que personne ne 
croit que le raz de marée québécois 
puisse jamais déferler sur les Prairies, 
engloutir les Rocheuses et atteindre la 
cote du Pacifique? Le sentiment général, 
c'est que la victoire de M. Bourassa 
ne nuira certes pas à M. Trudeau, 
mais que l'issue des prochaines élec­
tions fédérales dépendra d'autres fac­
teurs: le programme des divers partis, 
la campagne qu’ils mèneront, la perfor­
mance de l'économie, le bilan d’un an 
ou plus de gouvernement libéral minori- 
laire.

De part et d’autre de cette opinion 
"moyenne” se trouvent des positions quel­
que peu divergentes. Certains libéraux 
ne sont pas loin de partager l’avis du 
député conservateur David Macdonald, 
lequel est d’avis que l'opinion canadienne- 
anglaise ne sera pas très impression­
née par ce résultat, mais sera portée 
à ne plus reconnaître à M. Trudeau et à 
son parti un avantage sur M. Stanfield 
et ses collègues lorsqu’il est question 
du Québec et de l’unité nationale. “Les 
Canadiens anglais pousseront un soupir 
de soulagement et décideront ensuite 
de leur vote en fonction des problèmes 
qui les intéressent le plus", de prédire 
M. Macdonald, en déplorant que le pro­
blème québécois ne soit pas de ceux-là 
et que trop d'électeurs en viennent ainsi 
à considérer ce problème comme réglé 
une fois pour toute, ce que lui-même, 
impressionné par “le trente pour cent 
des péquisfès", nie avec vigueur.

Dans sa version libérale, cette hy­
pothèse est formulée comme suit: assu­
ré désormais que Trudeau a réussi ce 
pourquoi il a été élu — régler le problè­
me québécois — le Canada anglais ris­
que de se tourner vers les conserva­

teurs.
Pour contrer ce mouvement d'opinion, 

les tenants de cette thèse souhaitent que 
la propagande libérale mette bien 
davantage l'accent sur “le trente pour 
cent" et le statut d’opposition officielle 
du PQ que sur les 102 députés libérapx 
de M. Bourassa.

On soutient en revanche, dans les mi­
lieux optimistes du parti libéral, que la 
victoire de M. Bourassa va à l’encontre 
d'une thèse qui s’accréditait au Canada 
anglais depuis le 30 octobre dernier, à 
savoir que le parti de M. Trudeau, battu 
partout sauf au Québec lors du dernier 
scrutin fédéral, pourrait être mis en 
débandade au Québec lors du prochain, 
alors que bon nombre de Québécois in­
clineraient vers M. Stanfield comme vers 
M. Diefenbaker en 1958, afin d’être 
“du bon bord”.

“On peut désormais soutenir plus vrai­
semblablement que M. Trudeau n’est pas 
fini, qu'il y a lieu d'être modérément 
optimiste et que, si on se bat fermement 
dans les provinces anglophones on a de 
bonnes chances de „e restaurer", de sou­
tenir un ministre. Pour un parti minori­
taire, soulignent plusieurs libéraux, pareil­
le injection d'optimisme vaut son pesant 
d'or.

Un autre argument invite les libéraux 
à l'optimisme. “Les Canadiens anglais 
demeurent fermement opposés, pour des 
raisons d’ordre émotif, à la sécession 
du Québec, de rappeler un grand stratège 
du parti; et je serais fort étonné si au 
moins une fraction de l’électorat anglo­
phone n’était tenté de voter libéral, lors 
des prochaines élections, pour exprimer 
leur appui et leur reconnaissance au 
parti qui a éloigné au moins temporaire­
ment cette échéance fatale.”

Le même stratège rappelle que les 
prochaines élections fédérales mettront 
libéraux et conservateurs en concurrence. 
Pour ainsi dire en sens inverse: M. Tru­
deau réussira-t-il à se restaurer dans 
l’Ouest du pays mieux que M. Stanfield 
ne parviendra à s'implanter au Québec? 
Depuis le 29 octobre, soutient cet obser­
vateur, les chances paraissent être légè­
rement du côté des libéraux, puisqu'il 
est moins vraisemblable que jamais que 
M. Stanfield parvienne à convaincre les 
Québécois, qui viennent de voter massi­
vement “rouge" à Québec, de voter 
“bleu" à Ottawa, contre la plus forte 
équipe gouvernementale canadienne-fran- 
çaise depuis la Confédération.

ISRAÉL-EGYPTE
gouvernement de Mme Meir, pour des 
raisons morales et conscient de l'enjeu 
électoral du problème, fait une condition 
sine qua non de la poursuite de la trêve.

Dans une déclaration devant la Knes- 
seth, le ministre israélien de la Défense, 
M. Moshé Dayan, a annoncé que les pri­
sonniers blessés seraient échangés sans 
délai. Le Caire, a-t-il précisé, a donné 
les noms de 82 prisonniers israéliens, 
dont 45 blessés. Dans une première pha­
se. les Israéliens libéreront 70 prison­
niers égyptiens blessés.

Les Egyptiens quant à eux précisent 
qu'ils établissent une liste des prison­
niers israéliens qu'ils détiennent et qu'ils 
procéderont à un échange dès que les Is­
raéliens seront retournés aux positions 
qu'ils occupaient le 22 octobre, date du 
premier appel de cessez-le-feu du Con­
seil de securité (ce point précis sera 
également débattu sans doute par Mme 
Meir et M. Fahmi avec leurs interlocu­
teurs américains).

La réunion d'hier entre militaires is­
raéliens et égyptiens, qui a duré deux 
heures, outre le problème des prison­
niers avait également pour but de résou­
dre le difficile problème du ravitaille­
ment des 20,000 hommes assiégés de la 
3e armée égyptienne.

Une rencontre à un niveau plus élevé 
a eu lieu dans la journée entre le général 
Dayan et le général Ensio Siilasvuo, com­
mandant du corps des observateurs de 
l'ONU. Aucune précision n'a été donnée 
de source officielle sur la teneur de cet 
entretien, le deuxième en vingt-quatre 
heures. On croit savoir toutefois qu'il a 
porté sur la délimitation des lignes de 
cessez-le-feu, la mise en place des Cas­
ques bleus, le problème des prisonniers 
et surtout le ravitaillement de la troisiè­
me armée égyptienne.

Le ravitaillement des 20,000 Egyptiens 
s'effectue très lentement. La pression 
de l'opinion publique israélienne pour­
rait ne pas être étrangère à cette len­
teur. Les Israéliens ne comprennent pas, 
en effet, que leur gouvernement ait cédé 
à des pressions sans avoir d'abord obtenu 
un règlement de la grave question des 
prisonniers de guerre aux mains des 
Arabes, d'autant plus que Damas refuse 
toute liste de prisonniers. Répondant aux 
députés de droite qui lui reprochaient 
d'avoir accepté le passage d’un convoi 
de ravitaillement et le cessez-le-feu, le 
général Dayan a d’ailleurs déclaré hier: 
“nous y avons consenti parce que nous 
n'avions pas le choix.” Puis il a ajouté 
cette phrase significative: “le fait est 
qu'il y a une semaine, nous n’avions pas 
assez d’obus pour faire la guerre et sans 
obus on ne peut pas vaincre. Maintenant, 
nous les avons." Sans soutien matériel et 
politique (sous-entendu des Etats-Unis), 
a-t-il précisé, “la guerre ne peut être 
gagnée".

Selon les sources israéliennes, l’Egyp­
te et la Syrie détiennent 450 prison­
niers de guerre, dont 350 en Egypte, 
alors qu'Israël détiendrait 7,150 
Arabes, dont 6,800 Egyptiens, des Sy­
riens, des Irakiens et des Marocains.

Enfin, alors que les flottes soviétique 
et américaine en Méditerranée gros­
sissent de jour en jour tout près du 
“théâtre des opérations”, un projet 
de loi interdisant l'envoi de troupes 
américaines au Proche-Orient sans 
l'approbation du Congrès a été déposé 
par le sénateur républicain Mark Hat­
field.

Le sénateur Hatfield a demandé 
que son projet soit incorporé à la loi 
de finance autorisant 2,2 milliards de 
dollars de crédits supplémentaires pour 
l'aide militaire à Israël.

Le sénateur George McGovern, ancien 
candidat démocrate à la présidence, 
a immédiatement approuvé le projet de 
son collègue en disant que les Amé­
ricains seraient plus à l’aise pour ai­
der Israël s’ils ont la certitude que 
cette aide ne sera pas, comme dans le 
cas du Vietnam, le premier pas d’un 
engagement direct dans une guerre.

Quant à la guerre du pétrole, l’Arabie 
Saoudite réduira sa production pétro­
lière à raison de quinze pour cent à 
partir d’aujourd’hui. Cette proportion 
sera augmentée de cinq pour cent cha­
que mois.

Deux partis en quête d'un chef?
Suite de la première page

1
et le Parti québécois. “On allume le 
feu et on appelle les pompiers libé- 

§| raux.” Fort de la majorité de 3,341 
acquise en 1970, M. Lafontaine a ter­
miné lundi au quatrième rang. A la 

.grandeur du Québec il voit dans ces 
elections “la grande tragédie” et 
croit que le peuple du Québec en sera 
la première victime. Quant à savoir 
si l’Union nationale est disparue, M. 
Lafontaine ne porte pas attention 
à ces bobards qu’il n’a cessé d’en- 

§| tendre depuis la mort du fondateur 
|| de l’Union nationale, M. Maurice 

Duplessis.
Enfin, M. Lafontaine que l’on di­

sait révolté contre son chef, ne voit 
pas pourquoi cette défaite amène- 

|l rait M. Gabriel Loubier à démis­
sionner. Au contraire, il souhaite­
rait le voir demeurer à son poste 
et croit qu’il ne devrait pas être

tenu responsable du fait que les 
“Québécois ont ete dupés.”

Curieusement, du côté du Parti 
créditiste, on parle également 
avec agressivité de complot mais 
cette fois entre libéraux et unio­
nistes. Et c’est pourquoi dans l’es­
prit du député Fabien Roy, il ne 
peut être question de quelque for­
me d’alliance entre ce qui reste 
des deux partis. Il précise que tout 
ça s’est passé entre les émissai­
res de Paul Desrochers et les stra­
tèges de l’Union nationale sans 
que les simples militants en soient 
conscients. A titre d’exemple, il 
évoque la présence suspecte de 
limousines noires à Saint-Georges 

-de Beauce en fin de campagne. En­
fin, il signale que l’arme la plus 
efficace des libéraux a été l’ins­
tallation de comités de téléphones

dans tous les comtés, la veille des 
élections, pour terroriser systé­
matiquement la population contre 
la menace de l’indépendance.

Interrogé sur le sort de son chef 
perdant, M. Fabien Roy révèle 
qu’il doit rencontrer ces jours-ci, 
M. Yvon Dupuis ainsi que le député 
réélu de Rouyn-Noranda, M. Camil 
Samson.

Tout en blâmant le Parti libéral 
d’avoir polarisé l’opinion publique 
autour de la menace indépendan­
tiste, créditistes et unionistes ou­
blient de rappeler qu’ils en ont fait 
autant du debut à la fin de la cam­
pagne électorale.

Ce morcellement des forces de 
l’opposition est peut-être la plus 
frappante caractéristique de la cam­
pagne électorale et possiblement un 
facteur influent sur les résultats des

élections. Harcelant ainsi le Parti 
québécois, les créditistes et unionis­
tes multipliaient d’autant les chances 
du Parti libéral.

Pendant ce temps, les candidats 
libéraux grugeaient le reste de la 
clientèle créditiste et unioniste. En 
conséquence, tout le vote fédéraliste 
de droite a ballotté du côté des li­
béraux.

Depuis l’élection du 29 avril 1970, 
c’est cette division des forces de 
l’opposition qui a rendu la vie facile 
au gouvernement Bourassa pendant 
trois ans et demi à l’Assemblée na­
tionale. Ce qui s’est passé tout au 
long de cette campagne électorale, 
n est que le prolongement des der­
nières années de vie parlementaire 
et le parti gouvernemental a su en 
tirer profit.

La presse canadienne salue la victoire 
du fédéralisme mais avec des réserves

Les éditorialistes des grands jour­
naux canadiens voient la situation au 
Québec au lendemain des élections d’un 
oeil différent, même s’ils sont tous 
d’accord pour saluer la victoire du fédé­
ralisme.

Ainsi, dans le Toronto Star, on met 
les lecteurs du plus grand quotidien au 
Canada en garde contre une attitude 
de suffisance qu’ils seraient tentés 
d’adopter en prenant connaissance de 
la victoire libérale. Il ne faut pas croire 
que "le problème du Québec” peut être 
oublié. Au contraire, cette élection 
pourrait se traduire par un recul pour 
l'unité canadienne plutôt que par un 
progrès.

Dans le Globe and Mail, on écrit que

le balayage libéral est la preuve tant 
attendue que la menace du séparatisme 
francophone est écartée pour l’avenir. 
Cette élection s’est faite presque seule­
ment sur le thème de l'indépendance du 
Québec et le Parti québécois a perdu 
de façon décisive.

Le Toronto Sun écrit: “L’indépendan­
ce politique est comme un virus, dont 
il est difficile de se débarrasser, que 
ce soit au Congo, au Kenya, en Ukraine 
ou au Québec. Mao Tse-toung a déjà 
écrit que dans une révolution, une fois 
que 15% du peuple est acquis aux insur­
gés. il ne faut plus compter que sur le 
temps. C’est ainsi au Québec, où près 
d'un électeur sur trois est acquis à l’in­
dépendance".

U M PEACH MENT
fraction à la loi anti-trust, et que le 
New York Times a révélée hier.

Citant, sans les nommer, des sources 
sûres, le journal précise que le prési­
dent avait ordonné à M. Richard Klein- 
dienst, ancien procureur-général, de 
ne pas permettre que les démêlés entre 
ITT et le gouvernement aillent jusqu'à 
la Cour suprême. M. Kleindienst finit 
par céder et l'affaire ITT fut réglée à 
l'amiable et le conglomérat bénéficia d’un 
traitement de faveur en échangé duquel 
ITT versa entre $100,000 et $400.000 à 
la caisse de la-convention du Parti ré­
publicain.

La Maison-Blanche a immédiatement 
réagi en qualifiant ces fuites de "tendan­
cieuses et malhonnêtes" et a ajouté 
que ces informations ont été puisées dans 
les dossiers de M. Cox à la suite d une 
entrevue confidentielle entre MM. Cox 
et Kleindienst. Quant à lui, l'ancien 
procureur spécial a précisé qu'il avait 
mis au courant de cette affaire les sé­
nateurs démocrates Edward Kennedy et 
Philip Hart, ainsi que deux membres 
de leur état-major. Ces quatre person­
nes, a-t-il ensuite noté, lui ont affirmé 
qu'elles n'étaient pas à l'origine des 
“fuites." Soulignant qu'il était "inex­
cusable", M. Cox a déclaré qu’il s’é­
tait laissé aller à “parler plus libre­
ment qu’il n’aurait voulu” au cours des 
deux dernières semaines.

D’autre part, la Maison-Blanche et le 
juge Sirica se sont entendus hier sur les 
modalités de l'audition des enregistre­
ments que le juge a réclamés et qui cou­
vrent neuf conversations que le président 
a tenues entre le 15 septembre 1972 et le 
15 avril 1973 avec ses conseillers Halde- 
man, Ehrlichman et Dean. La Maison- 
Blanche remettra au juge Sirica un 
compte rendu détaillé de chaque enregis­
trement, précisant quelles parties ont 
trait au scandale du Watergate.

On tente d’ailleurs de part et d'autre 
de combler les vides laissés par la dé­
mission de Spiro Agnew et Elliott Ri­
chardson; ainsi, les leaders démocrates 
Mike Mansfield et Carl Albert ont indi­
qué hier qu’ils faisaient tout pour accé­
lérer la confirmation de la nomination 
de Gerald Ford comme vice-président.

De même, M. William Saxbe, séna­
teur républicain de l’Ohio, pourrait être 
prochainement choisi par le président 
Nixon comme nouveau procureur-général, 
M. Saxbe, qui avoue avoir été contacté 
par la Maison-Blanche, n'aurait pas en­
core donné son accord.

LES LIBÉRAUX
tâches nombreuses et les travaux de tous 
ordres qui relèvent de la responsabilité 
de l’Opposition. Il s’ensuit que celle-ci 
sera dorénavant assurée à l'extérieur du 
Parlement par la presse, par les corps 
intermédiaires, par les centrales syndi­
cales, par les divers mouvements de ci­
toyens. Tel sera le nouveau défi de la so­
ciété québécoise qui, à plusieurs égards, 
ressemble à celui que la province avait 
dû relever en 1948 lorsque l’Union natio­
nale de M. Duplessis fut portée au pou­
voir avec 82 des 92 sièges, ne laissant 
que 10 sièges à l’opposition, huit aux li­
béraux, deux à l’Union des électeurs.

• Enfin, les politicologues Vincent Le­
mieux et Maurice Pinard ont hier évoqué 
le projet d’une réforme éventuelle du mo­
de de scrutin. Selon ces professeurs, il 
serait opportun d’adopter, en partie du 
moins, le régime de la représentation pro­
portionnelle. On pense que le Parti qué­
bécois reviendra bientôt sur la question.

La participation au scrutin de lundi a 
atteint un taux de 78%, au regard de 847c 
en 1970 et de 72% en 1966.

VOIE MARITIME
Suite de la page 3

suivant ces employés?
Du volumineux dossier de lettres et 

rapports en leur possession, Richard 
Corriveau et Rosaire Fillion — ce der­

nier est avisé qu’un Ontarien a opté de 
venir travailler à Brassard en raison 
d'une réduction de personnel à la Voie 
maritime — extraient une lettre adressée 
le 2 mai 1973 par le secrétaire de la 
Voie maritime au député fédéral de La- 
prairie. M. Ian Watson; M. L.-E. Béland 
y indique que les travailleurs qui ont 
sollicite l'intervention du député veulent 
user de “discrimination” et procéder 
artificiellement à la création de postes 
qui n'existent pas (une prime de 57o se­
rait normalement disponible si cette 
section de neuf employés était “unité 
bilingue").

M. Béland affirme dans sa lettre qu'il 
a reçue “aujourd'hui” (le 2 mai) un rap­
port sur les representations faites par 
ces employés... qui jurent n'avoir reçu 
la visite de" l'envoyé de M. Béland que le 
lendemain, soit le 3 mai. Tout le pro­
blème était-il réglé d’avance et a-t-on 
fait mine de nous consulter, demandent- 
ils?

Le dossier s'est retrouvé, suivant 
les jours, aux bureaux du ministre des 
Transports, M. Jean Marchand et à ce­
lui du député fédéral de Mercier, M. 
Prosper Boulanger; le président de la 
Voie maritime M. Pierre Camu, y a 
même porté une attention particulière. 
Mais ces neuf employés n’en continuent 
pas moins de souffrir d'insécurité "cul­
turelle”.

C’est injuste, dira Fillion, de ne pas 
reconnaître le droit de la langue fran­
çaise au Québec et de nous laisser 
dans une unité syndicale à 957c anglo­
phone tandis qu'à proximité se trouve 
un groupe majoritairement francophone 
— et notre “bureau" est situé à 400 mil­
les de notre lieu de travail et c’est 
même à Ste-Catherine qu’on va se ren­
seigner sur l’utilité du français dans 
notre travail à nous, de Brossard.

Feu Clément Cossette, qui était en sep­
tembre 1972 “patron" des employés à 
Brossard. écrivait le 13 de ce mois un 
mémo où il ouvrait la possibilité de re­
connaître le groupe qui était sous ses or­
dres comme unité bilingue. Deux jours 
plus tard toutefois, M. Cossette s’en te­
nait, disent les employés, à la consigne 
qui lui était transmise et se disait dans 
1 impossibilité de recommander l’accep­
tation d’un tel statut.

A la division de la construction, le tra­
vail d'entretien et de réparation est plus 
intense l’hiver, après la fermeture de la 
Voie maritime. Mais le "bumping” com­
mencé porte les employés de Brossard à 
croire que les autorités de la Voie mari­
time, qui avaient procédé à quelques mi­
ses à pied au printemps, s’apprêtent à 
faire quelques autres congédiements 
qu'en théorie la convention autorise. 
Mais ces mêmes employés y voient 
une volonté délibérée de nier dans les 
faits le bilinguisme auquel les organis­
mes fédéraux tendent en principe.

LES RÉVISIONS
Suite de la page 4

ceux qui ont tenu, par foi dans le 
processus démocratique, à soute­
nir telle option politique.

Mais, dira-t-on, il est stricte­
ment impossible de retrouver tous 
ces cotisants. Assurément. Dès 
lors, la meilleure formule con­
siste à ramener ces fonds tout 
simplement dans le processus dé­
mocratique, c’est-à-dire de les af­
fecter au soutien d’une activité qui 
renforce les libertés fondamenta­
les. Dans les circonstances ac­
tuelles, on admettra volontiers que 
l’injection subite des fonds unio­
nistes dans un media de taille ser­
vira les intérêts de la démocratie 
québécoise infiniment mieux que 
toute autre forme de liquidation. 
Tant et aussi longtemps que l’UN 
demeurait dans la bagarre politi­
que, on pouvait comprendre que M. 
Loubier liquide son journal pour 
poursuivre le combat. Si le parti 
renonce à la lutte, mieux vaut que 
cet argent retourne dans une ac­
tivité journalistique dont le Qué­
bec aura le plus grand besoin au

Le Windsor Star aussi estime que 
l'indépendantisme n’est pas mort au 
Québec. “Le vote populaire indique que 
près de 30%' des électeurs se sont pro­
noncés en faveur du parti indépendantis­
te, en comparaison de 247c aux dernières 
élections. C'est une augmentation im­
portante et le fait que ce gain ne se 
traduise pas par une augmentation équi­
valente de sièges à l’Assemblée natio­
nale sera à l’avantage du Parti québé­
cois".

Le Owen Sun Times met lui aussi ses 
lecteurs en garde contre l’attitude de 
suffisance qu’ils pourraient être tentés 
d’adopter. Si les libéraux se sentent trop

cours d’une période de faible oppo­
sition parlementaire.

Dans cette perspective, on songe 
spontanément au financement du 
quotidien Le Soleil. L’échéance de 
90 jours que le premier ministre 
Bourassa avait fixée au moment 
d'entrer en campagne électorale 
approche à grands pas. Certes, la 
Coopération d'information du Qué­
bec poursuit son recrutement, 
mais elle a assurément besoin de 
tous les fonds disponibles. D’ail­
leurs, à condition d’orienter les 
capitaux unionistes vers des ac­
tions privilégiées, les coopérateurs 
demeureraient les véritables maî­
tres du quotidien québécois. D'ail­
leurs, même si les fiduciaires de 
la caisse unioniste préféraient trai­
ter directement avec la direction 
du Soleil au lieu de passer par la 
coopérative, la situation se trou­
verait déjà améliorée, puisque 
Power Corporation serait, d’une 
manière ou d’une autre, éloignée 
du Soleil.

Telle pourrait être, de la part 
d'une formation politique qui a por­
té la ferveur nationaliste de toute 
une génération, une dernière con­
tribution à la démocratie.
Demain: Le Crédit social

M. Paul Normandeau 
devient président 
de la Voie maritime

OTTAWA (PC) - M. Paul Nor­
mandeau, âgé de 60 ans, sous-ministre- 
adjoint à l’Expansion régionale, a été 
nommé hier président de la Voie mari­
time du Saint-Laurent par le ministre 
fédéral des Transports.

M. Normandeau s'était joint à la fonc­
tion publique fédérale en 1970 après 
avoir dirigé pendant plusieurs années 
la Corporation générale d’investisse­
ments du Québec. Il a aussi été vice- 
président et directeur général de A. 
Bélanger Ltée et vice-président de Eagle 
Pencil Co. Le ministère des Transports 
a aussi annoncé les nominations de MM. 
Roy llling, 44 ans, et Michael Butler, 38 
ans, aux postes respectifs d'administra­
teur du transport maritime et de direc­
teur de la planification et des projets 
majeurs.

■ la météo
Une puissante perturbation située juste a 

l'est du lac Erié se déplace vers le nord-est 
et affectera nos régions durant une partie de 
la journée de mercredi. A l avant de ce sys­
tème des vents de surface modérés à forts 
iront en s'affaiblissant durant la journée de 
mercredi. Entre-temps la pluie qui tombera 
sur le sud du Québec atteindra un quart de 
pouce. A mesure que la dépression se dépla­
cera vers le nord-est, la pluie se changera 
progressivement en bruine et on prévoit un 
certain dégagement du ciel plus tard dans la 
journée de mercredi. Hier les régions du Nou­
veau-Québec ont joui d'un très bon ensoleil­
lement. Jeudi un front froid actuellement 
situé au-dessus du Manitoba atteindra nos 
régions en y apportant des températures plus 
froides

•
Abitibi, Chibougamau: généralement nua­

geux. Maximum près de 45. Aperçu pour 
jeudi: une ou deux averses et plus froid.

Pontiac-Témiscamingue, Laurentides, St- 
Maurice: venteux et pluie faible. Percées de 
soleil dans l'après-midi avec dégagement 
dans la soirée. Maximum près de 50. Aper­
çu pour jeudi: ennuagement et plus froid.

•
Ottawa, Montréal, Cantons de l est, Qué­

bec: bruines passagères. Eclaircies dans 
l'après-midi et moins venteux. Dégagement 
dans la soirée. Maximum près de 50 Aper­
çu pour jeudi: ennuagement et plus froid.

•
Lac St-Jean, Baie-Comeau, Sept-Iles, Gas- 

pésie, Rimouski: faibles pluies passagères et 
encore venteux. Maximum près de 45. Aper­
çu pour jeudi: dégagement, peu de change­
ment dans les températures.

confortables au cours des années à ve­
nir, ils pourraient s’aliéner le peuple et 
susciter des sentiments qui pourraient 
faire pencher la balance contre eux. Il 
ne faut pas oublier que l’opposition est 
le Parti québécois.

Les quotidiens de l’ouest du Canada 
adoptent une autre attitude. Dans le 
Edmonton Journal, on lisait hier pat- 
exemple: “M. Bourassa n’a pas annihilé 
le séparatisme au Québec, mais il lui a 
asséné un coup dont il ne se relèvera pas 
facilement."

Le Vancouver Province est plus caté­
gorique: “La situation est encore pire 
pour M. Lévesque qu’elle n’apparaît de 
prime abord. Pour la deuxième fois, il 
n’a pu se faire élire dans son comté. 
Ses têtes d'affiche, MM. Jacques Pari­
zeau et Claude Morin, ont aussi été bat­
tus, et il ne reste plus personne à l’As­
semblée nationale pour empêcher que 
le Parti québécois ne devienne la risée 
du peuple pendant les quatre prochaines 
années. Dans un sens, c'est malheureux, 
parce que Parizeau et Morin sont, mal­
gré leur appartenance à un parti indé­
pendantiste, des hommes d'une certaine 
substance politique qui auraient pu appor­
ter beaucoup à l'Assemblée.

Dans le Winnipeg Free Press, on 
écrit: “L'enjeu de cette élection était 
l'indépendance du Québec et les Québé­
cois ont rejeté cette option, qu’elle ait 
été graduelle ou rapide. Cela ne signifie 
pas par contre que les Canadiens fran­
çais ne sont plus passionnés par leur 
identité culturelle et politique”.

L'éditorialiste du Victoria Times écrit: 
Tl est maintenant essentiel que les Ca­

nadiens n’oublient pas maintenant l'exis­
tence du Québec et qu'ils se sentent tou­
jours obligés de voir à ce que la Vieille 
province obtienne sa juste part des avan­
tages nationaux sans qu'elle ait besoin 
de brandir la menace du séparatisme 
pour les obtenir”.

Dans le Vancouver Sun, on lit: “Le 
séparatisme a reçu au Québec un coup 
solide, sinon un coup fatal. Mais le Parti 
québécois a néanmoins gagné du terrain 
en adoucissant le ton de sa plate-forme 
indépendantiste et en mettant l’accent 
sur l'aspect socialiste de son program­
me".

Enfin, l'éditorialiste du Regina Leader- 
Post fait remarquer que le seul véri­
table test de la democratic électorale est 
le nombre de sièges gagnés dans une 
élection. La proportion des voix popu­
laires est une statistique intéressante 
dont il faut tenir compte, mais il n’en 
demeure pas moins que les libéraux de 
M. Bourassa ont obtenu 100 sièges, et 
c’est ce qui compte. Cependant, il ne 
faut pas nier l'existence d’un mouvement 
indépendantiste au Québec.

DÉCÈS
Notes j.v.ji. que les avis de décès 

doivent nous parvenir avant 4:30 

p.m. pour publication du lende­
main, U dimanche: 2 à 4:30 p.m.

GABOURY Ernest à Montréal, le 30 octobre 
1973 à l’âge de 64 ans, est décédé, M. Er­
nest Gaboury, époux de Caroline Tessier. Il 
laisse dans le deuil, outre son épouse, une 
fille Use (avocate) son gendre Jacques Dage- 
nais, une petite-fille Sophie et une soeur Mme 
Jeanne Lamothe. Les funérailles auront lieu 
vendredi le 2 novembre. Le convoi funèbre 
partira du Salon René Thériault Limitée 1120 
rue Jean-Talon est où le service sera célé­
bré à 10:00 heures. Et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neiges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

DECES

GLORIEUX Francis

Madame Francis GLORIEUX 
et ses enfants ont la douleur 
de vous faire part du décès 
de Monsieur Francis GLO­
RIEUX, leur époux et père. 
Président de la Société Textile 
Ltée.. ancien Secrétaire de la 
Chambre de Commerce Fran­
çaise au Canada, survenu à 
Montréal le 24 octobre 1973. 
Les funérailles et l'inhuma­
tion ont eu lieu dans la plus 
stricte intimité le 27 octobre 
1973.
A tous ceux qui l'ont connu et 
aimé nous demandons d'expri­
mer leur sympathie par des 
messes ou des dons a la So­
ciété de Recherches sur le 
Cancer.

1
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MM. Lemieux et Pinard ne croient pas au retour du bipartisme

Une troisième force conservatrice renaîtra au Québec
par Michel Roy

Les politicologues Vincent Lemieux et 
Maurice Pinard ne croient pas que l’a­
néantissement de l'Union nationale et 
l'écrasement du Parti créditiste indi­
quent un retour au bipartisme. Tous deux 
pensent qu'une troisième force, de ten­
dance conservatrice et populiste, sous 
le nom de Crédit social ou sous un au­
tre nom. conservera sa place au Québec.

Professeur au département de science 
politique de l'Université Laval, M. Le­
mieux insiste plus particulièrement 
dans les commentaires que lui inspi­
rent les élections générales de lundi sur 
la nécessité d'une réforme du mode de 
scrutin qui ferait appel au régime de la 
représentation proportionnelle. C’est 
une formule qu'il défend lui-même dans 
l'ouvrage qu’il vient de publier aux 
Presses de l’Université Laval, “Le quo­
tient politique vrai”.

Qu'un parti, avec 54% des suffrages, 
occupe 92.7% des sièges tandis que le 
parti de l'Opposition, avec 30% des voix, 
ne reçoit que 5.4% des sièges, voilà 
qui suffit à démontrer l’urgence d’un 
recours à la proportionnelle modérée 
en vertu de laquelle le territoire serait 
découpé en 26 circonscriptions, compre­

nant chacune de deux à cinq sièges, les­
quels seraient attribués aux partis 
ayant recueilli le plus grand nombre de 
voix. En employant cette technique (dé­
crite et expliquée en appendice de cet 
ouvrage, page 269), les libéraux auraient 
obtenu en 1970, avec 45% des voix, 60 
sièges; le PQ, avec 24% des voix, 23 
sièges; le Ralliement créditiste, avec 
11% des voix, 11 sièges; et l’UN, avec 
20% des voix, 18 sièges.

Professeur de sociologie à l’Université 
McGill, M. Pinard précise de son côté 
qu’il est opposé à la proportionnelle 
pure, mais il est disposé a envisager 
favorablement un système assorti d’un 
mode de redressement, un peu comme 
celui que propose le professeur Le­
mieux dans son ouvrage. Car, dit-il, si 
le Québec devait retourner au bipartis­
me, le système actuel serait peut-être 
meilleur. Le professeur Lemieux par­
tage cette opinion, étant convaincu que 
sa formule de la “proportionnelle mo­
dérée” s’applique à un contexte de mul­
tipartisme.

MM. Lemieux et Pinard ont fait part 
de leurs observations au cours d’entre­
tiens distincts avec LE DEVOIR hier.

Sur la foi des sondages scientifiques 
effectués au cours de la campagne, 
les deux politicologues avaient déjà prévu 
les résultats de lundi à quelques sièges 
et à quelques décimales près. Le tableau 
préparé par M. Pinard suivant le son­
dage réalisé par CROP pour le compte 
de Radio-Mutuel accordait aux libéraux 
plus de la moitié des suffrages expri­
més; au Parti québécois, 30% des voix; 
au Crédit social, 14% des suffrages; à 
l’UN, 6%.

M. Lemieux, compte tenu du sondage 
effectué par 1TNCI et Laval pour Le 
Devoir et Le Soleil, avait procédé à une 
opération plus complexe. A partir des 
résultats de 1970 transposés sur la nou­
velle carte électorale, il avait accordé 
aux libéraux 9% de plus des suffrages 
exprimés dans tous les comtés (le PLQ 
étant passé de 45% à 54%); aux PQ, 6% de 
plus; à l’UN, 14% de moins et au Crédit 
social, 1% de moins. Résultat de l’opéra­
tion: le PLQ obtenait 99 sièges!

La consultation de jeudi rappelle les 
résultats de 1948, date à laquelle l’Union 
nationale de M. Duplessis avait conquis 
82 des 92 sièges de l’Assemblée avec 
51% des suffrages, ne laissant aux li­

béraux que 8 sièges avec 38.3% des voix. 
L’Union des électeurs (version ancien­
ne du Crédit social) avait fait élire deux 
députés.

M. Lemieux est convaincu que le Cré­
dit social, loin de disparaître comme on 
l a dit en apprenant les résultats, pour­
rait facilement remonter à 15% ou à 20% 
des suffrages. C’est le contexte général 
de relative prospérité économique et la 
personnalité de M. Yvon Dupuis qui, cette 
année, ont joué contre ce parti. Les 
Créditistes n’en conservent pas moins 
10% des voix.

On se trompe, dit-il, en pensant que 
le Parti libéral et le Parti québécois 
suffisent aux Québécois. Beaucoup de 
citoyens ne se retrouvent ni dans le PQ 
ni dans le PLQ.

Chez les partisans du Parti québécois 
de la région de Québec, principalement 
parmi les étudiants qu’il fréquente, 
M. Lemieux n’a pas observé hier des 
indices qui pourraient laisser présager 
une réaction de désespoir telle qu'elle 
provoquerait une flambée de violence. 
Tout en soulignant que ses observations 
sont limitées, il perçoit un sentiment 
de grande déception, certes, mais moins

étendue qu’en 1970. Beaucoup de ceux 
avec lesquels il a pu s’entretenir sont 
rassurés à l’idée que le PQ ait recueilli 
30% des voix; tous ont affirmé qu’il fal­
lait "continuer ",

De son côté, le professeur Pinard tient 
pour désastreuse une situation qui ne 
laisse à l’Opposition que huit députés 
contre 102. Comment les commissions 
parlementaires pourront-elles fonction­
ner efficacement dans ces conditons? 
Mais il se console à l’idée que le Qué­
bec, ayant connu des situations sembla­
bles dans les années cinquante, a su in­
venter des modes d’opposition extra-par­
lementaire. En réalité, l’opposition cher­
chera plutôt à se manifester en dehors 
de l’Assemblée, comme au cours de la 
décennie 1950-1960 lorsque l’opposition 
au régime Duplessis, outre la poignée de 
députés libéraux dirigés par MM. Mar­
ier et Lapalme, était principalement 
constituée, surtout à Montréal, des cen­
trales syndicales, du journal LE DEVOIR, 
de la revue Cité Libre et d'hommes com­
me Pierre Trudeau, Gérard Pelletier, 
Pierre Vadboncoeur, Jean Marchand, etc. 
Il y avait aussi la faculté des sciences 
sociales de Laval, animée à l’époque

par le Père Georges-Henri Lévesque.
M. Pinard rappelle à cet égard que le 

style d'opposition qu’a adopté M, René 
Lévesque à la tête du Parti québécois 
s'est révélé très efficace à l’extérieur 
du Parlement, "plus efficace peut-être 
qu'une opposition strictement parlemen­
taire”.

Enfin, MM. Pinard et Lemieux sont 
aussi d'accord sur un dernier point qui 
préoccupe déjà beaucoup l'opinion pu­
blique: le Parti québécois sera amené 
à faire des “révisions déchirantes” de 
ses stratégies et de son programme, 
peut-être même de son option fonda­
mentale, l’indépendance. Mais cette der­
nière hypothèse semble peu plausible 
aux deux politicologues: il est certain 
qu'un mouvement se manifestera pour 
amener le PQ à atténuer ou à modi­
fier cette option, mais il serait difficile 
de concevoir que le Parti de M. Léves­
que renonce à l'idée même qui lui a 
donné naissance. Ce qui semble certain, 
souligne M. Lemieux, c'est que les in­
terrogations fondamentales du PQ se­
ront “dramatisées” au cours d'un con­
grès dont profiterait aussi M. Lévesque 
pour poser la question de son leadership.

Devant un public d'hommes d'affaires

Dominique Clift et Claude Ryan 
commentent les résultats du vote

Un non catégorique, dit le Monde

par François Barbeau
Pour l'un la victoire libé­

rale de lundi traduit le rejet 
par l'électorat des valeurs 
économiques du Parti québé­
cois; pour l’autre, le balayage 
libéral est un vote de confiance 
envers le gouvernement libé­
ral, ses réalisations depuis 
1970, ses positions politiques, 
son leader, son équipe et 
son programme pour les an­
nées à venir.

L un, c’était M. Dominique 
Clift, éditorialiste au Montreal 
Star, l'autre M. Claude Ryan, 
directeur du DEVOIR. Ils 
avaient été invités hier à 
commenter devant les mem­
bres de la Chambre de com­
merce de Montréal les ré­
sultats des élections du 29.

MM Lévesque et Bourassa, 
a brièvement expliqué M. 
Clift, représentaient les deux 
grandes tendances nationalis­
tes au Québec, mais la majo­
rité des électeurs ont rejeté 
l’option du parti indépendan­
tiste et montré leur préfé­
rence en la sécurité materielle.

On remarque aussi, a dit 
M. Clift, que ce refus d'une 
aventure économique se tra­
duit aussi par le rejet par 
les électeurs des valeurs so­
cialistes du PQ.

Le directeur du DEVOIR 
ne partage pas cette opinion. 
Pour lui, le résultat est 
assez clair: “L'option fédéra­
liste remporte actuellement 
l'adhésion de deux Québécois 
sur trois”.

Il est normal que le PQ 
ait tenté d'imposer sa théma­
tique à la campagne, il l’a 
fait avec succès, mais l’élec­
tion s’est transformée en 
mini-référendum sur l’avenir 
politique du Québec.

Analysant les résultats du 
vote francophone, M. Ryan 
a fait remarquer que la plu­
ralité des voix que souhaitait 
obtenir est allée plutôt au 
Parti libéral, qui a eu 42 ou 
43% du vote populaire lundi, 
en comparaison de 33% aux élec­
tions de 1970, alors que 
la proportion du vote péquis- 
te est passé de 28% en 1970 
à 34 ou 36% lundi soir.

De l’UN, M. Ryan a laissé 
entendre que ses partisans, 
à la lumière des résultats, 
seraient mieux de tenir une 
réunion de liquidation qu'un 
congrès de leadership.

Il a avoué cependant avoir 
été enclin à rayer trop rapi­
dement de la carte Yvon Du­
puis et son parti. Le crédit

social, selon le directeur du 
DEVOIR, a des chances de 
redevenir un parti de droite 
un peu marginal, de reprendre 
du poil de la bête si les con­
ditions s'y prêtent.

L'opposition aura fort à 
faire devant un gouvernement 
si fort, a prédit M. Ryan, et 
il faudra quelle vienne en 
partie en dehors du gouverne­
ment: les syndicats auront 
un rôle important à jouer, 
s’ils peuvent revenir à une 
critique un peu plus fonction­
nelle. Si au contraire ils 
s'enlisent dans une critique 
manichéenne, ils perdront 
leur temps en débats stériles.

Le rôle de la presse sera 
aussi fort important, a souli­
gné M. Ryan, qui n'a pu 
s'empêcher de parler des

contestation, a ironisé M. Ryan.
Interrogé sur les dangers 

de patronage dans un gouverne­
ment si fort, M. Ryan a cons­
taté simplement que le danger 
existait avant que le gouverne­
ment de M. Bourassa ne soit 
reporté au pouvoir lundi soir, 
et qu'il était plus fort mainte­
nant.

Le directeur du DEVOIR 
a insisté beaucoup sur le mo­
de de scrutin qui a donné au 
Parti québécois moins de 7% 
des sièges avec 30% des voix. 
La disproportion est encore 
plus forte qu'avant la réforme 
de la carte électorale, et les 
résultats de lundi ramènent sur 
le tapis la question du système 
de représentation proportion­
nelle.

Même si la carte électorale

PARIS (AFP) - “Le Mon­
de” consacre son éditorial 
aux élections de lundi au Qué­
bec et écrit notamment: “La 
victoire écrasante des libé­
raux québécois aux élections 
est d’abord un "non” caté­
gorique à l’indépendance et 
aux risques économiques qu’el­
le impliquerait. Le premier 
ministre, M. Bourassa, qui 
avait consacré l'essentiel de 
sa campagne à une critique 
acharnée du “parti séparatis­
te”, a été entendu par 54 pour 
cent de ses concitoyens... Si 
on enlève des suffrages ac­
cordés aux libéraux les 20 
pour cent de la minorité an­
glophone, les partisans du PQ 
peuvent prétendre avec raison 
que le défi indépendantiste 
reste posé...".

Dans ces conditions, le jour­
nal se demande si “M. Lé­
vesque, partisan d’une ligne 
moaérée. pourra garder long­
temps encore le contrôle 
de l'aile gauche de son parti ".

"En tout état de cause, cons­
tate encore “Le Monde”, la 

artis

une reconduction du gouverne­
ment de M. Robert Bourassa, 
mais on ne prévoyait pas qu’il 
reviendrait au p’ouvoir avec 
une majorité accrue non seule-

s empecher de parler des Meme si la carte électorale qUasj disparition des p: 
monopoles d'information. Si révisée est la plus démocrati- d'opposition comme l'Union
M D................ ........... .. ^ que qu'on a jamais eu au Qué- nationale et le Crédit social,

bec. a souligné M. Ryan, il fau- dont les voix se sont répon­
drait songer à ajouter des ele- tées sur ies candidats liberaux, 
ments de représentation pro- confirme d'autre part une po- 
portionnelle a cette carte, le iarjsati0n entre fédéralistes 
système actuel ne donnant 1 è

M. Bourassa veut avoir des 
critiques vigoureux, il empê­
chera que certain quotidien 
(Le Soleil) tombe sous l'au­
torité d’un même propriétaire.

Les corps intermédiaires 
auront aussi un certain 
rôle d'opposition à jouer, 
bien que dans l’ensemble 
les hommes d'affaires, sa­
tisfaits des résultats des élec­
tions, soient peu portés à la

Les premiers ministres provinciaux 
concluent à la victoire du fédéralisme

Les premiers ministres 
provinciaux ont été unanimes 
hier à conclure que l'éclatan­
te victoire de M. Bourassa 
représentait une victoire 
du fédéralisme sur le sépa­
ratisme et à s'en réjouir 
pour le Canada tout entier.

Par exemple, le premier 
ministre conservateur de 
l'Ontario, M. William Davis, 
a adressé un message de fé­
licitation à M. Bourassa, 
dans lequel il lui fait remar­
quer que tout le Canada va 
profiter de cette victoire.

Le premier ministre con­
servateur de Terre-Neuve, 
M. Frank Moores, a abondé 
dans le même sens, tandis 
que le premier ministre du 
Nouveau-Brunswick, M. Ri­
chard Hatfield, lui aussi à la 
tête d'un gouvernement con­
servateur, a déclaré être

NE L’OUBLIEZ PAS
LACROIX- 
ROUGE

AGIT EN 
VOTRE NOM

heureux que le parti “qui 
s'est engagé le plus en faveur 
de la Confédération” ait rem­
porté la victoire.

M. Hatfield a noté toute­
fois que le PQ avait fait des 
progrès sur le plan du vote 
populaire et que cette pro­
gression devrait rappeler 
aux hommes politiques ca­
nadiens à quel point il impor­
te de mettre l'accent sur l'u­
nité canadienne.

Le premier ministre néo­
démocrate de la Saskatchewan, 
M. Allan Blakeney, a com­
menté pour sa part que les 
autres thèmes électoraux s'é­
talent estompés au Québec et 
que dorénavant, la province 
pourrait concentrer ses ef­
forts sur les problèmes so­
ciaux et économiques.

En Alberta, le premier 
ministre Loughead, à la tê­
te d'un gouvernement con­
servateur, n'a pu être joint 
pour commenter les résultats 
de lundi.

Le leader du crédit social 
à l’assemblée législative 
d'Edmonton, M. Robert Clark, 
y est allé de son commentaire 
sur le rejet de la thèse indé­
pendantiste en faveur du fé­
déralisme.

Néanmoins, a-t-il ajouté, 
il ne faudrait pas que M.

Bourassa, ni même les pre­
miers ministres du Canada, 
sousestiment la force du 
Parti québécois.

galité des voix qu'au niveau 
des comtés, pas au niveau de 
l'assemblée.

Enfin, le directeur du DE­
VOIR a noté que les sondages 
avaient enfin trouvé leur jus­
tification dans cette élection. 
A ce sujet, il a raconté qu'au 
moment où LE DEVOIR pu­
bliait les résultats du dernier 
sondage de M. Vincent Le­
mieux. ce dernier lui avait con­
fié qu’en poussant jusqu'au bout 
la logique de son analyse, il en 
arrivait à prédire une centaine 
de sièges libéraux. Cette pré­
diction ne m'avait pas alors 
frappée, mais elle m'est reve­
nue à l'esprit lundi soir.

/o\ mémo
A NOS CLIENTS ET AMIS
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Le plus succulent rhum jamaïcain, Appleton blanc, vous 
sera servi avec d'excellents hors-d'oeuvres dans une am­
biance de gaieté, avec musique appropriée. Aucune vente.
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960 0.r STE-CATHERINE 
FAIRVIEW, PTE-CLAIRE

ment de sièges mais de voix.
On en tire la conclusion que 

le Parti libéral sort renforcé 
du scrutin et n’aura aucune 
difficulté à imposer sa poli­

tique face à une opposition 
amoindrie tant en sièges qu’en 
personnalités, les chefs des 
trois partis d’opposition ayant 
notamment été battus.

et partisans de l’indépendan­
ce et accuse le clivage idéolo­
gique des deux principaux par­
tis,”

Et le journal conclut: "Dans 
l’ensemble du Canada on 
considérera peut-être que la 
question du séparatisme qué­
bécois est pratiquement réso­
lue...Si cette impression de­
vait prévaloir, les conser­
vateurs pourraient se sentir 
encourages à repartir à l’as­
saut du fragile gouvernement 
de M. Trudeau.”

Le résultat des élections au 
Québec a quelque peu surpris 
les observateurs à Paris. 
Sans doute s’attendait-on à

I
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Les résultats du scrutin au Québec, comté par comté
Legende: Comm.—Parti communiste 

du Quebec; Créd.--Parti créditiste; L— 
Libéral; PQ—Parti québécois; UN-- 
Union nationale; Ind.—Indépendant; x— 
député à la dernière législature; z— 
nouveau siège.

Les noms des candidats sont classés 
dans l'ordre où ils apparaissent sur le 
bulletin de vote. Les noms des candi­
dats de partis reconnus — c’est-à-dire 
ceux qui en comptent au moins dix -- 
sont classés par ordre alphabétique. 
Certains indépendants n’ont aucune affi­
liation politique comme le leur permet 
la loi électorale du Québec.

Les chiffres entre parenthèses, ins­
crits à la suite du nom de la circons­
cription, indiquent la majorité rempor­
tée aux dernières élections générales 
ou partielles.

La redistribution, qui avait pour but 
de diminuer l'écart entre les populations 
des comtés urbains et ruraux, a modi­
fié les frontières de presque toutes les 
circonscriptions qui existaient en 1970. 
11 s'ensuit, qu'en plusieurs cas, les 
majorités de 1973 ne pourront être 
comparées à celles de 1970. Les noms 
de 81 circonscriptions restent les mê­
mes bien que la majeure partie de 
leurs frontières aient été modifiées. 
Les limites des 18 circonscriptions qui 
portent de nouveaux noms correspon­
dent. à peu près, à ce qu'elles étaient 
sous leurs anciennes appellations. Onze 
sièges sont nouveaux.

Le nombre des députés à l’Assemblée 
nationale est passé de 108 à 110.

Abitibi-Est (Créd. 4,320)
(Incomplet)

Antonio Bruno (PQ)......... 5,425
• Roger Houde (L)............ 12,495
'Ronald Tétreault (Créd.) ....... 6,021
Wilbrod Simon-Ayotte (UN) .......
Harry Butnick (Ind.) .... . . . . . . . . . . . 209

Abitibi-Ouest (Créd. 1,602)
(Incomplet)

"Aurèle Audet (Créd.)... . . . . .6,982
Marcel Bourgelas (UN) .... . . . . .3,999

•Jean-Hugues Boutin (L) ....... 9,993
Hauris Lalancette (PQ) ..... . . . . 2,659
Joseph Wilfrid Danville (Ind.) .106

Argenteuil (L. 5,656)
(Incomplet)

Claude Quay (Créd.)....... 5,159
Gaston Lafortune (UN) ........... 767
Charles Roy (PQ)............ 3,561

,*Zoel Saindon (L)............... 13,141
Jacques Dupont (Ind.) ........... 503

Arthabaska (L. 263)

Laurier Gardner (UN) .......... 1,352
iGilles Massé (L)...... . . . . . . . . . . . 16,370

Jacques Nadeau (Créd.) .... 6,870 
Jean-Maurice Richard (PQ).. 4,981

Beauce-Nord (Créd. 1,604)
(Anciennement Dorchester)

'Florian Guay (Créd.) ....... . . . . . 4,317
Adrien Ouellette (PQ) .......... 4,392
Claude Poulin (UN)............. 2,049

•Denis Sylvain (L) ..... . . . . . . . . . 18,590

Beauce-Sud (Créd. 2,444)
(Anciennement Beauce)

Gabriel Garneau (PQ) 
Alain Laçasse (UN) .. 
Paul Laçasse (L).... 

‘Fabien Roy (Créd.) ..

Beauharnois (L. 2,937)

Guy Blanchard (PQ) .......... 12,268
•‘Gérard Cadieux (L) ............ 15,817

Gérard Croteau (Créd.) ........ 1,737
Louis Montpetit (UN)............ 1,003

Bellechasse (UN 3,043)

Claude Gignac (Créd.)....... 1,782
•Gabriel Loubier (UN).......... 8,092
•Pierre Mercier (L)............... 9,140

Thérèse Veilleux-Fortin (PQ). 2,054

Berthier
(Incomplet)

• Michel Denis (L)............... 11,344
Pierre Gagnon (PQ)........... 4,752

*Guy Gauthier (UN)............. 3,047
Yves St-Vincent (Créd.) .... 2,954

Bonaventure (L 6,729)

Chambly

Champlain
(Incomplet)

Prudent Boisclair (PQ) ........ 5,225
Phil Cossette (Créd.)........... 3,945
Fernand St-Germain (UN) ... 1,422 

• Normand Toupin (L) .......... 13,135

zCharlesbourg
(Incomplet)

Gérard Croteau (Créd.)........ 1,850
Adrien Drolet (UN) ............... 822
Laval Grondines (PQ) ........ 10,788

iAndré Harvey (L)..... . . . . . . . . . . 18,216

(L. 2,534) Iles-de-la-Madeleine (L 1,275)

Charlevoix (L. 2,439)

,*Gérard-D Lévesque (L) — 12,936
Nicole Martin (PQ)............... 3,453
Jean-Jacques Rastoldo (Créd.) .822 
Louis-Georges Roy (UN)__ 1,365

Brome-Missisquoi (L 3,036)
(Anciennement Brome)

Georges Binette (Créd.)... . . . .3,368
,‘Glen Brown (L) ..... . . . . . . . . . . . . 12,872

Jean-Guy Choinière (UN) 1,713
Paul Doucet (PQ)... . . . . . . . . . . . . . .2,962
Richard Paquette (Ind.)... . . . . . . .200

(L 11,195)

André Gaudreau (PQ) ...... . . . 12,191
Pierre Pelletier (UN) .............. 707
Jean-Claude Roger (Créd.) .. 1,541 

;Guy Saint-Pierre (L)............ 19.102

Jean-Robert Garon (PQ) .... . . .3,662
Jean-Noël Gravel (Créd.).... . . .3,319
Jacques Lapointe (UN)........... 756

^Raymond Mailloux (L)........ 13,692

Châteauguay (L. 10,013)
( Incomplet)

Jean-Guy Bourcier (UN) .... 1,758
Roland Dussault (PQ).... . . . . . .8,620

•‘George Kennedy (L)........... 16,502
Lucien Mallette (Créd.)........ 1,511

Chauveau (L. 5,121)

•Bernard Lachapelle (L)___ 18,629
Noël Moisan (UN) ...... . . . . . . . . . 1,322
Cécilien Pelchat (PQ) .......... 9,987
Louis Tardivel (Créd.).......... 3,708

Chicoutimi (UN 1,283)

• Marc-André Bédard (PQ)... 12,397 
Henri-Paul Brassard (Créd.) . 1,352
Marcel Claveau (L)........... 11,138

•Jean-Noël Tremblay (UN) ... 5,340

Deux-Montagnes (L. 6,949)
(Incomplet)

Adrien Cloutier (UN).............. 790
Fernand Houle (Créd.)........ 2,291

•Jean-Paul L’Allier (L) ........ 15,396
Gilles Vézina (PQ).... . . . . . . . . . . . 7,581

Drummond (L. 5,420)

André Blagdon (PQ) ........... 7,457
André Guilbault (UN).... . . . . . . . .1,317
Marcel Joyal (Créd.)........... 7,783

• Robert Malouin (L) ........... 14,781

Dubuc (UN 440)

'Roch Boivin (UN)................ 2,263
André Desgagné (PQ).......... 6,899

•Ghislain Harvey (L)........... 11,169
Jules Larouche (Créd.)........ 1,961

Duplessis (L. 6,750)

•‘Donald Gallienne (L).......... 11,737
Clément Godbout (PQ).......... 9,957
Clément Légaré (Créd.).... . . .4,561
Jacques Perron (UN)........... 3,661
Gilles Verrier... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .47

Fabre (L 91)

Gordon Cousineau (Créd.)... 1,747
•Gilles Houde (L)..... . . . . . . . . . .  20,639

Yvon Poitras (UN)................. 617
Paul Unterberg (PQ) ........... 7,967

Frontenac (Créd. 483)
(Incomplet)

Marcel Bergeron (UN)........ 4,857
‘Bernard Dumont (Créd.) .... 3,208
Jean-Marc L’Abbé (PQ)..... . .5,619

•Henri Lecours (L) .... . . . . . . . . . . .8,981

Gaspé (L. 3,370)
(Anciennement Gaspé-Sud)
(Incomplet)

Claude Allard (PQ) ............. 6,168
Wilfrid Bérubé (Créd.)...... . . . . . . 965

•Guy Fortier (L).................. 12,671
Bertrand Gaudreau (UN) .... 1,122

<UN 164> Gatineau (L. 6,479)

Hull
(Incomplet)

Jean-Paul Audy (Créd.)... . . . . . . . .287
Gaston Dion (UN) ..... . . . . . . . . . . . . . 167

•*Louis-Philippe Lacroix (L)... 3,839 
Fernand Turbide (PQ)........ 2,026

Jean-Talon (L. 6,068)

Maurice Aumond (PQ).......... 1,855
Albert Costello (UN) .............. 414

.Michel Gratton (L).............. 7,806
Jean-Marie Ouellet (Créd.) ..1,230

(L. 10,664)

Jacques Boulay (PQ).......... 8,512
Marc de Goumois (Créd.)...... 770

•‘Raymond Garneau (L)........ 12,611
Yves Gonthier (UN).... . . . . . . . . . . . .933

Johnson (UN 1,250)
(Anciennement Bagot)
(Incomplet)

• Jean-Claude Boutin (L)........ 6,193
Albert Claude (Créd.) ......... 4,637
Jean-Paul Guillemette (PQ) .. 2,146 
Léopold Houle (UN)............... 721

Joliette-Montcalm (L. 3,235)
(Anciennement Joliette)
(Incomplet)

André Bourbonnière (Créd.) .. ,927 
Jean-Bernard Landry (PQ) .. 6,116
Lucien Marcoux (UN) ............ 377

•‘Robert Quenneville (L)........ 10,318

Jonquière (L. 3,656)

Lucien Audet (UN) ............... 891
Albert Bouchard (Créd.) ... . . . . . .909
Francis Dufour (PQ) ....... . . . 12,860

• Gérald Harvey (L) ............. 17,105

Kamouraska-Témiscouata
(L. 1,136)

(Anciennement Kamouraska)

Gontran Bergeron (UN)........ 1,153
Normand Dumond (Créd.) ... 5,366
Pierre Fecteau (PQ)............. 3,329

•*Jean-Marie Pelletier (L).... 10,759

Lac-Saint-Jean (L. 1,466)

Maurice Brodeur (Créd.) .... 1,556
Georges-Henri Fortin (PQ) ... 9,205
Claude Gauthier (UN) ....... . . . 1,382

•‘Roger Pilote (L)............... 12,536
Claude Gagnon (Ind.) .... . . . . . . . . . .67

zLaporte

• André Déom (L).... . . . . . . .17,412
Pierre Marois (PQ)....... 17,005
Jacques Rinfret (UN)... . . . . . . . . . . .631
Marcel Théoret (Créd.) .... 1,848

Laprairie (L. 7,394)
(Anciennement Napierville-Laprairie)

•*Paql Berthiaume (L) ......... 15,292
Maurice Girouard (UN) ......... 456
Jean-Guy Murphy (PQ)........ 7,401
Léo Robidoux (Créd.) .......... 1,225

L’Assomption (L. 1,382)

Pierre Desjardins (PQ)... . . . .15,133
Arthur Goyette (UN) .............. 574

•Jean Perreault (L) ... j__ 16,846
Jean-Jacques Poitras (Créd.) 2,084

Laurentides-Labelle (UN 3,341)
(Anciennement Labelle)

‘Fernand Lafontaine (UN)__ 2,817
• Roger Lapointe (L) ............. 7,471

Jacques Léonard (PQ)........ 7,456
Jean-Guy Sabourin (Créd.) .. 3,350

Laval (L. 14,086)

Gérald Côté (PQ)............... 10,003
André Gignac (Créd.) ....... . . . 1,386
Serge Lacroix (UN)............... 511

•Jean-Noël Lavoie (L)... . . . . . . .21,676

Laviolette (L 297)

Jean-Baptiste Bouchard (PQ) 8,064 
Louis-Marie Bourgouin (UN) .. .577

• Oswald Parent (L) ............. 14,790
René Villeneuve (Créd.) ___ 2,280
Raoul Gendron...................... 302

Huntingdon (L. 1,742)
(Incompletl

,‘Kenneth Fraser (L)........... 10,407
Rémi Garceau (Créd.)........ 1,661
Jean-Pierre Gauvreau (PQ) .. 2,406 
Louis Ricard (UN).............. 2,626

Iberville (UN 768)
(Incomplet)

‘Alfred Croisetière (UN) ...... 4,150
Yvon Hamel (Créd.)........... 8,213
Marcel Pépin (PQ).............. 5,495

• Jacques Tremblay (L)........ 10,702
Laurent Brodeur (Ind,) ........... 120

.‘Prudent Carpentier (L)........ 11,819
Jean-Pierre Jolivet (PQ) ___ 6,995
Jean-Marie Lafontaine (UN) .2,120 
Alphonse Poulin (Créd.) ... .4,541

Lévis (Créd. 209)

•Vincent Chagnon (L)... . . . . . . .16,589
Robert Giroux (UN).... . . . . . . . .1,458
Bruno Leclerc (PQ) .... . . . . . . . . . 8,893

‘Aurélien Roy (Créd.) ........... 5,506

Limoilou (L 2,807)

Lotbinière

Maurice Drolet (UN) ............. 669
Robert Lapointe (Comm.) ........ 45
Claude Morin (PQ)............ 15,694

Maskinongé (UN 1,299)
(Incomplet)

René-Paul Gaboury (Créd.) . .1,742
‘Rémi Paul (UN) ................. 4,438
•Yvon Picotte (L) .... . . . . . . . . . . . .8,518

Hector Rivard (PQ) ............ 2,691

Matane (L. 2,922)

•Marc-Yvan Côté (L)........... 10,168
Pierre Dionne (UN) ............... 708
Gaétan Dumont (Créd.)...... 2,203
Nestor Turcotte (PQ).......... 7,493

Matapédia (L. 514)
(Incomplet)

•‘Bona Arsenault (L) ........... 7,389
Fernando Boulay (Créd.)__ 3,118
Jean Brisson (UN).............. 1,857
Gilles Dubé (PQ) .... . . . . . . . . . . . .4,973

Mégantic-Compton (Créd. 501)
(Anciennement Mégantic)

•‘Orner Dionne (L) ................ 9,914
Octave Grenier (UN) ........... 2,477

‘Paul-André Latulippe (Créd.) 5,409 
Gérald Ouellette (PQ).......... 2,832

zMille-lles
(Incomplet)

Fernand Bélanger (Créd.) ... 1,875 
Jean-Roch Boivin (PQ) .... 16,798

• Bernard Lachance (L)....... . 18,783
Pierre Pelletier (UN) ............. 587

Montmagny-L’lslet (UN 1,932)
(Anciennement Montmagny)

Georges Caron (PQ)........... 2,572
‘Jean-Paul Cloutier (UN)...... 5,926

•‘Julien Giasson (L).... . . . . . . . . . 11,377
Yvon Roy (Créd.).... . . . . . . . . . . . . 2,216

Montmorency (L 41)

•Marcel Bédard (L).... . . . . . . . . . 15,248
Pierre Linteau (UN)............... 999
Clément Richard (PQ)......  9,275
Gaston Tremblay (Créd.)... 3,863

Nicolet-Yamaska (UN 1,819)
(Anciennement Nicotet)

Guy Dufour (Créd.) ........... 1,978
•‘Benjamin Faucher (L) ...... 11,126

Pierre Gaudet (PQ) ........... 3,233
‘Clément Vincent (UN) ......... 6,337

Orford (L. 3,973)
(Anciennement Stanstead)

Laurent Bertrand (PQ)......... 3,541
Ghislain Pelletier (UN)............ 833
Maurice Théroux (Créd.).... 3,702 

•‘Georges Vaillancourt (L) ... 13,976

Papineau (L. 3,648)
(Incomplet)
,‘Marc Assad (L) ................ 13,214

Francis Lapierre (UN)............ 517
John Luck (PQ).... . . . . . . . . . . . . . .4,850
Roland Matte (Créd.)........... 2,687

Pontiac-Témiscamingue(L 1,162)
(Anciennement Pontiac)

Eric Bélanger (UN) ............. 1,377
Simone Dénommé-Denis (PQ) 1,394

•‘Jean-Guy Larivière (L)........ 10,299
Emmanuel Pétrin (Créd.)__ 3,756

Rivière-du-Loup (L. 1,001)

Réal Grondin (UN).... ....... 2,123
iPaul Lafrance (L)...... .... 10,707

Frank Lemieux (PQ) .. ....... 3,794
Gérard Roy (Créd.) ... 4,099

Roberval (L. 2,609)

François Paul Boivin (UN) .. 1,441
Alain Bouchard (PQ) .. 6,090

•‘Robert Lamontagne (L) ... 13,771
Camille Lupien (Créd.) 4,705

Rouyn-Noranda (Créd. 5,560)

Antonio Flamand (PQ). ....... 3,741
Henri Miljour (L)...... 8,219
Germaine Portelance (UN).... 321

•‘Camil Samson (Créd.) . ....... 9,225

Saguenay (PQ 2,248)
(Incomplet)

André Fortier (Créd.).......... 1,118
«Lucien Lessard (PQ) .. ....... 8,815

Claude Perreault (L) .. ....... 6,617
Gérard Vallée (UN) ...... . . . . . . . . .620
Gaston Michaud ...... ............. 73

St-François (L. 270)
(Anciennement Compton)

• Gérard Déziel (L)...... . .. . 12,519
Yves Dubreuil (UN) ... ....... 1,163
Léo Leboeuf (Créd.) .. ....... 2,920
Robert Sabourin (PQ) . ....... 6,840

St-Hyacinthe (L. 2,044)

Richard Bousquet (PQ) ....... 7,790
iFernand Cornellier (L) . . . . . . . .13,325

Albert Desrosiers (UN) ....... 1,792
Guy Langevin (Créd.) . .. . . . . .4,686

St-Jean (L. 2,172)
(Incomplet)

Yvon Dupuis (Créd.) .... . . . . . 5,848
Roger Garceau (UN) .. . . 591
Jérôme Proulx (PQ).. ... . . . . 7,727

•‘Jacques Veilleux (L) .... . . . . .11,537

St-Maurice (UN 4,045)

•Marcel Bérard (L) __ ........ 8,922
‘Philippe Demers (UN) ........ 7,469
Yves-L. Duhaime (PQ) ........ 7,560
Guy Germain (Créd.) . ........ 2,190

Shefford (UN 1,636)

Pierre Bernier (Créd.) ........ 7,247
Roch Gélineau (PQ).. ........ 4,594

‘Armand Russell (UN). ........ 4,480
•Richard Verreault (L) ....... 10,778

Sherbrooke (L. 5,603)

Marcel Côté (UN).... ........ 1,705
Réjean Giroux (Créd.) ........ 3,049
Jean-Jacques Lafontaine (PQ) 9,037

,‘Jean-Paul Pépin (L).. 15,645

Taillon (L. 5,363)
(Incomplet)

Guy Bisaillon (PQ)... ....... 16,384
Bernard Laplante (Créd.) ... 2,361

;Guy Leduc (L)........ ....... 16,452
Marcel Marcoux (UN) .......... 492
Jean-Paul Paré (Ind.) ... . . . . . . . . . 94

zTaschereau

• Irénée Bonnier (L)............. 10,552
Pauline Bureau (UN)......... 1,279
Jean-Marc Gignac (Créd.)... 2,094
Lucien Roy (PQ) .... . . . . . . . . . . . . .6,350
Serge Tremblay (Comm.) ......... 88

Portneuf
(Incomplet)
‘Antoine Drolet (Créd.).......... 5,484
Jean-Paul Julien (PQ)..... . . . . .3,618
Paul-Emile Langevin (UN)....... 922

•Michel Pagé (L)................ 11,282

zPrévost
(Incomplet)

Michel Larose (Créd.)... . . . . . . .3,531
Jean-Claude Lauzon (PQ) .. 11,528

• Bernard Parent (L) .... . . . . . . . .15,426
Pierre Plouffe (UN) ............. 1,027
Claude Demers ...................... 69
Albert Pouliot (Ind.) .............. 100

(Créd. 3,105) Terrebonne (L. 12,467)

Bernard Bourbonnais (UN) ... .510
iDenis Hardy (L)... . . . . . . . . . . . . . .17,334

Gilles Martin (Créd.).... . . . . . . . . 1,899
Guy Mercier (PQ)............... 12,497
Ginette Da Sylva Poirier .......... 61

Trois-Rivières (L. 4,193)

Richelieu (L. 2,228)

Simon Brouard (Créd.) ........ 1,935
iFernand Houde (L)............. 16,202

Claude Lemieux (UN) ..... . . . . .1,414
Michel Parayre (Comm.).......... 59
Jean Taillon (PQ) ............. 10,505

(Créd. 369)

‘Jean-Louis Béland (Créd.)... 6,522
Robert Bergeron (PQ) ......... 2,298
Fernand Grenier (UN) ......... 2,143

•Georges Massicotte (L)....... 9,563

Louis-Hébert (L. 13,471)

Pierre Allard (Créd.) ............. 703
•Gaston Desjardins (L).... . . . .16,672

Edouard Frigon (Créd.)... . . . .2,007
Serge Lachapelle (PQ) ........ 9,464
Yvon Lamy (UN) ................... 848

•‘Claude Simard (L)............. 15,198

Richmond (Créd. 1,137)
(Incomplet)
‘Yvon Brochu (Créd.)...... . .  5,870
Jacqueline Drouin-Pelletier

(UN)................................ 639
Denis Morel (PQ)................ 2,306

•Yvon Vallières (L)..... . . . . . . . . . . 6,649

;Guy Bacon (L).................. 16,528
Jean Gauthier (UN)............ 1,719
Claude Lajeunesse (PQ) .... 8,615 
Jacques Vachon (Créd.) .... 2,835

Vanier (Créd. 532)
(Anciennement Saint-Sauveur)

Arthur Bédard (PQ).......... 10,335
‘Armand Bois (Créd.).......... 2,223
.Réal de la Sablonnière (UN). 1,184
•Fernand Dufour (L)............ 16,316

Robert Cardinal (Ind.)... . . . . . . . . .537

Vaudreuil-Soulanges (L. 5,542)

Bernard Charlebois (Créd.) .. 3,032 
Louis Sauvé-Cuerrier (PQ) .. 6,988
Roger Laflamme (UN)........ 1,058

•Paul Phaneuf (L)............... 14,989

Rimouski
(Incomplet)

René Daigneault (PQ) ......... 7,529
Alcide Michaud (Créd.).. . . . . .2,838

• Claude St-Hilaire (L)....... . . . 11,562
Rénald Voyer (UN) ............... 657

(L. 1,560) Verchères (L. 6,796)

Normand Caron (PQ)......... 8,995
Albert Dupuis (UN)........... 1,310

•Marcel Ostiguy (L)............. 14,401
Gérard Thibeault (Créd.) .... 2,420

ILE DE MONTREAL

zAnjou

Georges Couture (Créd.)......... 991
Patricia Hammond-Bowles (UN) 445
Gilles Proulx (PQ) .... . . . . . . . . .11,302

•Yves Tardif (L) ................ 12,414

Bourassa (L. 1,371)
(Incomplet)

•Lise Bacon (L).... . . . . . . . . . . . . . .13,333
Réal Meloche (Créd.) .......... 1,010
Yves Michaud (PQ)............. 9,086
Serge Robert (UN)................. 403

Bourget (PQ 500)

•Jean Boudreault (L) ..... . . . . .13,916
‘Camille Laurin (PQ)......... 13,617
Gilles Le Siège (UN).............. 398
Paul-Emile Sauvageau (Créd.) 1,642 
Gérard Demers (Ind.) .............. 89

Crémazie (L. 972)
(Anciennement Ahuntsic)
(Incomplet)

,‘Jean Bienvenue (L)........... 13,218
Marc Blouin (Comm.).............. 42
Jacques Desjardins (Créd.)... .649 
Jacques Parizeau (PQ) .... 11,783 
Daniel Rock (UN) ................. 388

D’Arcy McGee (L. 33,313)

Jacqueline Dugas (PQ)..... . .1,433
iVictor Goldbloom (L)........  26,958

John Holmes (Créd.).............. 418
Florian Prévost (UN).............. 153

Dorion
(Incomplet)

(L. 3,525)

•‘Alfred Bossé (L) .............. 13,484
Dominique Lapointe (UN) .... . . . .520
Joseph-Alfred Lévesque (Créd.) 972
Paul Lévesque (Comm.) ..... . . . . . 106
René Lévesque (PQ) .......... 13,124

Gouin (PQ 12)
(Incomplet)

Michel Amyot (UN)............... 566
• Jean Beauregard (L)......... 12,013
‘Guy Joron (PQ) ..... . . . . . . . . . . .11,144

Yves Roy (Créd.)................ 1,017

Jacques-Cartier (L 19,497)
(Incomplet)

Paul Bouchard d'Orval (Créd.)1,079
Gilles Côté (PQ).................. 6,810
Jacques Noël (UN) ................ 682

,‘Noël St-Germain (L)........... 19,394

Jeanne-Mance (L. 4,649)

•‘Aimé Brisson (L)....... . . . . . . . 21,246
Jean Girard (PQ).............. 15,883
Sylvio Perugini (Créd.)....... 1,010
Suzanne Touchette (UN)......... 613

zL'Acadie

Yves Carrière (UN) ............... 488
;François Cloutier (L)......... 20,314

Francois Desrosiers (PQ) .. 9,962
Robert Gourdeau (Créd.)......... 669
Francine Lavigne (Comm.) .... 86

Lafontaine (PQ 2,611)

Jean-Guy Dépôt (L)........... 11,833
Gérard Courre (Créd.)...... . . . . 1,715
Edouard Juneau (UN)............ 477

•Marcel Léger (PQ)............ 13,805

Laurier (L. 4,331)
(Incomplet)

Elizabeth Brisson-Wright (UN) .501
Francois Even (Créd.)............ 828
Claude La Frenière (PQ) .... 8,225 

;André Marchand (L) ........ 17,736

Maisonneuve
(Incomplet)

(PQ 4,605)

iRobert Burns (PQ)........... 11,953
Charles Lepage (L)............. 9!e82
Fernand Lévesque (Créd.).. . 1,187
Maurice St-Hilaire (UN)........... 409
Mario Verrier (Comm.) ............. 37
Gérard Contant (Ind.)......... 114
Michel English (Ind.) .............. 31

Marguerite-Bourgeoys (L. 20,787)
(Incomplet)

Michel Boileau (PQ) .... . . . . . . . .9,973
•Fernand Lalonde (L).........  23,463

Alain Laroche (UN).... . . . . . . . .472
Gilles Roberge (Créd.)........ 1,113
Joseph Angus Callaghan (Ind.) 231

Mercier (L. 3,061)
(Incomplet)

• Robert Bourassa (L) .......... 13,547
Georges Brault (Créd.) .,....... . 845
Robert Cruise (Comm.)............. 65
Jean-Louis Décarie (UN)......... 394
Louis-Edouard O'Neill (PQ) 10.638
Guy Robillard (Ind.)................ 55
Guy Robitaille ........................ 18
Jeannette Walsh-Pratte............. 22
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zMont-Royal

Claude Boulanger (UN)......... 285
• John Ciaccia (L) ... . . . . . . . . . 16,922

André Normandeau (PQ).... 2,713 
Philip Hele-Hambly (Créd.)... .340

Les centrales syndicales insistent sur la nécessité 
de susciter une solide opposition extra parlementaire

Notre-D.-de-Grâce (L. 29147)

Louise Bertrand (UN) .. . . . . . . . . . . 428
Georges-Etienne Cartier (PQ) 3,622 
Mary Elizabeth Taylor-Hall

(Créd.) .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1,155
iWilliam Tetley (L) .. . . . . . . . . .  26,923

Outremont (L. 18,660)
(Incomplet)

Thérèse Boisvert-Flynn (Créd.) .486
^Jérôme Choquette (L) ....... 16,848

Robert Dinelle (UN)... . . . . . . . . . . . 403
Lise Trochu-Cloutier (PQ) ... 8,937 
Polvios Tsakanikas (Comm.) ..118

zPointe-Claire

André Ethier (UN) .. . . . . . . . . . . . . . . 275
John N. Franklin (Créd.)...... 933
Yves Miron (PQ) .... . . . . . . . .  2,457

«Arthur Séguin (L) ...... . . . . . 26,035

Robert Baldwin (L. 41,316)

Serge Brodeur (PQ).. . . . . . . . . . . 5,443
,'Jean Cournoyer (L) ... . . . . . .  25,775

Lionel Hamel (UN).. . . . . . . . . . . . . . . 289
Jean St-Georges (Créd.) .. . . . . . . . . 78
Arthur Vachon (Comm.) ... . . . . . . . 72

zRosemont

•Gilles Bellamare (L) .. ....14,529
Lucien Grenier (UN) .. 558
Laurette Martel (Créd.) 1,032
Gilbert Paquette (PQ) . . .12,571

Ste-Anne (L. 4,039)

Pierre Bergevin (PQ).. ...... 7,446
Albert Collette (Créd.). . . . . . . . . . .958
Roger Lajeunesse (UN) . . . . . . . . . .233
Robert Perrault (Comm. ) .... 94

iGeorge Springate (L) .. . . ..11,860
Frank Hanley.. . . . . . . . . . .... 1,569

St-Henri (L. 2,701)

Francine Bérubé (Comm.).. . . . . . . 83
Adolphe Lapointe (UN) . . . . . . . . . . 390
Normand Grandchamp Maltais

(Créd.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .798
Matthias Rioux (PQ) .. ...... 7,321

«‘Gérard Shanks (L) .... ...... 8,197

St-Jacques (PQ 1,490)

Micheline Brisebois-Lachapelle
(L) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8,417

•Claude Charron (PQ).. . . . . . . . 10,723
André Comeau (UN) .. . . . . . . . . . . . 606
Roger Ricard (Créd.). . . . . . . . . . . . . 924
Reggie Chartrand ... . . . . . . . . . . . . . . 74

St-Laurent (L. 23,650)

• Claude Forget (L) .. . . . . . . . . . . 21,398
Jean-François Keable (PQ) .. 7,982 
Irène Soucy-Paquet (UN) .. . . . . . 471

St-Louis (L. 7,708)
(Incomplet)

•Harry Blank (L) . . . . . . . . . . . . . . . . 12,728
Raoul Landriault (Créd.). . . . . . . . . 690
Jean Roy (PQ).. . . . . . . . . . . . . . . . . . 6,145
Emile Sabourin (UN)... . . . . . . . . . . 506
Robert Wallace (Comm.).. . . . . . . . 150

Ste-Marie (PQ 2,513)

Paul-Emile Gélinas (UN).... . . . . 694
Claude Genest (Créd.). . . . . . . . . 1,065

•Jean-Claude Malépart (L) ..11,115 
‘Charles Tremblay (PQ) —11,038

Jacques Bernard (Comm.) ...... 91

zSauvé
(Incomplet)

André Elliot (Créd.). . . . . . . . . . . . . . 872
Joseph-Léopold Gagner (UN) .294 

•Jacques-Yvan Morin (PQ) .. 11,431
Maurice Morin (L). . . . . . . . . . . . . . 9,517
Joseph Emile Plante (Ind.). . . . . . .28

Verdun (L. 14,332)

•Lucien Caron (L).... . . . . . . . . 19,121
François Chénard (UN)..... . . . . . 412
Camille Lévesque (Créd.) ... 1,120 
Jean-Paul Ross (PQ).. . . . . . . . . . 7,921

Viau (L 5,958)
(Anciennement Olier)

Claude Cayer (UN) ... . . . . . . . . . 1,098
Jean-Marie Côté (Créd.) .. 1,294

•Fernand Picard (L) .. . . . . . . . . . 15,639
Marie Vallée (PQ) .. . . . . . . . . . . 10,576
Guy Côté (Ind.) .. . . . . . . . . . . . . . . . . . 240

Westmount (L 29,056)
(Incomplet)

Johanne Caron (UN).. . . . . . . . . . 1,070
•Kevin Drummond (L).. . . . . . . . . . 9,279

John Kotrly (Créd.). . . . . . . . . . . . . . . 206
Gaston Laurion (PQ).. . . . . . . . . . 1,452
John Lathrop Aimers .. . . . . . . . . . . 824

par Pierre Richard
Après l’écrasante victoire du Parti 

libéral du Québec, le mouvement syn­
dical aura la très lourde responsabilité 
de travailler à structurer une opposi­
tion solide au régime Bourassa en tfehors 
de l’Assemblée nationale.

C’est là une leçon qu’ont tirée les 
présidents de la Confédération des syn­
dicats nationaux (CSN) et de la Corpo­
ration des enseignants du Québec (CEQ), 
MM. Marcel Pepin et Yvon Charbon- 
neau, de ce scrutin dont l’une des don­
nées fondamentales est l’élimination 
presque complète de toute opposition 
au sein de l’Assemblée nationale.

Du côté de la Fédération des travail­
leurs du Québec (FTQ), l’amertume est 

rofonde et c’est aujourd’hui que M. 
ouis Laberge communiquera la réac­

tion de sa centrale à ce raz de marée 
libéral.

Les trois centrales syndicales ont dé­
noncé le gouvernement Bourassa com­
me le gouvernement le plus antisyndical 
de l’histoire du Québec et avaient toutes

trois invité les travailleurs et la popu­
lation à abattre ce régime.

“La nécessité de fournir des moyens 
valables à l’opposition afin de lui per­
mettre de s’exprimer démocratiquement 
crève les yeux’’, a déclaré M. Pepin.

Pour sa part, M. Charbonneau a affir­
mé: "Les travailleurs organisés de­
vront militer plus qu’auparavant au 
sein de leurs structures syndicales, car 
on s’aperçoit que le système électoral 
et politique actuel ne joue pas pour nous. 
L’opposition parlementaire est telle­
ment décimée que le mouvement syn­
dical doit relever un défi écrasant: 
celui d’assumer presqu’à lui seul la 
défense des intérêts des travailleurs’’.

Le président de la CSN voit dans les 
résultats de lundi une polarisation entre 
les forces de la droite et de la gauche 
et se réjouit de l’augmentation importan­
te de vote populaire en faveur du Parti 
québécois.

“Le résultat de l’élection est le résul­
tat de la décision des deux grands camps

de la population du Québec de parler plus 
franchement qu’ils ne l’ont fait depuis 
longtemps. Non seulement la droite est 
unie sous la bannière libérale, la gauche, 
elle aussi, a cessé de joué à cache-ca­
che. Le Québec possède maintenant, et je 
crois que cela est nouveau, une forte op­
position politisée dans le vrai sens 
du mot. inutile de dire qu’il y a là, 
pour le monde du travail organisé, des 
espoirs nouveaux très considérables”, 
a soutenu M. Pepin.

Celui-ci reprend l’idée de mettre sur 
pied dans toutes les régions du Québec 
des comités populaires pour permettre 
à l’opposition de s’exprimer avec force au 
cours des quatre prochaines années.

Pour sa part, le président de la CEQ 
a comparé le résultat de l’élection à “une 
bien triste caricature de notre situation 
politique’’ est a affirmé qu’avec 
un tel système électoral, le Quebec n’a 
pas le moyen de rire de la Roumanie, 
comme le Parti libéral le faisait dans 
sa chanson-thème de la campagne.

Selon M. Charbonneau, “ce triomphe 
est un baril de poudre pour ses auteurs” 
et les libéraux les plus lucides s’en ren­
dent compte. En effet, a-t-il souligné, 
“pour bien servir les intérêts du capi­
tal et de la finance, il faut aux libéraux 
le paravent de la démocratie politique et 
du jeu parlementaire, et ils l’ont perdu”.

Les deux leaders souhaitent que le 
mouvement syndical entreprenne le plus 
tôt possible des offensives sur des pro­
blèmes comme la hausse des prix, le 
chômage, la langue de travail, le con­
trôle de l’économie du Québec par les 
Américains....

D’autre part. M. Léo Jacques, prési­
dent du Mouvement national des Québé­
cois, a dénoncé “l’incroyable inaptitude 
du système électoral québécois à tra­
duire avec un minimum de vraisemblance 
les rapports de force de notre société”.

Tout comme les leaders syndicaux, le 
président du MNQ croit que les résultats 
de l’élection obligeront les mouvements 
populaires, syndicats et groupes de pres­

sion à constituer une opposition extra- 
parlementaire.

Selon M. Jacques, un gouvernement 
aussi fort quantitativement n’augure rien 
de bien pour la société québécoise et la 
stabilité vantée par M. Robert Bourassa 
pourrait fort bien ressembler à celles 
que le Québec a connues sour les régi­
mes Taschereau et Duplessis.

Le president du MNQ a soutenu de plus 
que l’élection de lundi ne marque aucune­
ment la fin du projet d’indépendance et, 
selon lui, “il y a fort à parier que les 
quatre prochaines années ne feront que 
rendre encore plus évidentes les raisons 
profondes qui justifient la nécessité de 
l’indépendance du Québec pour assurer 
son développement optimum”.

Quant à la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Montréal et au Mouvement du Québec 
français, qui a participé à la campagne 
électorale sur les questions de la langue, 
ils se donnent quelques jours avant de 
faire connaître leurs réactions.

Les questions qui se posent aux stratèges du PQ
Suite de la première page

tables à l’électeur moyen.
D’autres, sans remettre carré­

ment en question le leadership de 
M. Lévesque, s’interrogent sur l’a­
venir du chef dans le parti. Ayant 
essuyé déjà deux défaites, Laurier 
en 1970, Dorion lundi. M. Lévesque 
doit lui-mème songer à mettre 
son poste en jeu. Mais Parizeau et 
Marois défaits, qui pourrait lui suc­
céder maintenant?

Autre question fondamentale, car 
elle déterminera l’action parlemen­
taire du PQ dès la prochaine ses­
sion, et l’opinion qu’on se formera 
de lui: le partage des responsabi­
lités dans une Assemblée nationale 
dont plus de la moitié des députés 
libéraux n’aura d’autre occupation 
que celle de harceler une opposition 
réduite: dans une Assemblée natio­
nale, aussi, où le centre de gravité 
s’est déplacé considérablement ces 
trois dernières années vers les 
nombreuses commissions parle­
mentaires où s’accomplit mainte­
nant le gros du travail législatif. Et 
qui succédera au leader parlemen­
taire Camille Laurin battu dans 
Bourget?

Le Parti québécois devra examiner 
d’autre part toutes les possibilités 
qui s’offrent à lui de susciter une 
opposition extra-parlementaire, pa­
rallèlement à l’action déployée par 
ses six députés à l’Assemblée.

Question délicate, d’ailleurs, par­
ce qu’après une campagne sereine 
et rassurante, ayant réussi à donner 
de lui-mème une image modérée à 
souhait, jusqu’où le PQ peut-il ris­
quer de participer à un mouvement 
d’opposition populaire dont il ne pour­
rait contrôler tous les leviers?

Ici, deux tendances se dessinent. 
Déjà certains soutiennent que les dé­
putés élus ne doivent pas faire “le 
jeu parlementaire, ni faire croire 
que l’opposition réelle est dans le 
Parlement alors que le PQ en a été 
tenu à l’écart, dans les faits".

“L’action parlementaire est deve­
nue stérile, disent les uns. C'est 
présentement une farce”.

“Il faut demander aux députés de 
faire la grève. Ne pas faire le jeu 
du parlementarisme. Ou bien le 
jouer à la manière de Bernadette

Devlin ”, prétendent les autres.
“Ce n’est pas possible, ce qui se 

passe, dit un troisième. On se fiche 
de nous autres. Six députés pour 
31% du vote, c’est insensé. Il y a 
danger de violence, danger de décou­
ragement. Le PQ. il ne faut pas 
qu’il attende trop longtemps”.

“Le retour au duplessisme, c’est 
maintenant fait. Il faut donc agir en 
dehors du Parlement”, entend-on 
aussi.

De Montréal, un mouvement se 
dessine pour convaincre les instan­
ces régionales du parti dans tout le 
Québec de prévenir les partisans, 
et les députés, contre les dangers 
d’une opposition conventionnelle.

Des 110,000 membres du PQ, 
d’autre part, combien vont mainte­
nant “décrocher”, ayant difficile­
ment survécu au premier échec, tout 
relatif c’est certain, du scrutin de 
1970, et mis tous leurs espoirs dans 
la “dernière chance” des élections 
de lundi?

Au moment d’écrire ces lignes, 
nous recevons un appel d’un juge de 
Montréal, aujourd’hui à la retraite, 
Il a cinq enfants, et il s’inquiète: “Ce 
que je crains le plus maintenant, 
c’est la radicalisation des jeunes. Si 
nous sommes dans un pays civilisé, 
et si M. Bourassa est un homme qui 
possède un peu le sens des responsa­
bilités, il doit, à tout prix, pour con­
trer cette menace, avant même de 
constituer son cabinet, offrir sans 
condescendance un fauteuil de l’As­
semblée nationale pour y asseoir Re­
né Lévesque. Parce que René Léves­
que est un homme modéré. Il est la 
seule garantie contre les radicaux.”

On doute que René Lévesque ac­
cepterait.

La question de remettre en cause 
la notion même de l’indépendance 
dans le programme du PQ est toute 
académique, encore que certains ob­
servateurs n’arrivent pas à la chas­
ser de leur esprit, hantés par l’ab­
sence d’une opposition vigoureuse 
à l’assemblée.

Un candidat péquiste. battu dans 
Mont-Royal, M. André Normandeau, 
la pose carrément, lui. Dans une 
lettre adressée hier au DEVOIR, 
et que le journal publie intégrale-

suites
de la première 
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IES COMMUNES
préserver la paix.

M. Claude Wagner (PC-Saint-Hyacin- 
the) a dit qu’une fois de plus, les nations 
du monde font appel au Canada dont l’im­
partialité est toujours reconnue quand il 
s’agit de travailler pour la paix.

Le député a ajouté que son parti se 
réjouit de la décision du gouvernement 
de répondre à l’invitation du secrétaire 
général des Nations Unies, M. Kurt 
Waldheim.

Le cessez-le-feu accepté par les par­
ties engagées dans le conflit du Proche- 
Orient marque un premier pas vers des 
négociations fructueuses et 1 instaura­
tion d’une paix que l’on espère durable 
dans cette partie du monde, a ajouté 
M. Wagner.

Quant au représentant creditiste, M. 
Gérard Laprise, il a également félicité 
le gouvernement de cette attitude et du 
rôle utile que sera appelé à jouer le 
Canada pour le maintien de la paix.

Il a déploré, cependant, que le verita­
ble problème, celui des réfugies pales­
tiniens, existant depuis la formation de 
l’Etat d’Israël, en 1948, ne soit pas 
abordé de front dans toutes ces démar­
ches pour rétablir l’ordre et la paix là- 
bas

M. Andrew Brewin (NPD-Greenwood) 
a signifié que seule la force d’urgence 
des Nations unies ne pourra pas regler 
ce conflit “tellement profond” mais con­
tribuera néanmoins à l’atténuer beau­
coup.

Selon lui, le Canada peut v jouer un ro­
le très utile, compte tenu des conditions

qu’il a posées pour accepter l’invitation 
des Nations unies.

C’est le 25 octobre que le Conseil de 
sécurité des Nations unies adoptait une 
résolution enjoignant aux belligérants de 
reprendre les positions qu’ils occupaient 
avant le 22 octobre et d’établir une force 
internationale de surveillance du cessez- 
le-feu.

Lundi dernier, les parties engagées 
dans la guerre ont accepté la proposi­
tion de M. Waldheim relativement à 
l’envoi de troupes internationales.

Le gouvernement canadien a conclu 
les derniers arrangements financiers 
avec les dirigeants de l’ONU relatifs à 
sa participation au contingent de paix, 
a dit encore M. Sharp.

Les Nations unies constitueront l’au­
torité politique responsable à qui la for­
ce d’urgence fera rapport de 1 évolution 
de la situation.

Une seule élue 
sur 36 candidates

Alors que 36 candidates feminines 
briguaient les suffrages dans l’élection 
provinciales de lundi, une seule, Mme 
Lise Bacon, présidente de l’Association 
libérale provinciale, a réussi à se faire 
élire, dans le comté montréalais de Bou­
rassa.

Des 25 autres candidates, 24 ont perdu 
aux mains des libéraux et une aux mains 
du Parti québécois.

Mme Bacon a commenté le fait qu’elle 
était la seule femme élue en promettant 
de travailler tout aussi fort en tant que 
député qu’en tant que présidente des li­
béraux.

La seule autre candidate libérale, Mi­
cheline Brisebois, qui se présentait dans 
le comté de St-Jacques, a été battue 
par son adversaire péquiste, M. Claude 
Charron.

Parmi les autres candidates connues 
qui ont subi la défaite, on remarque Mlle 
Louise Bertrand, fille de l’ancien pre­
mier ministre de la province, dans Notre- 
Dame-de-Grâce; et Mme Lise Trochu, 
du Parti québécois, soeur du ministre 
de l’Education, M. François Cloutier, 
dans Outremont.

ment en page 4, il propose “un ré­
alignement de l’option souverainiste 
du PQ. Tout en sauvegardant inté­
gralement l’option social-démocrate, 
en l’améliorant même, cela va de 
soi, au cours des prochaines années".

“Soyons honnêtes, écrit-il d’abord, 
et constatons que l’idée d’indé­
pendance a été rejetée par une ma­
jorité de Québécois, même parmi 
les Québécois francophones”.

Il ajoute: “Cette option d’un Qué­
bec social-démocrate culturellement 
plus indépendant que jamais au 
sein d’un fédéralisme économique 
canadien mérite l’attention des mili­
tants et sympathisants du PQ pour 
les quatre prochaines années. Je 
m'engage, personnellement, à dé­
fendre ces idées au sein du PQ 
jusqu’au niveau d’un congrès au 
leadership, si cela est nécessaire".

C'est, essentiellement, la thèse 
qu’a soutenue M. Bourassa durant 
la campagne.

On voit mal, disait hier un politi­
cologue à un confrère de la rédac; 
tion. le Parti québécois renoncer à 
ce qui lui a donné naissance.

Jonquière est l’un des trois com­
tés, avec le Lac-Saint-Jean et Du- 
buc, où le PQ se croyait assuré de 
la victoire. Chicoutimi, bien sûr. 
a élu le péquiste Marc-André Bédard.

Maire d’Arvida et candidat péquis­
te dans Jonquière, M. Francis Du­
four explique ainsi la défaite: "Un 
réflexe de peur qui a joué à la toute 
dernière minute, au moment de 
faire la croix sur le bulletin".

“A la veille du scrutin, dans Jon­
quière, notre pointage nous assurait 
20,000 voix. Le jour du scrutin, quel­
que 2,500 voix unionistes qui 
nous étaient acquises passaient à 
Gérald Harvey. Quant à Arvida, 

our la première fois dans son 
istoire, toujours libérale, elle 

m’a donné une majorité de 900 voix”.
“Aujourd'hui, dit-il, le leader­

ship de René Lévesque n’est pas du 
tout en cause. C’est un chef de pre­
mier plan. Ici, personne ne voudrait 
le voir partir. Peut-être avons- 
nous été trop honnêtes. Nous nous 
sommes adressés au coeur et au 
cerveau de l’électorat. Le scan­
dale. évidemment, c’est toujours 
plus facile en temps d’élections. 
Avons-nous commis une erreur de 
stratégie? Nous n’aurions pas été 
péquistes, quant à moi, si nous 
avions mené une campagne malpro­
pre. Cela, les trois autres partis 
s’y sont employés à merveille".

M. Dufour n’a pas senti chez lui, 
encore du moins, un mouvement de 
“démobilisation”, chez les jeunes 
surtout qui ont travaillé avec tant 
d’ardeur dans toute la région.

“Mais il y a beaucoup de dégoût, 
et une amertume certaine. Ce fut 
une campagne de démolition à trois 
partis contre un, une campagne de 
peur faite de menaces et de pres­
sions auprès des défavorises à 
qui on a répété qu’il y perdraient 
leurs prestations ou même leur pen­
sion de vieillesse, s’ils votaient pour 
le PQ ”.

“Mais s’il fallait que les deputes 
péquistes n’assument pas leur man­
dat, et que, découragés, ils aban­
donnent la lutte, je le crains, moi 
aussi, l’opposition pourrait s’em­
parer de la rue”.

A Montréal, le candidat défait dans 
Bourassa, M. Yves Michaud, dit 
constater avec René Lévesque 
et les principaux stratèges du parti 
que la "réaction des partisans est 
plus encourageante qu’en 1970. 
Déception, bien sûr, mais on se 
remet au travail dès aujourd'hui."

Le prochain caucus examinera 
notamment les multiples possibili­
tés d’amorcer une opposition qui 
dépasserait la seule opposition 
parlementaire. Il rejoint ici l’hy­
pothèse formulée aujourd'hui dans 
LE DEVOIR par le politicologue Vin­
cent Lemieux qui rappelle en exem­
ple le rôle que jouèrent toutes sor­
tes d’organismes populaires au len­
demain de la victoire écrasante de 
Maurice Duplessis en 1948, alors 
que huit députés libéraux seulement 
avaient été élus, sur 92, à l’Assem­
blée légisiative.

Interrogé sur le leadership, 
M. Michaud a répondu que la ques­
tion ne se pose même pas. Il re­
joint l'opinion exprimée par le can­
didat de Jonquière, M. Françis 
Dufour.

On ignore cependant si la ques­
tion sera posée à l’occasion du 
caucus. Il n’est pas interdit de pen­
ser en tous cas, que M. Lévesque 
pourrait la soulever lui-mème.

La liste des candidats élus
Voici, telle que compilée par la Presse 

canadienne, la liste des candidats élus 
aux élections provinciales d’hier avec 
mention de la majorité de chacun. Il est 
à noter que ces chiffres sont, dans de 
nombreux cas, approximatifs.

Le x qui précède le nom d’un député 
signifie qu’il représentait déjà son 
comté à la dernière Législature.

•
ABITIBI-EST: Roger Houde (L) 6,474, 

gain sur Créd.
ABITIBI-OUEST: Jean-Hugues Bou­

tin (L) 3,011. gain sur Créd.
ANJOU: Yves Tardif (L) 1,112. nou­

veau siège.
ARGENTEUIL: xZoël Saindon (L) 

7,982.
ARTHABASKA: xGilles Massé (L) 

9,500.
BEAUCE-NORD: Denis Sylvain (L) 

14,198, gain sur Créd.
BEAUCE-SUD: xFabien Roy (Créd.) 

907.
BEAUHARNOIS: xGérard Cadieux (L) 

3,549.
BELLECHASSE: Pierre Mercier (L) 

1,048, gain sur UN.
BERTHIER. Michel Denis (L) 6.592, 

gain sur UN.
BONAVENTURE: xGérard-D. Léves­

que (L) 9.483.
BOURASSA: Lise Bacon (L) 4,247. 
BOURGET: Jean Boudreault (L) 299, 

gain sur PQ.
BROME-MISSIQUOI: xGlen Brown 

(L) 9,504.
CHAMBLY: xGuy Saint-Pierre (L) 

6,911.
CHAMPLAIN: xNormand Toupin (L) 

7,910.
CHARLESBOURG: xAndré Harvey (L) 

7,428, nouveau siège.
CHARLEVOIX: xRaymond Mailloux 

(L) 10,030.
CHATEAUGUAY: xGeorge Kennedy 

(L) 7 882
CHAUVEAU: Bernard Lachapelle (L) 

8.642.
CHICOUTIMI: Marc-André Bédard (PQ 

1,034, gain sur UN.
CREMAZIE: xJean Bienvenue (L) 1,435 
D’ARCY MCGEE: xVictor Goldbloom 

(L) 26,273.
DEUX-MONTAGNES: xJean-Paul 

L'Allier (L) 7,795.
DORION: xAlfred Bossé (L) 360. 
DRUMMOND: Robert Malouin (L) 

5.427
DUBUC: Ghislain Harvey (L) 4,270, 

gain sur UN.
DUPLESSIS: xDonald Gallienne (L) 

1,780.
FABRE: xGilles Houde (L) 2,672. 
FRONTENAC: Henri Lecours (L) 

3,362, gain sur Créd.
GASPE: xGuy Fortier (L) 6,503. 
GATINEAU: xMichel Gratton (L) 5,951. 
GOUIN: Jean Beauregard (L) 864, 

gains sur PQ

HULL: xOswald Parent (L) 6,726. 
HUNTINGDON: xKenneth Fraser (L) 

7.781.
IBERVILLE: Jacques Tremblay (L) 

2,489, gain sur UN.
ILES-DE-LA-MADELEINE : xLouis- 

Philippe Lacroix (L) 1,813.
JACQUES-CARTIER: xNoël St-Ger- 

main (L) 12,584.
JEANNE-MANCE: xAimé Brisson (L) 

5,363.
JEAN-TALON: xRaymond Garneau (L) 

4.099.
JOHNSON: Jean-Claude Boutin (L) 

1,556, gain sur UN.
JOLIETTE-MONTCALM: xRobert 

Quenneville (L) 4,202.
JONQUIERE: xGérald Harvey (L) 4,245 
KAMOURASKA-TEMISCOUATA: x 

Jean-Marie Pelletier (L) 5,250.
L'ACADIE. xFrançois Cloutier (L) 

10,352. nouveau siège.
LAC ST-JEAN: xRoger Pilote (L) 

3,321.
LAFONTAINE: xMarcel Léger (PQ) 

1,972.
LAPORTE: André Déom (L) 407. 
LAPRAIRIE: xPaul Berthiaume (L) 

7,891.
L’ASSOMPTION: xJean Perreault (L) 

1,713.
LAURENTIDES-LABELLE: Roger La- 

pointe (L) 2,015, gain sur UN.
LAURIER: xAndré Marchand (L) 9,511. 
LAVAL: xJean-Noël Lavoie (L) 11,673. 
LA VIOLETTE: xPrudent Carpentier 

(L) 4,824.
LEVIS: Vincent Chagnon (L) 7,696, 

gain sur Créd.
LIMOILOU : xFernand Houde (L) 5,697. 
LOTBINIERE: Georges Massicotte(L) 

3,041, gain sur Créd.
LOIRS-HEBERT: Gaston Desjardins 

(L) 978.
MAISONNEUVE: xRobert Burns (PQ) 

2,271r
MARGUERITE-BOURGEOYS: Fer­

nand Lalonde (L) 13,490.
MASKINONGE: Yvon Picotte (L) 4,080, 

gain sur UN.
MATANE: Marc-Yvan Côté (L) 2,675. 
MATAPEDIA: xBona Arsenault (L)

2,416.
MEGANTIC-COMPTON: xOmer Dion- 

ne (L) 4,505, gain sur Créd.
MERCIER : xRobert Bourassa (L) 2,909. 
MILLE-ILES: Bernard Lachance (L) 

1,985, nouveau siège.
MONTMAGNY-L ISLET : xJulienGias- 

son (L) 5,451. gain sur UN.
MONTMORENCY: Marcel Bedard (L) 

5,914.
MONT-ROYAL: John Ciaccia (L) 

14,209, nouveau siège.
NICOLET-YAMASKA: xBenjamin 

Faucher (L) 4,698, gain sur UN.
NOTRE-DAME-DE-GRACE : xWilliam 

Tetley (L) 23,301.
ORFORD: xGeorges Vaillancourt (L) 

10,274.

OUTREMONT: xJérôme Choquette 
(L) 7,911.

PAPINEAU: xMarc Assad (L) 8,364. 
POINTE-CLAIRE: xArt Séguin (L) 

23,548. nouveau siège.
PONTIAC-TEMISCAMINGUE: xJean- 

Guy Larivière (L) 6,602.
PORTNEUF: Michel Pagé (L) 5,798. 

gain sur Créd.
PREVOST: Bernard Parent (L) 3,898, 

nouveau siège.
RICHELIEU: xClaudeSimard (L) 5,734 
RICHMOND: Yvon Vallières (L) 779. 

gain sur Créd.
RIMOUSKI: Claude St-Hilaire (L) 

4,033.
RIVIERE-DU-LOUP: xPaul Lafrance 

(L) 6.608.
ROBERT BALDWIN: xJean Cour- 

noyer (L) 20,332.
ROBERVAL: xRobert Lamontagne (L) 

6.342.
ROSEMONT: Gilles Bellemare (L) 

1,958. nouveau siège.
ROUYN-NORANDA: xCamil Samson 

(Créd.), 1.006.
SAGUENAY: xLueien Lessard (PQ) 

2,198.
STE-ANNE: xGeorge Springate (L) 

4,454.
ST-FRANÇOIS: Gérard Déziel (L) 

5,679.
ST-HENRI: xGérard Shanks (L) 3,536. 
ST-HYACINTHE: xFernand Cornel- 

lier (L) 5,535.
ST-JACQUES: xClaude Charron (PQ) 

2,306.
ST-JEAN: xJacques Veilleux (L) 

4,010.
ST-LAURENT: Claude Forget (L)

13.416.
ST-LOUIS: xllarry Blank (L) 6,583. 
STE-MARIE: Jean-Claude Malépart 

(L) 77, gain sur PQ.
ST-MAURICE: Marcel Bérard (L) 

1,362, gain sur UN.
SAUVE: Jacques-Yvan Morin (PQ) 

1,915. nouveau siège.
SHEFFORD: Richard Verreault (L) 

3,531, gain sur UN.
SHERBROOKE: xJean-Paul Pépin (L) 

6,608.
TAILLON: xGuy Leduc (L) 577. 
TASCHEREAU: Irénéc Bonnier (L) 

4,202, nouveau siège.
TERREBONNE: xDenis Hardy (L) 

4,837.
TROIS-RIVIERES: xGuv Bacon (L) 

7,913.
VANIER: Fernand Dufour (L) 5.981. 

gain sur Créd.
VAUDREUIL-SOULANGES: xPaul 

Phaneuf (L) 8.001.
VERCHERES: xMarcel Ostiguv (L)

5.416.
VERDUN: xLueien Caron (L> 11.200. 
VIAU: xFernand Picard (L) 5,063.

- xK*vin Drummond iLi
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en termes de pourcentage?

Washington appréhende une offensive 
des Nord-Vietnamiens contre le Sud

Matériel "séditieux"exposé à Montevideo

l’UKSS, en raison de la référence qui 
y est faite à une “réduction équilibrée”.

Le délégué belge a également fait allu­
sion “à la responsabilité des grandes 
puissances à qui il revient d’effectuer 
les premiers pas et de montrer ainsi 
la voie...” D’aucuns ont vu ici la confir­
mation de l’hypothèse selon laquelle la 
première étape des mesures de réduc­
tion devrait viser essentiellement les 
forces américaines et soviétiques station­
nées sur des territoires étrangers.

vietnamiens, ont été mobilisés sur les 
Hauts-Plateaux, à Pleiku et Kontum, pour 
améliorer et élargir le système routier 
communiste le long de la frontière cam­
bodgienne.

Ces activités sont interprétées à Sai­
gon comme une indication supplémen­
taire de l’offensive généralisée qui de­
vrait se dérouler au début de 1974.

D'autre part, au niveau diplomatique, 
cette tension s’est traduite par une nou­
velle interruption de la conférence de la 
Celle-Saint-Cloud, où les délégations du 
GRP et du gouvernement de Saigon 
mènent un dialogue de sourds. C’est la 
deuxième fois en un mois que la confé­
rence est ainsi interrompue.

Dans la foulée 
de Témissaire 
de Sadate...

WASHINGTON (AFP) - M. Ismail 
Fahmi. ministre des Affaires étrangères 
égyptien par intérim envoyé à Wasning- 
ton par le président Sadate, a eu hier qua­
tre heures d'entretien avec le secrétaire 
d'Etat M. Henry Kissinger.

A sa sortie du département d'Etat, M. 
Fahmi a déclaré que l’ouverture de négo­
ciations en vue du règlement d’ensemble 
du conflit israélo-arabe était un proces­
sus qui demanderait beaucoup de temps.

L'émissaire égyptien a dit aux journa­
listes que ses conversations avec M. Kis­
singer avaient été “constructives et 
franches ', mais il s’est refusé à donner 
de précision sur les positions de l’Egypte 
sur l'ouverture éventuelle de négociations 
de paix avec Israël.

M. Fahmi a laissé entendre qu'il n’a­
vait pas l'intention de rencontrer Mme 
Golda Meir dont l’arrivée à Washington 
est prévue pour ce soir. "Je suis venu ici 
pour discuter avec le secrétaire d’Etat”, 
a-t-il dit lorsqu'on lui demandait s’il 
aurait des contacts avec le premier mi­
nistre israélien.

Le ministre égyptien sera reçu cet 
après-midi à la Maison-Blanche par le 
président Nixon qui aura eu, entre-temps 
une entrevue sur les perspectives de paix 
au Proche-Orient avec M. Anatoly Do- 
brynine, ambassadeur d’Union soviétique.

M. Fahmi avait eu un premier entre­
tien avec M. Kissinger lundi soir aussi­
tôt après son arrivée à Washington. Les 
deux hommes se sont retrouvés hier 
matin à llh30 et ne se sont séparés que 
quatre heures plus tard après avoir dé­
jeuné ensemble entre deux réunions de 
travail.

Le département d'Etat n'a pas donné 
la moindre indication sur la teneur des 
discussions en cours qui portent à la 
fois, apprend-on de bonne source, sur 
les conditions d’application du cessez- 
le-feu et sur l'ouverture de négociations 
de paix entre Israël et l'Egypte sous 
les auspices des Etats-Unis et de l’URSS.

MBFR: la
VIENNE (d'après l'AFP) — Les né­

gociations en vue d'une réduction mutuel­
le des forces et des armements en Euro­
pe centrale se sont ouvertes hier à 
Vienne, comme il avait été prévu le 28 
juin, au terme de cinq mois de "conver­
sations exploratoires”.

La récente tension internationale n'a 
aucunement influé sur la première jour­
née des débats qui a été consacrée, après 
une allocution de bienvenue de M. Rudolf 
Kirschschlaeger, ministre des Affaires 
étrangères autrichien, à l'audition des 
déclarations de principe de 15 des 19

réduction
délégations présentes.

Dans cette première phase de la dis­
cussion, il semble bien que les représen­
tants des 7 pays du Pacte de Varsovie et 
des 12 pays de l’OTAN vont limiter les 
négociations à leur objet bien défini et 
à la seule région qu elles concernent. 
Le préambule d’ordre général prend fin 
aujourd'hui avec les auditions des chefs 
des délégations britannique, soviétique 
et américaine. La négociation principale 
pourrait donc commencer la semaine 
prochaine.

Les porte-parole des pays du Pacte de

Varsovie qui sont intervenus hier ont été 
moins précis dans leurs déclarations que 
leurs interlocuteurs occidentaux. Ils ont 
surtout souligné l’impératif essentiel que 
constitue à leurs yeux le maintien de la 
sécurité de tous les pays concernés. Ce­
pendant, le délégué de la République dé­
mocratique allemande a causé une légère 
surprise en mentionnant “une réduction 
à pourcentages égaux, ou par quantités 
égales”, dont l’idée a été avancée, par 
M. Leonide Brejnev, dans son discours du 
27 octobre devant le Congrès de la paix.

Peut-être est-ce là un geste de l'UR-

WASHINGTON (par l’AFP) - Le dé­
partement d’Etat a rendu public hier le 
texte d'une note datée du 26 octobre et 
remise à Paris au gouvernement de la 
République démocratique du Vietnam 
pour protester contre l’envoi par le Nord- 
Vietnam "de vastes quantités de maté­
riel de guerre" et d’un “nombre impor­
tant de troupes nord-vietnamiennes au 
Sud-Vietnam" depuis le cessez-le-feu du 
28 janvier.

Commentant cette note, le porte-parole 
du département d'Etat, M. Robert Mc­
Closkey, a indiqué que cet accroissement 
considérable du potentiel militaire nord- 
vietnamien était comparable à celui qui 
avait précédé l'offensive nord-vietnamien­
ne du printemps 1972 et pouvait laisser 
redouter une nouvelle offensive.

Une telle possibilité, a souligné M. Mc­
Closkey, est "prise au sérieux" par le 
gouvernement américain. M. McCloskey 
s'est refusé à indiquer quelle serait l’at­
titude américaine au cas où cette éven­
tualité se matérialisait, compte tenu des 
limitations votées par le Congrès à toute 
initiative militaire américaine dans le 
Sud Est asiatique.

Il a précisé que selon les informations 
parvenues à Washington, les effectifs 
nord-vietnamiens au Sud se montaient 
à 170,000 hommes organisés en batail­
lons contre 150,000 en janvier dernier, 
n'incluant pas les troupes du Vietcong.

Comme pour corroborer encore mieux 
les affirmations du département d’Etat,

SS en direction des pays occidentaux 
attachés à la notion de “réduction équi­
librée”, que les délégués de l’OTAN — 
belge, danois, canadien et ouest-alle­
mand — ont placée au centre de leurs dé­
clarations. “Nous devons tenir compte 
de la distance géographique importante 
qui sépare les Etats-Unis et le Canada 
de l’Europe, comme de la proximité de 
l’Union soviétique, a notamment déclaré 
M. Behrends (RFA). D’ailleurs, les ora­
teurs occidentaux ont ouvertement em­
ployé hier le sigle de MBFR, pourtant 
proscrit depuis juin à la demande de

le haut commandement sud-vietnamien a 
annoncé hier avoir acquis la certitude que 
les “communistes” lanceront une offen­
sive au début de 1974.

Cette certitude serait basée:
• sur l’importance des troupes et du 

matériel de guerre infiltrés au Sud-Viet­
nam depuis le cessez-le-feu;
• sur le retour en territoire sud-viet­

namiens d'unités “communistes" (élé­
ments des Sème, 7ème et 9ème divisions 
nord-vietnamiennes) qui, après avoir lan­
cé une offensive générale en 1972, avaient 
été repliées sur les sanctuaires cambod­
giens pour être réorganisées.

D'autre part, selon une autre source 
militaire, des sapeurs et ouvriers nord-

MONTEVIDEO (Reuter) — Le gou­
vernement de Montevideo a invité nier 
les Uruguayens à se rendre à l’univer­
sité, fermee dimanche dernier, pour 
voir le “matériel séditieux" des étu­
diants et se rendre compte des condi­
tions qui régnaient sur le campus.

Les autorités affirment que la seule 
université du pays était devenue un foyer 
de subversion et d'endoctrinement mar­
xiste.

Les portes des bâtiments resteront 
ouvertes huit heures par jour et le pu­
blic pourra également examiner un pas­
sage secret qui, selon les forces de sé­

curité, servait de cachette aux étudiants 
et leur permettait d'atteindre les toits 
d'où ils ont assailli les forces armées.

On accède à ce passage par une por­
te à moitié camouflée par l’estrade du 
grand amphithéâtre.

Le gouvernement a fermé l’université 
et ordonné l’arrestation du recteur et 
de dix doyens, à la suite d une perquisi­
tion effectuée dans les bâtiments après 
la mort d'un étudiant au cours d’une ex­
plosion, samedi dernier.

Il semble que le jeune a péri en ma­
nipulant une bombe de fabrication arti­
sanale.

Le secrétaire d'Etat, M. Henry Kissinger, en compagnie de l'émissaire du 
président Sadate d'Egypte, M. Ismail Fahmi, è l'issue de leur entretien sur le 
cessez-le-feu et l'après-trêve. (Téléphoto AP)

...Mme Meir arrive en
mission exploratoire de
paix à la Maison-Blanche L’ABC

JERUSALEM (d’après AFP) - La déci­
sion du premier ministre d'Israël, Mme Gol­
da Meir. de se rendre à Washington est mo­
tivée par son souci de s’informer personnel­
lement des intentions américaines au sujet 
des prisonniers, du blocus du détroit de Bad 
el-Mandeb, du sort de la 3e armée égyptien­
ne et de la délimitation des lignes du cessez- 
le-feu. l'Egypte et l’URSS insistant sur le 
retour d’Israël aux positions du 22 octobre 
Gère trêve).

Sur le problème des prisonniers, les dé­
clarations faites hier au parlement par le 
général Dayan ont quelque peu rassuré l’o­
pinion, puisque la liste des prisonniers de 
guerre a été promise par l’Egypte et qu'un 
échangé de blessés a été accepté par Le 
Caire.

Mais la question ne semble pas avoir bou­
gé en ce qui concerne les prisonniers israé­
liens en Syrie, et l’échange global des pri­
sonniers ne pourra être fait avec l’Egypte 
qu'à un stade ultérieur. Or, Israël n avait 
accepté le cessez-le-feu, à un moment où, 
selon l'état-major israélien, le front égyp­
tien se désagrégeait, que sur la promesse 
formelle des deux grandes puissances de 
faire en sorte qu'un échangé total de prison­
niers s'effectue dans les plus brefs délais. 
Or, il s'agit là pour les Israéliens d’une 
question primordiale, sur le plan sentimental 
mais aussi sur le plan politique.

Mme Meir n’ignore pas en effet que l’op­
position nationaliste pourrait progresser 
énormément lors des élections de fin décem­
bre si une solution positive n’est pas trou­
vée rapidement, avec Damas comme avec Le 
Caire.

Ce problème des prisonniers sert égale­
ment à Israël de pierre de touche en ce qui 
concerne la crédibilité des engagements des 
grandes puissances. En effet, la confiance 
des Israéliens se trouverait fortement 
ébranlée si les promesses faites à ce sujet 
venaient à n’être pas tenues, à un moment 
justement où on lui demande de faire de nou­
velles concessions, en particulier à propos 
du sort de la troisième armée égyptienne, 
concessions qui pourraient entraîner des mo­
difications au détriment d’Israël quant au 
tracé des lignes du cessez-le-feu.

Mais il est évident que les entretiens que 
Mme Meir aura avec le président Nixon et 
le secrétaire d'Etat, M. Kissinger, porteront 
également sur l’après cessez-le-feu, c’est- 
à-dire sur les modalités des négociations.

On estime quelque peu prématurées à Jé­
rusalem les informations selon lesquelles un 
accord serait déjà intervenu pour que ces

négociations s’ouvrent à Genève. On sait 
que les Etats-Unis ont proposé le choix de 
cette ville en parfait accord d’ailleurs avec 
Israël pour qui le seul lieu véritablement 
à exclure est New York. Israël juge en ef­
fet que ces négociations n'ont de chances 
d'aboutir que si elles s’entourent d’un maxi­
mum de discrétion, ce que le palais de verre 
des Nations unies ou son voisinage ne sau­
raient offrir.

Mais à la connaissance des dirigeants is­
raéliens, la proposition américaine n’a pas 
encore été officiellement acceptée, ni par 
Moscou ni par Le Caire. On pense pourtant 
que l'Egypte, dont l’idée maîtresse est de 
lier les négociations de paix à des négocia­
tions à l’ONU, pourrait n être pas opposée au 
choix de Genève où les Nations unies sont 
présentes. Sur ce point donc, un compromis 
parait possible.

Il sera sans doute plus difficile de s’en­
tendre sur le sens de l'expression “sous des 
auspices appropriées”; Israël a en fait ac­
cepté que ces “auspices” soient ceux des 
Etats-Unis et de l’URSS, tout en souhaitant 
réduire au minimum le rôle de ces deux gran­
des puissances. Car Israël continue à ne 
faire confiance qu’à des négociations direc­
tes, le rôle des tiers étant essentiellement 
de faciliter de telles négociations.

Toutefois, on ne doute pas que la concep­
tion égyptienne de ce rôle soit fort différente. 
D’autant plus qu’en ce qui concerne le pro­
blème des frontières “sures et reconnues”, 
l'Egypte sait pouvoir compter sur l’appui to­
tal de l’URSS, alors que des divergences 
sérieuses séparent les Etats-Unis d’Israël 
sur ce point précis.

Certes, M. Kissinger, au cours de son bref 
séjour en Israël, a assuré les dirigeants 
israéliens qu’il n’existait pas de plan de paix 
secret soviéto-américain, et qu'il n’y aurait 
pas de solution imposée. Mais la menace d’un 
“plan Rogers amendé par Kissinger", ac­
ceptable pour l’Egypte et l’URSS mais com­
portant de graves risques pour Israël, de­
meure malgré tout présente à l’esprit des 
Israéliens.

Les pressions exercées par Washington à 
propos du ravitaillement de la troisième ar­
mée égyptienne — alors que le problème des 
prisonniers n est pas entièrement résolu — 
ne paraissent pas à Jérusalem de bon augure.

C'est au cours de la visite de Mme Meir 
à Washington qu’une position commune israé­
lo-américaine pourrait peut-être être trou­
vée, face aux propositions que l’émissaire 
du président Sadate. M. Ismail Fahmi, vient 
sans doute de faire à M. Kissinger.

Les “bleus” de l’impôt...

... prendront une teinte plus gaie, si vous diminuez 
vos impôts et préparez vos “vieux jours” à l’aide 
d'un plan enregistré d’épargne-retraite. Vous pouvez 
toujours en parler avec l’agent de la Manufacturers. 
C’est un ami. . qui s’y connaît!
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La Compagnie (l'Assurance Vio Manufacturers

PIERRE AGOURI 
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des Obligations d’Epargne du Canada
Qui peut acheter des Obligations d'Epargne du Canada?
Les résidents canadiens, adultes ou mineurs, et leur succession 
peuvent acheter des Obligations d’Epargne du Canada. Pour 
jouir du statut de résident, une personne doit normalement résider 
au Canada pour la majeure partie de l’année et avoir une adresse 
au Canada.

De qui puis-je acheter mes Obligations d’Epargne du 
Canada?
Vous pouvez les acheter de toute banque, caisse populaire, 
société de fiducie ou de tout courtier en valeurs mobilières, agréé 
comme vendeur. Vous pouvez payer comptant ou par versements 
selon le Mode Officiel d'Epargne Mensuelle. Vous avez alors 
jusqu'au 15 novembre 1973 pour faire un premier paiement de 5% 
de la valeur nominale de l'achat, puis dix versements mensuels de 
9% chacun commençant le 1er décembre et un versement final 
de 5% le 1er octobre 1974, plus l’intérêt couru calculé au taux de 
7.54% l’an sur le solde résiduaire. L’intérêt couru s’élève à $3.46 
par $100 de valeur nominale. Vous pouvez aussi les acheter à 
votre travail par retenues régulières sur votre salaire. Votre em­
ployeur vous donnera tous les renseignements sur le Mode 
d'Epargne sur le Salaire.

Puis-je encaisser mes Obligations d'Epargne du Canada en 
tout temps?
Vous pouvez encaisser vos obligations en tout temps, à leur 
pleine valeur nominale plus l'intérêt couru. Pour obtenir votre 
argent, vous n’avez qu'à présenter vos obligations à votre banque. 
L’intérêt est calculé au taux du coupon annuel pour chaque mois, 
complet écoulé depuis la date d'échéance du coupon précédent.

Combien me coûtent mes Obligations d’Epargne du Canada?
Jusqu’au 15 novembre 1973, vous pouvez les acheter à leur valeur 
nominale, sans payer l'intérêt couru. Par la suite, un intérêt au 
taux de 7.54% l'an sera ajouté, du 1er novembre à la fin du mois 
de l'achat. Le ministre des Finances se réserve le droit de mettre 
fin à la vente de cette émission en tout temps après le 15 no­
vembre 1973.

Quelles sont les coupures disponibles?
Les obligations avec coupons sont émises en coupures de $50, 
$100, $500, $1,000, $5,000 et $25,000. Elles comportent des coupons 
d'intérêt annuel et des certificats d'intérêt composé.

Les obligations entièrement nominatives émises en coupures de 
$500, $1,000, $5,000 et $25,000 sont immatriculées quant au capital 
et à l'intérêt. Elles sont émises sous deux formes. La première 
offre un intérêt payable annuellement par chèque, mais ne permet 
pas de composer l'intérêt. La seconde permet de composer 
l'intérêt, mais l'intérêt n'est pas versé chaque année par chèque; 
il n’est payable qu’au remboursement de l'obligation.

Y a-t-il une limite d’achat?
Oui. Cette année, la limite d'achat est fixée à $50,000. Le montant 
total d'obligations de cette nouvelle émission qu'un détenteur 
peut détenir en propriété ou en participation ne peut excéder 
cette limite. Cette limite peut cependant être dépassée si le dé­
tenteur hérite d’obligations supplémentaires à la suite du décès 
d'un titulaire.

Qu’arrive-t-il si mes Obligations d’Epargne du Canada sont 
perdues ou volées?
Elles seront remplacées sur production d’une preuve satisfaisante 
de perte ou de destruction et d’un cautionnement. Avisez la 
Banque du Canada et la police de votre localité en leur donnant 
tous les détails.

Rendement 
annuel moyen 
à l’échéance:
Chaque nouvelle obligation de $100 avec coupons comporte 12 coupons 
d'intérêt annuel encaissables séparément et 3 certificats d’intérêt 
composé.

Coupons d'intérêt annuel
Payables le lernov. Valeur Total

1974 $7.00
1975 $7.50
1976 $7.50
1977 $7.50
1978 $7.50
1979 $7.50
1980 $7.50
1981 $7.75
1982 $7.75
1983 $7.75
1984 $8.00
1985 $8.00

Total de l’intérêt annuel $91.25

Certificats d’intérêt composé
En plus, elles peuvent vous rapporter de l'intérêt 
sur l’intérêt. Si vous laissez vos 6 premiers cou­
pons d’intérêt annuel attachés à votre obligation 
jusqu’au 1er novembre 1979, le certificat A d’in­
térêt composé vous rapportera la somme 
de $ 9.25

De la même façon, si vous laissez vos 6 derniers 
coupons d'intérêt annuel attachés à votre obliga­
tion jusqu'au 1er novembre 1985. le certificat B 
d’intérêt composé vous rapportera la somme
de $ 9.75

Enfin, si vous conservez tous vos coupons d'in­
térêt annuel et tous vos certificats d intérêt com­
posé jusqu'à l'échéance, le certificat C vous rap­
portera la somme de $29.25

Total de l'intérêt sur votre intérêt
Valeur nominale de l'obligation

Valeur totale à l’échéance 
dans 12 ans
si vous composez tout l’intérêt.

$48.25
$100.00

$239.50

Profitez-en
achetez tes vôtres dès maintenant
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La crise atlantique 
dominera le sommet
Heath-Pompidou

PARIS (d'après l'AFP) — La crise dans les relations 
atlantiques, nee de ce que Washington a appelé un manque de 
solidarité de l'Europe a propos du conflit israélo-arabe, s'im­
posera d'entrée au président Pompidou et au premier minis­
tre Edward Heath, lorsqu'ils se retrouveront pour une nou­
velle série d'entretiens, en tête-à-tête les 16 et 17 novembre 
prochain, aux Chequers, près de Londres.

Les deux hommes d'Etat vont en effet pouvoir à la fois 
examiner les conséquences du conflit du Proche-Orient, les 
moyens de trouver un règlement permanent pour cette région 
et 1 état des relations entre les Etats-Unis et l’Europe.

Le gouvernement britannique pour sa part se montre 
extrêmement étonné de l'indignation exprimée à Washington 
en ce qui concerne l'attitude des Etats européens pendant le 
dernier conflit israélo-arabe. On se demande à Londres quels 
peuvent être les buts poursuivis par les dirigeants américains 
lancés dans une offensive sans précédent contre les parte­
naires européens de l'Alliance atlantique.

On s'accorde à Paris pour estimer que les réflexions 
amères de Washington pourraient accélérer la recherche d'un 
nouvel équilibre dans les relations de toute nature entre les 
Etats-Unis et la Communauté européenne. M. Pompidou va 
certainement essayer, lors de ses discussions avec M. Heath, 
puis lors du sommet franco-allemand de fin-novembre, de 
lancer les bases d’une politique européenne aussi solidaire 
que possible face aux Etats-Unis.

De plus, M. Heath ressortira certainement le projet de 
rencontres au sommet fréquentes et régulières des dirigeants 
européens, qu'il avait exposé dans son discours de Blackpool 
du 13 octobre.

Par ailleurs, les deux chefs d'Etat feront également le 
point sur la construction européenne, un an après une confé­
rence européenne au sommet qui est loin d'avoir donné les 
résultats escomptés. Les problèmes monétaires, celui de la 
livre notamment, demeurent préoccupants et ceux des res­
sources énergétiques de l'Europe occidentale sont brusque­
ment apparus au premier plan à la suite du conflit du Proche- 
Orient.

Après son voyage en Angleterre, le président français 
rencontrera M. Willy Brandt. Ce sera peut-être là une nou­
velle étape vers l'unification de l'Europe.

Kissinger n'a pas fait ses critiques 'à la légère'
WASHINGTON (AFP) - Evo­

quant les propos tenus par 
M. Henry Kissinger à des 
membres du Parlement euro­
péen en visite à Washington, le 
porte-parole du département 
d'Etat. M. Robert McCloskey, 
a souligné hier que les criti­
ques exprimées à Washington 
à l'égard de l'attitude de cer­
tains membres de l’OTAN du­
rant la crise du Moyen-Orient 
n'avaient pas été faites “à la 
légère ou incidemment.”

M. Kissinger avait indiqué 
en substance que l'attitude des 
gouvernements européens au 
cours de cette crise n’aurait 
guère été modifiée si des con­
sultations plus fréquentes avec 
eux avaient précédé les déci­
sions américaines.

Le porte-parole a insisté sur 
le fait que les réactions amé­
ricaines ne résultaient pas 
seulement des obstacles élevés 
par certains membres de

l'OTAN à l'acheminement du 
matériel de guerre américain 
vers Israël mais aussi des 
positions que ces gouverne­
ments ont adoptées alors que 
les Etats-Unis s'efforçaient 
de mettre au point une résolu­
tion pour un cessez-le-feu de­
vant le Conseil de sécurité.

Rappelant ses propres pa­
roles, suivant lesquelles les 
Etats-Unis auraient alors ap­
précié un peu plus de soutien 
public, de la part de leurs par­
tenaires européens, M. Mc­
Closkey a souligné le fait que, 
bien que le Moyen-Orient se 
trouve situé en dehors de la 
sphère des responsabilités de 
l'Alliance atlantique, il s’agis­
sait pourtant d'un problème 
intéressant directement les 
rapports entre les Etats-Unis 
et l'URSS.

Il a ajouté que les Etats- 
Unis ‘‘prenaient très au sé­
rieux leurs relations avec

£Il a d'autre part exprimé sa 
satisfaction quant à l’ouvertu­
re à Vienne de la conférence 
sur la réduction mutuelle des 
forces en Europe.

De source officielle améri­
caine, on affirme d’autre part

que l'envoi à Israël d’équipe­
ment militaire américain pré­
levé sur les stocks entreposés 
en Europe s’est effectué au 
mieux des intérêts des alliés 
atlantiques des Etats-Unis.

Le porte-parole du Penta­
gone, M. Jerry Friedheim, a

déclaré à ce propos que le se­
crétaire à la Défense, M. 
James Schlesinger, fera re­
marquer la semaine prochaine 
aux alliés atlantiques des 
Etats-Unis que si le gouverne­
ment américain maintient en 
Europe des stocks de matériel,

Un discours du trône européen à
LONDRES (d'après l’AFP) — ‘‘Mon gouvernement joue­

ra entièrement son rôle pour favoriser le développement 
de la Communauté européenne conformément au programme 
établi lors du sommet européen d’octobre 1972 ’, a déclaré 
hier la reine Elizabeth d’Angleterre dans le discours du 
trône qu'elle a lu devant la Chambre des Lords, à l’occa­
sion de l’ouverture de la nouvelle session parlementaire.

Poursuivant la lecture du discours traditionnellement ré­
digé par, le premier ministre, la reine a déclaré que son gou­
vernement continuera à oeuvrer pour la paix au Proche- 
Orient. à soutenir l’Alliance atlantique, à attacher une “hau­
te importance à ses relations avec les Etats-Unis” et à tra­
vailler pour le succès de la conférence sur la sécurité et la 
coopération en Europe et des négociations en vue d’une réduc­
tion des forces armees en Europe centrale.

ces derniers devraient être 
utilisés lorsqu’une menace 
surgit. M. Schlesinger doit se 
rendre la semaine prochaine 
à La Haye pour participer à la 
réunion annuelle du groupe 
OTAN de planification nu­
cléaire.

Londres
De plus, le gouvernement britannique entend promouvoir 

une intense coopération avec le Japon et développer ses re­
lations avec l'URSS: il s’efforcera de parvenir avec l’Islande 
à un accord "provisoire" sur le conflit des pêcheries. Sur 
le plan intérieur, la poursuite de l'expansion sera l’objectif 
“prioritaire’’ du gouvernement, a affirmé la reine.

Différents projets de loi seront présentés au Parlement, 
parmi lesquels une réforme de la législation sur les sociétés, 
une réforme fiscale tendant à favoriser les catégories les 
plus délaissées de la population, un projet de loi destiné à 
mettre fin à la discrimination dont les femmes sont victimes 
dans leur travail, une législation sur les ventes à tempéra­
ment de manière à assurer une meilleure protection des con­
sommateurs. etc.

Wbid enfin le service mi englobe tous les services 
bancaires dont vous pourriez avoir besoin.

Washington veut 
d'abord sauver 
le Nixon-round

WASHINGTON (par l'AFP)
— En renonçant provisoire­
ment à obtenir pour l’URSS 
la clause de la nation la plus 
favorisée, la Maison-Blanche 
s'efforce autant de sauver 
les négociations commerciales 
du Nixon-round que de faire 
pression sur Moscou pour ac­
célérer le règlement du con­
flit du Moyen-Orient.

L annonce faite lundi par 
M. Peter Flanigan, conseiller 
du président Nixon pour les 
affaires économiques interna­
tionales, que la Maison-Blan­
che renonçait dans l'immé­
diat à obtenir du Congrès 
l'octroi de la clause de la na­
tion la plus favorisée à l'URSS,- 
a d'abord été interprétée 
comme une pression supplé­
mentaire de Washington pour 
que Moscou coopère au rè­
glement du conflit du Moyen- 
Orient.

Accessoirement, ce délai 
permet aussi à la Maison- 
Blanche d'éviter un conflit 
avec le Congrès, au moment 
où un regain de sentiments 
anti-soviétiques se manifeste 
dans l'opinion et chez les 
parlementaires, à la suite 
de l'attitude de Moscou dans 
la guerre du Proche-Orient.

Mais il apparaît que la 
Maison-Blanche avait égale­
ment le souci de faire passer 
le plus rapidement possible la 
législation commerciale, dé­
posée il y a plus de cinq mois 
au Congrès, et qui doit per­
mettre aux négociateurs amé­
ricains d'aborder avec un

MgrCasaroli 
ferait escale 
à Madrid

MADRID (d'après l'AFP)
— Mgr Casaroli, secrétaire 
aux Affaires publiques du Va­
tican. pourrait rencontrer cet­
te semaine à Madrid le mi­
nistre espagnol des Affaires 
étrangères, M. Laureano Lo­
pez Rodo. afin de faire avec 
lui le point sur les relations 
de l'Eglise et de l’Etat espa­
gnol. Le Concordat de 1953 
qui règle les rapports entre 
les deux pouvoirs est jugé 
dépassé aussi bien par l'Egli­
se que par le gouvernement, 
sans que les deux parties aient 
pour autant trouvé jusqu'à 
maintenant une base d'accord 
pour sa révision.

Cette rencontre se déroule­
rait pendant la courte escale 
que doit faire le prélat au 
cours de son voyage de retour 
de New York à Rome. Le 
Saint-Siège aurait fait savoir 
au gouvernement espagnol 
qu'il était prêt à renoncer 
aux privilèges judiciaires 
dont jouissent en Espagne les 
ecclésiastiques, si le gouver­
nement renonçait au droit de 
présentation (aux termes du 
Concordat de 1953, aucun 
évêque résidentiel ne peut 
être nommé par Rome sans 
l accord de Madrid). Le nou­
veau texte devrait également 
garantir les libertés de réu­
nion, d'action et d'expression 
de toutes les associations re­
ligieuses.

mandat valable les négociations 
du Nixon-round.

Alors que sir Christopher 
Soames. chargé des relations 
extérieures de la CEE, arri­
vait en début de semaine à 
Washington pour une nouvelle 
série d'entretiens avec les 
responsables américains, on 
apprenait lundi que le dialo­
gue entre l’Europe et les 
Etats-Unis sur la suite du 
Nixon-round, ouvert à Tokyo 
en septembre dernier, était 
dans l'impasse. Les pays de la 
CEE ont refusé la semaine 
dernière à Genève de cons­
tituer des groupes de travail 
tant que Washington n'aura 
pas obtenu du Congrès les au­
torisations nécessaires pour 
faire des concessions.

Or. c'est justement la de­
mande d'octroi de la clause 
de la nation la plus favorisée 
à l'URSS, déposée en annexe 
de ce projet commercial, qui 
a retardé le vote par le Con­
grès des pouvoirs de négocia­
tions demandés par la Maison- 
Blanche. Lexamen du projet 
n'avait toujours pas cette se­
maine dépassé le stade des 
commissions, tant à la Cham­
bre qu’au Sénat et risquait 
même d'être ajourné sine 
die.

Il n'apparaissait pas encore 
clairement si l'artifice auouel 
a eu recours la Maison-Blan­
che va permettre d'accélérer 
le passage du “trade bill ’. 
Mais il est certain que les par­
tisans de pressions sur l'URSS 
pour que Moscou modifie sa 
politique d'émigration vis-à- 
vis des Juifs soviétiques ne 
désarmeront pas pour autant 
et s'efforceront de réintro­
duire à l'occasion l’amen­
dement controversé qui lierait 
l'octroi davantages commer­
ciaux et de crédits à l’URSS 
à un changement d'attitude 
du Kremlin.

La Côte 
d'ivoire crée 
son Club 
Richelieu

ABIDJAN (AFP) - Le Club 
Richelieu de Côte d’ivoire, 
section ivoirienne du Riche­
lieu International, a été créé 
hier à Abidjan en présence 
d une délégation de trois mem­
bres de l’organisation: MM. 
Gilles Catien (Canada), Gé- 
rald Pelletier (Etats-Unis) 
et Michel Maupoux (France).

Club social créé en 1944 
au Canada, le Club Riche­
lieu recherche l’épanouisse­
ment de ses membres — tous 
francophones — par les con­
tacts humains dans l'amitié, 
la paix et la fraternité. Son ac­
tion humanitaire vise essen­
tiellement l’enfance et la jeu­
nesse. Le Richelieu Interna­
tional compte actuellement 
7,000 membres repartis en 
quelque 210 clubs au Canada, 
aux Etats-Unis, en Europe 
(France, Belgique, Suisse, Al­
lemagne) En Afrique franco­
phone, le club de Kinshasa exis­
te depuis 1970. Un autre est en 
voie de formation à Dakar.

Inscrivez-vous
HIABITENANT
et tirez tous 
vos chèques 
personnels 
GRATUITEMENT (El) 
jusqu’au 
15 janvier 1974.
Dès le 15 janvier, vous pourrez tirer un nombre illimité 
de chèques sans frais, bénéficier d’un privilège de 
découvert jusqu’à concurrence de $300, d’un coffre* d’un 
prêt “Plan-à-terme” à taux d’intérêt réduit et de huit 
avantages supplémentaires. Tout ceci pour $3.00 par mois.
"L'EXTRA SERVICE BANCAIRE" ÉLIMINE 

LES FRAIS DE SERVICE
"L'EXTRA service bancaire" offre beaucoup 
plus que les services personnels dont vous 
vous servez le plus souvent, comme par 
exemple votre compte de chèques 
personnel. Il comprend plusieurs autres 
avantages et moyens de vous faire 
épargner—comme une réduction spéciale 
sur le taux d'intérêt courant d'un prêt "Plan- 
à-terme'. Une carte d'identité spéciale vous 
sera remise, vous donnant droit à un 
traitement de faveur dans bien des situations 
et ce. à n'importe quelle succursale 
de la Banque Royale à travers le Canada.

Si vous en faites la demande maintenant, 
avant la ruée, vous recevrez votre carte 
d'identité à temps pour commencer à 
profiter de tous les avantages de ce 
programme qui débutera le 15 janvier. (Vous 
pouvez même en obtenir une deuxième pour 
votre conjoint).

Nous vous recommandons de toujours la 
porter avec vos autres pièces d'identité car 
elle est requise pour bénéficier des 
nombreux avantages de "L'EXTRA service 
bancaire" Avantages spéciaux, dont ne 
pourront évidemment pas jouir tous les 
clients de la Banque Royale
TIRAGE ILLIMITÉ DE CHEQUES
En tant que membre de "L'EXTRA service 
bancaire", vous aurez le droit de tirer autant 
de chèques personnels que vous le désirez 
sans encourir les frais usuels de 14 cents 
par chèque Si vous réglez vos comptes par 
chèques, vous constaterez que l'absence de 
frais est un avantage important de 
"L'EXTRA service bancaire".
PRIVILEGE DE DÉCOUVERT
Si, pour une raison ou une autre, vous tirez 
des chèques qui excèdent le solde de votre 
compte de chèques personnel, ils seront 
honorés, pourvu que le total du découvert 
ne dépasse pas $300!

Par conséquent, plus de chèques sans 
provision! Cette faveur est accordée seule­
ment aux détenteurs de la carte de "L'EXTRA 
service bancaire”. Un taux d'intérêt mensuel 
de 1 ’/2% sera appliqué aux découverts;
NOUS SUPPRIMERONS L'INTÊRÉT 
MENSUEL SUR LES DÉCOUVERTS 
LORSQU'IL SERA INFÉRIEUR A 50C

____________

TAUX D'INTÉRÊT RÉDUIT SUR LES PRÊTS 
"PLAN-À-TERME"
En qualité de client de "L'EXTRA service 
bancaire", la Banque vous accordera une 
RÉDUCTION SPÉCIALE sur le taux d’intérêt 
normalement appliqué aux prêts Plan-à- 
terme personnels.

Si vous avez actuellement un prêt Plan-à- 
terme personnel, vous bénéficierez de ce 
nouvel avantage et la Banque vous 
accordera, sur l'intérêt du solde impayé, un 
crédit en espèces équivalant à la réduction 
spéciale.

Après réception de votre carte de 
"L'EXTRA service bancaire ", il suffira de la 
présenter, le plus tôt possible après le 
15 janvier 1974, à la succursale de la 
Banque Royale qui vous a consenti le prêt 
en question. Le nécessaire sera fait pour 
que la réduction du taux d'intérêt soit 
appliquée à partir de cette date. (Une autre 
bonne raison pour remplir votre demande le 
plus tôt possible), A noter toutefois que 
cette réduction n'est pas rétroactive.

NOUVEAUX CLIENTS
S'il s'agit de votre premier prêt, vous serez 
heureux d'apprendre qu'à la Royale, les 
formalités sont des plus simples. Des milliers 
de Canadiens ont emprunté chez nous avec 
confiance, sachant fort bien que nous ne les 
laisserions jamais contracter des obligations 
auxquelles ils ne pourraient faire face. C'est 
souvent à l’occasion d'un premier prêt que 
se sont établies d'excellentes relations avec 
notre clientèle.

MODÈLE EXCLUSIF DE CHEQUES CCP 
PERSONNALISÉS
Vous recevrez gratuitement des chèques 
entièrement personnalisés, d'un genre bien 
distinct, réservés uniquement aux clients de 
“L'EXTRA service bancaire”. Ces chèques 
porteront votre nom, votre adresse complète 
et même votre numéro de téléphone, si vous 
le désirez.
ENCAISSEMENT DE CHÈQUES-PARTOUT 
AU CANADA
Grâce à votre carte de "L'EXTRA service 
bancaire" (et à vos chèques exclusifs de 
"L'EXTRA service bancaire"), vous pourrez 
être dépanné en un clin d'œil si vous avez 
besoin d'argent, dans n'importe laquelle des

BANQUE ROYALE

1,300 succursales de la Banque Royale à 
travers les dix provinces canadiennes.

COFFRE'
Lorsque vous serez admis à "L'EXTRA 
service bancaire”, vous recevrez un 
certificat d'une valeur de $7.50 applicable à 
la location annuelle d'un coffre (sous 
réserve de disponibilité) ou à l'utilisation du 
Service de garde des valeurs*Cet avantage 
est renouvelable chaque année, aussi 
longtemps que vous serez client de 
"L'EXTRA service bancaire".

AVANTAGES DE VOYAGES
Une entente avec Suntours nous permet de 
vous faire profiter d'avantages exclusifs lors 
de votre réservation de vacances Sunflight 
chez votre agent de voyage. Par exemple, 
vous bénéficierez d'une protection gratuite 

.d'une valeur de $5 par personne, contre les 
fraisd annulation, ainsi que d'autres 
possibilités de vacances spéciales ou de 
destinations particulières. Vous recevrez de 
temps à autre, des propositions avantageuses 
et des suggestions de vacances

CHARGEX DE LA BANQUE ROYALE
En tant que client de "L'EXTRA service 
bancaire”, vous détenez automatiquement 
une carte Chargex de la Banque Royale.
Cette carte est un auxiliaire précieux pour 
bien gérer votre budget; elle vous permet de 
profiter au maximum des soldes et autres 
occasions, tout en réunissant en un seul 
relevé le détail de vos emplettes Chargex du 
mois. Vous pouvez l'utiliser comme 
n'importe quelle carte de crédit ou comme 
s'il s’agissait d'un crédit renouvelable, à 
votre gré.

SERVICE "AUTO-VIREMENT"
A L'ÉPARGNE
Vous voudrez certainement profiter d'un 
système qui vous aidera à mettre de l’argent 
de côte. Faites-en la demande et nous vous 
fournirons un carnet de chèques "Auto- 
Virement".

Les chèques servent à déposer de l’argent 
dans votre compte d'épargne, que ce soit un 
compte d'épargne ordinaire de la Banque 
Royale sur lequel vous avez le droit de tirer 
des chèques, ou un compte Boni d'épargne 
de la Banque Royale dont le taux d'intérêt 
est plus intéressant.

Si vous désirez qu'à chacune de vos 
paies, un montant fixe soit transfère à votre 
compte d'épargne, il vous suffira de vous 
rendre à votre succursale qui fera le 
nécessaire pour effectuer des virements 
automatiques. Les chèques "Auto- 
Virement" sont absolument gratuits.

PAIEMENT DES FACTURES DE SERVICES 
PUBLICS ET AUTRES
Vous trouverez certainement très pratique 
de payer vos comptes de téléphone, 
d'électricité et autres factures à la Banque 
Royale (du moins dans les provinces où 
nous sommes en mesure d'offrir ce service), 
au lieu d'envoyer votre remise par la poste. 
Sur simple présentation de votre carte de 
"L'EXTRA service bancaire", vous pourrez 
régler vos factures par notre entremise et 
cela, sans aucun frais d'administration. Soit 
dit en passant, vous économiserez aussi 
chaque fois 8 cents d’affranchissement.
CHÈQUES DE VOYAGE 
SANS FRAIS D'ACQUISITION
Sur présentation de votre carte de "L'EXTRA 
service bancaire' ’, nous supprimerons 
automatiquement la commission habituelle 
de 1 % ordinairement perçue sur les chèques 
de voyage II n'y a aucune limite quant au 
nombre de chèques: ils peuvent être 
obtenus dans n'importe laquelle des devises 
vendues par la Banque Royale.
MANDATS SANS FRAIS D'ACQUISITION
En présentant votre carte de "L'EXTRA 
service bancaire", vous pouvez, sans payer 
les frais habituels d'acquisition, vous 
procurer des mandats ordinaires, quelle que 
soit la devise, pourvu qu'ils soient destinés à 
votre usage personnel.
CONDITIONS D'ÉLIGIBILITÉ
C'est simple, vous devez avoir un compte de 
chèques personnel à la Banque Royale et 
détenir une carte Chargex de la Banque 
Royale Passez à une succursale de la 
Banque Royale près de chez vous afin de 
vous procurer une formule d'adhésion.
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Pour cause d'incompatibilité d'option politique, 
Victor-Lévy Beaulieu quitte les Editions du Jour

"ON A ÉTÉ RAHEMENT. AUSSI LOIN."
ROBERT CHAZAL

"PROVOQUE LA COLÈRE DE DEU* 
SPECTATEURS SUR TROIS."

SPECIAL DERNIÈRE

LA GRANDE BOUFFE °

iÎSans I

x Adultes I

par Jacques Thériault

Victor-Lévy Beaulieu, direc­
teur-fondateur de la collection 
québécoise aux éditions du Jour 
et l'un des romanciers impor­
tants de cette maison, a démis­
sionné hier de son poste afin de 
dénoncer la •'collusion" de 
l'éditeur Jacques Hébert avec 
le Parti libéral, a-t-il dit.

Considérant que les écri­
vains québécois publiés au Jour 
constituaient tout au plus une 
façon "de donner bonne cons­
cience à son directeur", Vic­
tor-Lévy Beaulieu a pris la 
décision de fonder une nouvel­
le- maison d’édition dans les 
plus brefs délais et de retirer 
deux de ses manuscrits qui 
étaient en voie de publication: 
"Don Quichotte de la déman-

che", un roman, et "Nos mi­
sérables", un essai sur ce qu’il 
appelle "la petite littérature 
québécoise".

"J'ai démissionné à la sui­
te de l'élection, réalisant qu’il 
ne fallait plus composer avec 
les fédéralistes, a-t-il décla­
ré. Si on ne peut plus avoir de 
maisons d'édition québécoises 
dirigées par des Québécois, 
moi je décroché. Et j’ai l’in­
tention de ne plus jamais pu­
blier un seul livre au Jour. 
Maintenant qu’il n’y a plus d’op­
position en chambre, il faut 
la faire ailleurs”.

Précisant qu’il avait la fer­
me intention de convaincre ses 
confrères de ne plus publier 
aux éditions du Jour, puis de

les réunir dans le but de fon­
der une maison d’édition vrai­
ment québécoise, Beaulieu dé­
nonce avec virulence le carac­
tère “propagandiste”de plu­
sieurs ouvrages publiés par 
Jacques Hébert.

“D’un côté, dit-il, on publie 
des oeuvres québécoises pour 
se donner une façade, puis 
parce que ça rapporte évi­
demment; de l'autre, on lance 
des ouvrages comme “La baie 
James”. C'est de la propagan­
de déguisée, et à plus forte 
raison lorsqu’on sait que les 
tirages sont achetés par les 
partis politiques concernés”.

Au cours de l’entretien qu’il 
nous a accordé, Beaulieu s’en 
est pris également à l'aspect

Hébert regrette ce départ "mal 
inspiré", le Jour étant ouvert 
à "toutes les options politiques

Actuellement à Ottawa où 
il siège à la Commission de 
radio-télévision canadienne 
(CRTC) dont il est membre, 
M. Jacques Hébert, directeur 
des Editions du Jour, nous a 
fait part de sa réaction face à 
la démission de Victor-Lévy 
Beaulieu, dans un texte que 
nous publions in extenso.

"C'est avec beaucoup de pei­
ne que je viens d'apprendre 
la démission de mon collabo­
rateur Victor-Lévy Beaulieu, 
directeur littéraire aux édi­
tions du Jour. Au cours des 
dernières années, il a été un 
collaborateur précieux et un 
excellent camarade de travail. 
En dépit de son geste, qui me 
semble mal inspiré, je lui con­
serverai toute mon amitié et, 
bien sûr, toute mon admira­
tion pour son talent d'écrivain. 
Si vraiment les Editions du 
Jour perdaient aussi Victor- 
Lévy Beaulieu comme auteur, 
elles perdraient un des meil­
leurs écrivains qu'a produit 
le Québec jusqu'à ce jour.

QUI FAIT QUOI
• LEVEILLE - C'est au- 

jourd'hui à 12h30, à l'Altithè- 
que de la Place Ville-Marie, 
que Claude Léveillé présente 
son nouveau microsillon: "Les 
amoureux de l'an 2,000”. Clau­
de Léveillé reprendra contact 
avec son public les 9 et 10 no­
vembre prochain à la salle 
Wilfrid-Pelletier de la Place 
des arts.
• MUSIQUE MATINALE - 

Le prochain concert du Ladies 
Morning Musical Club présen­
te Gaelyn Gabora, soprano, et 
John Newmark, pianiste, à la 
salle Maisonneuve de la Place 
des arts, le 8 novembre à 
14h30.

"Comme bien des jeunes 
écrivains d'ici, Victor-Lévy 
Beaulieu est un militant de 
l'indépendantisme, option que 
je respecte sincèrement. Je 
comprends donc sa profonde 
déception devant le résultat 
des élections du 29 octobre. 
Ce que je comprends mal, 
c'est qu’il fasse porter sa co­
lère sur moi et sur la maison 
d'édition à laquelle il avait 
jusqu'ici donné le meilleur de 
lui-méme. Bien sûr, je suis 
fédéraliste, mais les éditions 
du Jour ne le sont pas. Elles 
ont même le rare mérite d'a­
voir ouvert largement leurs 
portes à toutes les options 
politiques de notre milieu. Au 
cours des années, nous avons 
publié les ouvrages de tous 
les partis politiques sans ex­
ception. Entre "Pourquoi je 
suis séparatiste” de Marcel 
Chaput et "La baie James” de 
Robert Bourassa, il y a eu des 
ouvrages de Pierre Trudeau, 
Camille Laurin, Jean-Guy Car­
dinal, etc. etc. Jusqu’à récem­
ment, on pouvait voir dans le 
bureau de Victor-Lévy Beau- 
lieu un placard publicitaire 
annonçant le 90ième mille 
exemplaire du programme du 
Parti québécois, publié par les 
éditions du Jour lors des élec­
tions de 1970.

Tl suffirait de consulter 
n'importe lequel de nos jeunes 
romanciers ou de nos jeunes 
poètes, dont plusieurs sont ar­
dents indépendantistes, pour 
savoir que jamais une ligne de 
leurs oeuvres n'a été censurée 
pour des raisons politiques. Et 
il faut lire leurs livres pour 
comprendre qu'il s'y trouvait 
souvent “matière à faire fré­
mir un fédéraliste!”.

"Enfin, je regrette que Vic­
tor-Lévy Beaulieu ait pris à 
parti l'éditeur Robert Laffont, 
sans doute le plus profondé­
ment québécois des éditeurs

français. Depuis un an, il a 
lance en France cinq roman­
ciers québécois, dont Victor- 
Lévy Beaulieu, et il en publiera 
d'autres encore en 1974. Pres­
que toujours, il s'agit pour 
Laffont d'un acte de foi dans 
notre littérature mais aussi 
d'une opération commerciale 
non-rentable. Par contre, 
quand les éditions du Jour dé­
cident de publier un livre de 
Laffont en coédition, c’est que 
nous jugeons l'opération ren­
table.

"Je souhaite à Victor-Lévy 
Beaulieu tout le succès possi­
ble dans l'entreprise d'édition 
qu'il se propose de lancer. 
Ayant vécu de l'intérieur la 
belle aventure des éditions du 
Jour, il sait mieux que quicon­
que les misères de ce métier 
qui, au Québec, est avant tout 
une sorte d’apostolat.

“Quant aux auteurs du Jour, 
ils regretteront le départ de 
Victor-Lévy Beaulieu autant 
que moi, mais ils continueront 
de se sentir chez eux dans 
cette maison de la rue Saint- 
Denis qui n’existe que pour 
eux."

La CASANOUS
boite overground

Grande musique indienne pour 
petits nègres blancs d'Amérik

LOS QUINCHAMALI
du mere. 31 au sam. 3 nov. 

SPÉQAL-DIM ANCHE:
"Le petit Maurice Latreille 

parmi nous"

à 22H30 tapant - $1.00 

485 ouest. Sherbrooke
au-dessus de l'Association espagnole

844-3691

“colonialiste” de l’entente que 
les éditions du Jour ont signée 
avec l’éditeur français Robert 
Laffont.
“Le problème est sensi­

blement le même, souligne- 
t-il. C’est une entourloupette 
commerciale, c’est du colo­
nialisme. Pour quelque qua­
rante coéditions par année de 
livres français qui se ven­
dent très chers chez nous, 
on publie à peine deux ou 
trois auteurs québécois en 
France, chez Laffont. Là 
aussi, je décroche”.

Et d’ajouter encore: “Je 
viens de recevoir une copie 
de mon roman “Les grands 
pères” qui a été récemment 
réédité par Laffont. Sur un 
bandeau entourant le livre, on 
lit la phrase suivante: “Pu­
blic: amateurs de récits ru­
raux”. Eh bien, j’ai sauté au 
plafond!”

Cette réaction d’indignation 
n’a pas tardé, d’ailleurs, à se 
manifester chez quelques-uns 
des écrivains du Jour, note 
Beaulieu.

André Major entre autre, 
dont on devait publier très 
prochainement .“L’épouvan­
tail”, déclare: “J’ai la fer­
me intention de retirer mon 
manuscrit. Je veux qu’on ces­
se de se donner bonne cons­
cience sur notre dos. Il faut 
se radicaliser... pratiquement 
revenir à l'époque de Parti- 
Pris. Il faut reprendre cet 
élan puisque les gens ont déci­
dé de revenir en arrière. On 
a fini de nous sous-étiqueter: 
on ne peut plus être dupes”.

Mais certains préfèrent, 
pour le moment, éviter de se 
prononcer définitivement sur 
cette question.

Pierre Tugeon, par exem­
ple, dont la publication de 
"Prochainement sur cet écran” 
est imminente, nous a fait la 
déclaration suivante: “Etant 
donné que mon roman est à 
l'étape finale, et comme il 
porte sur la situation actuelle 
au Québec, il est important 
qu'il soit publié maintenant. 
Et je me fous de savoir si

Voulez-vous recevoir 
gratuitement et 
régulièrement

les programmes-calendrier ?

CINÉ OUTREMONT
1248 Bernard 277-4145

Ou 2 3 octobre ou 1 er novembre teulemont 

Quand une femme en a assez Z"

COUPS POUR COUPSCOUliURS • EBANNCl 1972
6:30. | 8:15. | I0:00IH.

4e SEMAINE 14ANS

FAMILY LIFE
(LA VIE DE FAMILLE)

UN FILM DE KENNETH LOACH
EN COULEURS S.7 FRANÇAIS

SIM. 7 h. et 9:30h. DIM. 3, 4:30, 7, 9:30 h.

Vieux Montréal
136 est, St-Paul - 861-7863

2e Semaine 4e Semaine

ILS LE VIVENT...

Elisabeth Richard
TAYLOR-BURTON

rrrr

=CORRUPIION=PIGRt ansÎ!? 1

iihjcihh:
® Adieu,CIGOGNE,Adieu!

COULEUR

1.00,4.25,7.55

REJE4NNE P>1DOV4NÏ
un film de JEAN LAJEUNESSE PIERRE THERIAULT FREDERIQUE COLLIN ROGER LEBEL 

UenysArcand etlUCE GUIlBAUlTdanslerôledeReiMnnePadovani

4MSt«Catho
U12M7 nhErnr.Lj Lu.L] 1:00 34)0 54)5 7:10 9:15

Dans la tradition de SERGIO LEONE

ils vous 
couperont
sauvagement
le souffle !

DIS VENDREDI !

TERENCE HUIEU WAllACH

REALISE FAR 

GIUSEPPE C01IZZI

BUOSPENCER BROCK PETERS

MERCIER

LES^H

L’AVE MARIA
SÎE-CATHERINE-PIE IX 255-6224

PI (TOU
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FERRER i

I». 0 STE CATHERINE. Kl 299C 999. E STE CATHERINE. 219 3303

CINÉMA DE PARIS FLEUR DE LYS

APRES "COSA NOSTRA. LE DOSSIER VAIACHI 
LINO VENTURA EXPLOSE DANS LE MEILLEUR 

SUSPENSE DES 10 DERNIERES ANNEES

LES fHMS MUTUELS *
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Après plus de 5 ans de collaboration, la rupture ...

l'éditeur est fédéraliste ou 
non. A choisir entre être 
publié ou de ne pas Têtre, 
je choisis d'être publié et 
d’exister en tant qu’écri- 
vain. Autrement, c’est sui­
cidaire. Mais je suis tout à 
fait d’accord pour fonder une 
maison d’édition avec des 
écrivains québécois, si la 
politique de base est viable. 
A ce moment-là, je me re­

tirerais des éditions du Jour”.
Pour sa part, M. Jacques 

Hébert, directeur des edi­
tions du Jour, s’est dit éton­
né de la décision subite de 
Victo-Lévy Beaulieu avec qui 
il travaille depuis plus de 
cinq ans. On lira ci-contre 
la déclaration qu’il s’est 
empressé de faire au DEVOIR, 
sur réception du télégram­
me de son collaborateur.

"OiioIIp lôir.MU»! hull r<> i|iii* l'on Mllonil 
eI’ihi film ' i'Ami*'in

7e
semaine

>oo

UNO
VENTURA

FRANÇOISE
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U .BONNE*
ANNEE

l'( H IK

I SALIE RESNAIS

Uni do
CLAUDE

LELOUCH

F

SALLE EISCNSTfIN
| IN H IK inusj

dernière
semaine

PIERRE RICHARD 
MIREILLE DARC

le grand blond avec une 
chaussure noire

YVES*RO BERT

Cino Ventura 
LE SILENCIEUX

2 GRANDS FILMS D'ACTION
AU RIVOU VERSAILLES

«L'INSOLENT»
AU LAVAL GREENFIELD PARK

^PROFESSION; AVENTURIER*

À L'AFFICHE AUX 4 CINÉS !
RIVOLI CINEMA LAVAL

Maintenant en Irançois ou Festival

Spécial étudiants: $1.25

LE CHEF-D OEUVRE DE. I Ç

I ngmar Bergman ^|\J%# L I

CHUCHOTEMENTS
vintiow ontctiAK «e. tout mai» mançais "CRES AND WHISPERS

SEM 730, 930
JHÊHÊÊL Laiwn-pMMrttcertee OIM >30. 330

Age 4*0. non velabln 5 30. 730, 9 30

18ans
Adultes

6906 ST DENIS 277-4129 centre d achats uval 688-8200

■mnnr ■SMS3ZS1
7265 SHERBROOKE E. 352-4020 PLACE GREENFIELD PARK 671-6129

Cinémas ODEON
FRANÇOIS
TRUFFAUT

■U NUIT! 
AMERICAINE

I 489 5559 FESTIVAL 525 8600
5550 Sherbrooke ,w 1206. St. Catherine.e

CE SOIR: 7.30-9.40

T-OERIS jAltRY ÎU-iStt

MENACES+CHANTAGE+PHOTO TRUQUEE...
tous les moyens sont bons pour éclabousser une réputation! Toute ressemblance 

avec des événements reels 
ou avec
des personnes existantes, 
ou ayant existe 
n est ni fortuite ni accidentelle

PCW
rocs

Yves Montand
ANNIE GIRARDOT 

MIREILLE D’ARC
BERNARD FRESSON MATHIEU CARRIÈRE 

Prix O.C.I C Festival de Berlin 7 3

1590. ST-DENIS 845-3222 
METRO ST DENIS-DEMONTIGNT

UN FILM DE COSTA GAVRAS
ICeiT PAH «HAXCO lOliNAS MüSrQUI P*« mis rHlOOOeAt l
-« »MM«t*!lOa LIS « LMI Motul,,

1» MlOOt’iO* AVIC CMviOtO

CE SOIR: 7.30 - 9.40
fUIW rRQ OHEmi.E 721 1040EN PRIMEUR DANS 20 CINEMAS

iem- ANS
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UN FILM DE GILLES CARLE 

Carole Laure Donald Pilon Micheline Lanctôt

JEAN-TALON 725 7000 1 MAISONNEUVE 525

Toute la force et la fragilité des hommes ttll 
au pouvoir...

UNE EXPÉRIENCE AUDIO VISUELLE 
FANTASTIQUE...

POUR
TOUS I

ENFIN, LE GROUPE LE PLUS POPULAIRE 
AU MONDE DANS UN FILM 

EXTRAORDINAIRE!

( LES FILMS MUTUELS

lis f IL MS MUTUEL S présentent

JEANPAUL BELMONDO

Production de JACQUES STRAUSS.

PHILIPPE
LABRO Belmondo, dynarotque 

et songeur, assume un de 
ses plus grands rôles

K FIGARO

Un film mer veilleux. 
rapide, personnel

LE NOUVEL OBSERVATEUR

Un rythme haletant, 
frémissant.percutant

l f MONDE

Ou cinéma digne des 
grands maîtres

FRANCE SOiA

CARLA GRAVINA JEAN ROCHEFORT CHARLES DENNER
IN SUPPLEMENT DE PROGRAMME Q . ,p

UN SUSPENSE SENSAIIONNtl «niU Ntt
Ht»ITII*:Î.JO-too-9.30

BURT REYNOLDS 
JON VOIGHT
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Mlle Mariette Baudoux. âgée de 80 ans, contemple le portrait de son frère 
qu'elle vient de dévoiler à l'occasion du 25e anniversaire du sacre de 
S. Exc, Mgr Maurice Baudoux comme archevêque de Saint-Boniface.

(Téléphoto CP)

Un pont relie 
l'Europe à l'Asie

ISTANBUL (AFP) - Le pont sur le 
Bosphore, qui relie l'Europe à l’Asie 
a été inauguré hier par le président de 
la République turque, M. Fahri Koruturk, 
en présence des représentants de qua­
tre-vingts Etats étrangers.

Par sa longueur — 1075 metres — ce 
pont suspendu se place au premier rang 
en Europe et au quatrième rang dans le 
monde après les ponts de Verazano- 
Narrows, à New York, de Golden Gate, 
à San Francisco (1.280 m) et de Macki­
nac, dans le Michigan (1.158 m).

Surplombant le Bosphore de 64 mètres, 
le tablier du nouveau pont, qui mesure 
33,40 mètres de largeur, est sillonné 
par trois voies de circulation dans cha­
que sens et deux trottoirs pour les pié­
tons. Le coût de l'ouvrage, dont la corts- 
truction a duré trois ans et huit mois 
s'est élevé à environ 36 millions de 
dollars.

Avec l'inauguration du pont entre en

L'Ontario étudie 
l'avenir
de ses universités

TORONTO (PC) — L'ancien premier 
ministre de l'Ontario, M. John Robarts, 
figure parmi un groupe de nersonnes 
choisies pour mener une étude sur l'a­
venir des universités ontariennes.

service une partie de Tautoroute péri­
phérique, d'une longueur de vingt-deux 
kilometres, qui reliera la route Istan- 
bul-Edirne (frontière grecque) à celle 
d'Istanbul-Ankara. Cette autoroute com­
porte tout au long de son parcours quatre 
viaducs et elle sera en mesure d’ab­
sorber un trafic de quatre vingt mille 
voitures par jour roulant à 100 km/h. 
Le restant de Tautoroute et la construc­
tion d'un pont routier sur la Corne d'or 
seront terminés dans le courant de 1974.

Le projet a été financé conjointement 
par le gouvernement turc et des prê­
teurs étrangers réunis au sein d’un syn­
dicat de financement coordonné par la 
Banque européenne d'investissement. Ou­
tre la Banque, ce syndicat regroupait 
l'Allemagne, la France, l'Italie, le 
Royaume Uni et le Japon.

Elaboré par la firme britannique 
"Freeman, Fox and Partners", le projet 
du pont sur le Bosphore a été exécuté par 
le consortium germano-anglais" Hoch­
tief AG-Cleveland Bridge Engineering 
Co. Ltd", les entreprises italiennes 
"CMF” et "Badoni" et l’entreprise al­
lemande "Felten Guillaume" (filiale 
d'"Arbed Luxembourg") ayant fourni 
respectivement les éléments en acier 
des tours et les câbles de suspension.

Le nouveau pont assurera la liaison 
des deux parties-asiatique et européen- 
ne-d'Istanbul et, au-delà, reliera entre 
elles l'Anatolie et la Thrace à un mo­
ment où le système de ferry-boats en 
vigueur se trouvait de plus en plus dé­
passé par la croissance rapide du trafic.

A ccueil 74

Tout sur 
les conditions 
d'admission 
à l'université

QUEBEC (Le Devoir) — Pour la deu­
xième année consécutive, le comité de 
liaison enseignement supérieur, enseigne­
ment collégial (CLESEC) vient de publier 
un document d’information intitué “Ac­
cueil 74: strutures d’accueil aux études 
universitaires de premier cycle pour 
septembre 1974.”

Ce document se présente comme une 
compilation officielle de synthèse des exi­
gences auxquelles doit satisfaire l'étu­
diant du niveau collégial en vue de son 
admission à l’université en septembre 
1974.

L’intention est de mettre ainsi à la 
disposition des intéressés un instrument 
officiel d’information qui s’avérera très 
utile face à la proliferation de docu­
ments établissant de façon plus ou moins 
officielle et exacte les exigences d’ad­
mission aux divers programmes universi­
taires de premier cycle. En vertu de son 
mandat, le comité (CLESEC) est appelé 
à étudier les divers problèmes de coor­
dination que rencontrent les niveaux d’en­
seignement universitaire et collégial 
et à prendre les mesures appropriées 
pour éviter qu’un bris institutionnel ne se 
crée entre ces deux niveaux et ne porte 
préjudice aux étudiants et aux adminis­
trations en cause.

C’est ainsi que ce comité est actuelle­
ment à établir les modalités d’une démar­
che qui Tamènera dans un proche avenir 
à procéder à la révision en profon­
deur des structures d’accueil aux études 
universitaires de premier cycle. Et mê­
me s’il est encore trop tôt pour détermi­
ner la nature des mécanismes de tra­
vail et de consultation qui seront mis en 
place et leurs modalités de fonctionne­
ment, il est assuré cependant que les 
niveaux universitaire et collégial se­
ront informés en temps utile des dispo­
sitions prévues pour que cette opération 
de révision se déroule en collabora­
tion étroite avec les milieux concernés.

La duchesse 
de Windsor 
n'en sera pas

LONDRES (AFP) — La duchesse de 
Windsor n'a pas été invitée au mariage 
de la princesse Anne d’Angleterre, an­
nonce-t-on officiellement au palais de 
Buckingham.

Bien que Ton se refuse à tout autre 
commentaire officiel à ce sujet, on es­
time généralement dans les milieux pro­
ches de la famille royale, que de toutes 
façons iage et l'état de santé de la 
duchesse l'auraient sans doute empê­
chée de venir au mariage. En outre on 
fait remarquer que la duchesse ne con­
naît pour ainsi dire pas sa petite nièce 
Anne qu'elle n'a rencontrée qu'une fois 
dans sa vie lorsqu'elle est venue à 
Londres en mai 72 pour les obsèques 
de son mari Tex-roi Edouard VIII.

On souligne d'autre part que la du­
chesse de Windsor n’est pas une paren­
te directe de la princesse Anne. Pourtant 
lord Harewood, qui est un cousin direct 
de la reine, n'a pas non plus été invité. 
Comme la duchesse, c'est un divorcé. 
La réception de la duchesse au palais 
de Buckingham pour la mort de son ma­
ri Tan dernier avait un caractère tout 
à fait exceptionnel dû à la personna­
lité du défunt et n'avait pas masqué la 
froideur des relations existant entre la 
famille royale régnante et la duchesse.

cmema ■ télévision
AI.OI KTTK: Don Juan 2.45. 6.05. 9 15 

t>l Comment réussir en amour" 1.15. 
4.30. 7 30.

WJOl . I.o Parrain ' H 00 
XKI.KQl l\: Sexualité à travers le mon­

de 12 30. 3.30. 6.35. 9 45 et "Pas d'or­
chidée pour Miss Blandish 1 40. 4 50. 7.55. 

ATWATKIt: (Cinéma II» "Festival de films 
erotiques de New York". 12.00. 2 00. 4 00.
6 (H). 8 00. 10.00

AIWATKR: (Cinéma I): The way we were
1 05. 3.05. 5.15. 7 20. 9.20.

AV KM h': The doves" 1 00. 3.00. 5.00.
7 00 9 00

BKAVKK: The AH American girl 12,00.
2 00. 4.00. 6.00. 8 00. 10.00.

BKIUU: I, Héritier 2 30. 6.00. 9.30. "La
Saignée" 1.00. 4.30. 8.00.

KIJOC: Les hôtesses de Copenhague"
2 55. 6 23. 9 51 et "Je suis frigide., pour- 
quoi-’ 1 20. 4.48. 8 16

CANADIEN: Dracula le vieux cochon
12 20. 3 05. 5.55. 8 40 et "Volupté secrète" 
I 35. 4 20. 7 05. 9.55.

CHAMPLAIN: La grande Java 2 40. 6 30. 
10 15 et "Boulevard du Rhum" 12 30. 4.15, 
8(H)

CHATEAU: Fureur de vaincre" 1 10.
5 10. 9.10 et La gogo girl du blow-up"
3 05. 7 05

CHEVALIER: 11 n’y a pas de fumée sans 
feu 1.05. 3 40. 6 33. 9.17 

CINEMA 7e ART: Le conformiste" 6 00.
10.10 et "Rosemary’s baby” 7.50.

CINEMA DE PARIS: "La grande bouffe" 
12.00. 2 20. 4.45. 7 10. 9.35.

CINEMA V: Cries and whispers ’ 7.30. 
9 30.

CLAREMONT: "A touch of glass 1 00 . 3.00.
5 00 . 7 00 , 9 00

< RKMAZIE: L’aventure du poseidon"
6 10. 10 (H) et La scoumoune" 8 10, 

DAUPHIN: (Salle Renoir) "Etat de siège"
7 30. 9.40 (Salle McLaren) "Il était une 
fois dans l’ouest" 8 00.

ELECTRA: Dis. mon oncle" 12 15. 3.25. 
6 35. 9 45 et Ce cochon de Rosario" 1 45,
4 55. 8.05.

ELYSEE: (Salle Eisensteini Le grand 
blond avec une chaussure noire" 7 30. 
9 30 (Salle Resnais) "La bonne année 7 30. 
9 30.

théâtre
CASANOUS: (Association espagnole) Le 

violonneux de Sainte Agathe. Alphonse Bra- 
icau 22h30

CENTAURE: That championship season" 
de J Miller 14h , 22h

NOUVELLE COMPAGNIE THEATRALE.
La méragere de verre" (de T. Williams) 

I9H30
LA POUDRIERE: Monique de J Har­

ris 20h30
REV t E THEATRE: One flew over the 

cuckoo’s nest de Dale Wasserman - 21h
RIDEAU VERT: Relâche
THEATRE DU NOUVEAU MONDE: Le 

Pam dur de Paul Claudel 20h00.
THEATRE DE QIAT SOUS: Relâche

PLACE DES ARTS

SAI.I.K WH.KRID PKI.I.KTIKR Orchestre 
svmphonique de Montréal Les Concerts 
fiala 20h30

THEATRE MAISONNEUVE: Yvon Des- 
f hamps 20h30

THEATRE PORT ROYAL Les Belles 
soeurs de Michel Tremblay 20h30

FESTIVAL: Cris et chuchotements 7.30
9.30.

FLEUR DE LYS: "La grande bouffe 1200
2 20. 4 45. 7.10. 9.35

IMPERIAL: Fists of fury" 12 00. 3.25.
6 50. 10.15 et "Tarzan, jungle rebellion 
1.45. 5 10. 8 35.

JEAN-TALON: "Les corps célestes" 6 00. 
8.00. 10 00.

KENT: "Lonesome Cowboys” 1 00. 3 00. 
5 00. 7 00. 9 10.

LOEWS: "Enter the dragon" 1 15. 3.15, 
5.15. 7.15. 9.15.

LUCERNE: Fists of fury 6.10, 9.35 et 
Tarzan jungle rebellion" 8.00 

MAISONNEUVE: Les corps célestes 6 00. 
8 00. 10.00

MERCIER: Délivrance" 7.30. 9.30 
MIDI-MINUIT: Tentations de Marianne

12.30. 3.30. 6 30. 9 30 et "Les affamés"
3 25 6 25 9 25

MONKLAND: "Across 100th Street" 1.05.
4.25. 9 50 et "Avanti" 2.55. 7 20. 

OUTREMONT: "Bof! anatomie d’un li­
vreur” 7 00 et ’ Iconostasis’’ (s.-t an­
glais) 9.30

PIERROT: ' Kamouraska ' 12 20, 2 32,
4 48. 6 59. 9 12.

PALACE: Harry in your pocket 12 55.
3 00. 5.10. 7 15. 9.20.

PAPINEAU: "Y a toujours moyen de moyen- 
ner 1 20. 3 20. 5 20. 7 25. 9.30 

PARISIEN: "Divorce’ 2.35. 6.05. 9 35 et 
Adieu cygogne adieu" 1 00. 4 25. 7.55 

PLACE DU CANADA: "State of siege”
7.30. 9.40.

PLACE VILLE-MARIE: (Petit Cinéma) 
Harrad experiment’’ 12.05, 1.45. 3 25.

5.05, 6.55. 8 45
PLACE VILLE-MARIE: (Grand Cinéma) 

Undermilk wood” 12.50. 2 35. 4.15. 5.55, 
7.40. 9.30.

PLAZA: "Dracula le vieux cochon’ 12.20,
3.05. 5.55. 8 40 et “Volupté secrète" 1 35.
4 20. 7 05. 9.55.

PUSSYCAT: "Doctors from Oh! Copen- 
hagen” 12.00. 2.35. 5.05. 7.35. 10.05 et 
Oddly Coupled" 1.17. 3.49. 6 20. 8.53. 

RIVOLI’: Le silencieux" 1 25. 5.10, 8.55 et 
"L’insolent" 3 25. 7.10.

SAINT-DENIS: "Mama Dolores” 2 25, 
6.03, 9 61 "S comme salaud" 12.50. 3 50.
7 50

SEVILLE: "Jésus-Christ Super Star" 12 45, 
2.55, 5 05. 7.15. 9 25.

SNOWDON: I could never have sex with 
anyone 1 30. 3 30, 5.30. 7 25. 9 15.

VAN HORNE: "The stone killer" 1 05. 3.15. 
5.20. 7.30. 9 40.

VENDOME: Réjeane Padovanie" 100,
3 05. 5 05. 7 10. 9 15

VERSAILLES: (Salle rouge) "Le silen­
cieux" 5 45. 9 25 et "L’insolent" 7.50 

VERSAILLES: (Salle bleue) ‘Va toujours 
moyen de moyenner" 7.25. 9.30 

VERDUN: "Y a toujours moyen de moyen­
ner 8 00 et "Les complices de la derniè­
re chance 6.25. 8 40

VIDEOGRAPHE: "Not wanted ou le dossier 
noir du congrès à la chefferie créditiste" 
et Les travaillants du Bas St-Laurent 
6.00, 8.00

VIEUX MONTREAL: (Studio A): "Coup pour 
coup" 6 30. 8 15. 10 00 
■Studio B> "Family Life" 7.00, 9 30 

VILLERAY: "La nuit américaine" 7 30. 
9 40

WESTMOUNT SQUARE: The pyx 12 50. 
9 a M) ? no q is

YORK: Américain Graffit 1.10. 3 10. 510. 
7 10. 9 10

CINEMATHEQUE QUEBECOISE: Rythm 
and blues review" <de J. Kohn — US A 
1955i 7h 30 et Québec Duplessis et après" 
de D Arcan Canada 1972i 9 30 

SOCIETES DES FILMS DE McGILL: Cri­
me of the future 7 00 et "Stereo" 9 30

C B F T O C B M T O

9.10 Ouverture et horaire . c 8.23 Standby six and religious thoughts c
9.15 En mouvement c 8.30 Mon Ami........................................ c
9.30 Les Oraliens . . .0 8.45 Friendly giant .............................. c
9.45 Les 100 tours de Centour c 9.00 Quebec School Telecasts

10.00 Clak ........................................... c 10.30 Mr Dressup ..................... c
10.15 Contes d'enfants 11.00 Sesame street .............................. c
10.30 Mon pays et le sien c 12.00 El wood Glover's luncheon date c
11.00 Le gourmet farfelu ..................... c 1.00 One O'clock report ....................... e
11.30 Le conte Yoster a bien ( honneur . c 1.15 Job Line....................................... c
12.00 Les espiègles rient c 1.30 The Audubon Wildlife theatre . c
12.30 Boubou . c 2.00 Juliette and friends....................... c

1.30 Téléjournal................................... . c 2:30 The Lucy Show c
1.35 Femme d'aujourd hui................. 0 3.00 Take 30 c
2.30 Cinéma: 3.30 The Edge of Night c

Thomas l’imposteur'' (drame psy- 4.00 Family Court .............................. c
ehologique Français 1964) 4.30 Drop-in ........................................ c

4.00 Bobino...................... .0 5.00 The Electric company................... c
4.30 Picotine........................................ . c 5.30 Gilligan's Island............................. .0
5.00 Cent filles à marier . c 6.00 The city at six ........................... c
6.00 Docteur Simon Locke c 7.30 Howie Meeker’s hockey school .0
6.30 Actualité 24............................... c 7.45 Mr Chips c
7.30 Sprint........................................... . c 8.00 This Land...................................... c
8.00 La soirée du Hockey 8.30 To see ourselves ........................... .0

Pittsburgh à Montréal” . c 9.00 Monique Leyrac............................. c
10.30 Téléjournal 10.00 Gallery c
10.50 Nouvelles du sport..................... . 0 10.30 The Tommy Banks show ............. .0
11.00 Appelez-moi Lise......................... . c 11.00 The National .............................. c
12.00 Cinéma 11.22 Viewpoint...................................... 0

Allô, l’assassin vous parle” (drame 11.30 Montreal tonight ........................... c
policier Américain 1960) 11.48 Ciné-Six

2.00 Téléjournal "You cant get away with murder"
(aventures 1936)

C FT M Œ) C F C F Œ3

7.40 Horaire-bienvenue c 6.00 University of the air c
7.45 Bonjour Montréal c 6.30 Hercules
8.45 36-24-36 c 7.00 Canada A M c
9.00 Les bouts d'ehou c 8.30 Romper Room c
9.30 Pour vous mesdames O 9.00 c

11 00 Les Tannants c 9.30 The community c
12.00 Les p'tits bonshommes c 10.00 Eve Bet c
12.15 Ligne ouverte c 10.30 The Art of cooking .0

1.15 Ciné-mercredi 11.00 Pay Cords
"Une espèce de garce" (comédie 11.30 McGowan and Co c
Américain 1959) 12.00 The Flintstones c

3.00 Adèle c 12.30 Jack Curran’s movie matinée
3.30 Personnalités c Khartoum" (drame 1966) c
4.00 Patofville ,c 2.30 Somerset....................................... c
4.30 Robin Fusée c 3.00 Another World c
5.00 Le ranch L c 3.30 What's the good word c
5.55 Elections municipales de I^aval. c 4.00 Anything you can do c
6.00 Pierre, Jean jasent . c 4 30 The Flintstones c
7.00 Le 10 vous informe c 5.00 Truth or consequences .c
7.30 Le ranch à Willie c 5.30 The New Beat the clock c
8.00 Les Berger c 6.00 Pulse .c
8.30 Les grandes productions 7.00 McGowan and Co c

"La femme en ciment (policier 7.30 Know your sports c
Américain 1968) c 8.00 Hockey "Pittsburgh à Montréal c

10.30 Les nouvelles TVA c 10.30 As it is c
11 00 La Normandise c 11.00 The (TV National news c
II 30 Sans pantoufles Il 20 Pulse c

"Le mouton (comédie Français 12.00 Wednesday night feature movie
I960) "Bunny lake is missing" (drame

1 .(HI Le 10 vous informe c 1965)

A 26 ans, Jean-Michel Têtu est l'un de nos jeunes couturiers les plus prometteurs. 
Déjà, il s'est gagné la faveur de plusieurs Montréalaises et récemment, il des­
sinait pour Jeanne Sauvé, à l'occasion de son récent voyage en Chine, une ou 
deux petites robes. Originaire du Lac-Saint-Jean, c'est à Paris qu'il a appris son 
métier. Après avoir étudié pendant deux ans chez Guy Laroche, il y a été "toiliste'. 
Mais pour lui, le plus grand de tous les couturiers demeure Chanel, celle qui a 
marqué le siècle. Ce qu'il recherche dans ses propres créations? Des lignes nettes, 
une bonne architecture, le souci des proportions. Ses modèles s'inscrivent dans 
la lignée des classiques. Etabli à Montréal depuis deux ans, Jean-Michel Têtu est 
un des jeunes couturiers à surveiller. Voici de sa collection d'automne, deux robes 
qui illustrent bien son goût du classique: à gauche, la petite robe tailleur, mais non 
dépourvue d'imagination. A droite, des plis qui dansent au moindre mouvement, 
un tissu très souple, une écharpe amovible.

ües médicaments "thérapeutiquement 
inefficaces "sont vendus aux USA

NEW YORK (Reuter) - Une 
étude réalisée par le Conseil 
américain des priorités écono­
miques, organisme privé sans 
but lucratif, et publiée hier, 
révèle que plusieurs des prin­
cipales compagnies pharmaceu­
tiques américaines mettent 
sur le marché des médicaments 
“thérapeutiquement ineffica- 
ces “.

Le conseil a effectué son 
étude pour une grande part à

57,000 cas 
de choléra 
cette année

GENEVE - (AFP) - Plus de 
57.000 personnes ont contracté 
le choléra cette année, mais, 
pour spectaculaire quelle soit, 
cette maladie tue cent fois 
moins que les typhoïdes, 
gastro-entérites et dysenteries, 
maladies à symptômes compa­
rables, souligne l'Organisation 
mondiale de la santé (OMS) 
dans son relevé épidémiologi­
que hebdomadaire publié à Ge­
nève.

Sur les 57,360 malades en­
registrés, 51,399 sont Asiati­
ques. 25,853 Indiens -et 20,997 
Indonésiens; les autres étant 
répartis dans 14 autres pays 
d'Asie où le choléra sévit cons­
tamment. L'Afrique vient en­
suite, avec 5,670 malades dans 
13 pays.

L'OMS indique que le cholé­
ra “n'a posé de graves problè­
mes que dans quatre pays du 
Sahel déjà éprouvés par la sé­
cheresse”: Sénégal (2,171),
Haute-Volta (983), Niger (168), 
et Mauritanie (150). Le Nigéria 
a enregistré 719 malades et 
le Libéria 790.

En Europe, 290 personnes ont 
été atteintes par le choléra, 
dont 265 Italiens, les 25 autres 
ayant contracté le mal à l’é­
tranger avant de regagner leurs 
patries. Enfin, l'Amérique a 
enregistré un seul cas, le pre­
mier connu aux Etats-Unis de­
puis 1911 et qui reste inexpli­
cable: il s’agit d'un Texan, qui 
a été hospitalisé en août, sans 
avoir quitté ?on comté au cours 
des mois précédents ni rencon­
tré de personne qui aurait pu 
lui transmettre la maladie.

Après avoir comparé la mor­
talité due au choléra à celle 
que provoquent les autres ma­
ladies diarrhéiques, l'OMS rap­
pelle que 1,200 personnes ont 
succombé à ce genre de mala­
dies en Italie ou 25 personnes 
sont mortes du choléra. 
L’OMS affirme que le choléra 
ne peut devenir endémique que 
dans les zones où l’assainis­
sement, l'hygiène individuelle 
et le contrôle des denrées ali­
mentaires, dont l'eau, sont in­
suffisants.

partir des données rassemblées 
par l'Administration de l'ali­
mentation et des médicaments 
(FDA). Il a notamment visé 
à évaluer l'efficacité des pro­
duits, la qualité de la fabrica­
tion et la signification des ef­
forts de recherche.

A l'issue de cette enquête, le 
conseil a rédigé un rapport qui 
brosse un tableau assez som­
bre de l'industrie pharmaceu­
tique américaine.

Le rapport critique vivement 
les pratiques de fabrication 
des sociétés Bristol-Myers et 
Charles Pfizer, ainsi que cel­
les des laboratoires Abott. Les

sociétés intéressées ont aussi­
tôt vivement répliqué en met­
tant en cause le sérieux et 
l'honnéteté de 1 enquête.

En ce qui concerne la qualité 
des produits, Ciba-Geigy, filia­
le américaine d'une société 
suisse, se classe troisième 
pour l’efficacité relative de ses 
médicaments.

En ce qui concerne les mé­
dicaments retirés du marché 
soit par la société elle-même, 
soit par le FDA, la société 
suisse Hoffman La Roche se 
classe première, avec le nom­
bre le plus bas de médicaments 
retirés, suivie par Smith Kline 
et French et Ciba-Geigy.

CAMELOTS
ST-BRUNO

BELOEIL
ST-H1LAIRE

ST-HYACINTHE
Revenus intéressants 

Composez: St-Hyacinthe 774-8221 
ou Montréal 844-3361

ÉTUDIANTS! ENSEIGNANTS!

LE DEVOIR !
une source de
documentation
indispensable

DURÉE CANADA ÉTATS-UNIS

ABONNEMENT ' 

SCOLAIRE 1

7 MOIS $22.00 $24.00
8 MOIS $24.00 $27.50
9 mois $27.00 $31.00

i o mois $30.00 $34.50

MODE DE |
PAIEMENT i

chèque ou mandat 
de poste payable à 
l'ordre de LE DEVOIR

S.V.P. Remplir ce coupon et nous le faire par- | 
venir à: LE DEVOIR, C.P. 6033, Montréal 101, , 
(Québec). ,

Ci-inclus, $ ......... pour un abonnement scolaire |
de .......... mois à compter du .....................
NOM ............... ...............................  1

I ADRESSE .... . . . . . .
1

1
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  i

1 ....................... ...............................  1

Une
soirée

l’Altitude

7T7

C’est toi moi « 
quelques 
chandelles, 

mille étoiles 
et quelques 

cocktails

de la musique, 
quelques pas 

de danse 
« la ville 

à tes pieds

• v -• .. ••..

un long buffet 
de homard 

de saumon et 
de rosbif, 

de jambon et 
de dinde, 

de sauce 
champagne et 

de salades, 
de pâtisseries 

et de fromages;
I
* ■

Il II U ■* Il
Ill 11 1**'

!H il 1H il»! 
11IS 1 ilil i

encore
plus de danse 

et de musique, 
un étage plus bas 

à l’Aiti-thèque 727.
Altitude 737
au 45e étage
de l’édifice
de la Banque Royale
Place Ville-Marie
Réservations:

861-3511
Le stationnement n est que de SI 00 au 

Canadawide Parking de la P V M des 
18030. si vous faites valider votre billet c 
r Attitude 737

»
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ANNONCES CLASSÉES ENCADRÉES ANNONCES CLASSÉES DH DEVOIR ANNONCES CLASSÉES RÉfiliLIÉRES

844.3361 Avh i Ut «MMtMri t»«i prié* 4* vériffer b prtmbr*

Id amn® é ©ai !©
844-3361

♦ Chaque parution coûte 14 10 le pou»
p OuMtut parution coûté % 1 *50, mnxlwnmi 15

• J; ^ Rombét midi pour tendbmaki♦ U o’y « po» d* Froi» pour 4«»
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S.V.». létéRhoMf à 844-3361.
é Tout mot additionné* coulé Ô.03 chacun 
é t héuré d* tombé* é*t midi pour té lendemain

AMEUBLEMENT A VENDRE ENTREPRENEURS PROPRIÉTÉS A VENDRE PROPRIÉTÉS À VENDRE

MEUBLES NON PEINTS, meubles sur 
mesures; pupitres, bibliothèques, 
commodes, bureaux, style moderne. 
Les prix les plus bas. Venez à 
l'atelier. Téh'272-1991 (1-11-73)

MEUBLES NUN PEIN1S: vendons et 
fabriquons. Vaste choix (commodes, 
bureaux doubles et triples, bibliothè­
ques. mobiliers de cuisine, etc.) 
Avons aussi matelas toutes grandeurs 
à prix d aubaine, 2U/ Beaubien est, 
lèl.: 2/6-9UB/' (31-12-/3)

ANTIQUITÉS DEMANDÉES

ANTIQUITES TOUTES SORTES, (ar­
gent comptant) Claude Morrier juui 
331-0251 sou 667-0774. (J.N.O.)

ANTIQUITES — toutes sortes, salle à 
manger, chambre, porcelaine, chan­
deliers, tableaux, etc. Tel.: 374- 
1224 (9-11-73)

ANTIQUITES A VENDRE

VASTE MAGASIN d’antiquité, méri­
tant visite, grand choix; tables réfec­
toire — armoires — buffets — etc 
Canadiens ou autres. Bas prix. Ouvert 
7 jours, 2 Boul. Labelle, Ste-Thérèse. 
Tel : 435-4350 (7-12-73)

APPARTEMENTS A LOUER

PRES UNIVERSITE MONTREAL, rue 
Soissons, grand 6V2, $200. chauffé, 
Libre selon entente. Tél.: après 5 p.m. 
733-2188 (2-11-73)

Sous-location, 1er décembre, grand 
412, $155. 3070 Van Horne, Tél.: 
733-3904 5-11-73

AVIS

Avis est donné que Cowansville 
Express Inc., fera une demande de 
permis spécial à la Commission 
des Transports pour ajouter à la 
clause h) de son permis le droit 
additionnel suivant:
DROIT ADDITIONNEL:
Lors du service effectué en vertu 
de la clause h) de son permis, la 
détentrice est autorisée au trans­
bordement de remorques appar­
tenant à des transporteurs 
américains soumis à la juridiction 
de l'interstate Commerce Commis­
sion à son terminus d'origine, ces 
remorques étant acheminées par 
'piggy back” et livrées à lacolle 
ou de Lacolle par Delaware & 
Hudson Railway Co. et Napierville 
Junction Railway Co.
Tout intéressé qui désire s'opposer 
6 la requête doit le faire dans les 
quatre jours qui suivent la premiè­
re publication de cet avis.

Gérard Corbell
Procureur 1-11-73

AVIS
Avis est donné que Cowansville 
Express Inc,, fera une demande de 
permis spécial à la Commission 
des Transports pour donner le 
service suivant:
TRANSPORT GÉNÉRAL - LONGUE 
DISTANCE - ROUTE RESTREINTE. 
De Lacolle à Ville du Lac Brome et 
Cowansville et retour.
Droit Additionnel:
Le droit de transbordement ou 
point d'origine est limité aux 
remorques appartenant à des 
transporteurs américains soumis à 
la juridiction de L'interstate 
Commerce Commission et arrivant 
par service régulier de "piggy 
back” à Lacolle ou partant de 
Lacolle par Delaware & Hudson 
Railway Co. et Napierville Junc­
tion Railway Co.
Tout intéressé qui désire s'opposer 
à la requête doit le faire dans les 
quatre jours qui suivent la 
première publication de cet avis,
Gérard Corbell,
Procureur. 1-11-73

AUTOS A VENDRE

RENAULT 10, 1969, mécanique, 
carosserie parfaite. Michelin, par­
ticulier, $425 Tél : 334-4339 1-11- 
73

CHALETS A LOUER

MEMO CONSTRUCTION (1964) LTEE 
Reparations et maçonnerie, générale. 
Menuiserie et finitions intérieures. 
Redressons plancher, fondation 
fuyante. Creusons cave en sous- 
oeuvre. NEUF’ Garantie. Assu­
rance. Service 24 heures. Tél.: 
388-2137, 669-2547. (J.N.O.)

BRIQUE,* FOYER, PIERRE, ciment,' 
cheminée, joints, menuserie générale, 
balcon, escalier. Réparons fondation 
— enrayons eau des murs. 
Rénovations. Assurance incluse. 
Estimation gratuite Tél.: 642- 
4077. (J.N.O.)

FEMMES DEMANDÉES

STENO-DACTYLO demandée pour 
organisme socio-culturel. Envoyer 
curriculum vitae à: 409 est, 
Sherbrooke, Montréal H2L IJ9 1-11- 
73

STÉNODACTYLO
Si vous êtes bilingue, avec expé­
rience et maîtrisez parfaitement 
sténo et dactylo . . .
Venez nous voir, nous sommes en 
mesure de vous aider.

Conseillers en Ressources 
Humaines Mtl Inc,
1010 ouest, Ste-Catherine 
Suite 638,
871-8535 11173

INFIRMIÈRES
LICENCIÉES

Avec au moins 10 ans d'ex­
périence pour occuper pos­
tes de surve Hontes de soir 
de 15:30 à 23:30 hres.

HÔPITAL BOURGET 
645-1673

HOMMES DEMANDES

BOUCHER d'expérience demandé à j 
Lachine. Tél: 634-9036 ou soir 637- I 
4022 5-11-73
UN POLISSEUR avec expérience dans 
bague en or, bon salaire. Tél.: 866- 
1938. 7-11-73

INGÉNIEUR 
EN ÉLECTRICITÉ

Coordonnateur des soumissions:
• bilingue
• 5 ans d expérience dans l'indus­

trie et le travail commercial.
• Doit pouvoir diriger les soumis­

sions.
Tél.: 482-4225

1-11-73

LOGEMENTS A LOUER

N.D.G. bas-duplex de 5 pièces, chauf­
fage et taxes d'eau payés, sous-sol 
fini, salle de jeux, cuisine équipée, 2 
balcons, garage, cour clôturée. Home 
Rentals, 849-8661 frais. 3-11-73

$140. chauffé, duplex en Pierre, 3 
chambres à coucher, balcon, 
stationnement privé, cour clôturée. 
Enfants bienvenus. Home Rentals, 
849-6353 frais 3-11-73

GREENFIELD ' PARK: 4’2, chauffé, 
électricité, taxes, eau chaude payées, 
$129. poêle, lave-vaisselle, piscine, 
"looker'', stationnement inclus. Libre 
immédiatement. Tél.: 671-1293 (5- 
11-73)

MAISONS DE CAMPAGNE 
A VENDRE

LAURENTIDES: face pentes de ski, 3 
étages, 12 pièces, tout meublée, 
cuisine toute équipée, literie com­
plète, immense grenier rustique 
facilement transformable. $15,000. 
Tél.: soir 655-9498. 3-11-73

MAISONS A LOUER

$100. bungalow en banlieue, 3 
grandes chambres à coucher, cour 
clôturée, près des écoles, autobus. 
Famille bienvenue Home Rentals, 
849-8661 frais 3-11-73

BUNGALOW, $150. 3 chambres à 
coucher, salle à dîner, tapis mur à 
mur, sous-sol fini avec salle de jeux 
abri d'auto, grande cour clôturée. 
Taxes payées. Enfants et animaux 
acceptés Home Rental, 849-8661 
frais. 3-11-73

51E-AGA1 HE: luxueux Bavarois, 
liane montagne, 5'/?, cheminée- 
pierre, toit cathédrale, meubles 
Thibault. TV. Saison de ski (aussi 
semaines automne). 256-6825 ou 1- 
819-326-5836 (1-11-73)

CHAMBRES À LOUER

0UTREM0NT: chambre spacieuse, 
boudoir, téléphone privé, pour 
monsieur Tél.: 276-1115 ou 279- 
8784 (5-11-73)

OUTREMONT: jeune femme avec 
enfant, âge scolaire, loue chambre 
chauffée, accès cuisine, homme ou 
femme, travailleur ou étudiant 
québécois Tél : 271-7177 après 
18 heures (1-11-73)

DIVERS

REMERCIEMENTS SINCERES â tous 
ceux qui ont fait dons de meubles et 
de linge au Panier Central du Pauvre 
Enrg Nous en manquons encore. Tél: 
522-3213 5-11-73

TEMOIN DEMANDE On recherche un 
homme qui tut témoin d'un arrêt par 
la police d’un jeune garçon, samedi 
soir le 27 octobre, vers 10 heures, 
près coin Sherbrooke et Durocher. 
Rémunération généreuse offerte pour 
toute démarche Appelez 684- 
8568 7-11-73

PERSONNEL

AMAS0: Service de rencontres. 
Sérieux, 822 est Sherbrooke, suite 5, 
Marthe Gaudette. B.A., b. péd. b.ph. 1 
ès lettres Tél: 524-3852 de 5h. à 8h 
p m. (J N.0.)

DU BONHEUR ENRG. Agence but 
amical, social, matrimonial veufs 
(ves) personnes seules. Ecrire case 
Postale 101, Station Rosemont, 
Montréal, Qué.: Information 729- 
0680 1-11-73

PROPRIETES A VENDRE

BOUCHERVILLE: pour professionnel. 
Somptueux cottage espagnol, 12 
pièces, vue sur le golf. MLS. Pour in­
formations Mme Huguette Mongeau, 
655-7611 ou 655-0179 Immeubles 
Westgate, courtiers. 1-11-73

BOUCHERVILLE: Superbe bungalow, 
salle à diner, sous-sol avec foyer, 
piscine, patio extérieur, serre et 
remise. Il faut voir. Pour infor­
mations: Mme Huguette Mongeau, 
655-7611 ou 655-0179, Immeuble 
Westgate, courtiers. 1-11-73

STE-JULIE: Dans le Domaine. Cottage 
Canadien, 3 chambres, abri, terrain 
boisé de 10,000 px, Prix: $37,700. 
Exclusif. Appelez Jeff Thornton 653- 
2496 Immeubles Westgate, cour­
tiers, 1-11-73

VOISINAGE UNIVERSITÉ
OUTREMONT

Duplex détaché pour profession­
nel. Maison avec personnalité. 
Garçonnière au sous-sol avec 
foyer - cuisine planifiée - réfrigé­
rateur - cuisinière - broyeur - 
nombreux placards, garage.

André Plamondon 
842-8366,481-8391

CROWN TRUST CO.
courtiers autorisés

1-11-73

IOFi
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IMMEUBLES

CarhotmeaiL
REALTIES INC.

HAUTS-BOIS: Vivez à la cam­
pagne, coquet cottage, 7 pièces, 
chauffage électrique, garage, sec- 
teur paisible et résidentiel,
529.000. Marie Bernier, 653-7841 
ou 653-9120.

ST-BRUNO: Près arène, école, 
duplex 2 grands 5 pièces, très 
propre, facile à louer. Camille 
Lacoursière, 653-7841 ou 653- 
9970.

STE-JULIE: Hauts-Bois, près lac 
de la montage, grand split 7 
pièces, salle familiale, foyer bri­
que, 536,000. Informations: Ca­
mille Lacoursière, 653-7841 ou 
653-9970.

BOUCHERVILLE: La Seigneurie, 
superbe bungalow, 6 pièces, spa­
cieuses décorations extra-ordinoi- 
res, garage, intercom, salle fomi- 
liale 28' x 20' avec foyer et bar 
en pierre. Comptant minimum:
510.000. Rémi Lépine, 655-9400 
ou 655-4942.

STE-JULIE: Hauts-Bois dans 
boisé, magnifique cottage cana­
dien, 7 pieces, neuf. Foyer pierre, 
chauffage zoné, lavabo morbre. 
541,500. Camille Lacoursière, 
653-7841 ou 653-9970.

HAUTS-BOIS: Secteur résiden­
tiel et recherché, grand terrain 
boisé 16,040 pi.ca. 59,500. 
Camille Lacoursière 653-7841 ou 
653-9970. 
à
OTTERBURN: Split-level alumi­
nium 25' x 45 , foyer pierre natu­
relle. Terrasse poysagée, plusieurs 
pommiers. Vue superbe sur la 
montagne. 525,900. Antonio Ro­
yer, 653-7841.

BELOEIL: Bungalow surélevé, 2 
chambres au rez-de-chaussée, 1 
chambre sous-sol, foçade en bri­
que, terrain entièrement gazonné, 
a 2 rues de l'école. 521,200 An­
tonio Royer, 653-7841.

1-11-73

BOUCHERVILLE: Le split-level en 
grande demande (Le Montagnard) 
avec piscine et décoration extraor­
dinaire, venez sans obligation. M.L.S. 
Appelez Johanne Roy, 655-7611 ou 
655-5269. Immeubles Westgage, 
courtiers. 1-11-73

RICHELIEU: Maison canadienne, 
pierre-des-champs, propriété 
riveraine, % arpent, 7 pièces, foyers 
dans chambre à coucher et cuisine. 
Prix: $54,000. M.L.S. Gaétane 
Bienvenu, 467-0285 ou 467-8788. 
Immeubles Westgate, courtiers. 1- 
11-73

STE-JULIE: Le cottage Canadien tant 
recherché. Niché dans les érables 
face à un parc, ce magnifique cottage 
en stucco, comprend: 8 pièces, 4 
chambres, salon avec foyer, salle à 
dîner avec portes françaises. Les ar­
moires sont tout en pin. Caractère 
unique. Garage. Vue splendide, ter­
rain boisé de 10,203 pi. ca. Prix de­
mandé: $53,000. Monique Côté, 653- 
2496 ou 653-3746. Immeubles West­
gate, courtiers. 1-11-73

TAPIS-PRÉLARTS

TAPIS. Magnifiques dessins orien­
taux, couleurs attrayantes, 9' x 12', 
8 x 10 . 6 x 9 . Aussi tapis de pas­
sage jamais utilisés. Aubaine vérita­
ble. Tél : 739-0162 (5-11-73)

TERRAINS À VENDRE

ST-ZEN0N: 2 milles du village, vue 
panoramique, 115,000 p.c. près 
bouche des parcs Mastigouche et 
Joliette. Route rêvée pour autoneige. 
Accès au lac naturel. Tél.: 274- 
2052 1-11-73

ANNONCES CLASSÉES 
REGULIÊOES 

ou
ENCADREES

•
VOUS SEREZ 

TOUIOÜRS 
SATISFAIT 

du
SERVICE

et du
RÉSULTAT

844-3361
Compétence:

Mme Turgeon

les MOTS CROISÉS du Devoir
12 3 4 5 6 7 8 9 10 1 1 12

Horizontalement

1— Faire naufrage. — Plomb.
2— Non soumis. — Petite mon­

naie.
3— Interjection. — Vrai. — Sen­

timent délicat des con­
venances.

4— En outre, de plus. — Rébar­
batif.

5 —Long Range Aid to 
Navigation. — Couvrir de 
terre.

6—Reproduire exactement. — 
Sert à débiter le bois.

7 —Située. — Espèce de
poivrier grimpant de l'Inde.

8 —Entêtée. — Pièce de
charpente fixée ver­
ticalement.

9-—D'Argos. — Volonté
10— Aluminium. — Bière 

anglaise. — Poitrine d'une 
femme.

11— Ministre d’un culte. — A 
moi. — Note de la gamme.

12— Usages. — Personne qui 
s'occupe de métrique.

Verticalement

1— Partisan du nihilisme. — 
Du verbe pouvoir.

2— Action de disséquer. — 
Point d'union du membre 
antérieur du cheval avec le 
tronc.

3— Usages. — Mouche.

4 — Qui forme, crée. — 
Thulium.

5— Chemin de ville. — Venu au 
monde. — Perd.

6— Qui a une saveur rude et 
désagréable. — Rubidium. 
— Très petite île.

7— Partie du vêtement. — Arme 
ancienne.

8— En les. — Partie du 
vêtement. — A demi.

9— Groupe de trois vers unis 
par le sens et par certaines 
combinaisons de rimes. — 
Sorte de poche.

10— Profanation des choses 
sacrées.

11— Contenu d'une poche. — 
Sec.

12— Se heurter le pied contre un 
obstacle. — Femelle du 
singe.

Solution d'hier
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 M 12
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A VICIE PETIT ROBERT... 
PAS DE PROBLÈME
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TEL UN MARRON CHAUD! Le jockey Ray Selkrig fait figure de marron chaud après que son cheval "Hot 
Chestnut" (no 2) l'eut fait tomber de selle lors de la course "Flying Welter" disputée à la piste Kembla 
Grange, située à 60 milles au sud de Sydney, Australie. La photo fut prise alors que 'Hot Chestnut croisait 
le fil d'arrivée, bon premier devant "Topkapi" (no 3). (Téléphoto PA)

Frank Robinson accepterait de piloter 
le club Oakland à la place de Williams

Frank Robinson, l’as-frappeur vétéran du club Californie 
de la ligue de baseball Américaine, a déclaré, hier à San Juan, 
Porto Rico, qu’il était consentant à se retirer comme joueur si 
on lui offrait l’occasion de piloter les Athlétiques d’Oakland, ce 
qui en ferait le premier Noir à occuper un poste de gérant dans 
les ligues majeures. Lors d’un entretien publié dans le quotidien 
"El Nuevo Dia ", Robinson a dit: ‘‘Je ne réclamerais pas autant 
d'argent que comme joueur mais il faudrait néanmoins discuter 
certains points. Devenir gérant dans les ligues majeures est une 
ambition que je chéris depuis déjà quelque temps, ce qui ne veut 
pas dire que je n’aimerais pas encore jouer une saison ou deux”.

Robinson, 38 ans, seul joueur à avoir été nommé “joueur 
de plus utile à son club” dans les deux ligues majeures, est pi­
lote dans la ligue d’hiver de Porto Rico depuis quatre ans, ga­
gnant le championnat à trois reprises avec le club Santurce.

A Riviera Beach, Floride, Dick Williams a dit qu’il était trop 
occupé à s’occuper de sa famille pour se préoccuper de savoir 
s’il pilotera un club de baseball au printemps.

Williams a démissionné, il y a deux semaines, comme gé­
rant du club Oakland mais le propriétaire Charles 0. Finley a 
refusé de le libérer de son contrat, encore bon pour deux ans, et

de lui permettre de négocier avec une autre équipe, en principe 
les Yankees de New York, qui ont perdu leur gerant Ralph Houk 
au club Détroit.

Williams a décidé d’attendre une décision du président Joe 
Cronin de la ligue Américaine, justement à propos du départ 
inattendu de Houk pour Détroit, avant de faire un prochain pas.

“Lorsque Joe Cronin aura rendu son verdict^ je déciderai 
si. à mon tour, je lui demanderai de régler mon cas, ou du 
moins de m’entendre. Mais actuellement, je suis heureux avec 
ma famille et je me détends très agréablement”, a expliqué 
Williams qui, deux fois d’affilée, a mené Oakland à des victoires 
dans la Série Mondiale. Il a encore dit qu’il préférerait 
rester chez lui durant toute la saison prochaine plutôt que 
de retourner comme gérant sur la Côte du Pacifique.

“Evidemment que j’aimerais piloter les Yankees mais je 
ne sais à quoi m’en tenir à ce sujet puisque personne ne m’a 
encore approché. Je dois dire que M. Finley m’a traité de fa­
çon très juste dans le passé et je ne sais pas pourquoi il agit 
comme il le fait actuellement. Mais je ne peux lui en vouloir ”, 
a encore déclaré Williams.

Nouveau dôme pour le "Superdome " 
et chambre à part pour Mlle Borin!

A la Nouvelle-Orléans, les commissaires du “Superdo­
me” de la Louisiane, qui coûtera $162,000,000 en tout et partout, 
on accepté que le coût du dôme passe d’un demi-million à 
$1,060,000. On avait d’abord prévu un toit en plyurethane ga­
ranti pour 5 ans. On vient de lui préférer un dome surbaissé 
aussi en plyurethane mais isolé pour l’hiver et qui, 
par surcroît, sera garanti pour 10 ans et terminé plus tôt. 
Le nouveau dôme sera construit en 45 jours plutôt qu'en 10 
mois. On croit que le nouvel amphithéâtre, qui pourra contenir
80.000 spectateurs, sera terminé à temps pour le “Super Bowl” 
de janvier 1975, le grand événement annuel du football 
américain comme on le sait. Il est aussi reconnu que les au­
torités de Nouvelle-Orléans espèrent obtenir une concession 
dans une ligue de baseball majeur lorsque le superstade 
sera terminé, en plus d’un club de football.

•
LES PATRIOTES DE LA NOUVELLE-ANGLETERRE de 

la ligue de football Nationale ont révélé, hier, que l’on continue­
rait d’empêcher la commentatrice sportive Barbara Borin 
d’avoir accès à la chambre des joueurs au stade Schaefer. 
Mlle Borin, qui couvre les sports en fin de semaine pour le 
poste de télévision WNAC de Foxboro, Mass., a essaye vaine­
ment d'interviewer les joueurs après les cinq matches jus­
qu'ici disputés par les Patriotes à leur stade. Met Bernstein, 
directeur de l’information de WNAC, a dit que le poste n’était 
pas intéressé à voir Mlle Borin entrer dans la chambre 
des joueurs, “ne serait-ce que par esprit puritain. Nous vou­
lons simplement qu’elle ait l’occasion de parler à l’instructeur 
et aux joueurs, comme tous les autres journalistes du sexe 
masculin”. Bernstein a expliqué qu’on avait demandé au club 
de football d’avoir une chambre à part où Mlle Borin pourrait 
faire son boulot de reporter, comme les Bruins de Boston, de 
la ligue de hockey Nationale, et les Celtics de Boston, de l’As­
sociation Nationale de ballon-panier, ont déjà accepté de le faire. 
Un porte-parole des Patriotes a pour sa part expliqué qu’on 
n'avait pas de telle chambre supplémentaire au stade Schae­
fer, mais que Mlle Borin, dans une petite salle déjà existante 
et utilisée, était la bienvenue pour y rencontrer l’instructeur 
Chuck Fairbanks comme ses confrères. Le même représen­
tant des Patriotes a encore dit oue Fairbanks ne voulait pas 
voir une femme dans une chambre où 47 ou 50 hommes se 
déshabillaient et y prenaient leur douche. “Il veut protéger 
ses joueurs”, a-t-il expliqué en souriant!

•
LE CERCLE DES JOURNALISTES DE MONTREAL, qui 

célébrera son 25e anniversaire lors d’un grand banquet à l’hô­
tel Mont-Royal vendredi soir, sera en évidence à la piste Blue 
Bonnets alors que la course principale sera disputée en son 
honneur, samedi soir. A propos de Blue Bonnets, disons qu’on 
va tenter, du 2 au 9 novembre, une nouvelle expérience, qui s’in­
titule “Partagez la bourse”. Dès vendredi, chaque amateur qui 
franchira les tourniquets de la piste recevra un Dillet numéroté. 
Ceci* se continuera jusqu’au vendredi soir 9 novembre à 8h.30 
alors que cinq billets ou plus seront tirés au sort pour la 9e 
course dotée d’une bourse totale de $5,000. Les 5 amateurs élus 
procéderont alors au tirage d’un cheval partant chacun et, selon 
le résultat obtenu par leur cheval, se partageront la bourse... qui 
est de $2.500 pour le cheval finissant premier, $1,250 pour le 
deuxième. $600 pour le troisième, $400 pour le quatrième et 
$250 pour le cinquième. S’il y a plus de cinq chevaux partants, 
des prix de consolation de $100 chacun seront distribués. Autre­
ment dit, vous allez courir autant que... votre cheval (si vous 
êtes dans la course)! Toujours à propos de notre hippodrome 
du boulevard Déearie, signalons le fait qu’il y aura clinique de 
sang, la 7e, vendredi soir. Depuis 1967, les amateurs de cour­
ses qui fréquentent Blue Bonnets ont donné 3,041 pintes de sang 
au cours de ces cliniques.

•
O.J. SIMPSON, le superbe demi des Bills de Buffalo, 

a continué sa poussée vers les records, avant-hier soir, alors 
que son équipe a vaincu Kansas City par le compte de 23-14. 
Il est alors devenu le premier joueur à atteindre le cap des
1.000 verges (en fait 1,025) gagnées au sol en seulement 7 
parties. Il lui en reste encore 7 a jouer. En cours de match, il 
a aussi porté le ballon à 39 reprises pour abattre un record 
(38) établi il y a 39 ans. Le prochain record que Simpson abais­
sera probablement est celui de 1,863 verges gagnées au sol en 
une saison qui fut établi par Jimmy Brown, des Browns de 
Cleveland, en 1963. Après 7 parties, cette saison-là, le brillant 
Brown, maintenant acteur de cinéma, avait gagné 971 verges, 
comparativement aux 1,025 de “O.J.”. Bien que surveillé cons­
tamment par ses rivaux, tout en étant constamment applaudi 
par 76,071 admirateurs, Simpson, sous la pluie, a réussi à 
gagner 157 verges contre les Chefs avant-hier soir.

•
BOB MOOSE, lanceur des Pirates de Pittsburgh de la 

ligue de baseball Nationale, a été opéré, hier. On lui a enlevé 
un ligament déchiré au genou. Moose, 26 ans, quittera probable­
ment l'hôpital en fin de semaine.

DEN BOYER, ancien 3e-but du club St-Louis de la ligne de 
baseball Nationale, a été nommé gérant du Tulsa de l’Association 
Américaine. Ancien instructeur des Cards, Boyer a piloté deux 
clubs-écoles du St-Lquis la saison dernière. La direction des 
Cards a aussi nommé 5 autres pilotes de clubs affiliés à son or­
ganisation, le plus connu étant Lee Thomas qui, l’été prochain, di­
rigera le club Modesto dans la ligue de la Califirnie.

•
ROD LAVER a éliminé Dick Dell lors de la première ronde du 

tournoi de tennis de $25,000 de Hong Kong, hier, après une lutte 
assez serrée. L'as australien gagna finalement par les 
comptes de 4-6, 6-3 et 6-3. Dans d’autres matches, Charles Pa- 
sarell, de Porto-Rico, a vaincu Charles Chang, de Hong Kong, 
6-4, 6-2, et Mal Anderson a battu Alan Ho, aussi de Hong Kong, 
6-1. 6-0.

•JACKIE ICKX, de Belgique, a signé un contrat pour piloter 
les voitures John Player Lotus dans les grands prix de formule-1, 
1 année proche ine. Ickx fera équipe avec Ronnie Peterson, de la 
Suède. Il semblerait que l’as belge du volant remplacera le cham­
pion brésilien Emerson Fittipaldi qui doit quitter JPS Lotus à la 
fin de 1 année pour probablement passer à l’équipe McLaren. La 
première épreuve d’Ickx pour Lotus sera le Grand Prix d’Argen­
tine en janvier prochain.

•
LEON McQUAY, le demi que la ligue Canadienne de 

football a rejeté cette saison après qu’il eut posé certains pro­
blèmes à la direction des Argonauts de Toronto et des Stampe- 
ders de Calgary, jouera probablement pour les Giants de New 
York de la ligue Nationale Lan prochain. Un représentant de ce 
dernier club a dit qu’on en était arrivé à une entente verbale 
avec McQuay, qui ne peut jouer cette saison à cause d’une enten­
te entre la ligue canadienne et celle américaine.

<■■■■■ •■'■y- •

VAS-Y O.J.! Le quart arrière Joe Ferguson, à l'arrière- 
plan, regarde son brillant demi O.J. Simpson réussir 
un touché de la ligne d’une verge pour les Bills de 

uffalo contre Kansas City, avant-hier soir. Simpson 
devait réussir un autre touché par la suite pour aider 
Buffalo à triompher des Chefs par le compte de 23 14 
En cours de match, "O.J." a dépassé le cap des 1.000 
verges gagnées au sol.. en seulement 7 parties

(Téléphoto PA)
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Un calendrier d'un ridicule achevé
Tout semble indiquer, à la suite d une 

victoire de 16-0 dimanche dernier sur les 
Alouettes de Montréal conférant le som­
met aux Rough Riders d'Ottawa, que ce 
jour-là du moins, la meilleure équipé 
Ta emporté. On se prépare d'ailleurs 
de part et d'autre, aussi téméraire que 
la chose puisse sembler, à un affronte­
ment en finale afin de déterminer les re­
présentants de la section Est au match 
de la coupe Grey, emblème du cham­
pionnat dans la ligue Canadienne de foot­
ball.

Il est toutefois une anomalie que les 
observateurs se sont tout simplement 
contenté de noter, sans cependant élabo­
rer pour la peine. Il s’agit du très long 
congé de 3 semaines dont les Rough Ri­
ders jouiront (!) avant leur prochaine ren­
contre. En effet, forts du premier rang, 
ils se classent automatiquement pour la 
finale qui n'est cependant prévue que poui 
le dimanche 18 novembre prochain. Or, 
le calendrier de la LCF accordait déjà 
un repos aux joueurs de Jack Gotta lors 
du dernier weekend, celui qui vient et où 
les 3 autres équipes de la section seront 
à l'oeuvre, se disputant les 2e et 3e po­
sitions et le droit de s'affronter dans un 
match demi-final, prévu évidemment 
pour la semaine suivante, soit le diman­
che 11 novembre.

Le football, professionnel surtout, 
n'est pas une discipline où les affronte­
ments sont prévus a raison de 2 ou 3 par 
semaine, comme c’est possible de le 
faire au hockey. Pour le bien-être des 
joueurs et pour permettre aux instruc­
teurs d'élaborer leur stratégie en fonc­
tion du prochain match, une semaine 
complète est l’idéal. Autrement, c’est 
le spectateur que l’on trichera. Par con­
tre, un long repos peut être aussi nui­
sible que profitable, car les joueurs 
risquent d'y perdre cette fine pointe de 
leur conditionnement physique sans la­
quelle il leur est difficile de fournir un 
plein rendement.

Un 10e club s’impose

Il est notoire que la LCF éprouve 
toutes sortes de problèmes dans la 
confection de son calendrier à cause 
d'un nombre impair d'équipes. Au ris­
que d'en laisser une au repos cha­
que week-end, on a préféré, et ce depuis 
quelques années, forcer chaque club à 
jouer au moins une fois sur semaine, 
en sus de ses 2 matches réguliers de 
week-end. Ainsi, a-t-on vu les Alouettes 
disputer un total inconcevable de 4 
parties entre le 3 et le 16 septembre, 
soit en l'espace de 13 jours à peine, ce 
qui est aberrant. D’ailleurs, les gars de 
Marv Levy, malgré la bonne volonté de ce 
dernier, étaient visiblement épuisés lors 
du dernier match, et ils furent pulvéri­
sés par les Roughriders de la Saskat­
chewan; une équipe solide peut-être mais 
à qui les Alouettes n'ont absolument rien 
à envier... dans des circonstances nor­
males.

par André Tardif

Même Jake Gaudaur, le commissaire de 
la LCF, s'est aperçu que les choses ne 
tournaient pas rond. Ca lui a pris quel­
ques années, mais il semble décidé à 
établir une 10e équipe quelque part dans 
l'est canadien, à Halifax ou à London, 
question d’équilibrer son calendrier et 
d'empêcher que les amateurs, dans quel­
que ville que ce soit, ne soient traités 
plus longtemps à des spectacles comme 
on a eu le “privilège” d'en voir un à 
l’Autostade, en ce sombre dimanche de la 
mi-septembre.

Ce calendrier déséquilibré a également 
eu l'heur de favoriser des équipes moins 
mesquines de leurs “cennes’, aux dé­
pens de clubs comme Winnipeg, Saskat­
chewan ou Edmonton, qui n’ont pas 
les ressources financières dont jouissent 
les Argonauts de Toronto ou les Tiger- 
Cats de Hamilton, par exemple, 2 équi­
pes qui, grâce à des stades combles la 
saison durant, peuvent se permettre le 
luxe que voici:

Des voyages d’un match

Il y a quelques années, lorsque la 
LCF a adopté un calendrier mixte, per­
mettant ainsi à toutes ses équipes de se 
mesurer au moins une fois en saison ré­
gulière, il a fallu tenir compte du fait 
que dans l’Ouest, chacun disputait un ca­
lendrier de 16 parties, contre 14 pour 
les équipes de l’Est. Selon un système 
d'alternance, on décida que les équipés 
de l’Est disputeraient 2 matches dans 
l’Ouest une saison contre 3 à domicile, 
et qu'on alternait l'année suivante. Or, 
chacun jouait toujours, au cours d'un 
voyage, au moins 2 de ses matches en 3 
ou 4 jours, selon que l'on pouvait se per­
mettre le luxe d'une journée additionnel­
le de séjour, question de refaire ses 
forces.

. Or, depuis l’an dernier, on permet à 
une équipe qui le désire et qui peut se le 
permettre d’accomplir autant de voyages 
qu'il le faut pour autant de matches. Evi­
demment, certaines équipes de l’Est, 
plus riches que leurs consoeurs de 
l'Ouest, en profitent pour ainsi équilibrer 
leur calendrier. Même les Rough Riders, 
qui avaient à jouer 3 fois dans l’Ouest 
cette saison, se sont permis le luxe d’ef­
fectuer autant de voyages. Durant ce 
temps, les Alouettes, dont la direction 
ne semble pas tellement soucieuse du 
bien-être de ses joueurs sous prétexte 
que les assistances locales sont trop 
faibles, ont dù livrer la lutte 2 fois en 3 
jours, au cours d’un périple qui les a 
menés à Edmonton d’abord, puis à Van­
couver.

A-t-on vraiment fait tous les efforts 
nécessaires afin de recruter une 10e 
équipe, question d’équilibrer une fois 
pour toutes un calendrier aussi peu logi­
que? Il est permis de se le demander, 
mais il semble également que l’opinion 
publique aidant, on se soit enfin décidé 
a tout mettre en oeuvre pour l’établisse­
ment d'une nouvelle concession. Et il 
faut même souhaiter que le nouveau-né

fasse son apparition dès la saison pro­
chaine. Il y va de la survie de la LCF.

Sur le front “alouettien’’...
• Marv Levy, en bon pilote, accepte 

tout le blâme pour une décision qui sfest 
avérée fâcheuse pour les Alouettes, di­
manche dernier a Ottawa, puisqu’elle a 
résulté en un touché des Riders au 3e

uart et leur a procuré une forte avance
e 13-0. Il s’agit d’un plongeon de Larry 

Smith, lequel ne nécessitait qu’une verge 
sur un 3e essai afin de procurer un 1er 
jeu. Le risque était grand puisque les 
Alouettes étaient alors profondément 
enlisés dans leur territoire. Mais il était 
aussi logique puisqu’ils jouaient face au 
vent, et que le botteur Wally Buono con­
naissait très peu de succès sur ses dé­
gagements depuis le début. Malheureuse­
ment, Smith échappa le ballon avant de 
réaliser son précieux gain, et Dick Adams 
s’en empara aussitôt pour réussir le 
touché. Sauf tout le respect qu’on lui por­
te, Levy a peut-être commis une erreur 
plus flagrante vers la fin du quart intitial, 
quand il décida que son équipe, placée 
pratiquement au centre du terrain, devait 
botter plutôt que de chercher à gagner 
une courte verge encore sur un 3e essai. 
Précisons cependant que les Alouettes 
avaient alors le vent derrière eux. Mal­
heureusement encore, Buono n’eut pas 
de veine sur son dégagement, et les Ri­
ders devaient éventuellement réussir un 
placement pour prendre les devants 3-0.
• John Harvey, qu’on dut transporter 

hors du terrain vers la fin du match quand 
il aggrava apparemment sa blessure à 
une cheville, s'est rapidement remis sur 
pieds une fois de retour dans la métropo­
le, et il serait en excellente forme pour 
la dernière partie des siens, dimanche 
prochain à Hamilton. Il faut dire toute­
fois que sur le jeu où il fut blessé, Har­
vey échappa le ballon. Or, quand on con­
naît les athlètes professionnels, un peu 
de sympathie du public contribue parfois 
a atténuer une bévue de ce genre. Et 
il devient moins gênant de regagner le 
banc des siens lorsque tous vous croient 
pratiquement hors-de-combat. Harvey a 
cependant fait ses preuves cette saison, 
et nul ne peut lui en vouloir d’avoir quel­
que peu dramatisé sa blessure.
• L’importance de ce match à Ha­

milton sera proportionnelle à l’issue 
d une rencontre disputée à Toronto la 
veille, quand les Argonauts reçoivent 
la visite des Blue Bombers deWinnipeg. 
Une victoire du Toronto empêcherait 
automatiquement Hamilton de participer 
aux éliminatoires. Toutefois, advenant 
une défaite peu prévue des Argonauts, 
Hamilton aurait l’occasion, en battant 
les Alouettes, de rejoindre Toronto au 
3e rang et d’évincer cette équipe des éli­
minatoires. Un règlement de la LCF 
prévoit en effet qu'en cas d'égalité au 
classement final, la priorité va à l’équi­
pe qui a la meilleure fiche des 2 impli­
quées en saison régulière. Or, Hamil­
ton a battu Toronto 2 fois sur 3 cette 
saison.

Trophée Cy Young: Seaver bat Marshall
NEW YORK (d'après AP) 

— Torn Seaver, des Mets de 
New York, est devenu hier le 
premier lanceur à mériter 
le trophée Cy Young bien qu’il 
n'ait pu rerrtporter 20 victoi­
res au cours de la saison 1973.

Les membres de l’Associa­
tion des journalistes de base­
ball d'Amérique ont en effet 
préféré Seaver à Mike 
Marshall, lanceur de relève 
des Expos de Montréal, com­
me leur choix du lanceur par 
excellence dans la ligue Na­
tionale.

Seaver, dont la fiche fut 
de 19 victoires contre 10 défai­
tes mais qui a joué un rôle 
prépondérant dans la conquê­
te étonnante du championnat 
de la section Est par les Mets, 
a obtenu 10 votes de 1ère pla­
ce et un total de 71 points, 
à comparer aux 9 votes et 
54 points de Marxhall.

Ron Bryant (24-12), des 
Giants de San Francisco, le 
seul lanceur de la LN à 
avoir gagné 20 parties ou plus 
en 1973, a hérité du 3e rang 
avec 3 votes et 50 points. 
Seaver, qui a mené le circuit 
avec 251 retraits sur 3 pri­
ses et une moyenne de points 
mérités de 2.08, décrochait 
le prestigieux trophée pour la 
2e fois. I! l'avait déjà gagné 
en 1969 quand les Mets ont 
tout balaye sur leur passage.

•
FRANK MAHOVLICH, le

célèbre ailier gauche du Ca­
nadien, a dù subir hier une 
intervention chirurgicale mi­
neure à cause d'une infection 
à Taine. Mahovlich, qui s’est 
blessé le 20 octobre lors d'un 
match contre les Flames 
d'Atlanta, sera absent du jeu 
pour une dizaine de jours. 
Son retour est prévu pour le 
14 novembre, quand le Cana­
dien se mesurera aux Bruins 
de Boston. 9

TERRY HARPER, qui avait 
récemment émis l'opinion 
que son équipe, les Kings de 
Los Angeles, auraient peut- 
être avantage à avoir un me­
neur de sa trempe sur la gla­
ce, vient de voir son voeu 
exaucé. L'ancien défenseur du 
Canadien a en effet été nom­
mé capitaine des Kings. Ses 
adjoints seront le défenseur 
Gilles Marotte et Tailier Dan­
ny Maloney. ^

MUHAMED ALI, ren­
tré hier à sa propriété de 
Deer Lake; en Pennsylvanie, 
après avoir interrompu avant 
terme sa tournée asiatique, a 
fait savoir que sa mâchoire 
était intacte. Ali a téléphoné 
hier aux organisateurs de son 
match-revanche contre Joe 
Frazier, prévu le 28 janvier 
1974, les assurant de son bon 
état de santé. #

JACKIE ICKX, de Bel­
gique, un ancien pilote de Té-

curie Ferrari, vient de s’enga­
ger à conduire une Lotus de 
l'écurie britannique John 
Player, Tan prochain, à Toc- 
casion de la reprise du cham­
pionnat mondial des conduc­

teurs de Grand Prix, Ickx, 
qui se joint au Suédois Ronnie 
Peterson, remplacerait ainsi 
le Brésilien Emerson Fittipal­
di. champion du monde en 1972 
dont le contrat expire bientôt.

Esposito, Parent en vedette
Tony Esposito, le robuste 

joueur de centre des Bruins 
de Boston, semble bel et 
bien remis, après interven­
tion chirurgicale, d’une 
blessure à un genou qui Ta 
forcé à se retirer du jeu 
lors des éliminatoires le 
printemps dernier. Esposito 
domine en effet le classe­
ment des pointeurs de la ligue 
Nationale avec 13 buts et 9 
passes pour un total de 22 
points.

Ken Hodge, un autre Bruin, 
vient au 2e rang avec 17 
points, suivi du célébré Bobby 
Orr, apparemment remis 
lui aussi de genoux en piètre 
état, et de Richard Martin, 
des Sabres de Buffalo.

Chez les gardiens, Ber­
nard Parent, des Flyers de 
Philadelphie, fait cavalier 
seul avec une moyenne de 
1.44 but par match et 2 blan­
chissages en 9 parties. Il est 
d’ailleurs le seul gardien du 
circuit ayant disputé chacun 
des matches des siens cette 
saison.

MEILLEURS POINTEURS

Les "Petites Ligues": les parents ont 
plus de plaisir que les "p'tits gars"

LOS ANGELES (PA) - De­
puis des années, les critiques 
prétendent que les “petites 
ligues'’ de baseball intéres­
sent plus les parents que 
ceux qui participent au jeu 
activement. De fait, on con­
sidère ces “p’tits gars” tels 
des pions de jeu d’échecs.

Un sociologue vient d’a­
vouer que ces critiques ont 
raison.

Le Dr Jonathan Brower, 
qui a passé 200 heures à 
surveiller et observer 350 
garçons jouant quelque 
70 parties, déclare que les 
instructeurs, les gérants 
et les parents bénéficient 
plus de ces matches que les 
jeunes participants.

Ce qui représente du plai­
sir pour les adultes semble 
“fendre le coeur” des gar­
çons, ajoute Brower, adjoint 
professeur de sociologie à Tu- 
niversité de l’Etat de la Cali­
fornie.
“Ces parties jouées sur 

le terrain de baseball du

coin de la rue ou dans un 
terrain de jeu municipal 
placent les garçons sous 
une tension enorme. Pour 
ceux qui sont de bons athlè­
tes ou qui ne centralisent pas 
tout leur orgueil sur le jeu, le 
plaisir est là. Ils peuvent 
tolérer le fait qu’ils perdent. 
Mais pour les garçons qui 
ne sont pas de bons athlètes 
et qui essaient tant de ga­
gner ou de bien jouer pour 
plaire à leur gérant et à leurs 
parents, c’est presque un sup­
plice.
“Plusieurs garçonnets qui 

font partie de ces petites li­
gues n’ont pas le talent né­
cessaire, la synchronisation 
musculaire, pour réussir, 
ce qui n’empèche pas les 
instructeurs et le gérant 
d’exiger qu’ils soient des as.

“On crie à tue-tête et on 
les critique sévèrement, ce 
qui semble être le rôle prin­
cipal du gérant et des instruc­
teurs. Pour plusieurs gar­

çons, cela leur fait perdre 
tout plaisir à jouer”, a ex­
plique le Dr Brower.

Celui-ci a étudié des ligues 
groupant des jeunes de 8-10, 
11-12 et 13-14 ans.

Tout en observant les jeunes 
joueurs et leurs dirigeants, 
il a noté que la grande majo­
rité des spectateurs était “la 
famille du p’tit gars”, en 
commençant par les parents.

Brower a trouvé que les 
instructeurs, loin du terrain 
de jeu, étaient très gentils.

“Mais durant un match de 
baseball, ils deviennent plus 
ou moins fous. Ils crient, se 
battent et enguirlandent les 
arbitres dans un langage guè­
re poli”, a encore précisé 
Brower avant de terminer son 
rapport en disant que les ins­
tructeurs et gérants qui n’é­
taient pas aussi combatifs... 
perdaient!

Ce qui fera certes plaisir 
à ce Léo Durocher qui décla­
ra un jour: “Les bons diables 
ne gagnent jamais”!

Pj 0 P pts pun.
Esposito, Boston 9 13 9 22 4
Hodge. Boston 9 8 9 17 4
Martin, Buffalo 9 7 9 16 4
Orr. Boston 9 4 12 16 10
Cournoyer. Montreal 8 9 6 15 0
Lemaire. Montréal 8 4 10 14 0
Boudrias, Vancouver 7 3 9 12 4
Redmond. Détroit 9 6 5 11 0
Bucyk. Boston 9 3 8 11 0
Cashman. Boston 9 3 8 11 7
Robert. Buffalo 9 3 8 11 2
Goldsworthy. Minnesota1 10 6 4 10 6
Libett, Détroit 9 5 5 10 7
Ullman, Toronto 9 5 5 10 2
Polis, Pittsburgh 
Johnston, Californie

7 4 6 10 4
8 6 3 9 10

Charron. Détroit 9 6 3 9 2
MacDonald. Pittsburgh 8 5 4 9 2
McDonough. Pittsburgh 8 5 4 9 2
Pronovost, Pittsburgh 8 5 4 9 0
Henderson, Toronto 9 4 5 9 0
Lorentz, Buffalo 9 4 5 9 2
MacLeish. Philadelphie 9 4 5 9 4
Schmautz. Vancouver 7 3 6 9 6
Comeau, Atlanta 8 3 6 9 0
Tkaczuk. Rangers 8 3 6 9 0
Berenson. Détroit 9 3 6 9 4
Perreault. Buffalo 9 3

LES GARDIENS
6 9 2

Min. bc bl 1moy.
Parent 540 13 3 1 44
Philadelphie 540 13 3 1.44
Esposito 480 15 2 1.88
Chicago 480 15 2 1.88
Thomas 240 6 1 1.50
Larocque 240 13 0 3.25
Montréal (1) 460 20 1 2.50
Giacomin 340 10 1 1.76
Villemure 140 10 0 4.29
Dangers
Bouchard

480 20 1 2.50
300 7 1 1.40

Myre 180 13 0 4 33
Atlanta 460 20 1 2.50
Favell 180 7 0 2.33
Wilson 180 8 0 2.67
Johnston 180 9 0 3.00
Toronto 540 24 0 2.67
Davidson 240 10 0 2.50
Stephenson 180 9 0 3.00
St-Loul» 420 19 0 *2.71
G. Smith 400 16 1 270
Caron 20 1 0 3.00
Vancouver (1) 420 20 1 2.86
W, Smith 440 20 0 2.73
Desjardins 100 6 0 3.60
Islanders (1) 540 27 0 3.00
Broderick 180 7 0 2.33
Brooks 60 3 0 3.00
Gilbert 300 18 0 360
Boston 540 28 0 3.11
Worsley 120 5 0 2.50
Maniago 480 27 0 3.38
Minnesota 600 32 0 3.20
Vachon 258 10 1 233
G Edwards 222 17 0 4.59
Los Angeles 480 27 1 3.38
Dryden 445 19 0 256
Crozier 20 1 0 300
Bromley 75 11 0 8.80
Buffalo 540 31 0 3.44
M. Edwards 140 8 0 343
Meloche 340 24 0 4 24
Californie 480 32 0 4.00
Herron 100 4 0 240
Brown 180 13 0 4 33
Rutherford 200 18 0 540
Pittsburgh 480 35 0 4.38
Grant 285 18 0 379
R Edwards 187 18 0 578
Richardson 68 8 0 7.06
Détroit 540 44 0 4.89

N.B.: n'inclue pat 
soir.

les 1mtlchti d'h)»r

ASSOCIATION MONDIALE
M«illturt Pointeur»

b P pte
Lawson, Vancouver 11 5 IG
Bernier. Québec 7 7 14
Harrison. Edmonton 6 8 14
Climie, Edmonton 6 7 13
Hughes Houston 8 4 12
Webster, N Angleterre 8 4 12
I^croix. New York 4 8 12
Simpson. Toronto 9 2 11
Buchanan. Cleveland 7 4 11
Connelly. Minnesota 5 6 11
Houle, Québec 5 6 11
Williams. N Angleterre 3 8 11

Les Maple Leafs blanchissent Detroit 7-0
TORONTO (PC) — Ian Turn- 

bull et Ron Ellis ont compté en 
l’espace de 40 secondes au 
début de la période médiane, 
lançant ainsi les Maple Leafs 
de Toronto vers une brillante 
victoire de 7-0 sur les Red 
Wings de Détroit, hier soir. A 
la suite de ce triomphe, les 
Leafs se sont hissés au 2e 
rang de la section Est ex aequo 
avec le Canadien de Montréal 
et les Sabres de Buffalo.

Turnbull a compté le pre­
mier but de sa carrière chez 
les professionnels, tandis que 
Ellis, blessé en début de saison, 
a réussi ses deux premiers fi­
lets de la campagne.

Le gardien Ed Johnston a 
repoussé 26 tirs adverses 
alors qu’il a enregistré son 
premier blanchissage de la sai­
son.

Quant aux Wings, ils en 
étaient à un 7e revers en 10 
rencontres.

1ère période
Aucun but.
Punitions: Glennie T 12:23, Stewart D 15:05, 
D au banc servie par Delvecchio 18:57, Nee­
ly T Mellor D majeures, G. Bergman D 
inconduite de match 20:00.

2ème période
1— TORONTO. Turnbull (1)

Salming, McKenney ............................ 0:14
2— TORONTO: Ellis (1)

Ullman, Henderson 0 54
3— TORONTO: Ellis (2)

Salming, Turnbull .................................5:54
4— TORONTO: Shack (1)

Dupéré, Keon.......................................13:16
5— TORONTO McKenney (3).................13:28
Punitions Monahan f 7:00, Hughes D 11:48. 
Stewart D 15:15

3éme période
6— TORONTO: Sittler (3)

McKenney. Kehoe ..............................7:11
7— TORONTO: Monahan (1)

Keon. Shack.......................................15:33
Punitions Glennie T 2:42. Hammerstrom T 
11:40.

Lancers par
Détroit 6 9 11 • 26
Toronto 15 17 13 - 45
Gardiens: Grants Richardson (D); Johnston 
(T).
A - 16,485.

Cougars 4, Jets 1

CHICAGO (PA) - Joe Har­
dy a compté ses 3e et 4e buts 
de la saison, menant les Cou­

le suédois Borje Salming (21), des Maple Leafs de Toronto, met Brent Hughes 
en échec puis laisse sa victime en plan afin de se mêler à l'action. Les Leafs ont 
défait les Red Wings de Detroit 7-0, hier soir. (Téléphoto PC)

:

gars de Chicago vers une vic­
toire de 4-1 sur les Jets de 
Winnipeg, hier soir, au cours 
d’un match de l’Association 
Mondiale.

C’était la première partie 
des Cougars a domicile cette 
saison, lesquels ont conservé 
une fiche de 4-4-1 à l’étran­
ger.

1ère période
1-CHICAGO: Hardy (3)

Paiement, Shmyr 3:36
Punitions Maggs C 1:30. Huck W 2:01, 

Hull W. Pine C 5:54, Hardy C 10:06, Hardy 
C 14:56.

Aeros 6, Saints 1
1ère période

1— HOUSTON: Grierson (1)
Schella............................................... 0:31

2— MINNESOTA : Paradise (1)..............11:15
3— HOUSTON : Lund (4) Hinse.............13 :42

P Initions: Smith M 12:39, Popiel H 14:14.
H owe H. Curran M 19:39, Taylor H 19:58.

Weaver élu le
BALTIMORE (PA) - Earl 

Weaver, des Orioles de Bal­
timore, a accepté très hum­
blement hier le titre de gé­
rant de l’année dans la ligue 
Américaine.

“C’est un bel honneur, a 
dit Weaver, mais j’aurais 
préféré le recevoir l’an der­
nier alors que nous avons 
remporté le championnat de 
notre ligue.”

“Je ne crois pas que nous 
ayons été des perdants cette 
saison car nous avons quand 
même remporté le champion­
nat de notre section.”

•
STAN SMITH, titulaire de 

l’an dernier, a bien entrepris 
la défense de son championnat 
de tennis en salle de France,

gérant de '73
le Hongrois Pete Szoke et le 
Français Jean-Baptiste Chan- 
freau. A Hong Kong, où a com­
mencé hier le tournoi Viceroy 
doté de $25,000 en bourses, 
le favori Rod Laver a diffici­
lement gagné 4-6, 6-3 et 6-3 
face à l’Américain Dick Dell.

•
JIM STILLWAGON, le 

redoutable bloqueur défensif 
des Argonauts de Toronto dont 
l’absence pour cause de bles­
sure s’est faite passablement 
sentir au cours des derniè­
res semaines, serait prêt 
à reprendre son poste, plus 
précisément contre Winnipeg 
a domicile samedi.

À Blue Bonnets

LIGUE NATIONALE
Section Est

BOSTON- 
MONTREAL 
BUFFALO 
TORONTO 
VANCOUVER 
RANGERS 
ISLANDERS 
DETROIT

pj a p n bp

PHILADELPHIE 
ATLANTA 
CHICAGO 
PITTSBURGH 
CALIFORNIE 
ST-LOUIS 
LOS ANGELES 
MINNESOTA

2 
3 
3
3
4 
4 
7

Section Ouest

10

bc pts
28 13 
20 12 
31 12 
24 12 
20 8

2 15

13 12 
20 9
15 8
35 8
32 6

Hier soir
Toronto 7. Détroit 0 

Los Angeles à St-Louis 
Rangers NY à Vancouver, llh

Ce soir
Pittsburgh à Montréal 
Boston à Minnesota 
Californie à Buffalo

ASSOCIATION MONDIALE

LIGUE MAJEURE 
DU QUEBEC

Section Ouest
pj g p n bp bc pts

CORNWALL 15 12 3 0 90 54 24
MONTREAL 13 7 4 2 82 60 16
LAVAL 11 6 4 1 70 59 13
SHERBROOKE 13 6 7 0 52 66 12
HULL 12 3 9 0 40 57 6
DRUMMONDVILLE 15 3 12 0 74 111 6

Section Est
QUEBEC 15 12 2 1 123 66 25
SOREL 13 10 3 0 94 67 18
SHAWINIGAN 12 5 5 2 63 54 12
CHICOUTIMI 13 4 9 0 45 75 8
TROIS-RIVIERES 15 3 12 0 70 112 6

Hier soir
Quebec 13. Trois-Rivières 2 

Laval 7. Shawinigan 6

Demain soir
Montréal à Cornwall 

Sherbrooke à Drummondville

LIGUE AMERICAINE
Section Est

pj g p n bp bc pts
N.-ANGLETERRE 11 7 3 1 §6 26 15
QUEBEC 10 6 4 0 39 29 12
CLEVELAND 8 5 1 2 27 18 12
CHICAGO 10 5 4 1 36 31 11
TORONTO 12 2 7 3 36 45 7
NEW YORK 11 2 7 2 24 44 6

Section Ouest
EDMONTON 7 6 1 0 33 19 12
MINNESOTA 9 4 4 1 27 29 9
WINNIPEG 9 4 4 1 30 28 9
HOUSTON 8 4 3 1 29 20 9
VANCOUVER 10 3 7 0 32 49 6
LOS ANGELES 9 3 6 0 19 30 6

Hier soir
Chicago 4. Winnipeg 1 
Houston 6. Minnesota 1 

Québec à Los Angeles, 11H30
Ce soir

Winnipeg à Cleveland 
Québec à Vancouver

Section Nord
Pi 9 P n bp bc pte

PROVIDENCE 9 6 3 0 53 32 12
N.-ECOSSE 10 6 4 0 29 28 12
NEW HAVEN 8 5 3 0 35 31 10
ROCHESTER 6 2 2 2 16 21 6
SPRINGFIELD 6 2 2 2 23 23 6
BOSTON 6 1 5

Section Sud
1 16 34 3

CINCINNATI 7 6 0 1 36 17 13
HERSHEY 8 3 3 2 29 23 8
JACKSONVILLE 7 3 4 0 27 32 6
BALTIMORE 7 2 4 1 23 36 5
RICHMOND 6 1 4 1 14 28 3
VIRGINIE • 5 1 4 0 15 21 2

Hier soir
N.-Ecosse 3. New Haven 1 

Hershey 9. Boston 1 
Jacksonville 7, Providence 2

Ce soir
Rochester à New Haven 

Providence à Virginie

LIGUE CANADIENNE
Section Est

OTTAWA
Pj
14

9
9 f n

0 2?r pc
234

pte
18

MONTREAL 13 7 5 1 360 213 15
TORONTO 13 6 5 2 247 228 14
HAMILTON 13 6 7 0 249 280 12

Section Ouest

SASKATCHEWAN 15 10 5 0 374 365 2l

EDMONTON 15 8 5 2 301 2(i<) 18
CALGARY 15 6 9 0 207 353 12
COLOMBIE-Br 15 4 9 2 246 321 10
WINNIPEG 15 4 10 1 254 297 4

Samedi prochain

Winnipeg à Toronto 
Calgary à Colombie-Br

Dimanche prochain

Montréal à Hamilton 
Saskatchewan à Edmonton

LES COMPTEURS

Section Eet

t c P s pte
Organ, Ottawa 0 25 31 5 123
Sunter. Houston 0 29 20 6 95
Andrusyshyn. Toronto 0 24 16 16 88
Sweet, 'Montréal 0 28 17 1 80
Rodgers, Montréal 7 0 0 0 42
Symons, Toronto 7 0 0 0 42
Henley, Houston 7 0 0 0 42

Section Ouest

Cutler, Edmonton 0 25 30 3 123
Abendschan, Saskatchewan 0 36 21 7 106
Robinson, Calgary
Reed, Saskatchewan

0 18 19 5 80
IS 0 0 0 78

McGowan, Edmonton 9 0 0 0 54
Musso, Colombie-Br 9 0 0 0 54
McKee, Winnipeg 0 11 10 14 52
Jonas, Winnipeg 2 12 8 3 51
Campana, Saskatchewan 
MacMillan. C B

7 0 0 0 42
0 6 12 0 42

LIGUE NATIONALE
Division Américaine 

Section Est

MIAMI
9
6

P
1

n
0 $ pc 1

80
moy.

857
BUFFALO 5 2 0 714 134 134
NY JETS 2 5 0 102 146 286
N-ANGLETERRE 2 5 0 101 150 286
BALTIMORE 2 5 0 117 184 286

Section Centrale
PITTSBURGH 6 1 0 184 90 587
CLEVELAND 4 1 1 126 113 643
CINCINNATI 4 3 0 110 101 .571
HOUSTON 0 7 0 104 250 000

Section Ouest
OAKLAND 4 2 1 132 118 643
KANSAS CITY 3 3 1 500 85 .94
DENVER 3 3 1 201 166 500
SAN DIEGO 1 5 1 101 187 214

Division Nationale
Section Est

WASHINGTON 5 2 0 162 83 714
DALLAS 4 3 0 204 139 .571
ST-LOUIS 3 4 0 160 197 429
PHILADELPHIE 2 4 1 157 180 357
NY GIANTS 1 5 1 139 166 .214

Section Centrale
MINNESOTA 7 0 0 135 84 1 000
GREEN BAY 2 3 2 72 113 429
DETROIT 2 4 1 137 115 357
CHICAGO 2 5 0 130 150 286

Section Ouest
LOS ANGELES 6 1 0 195 107 857
ATLANTA 4 3 0 181 91 .571
SAN FRANCISCO 3 4 0 138 138 429
N-ORLEANS 3 4 0 80 188 429

Avant-hier soir
Kansas City 14. Buffalo 23 

Dimanche prochain 
Buffalo à N -Orléans 
Chicago à Green Bay 
Cincinnati à Dallas' 

Cleveland à Minnesota 
Denver à St-Louis 

Houston à Baltimore 
Kansas City à San Diego 

Los Angeles à Atlanta 
N.-Angleterre a Philadelphie 

Giants de NY à Oakland 
Miami à Jets de NY 

San Francisco à Détroit 
Lundi prochain 

Washington à Pittsburgh

Les choix de M. Lee à B.B.
Hier soir notre pronostiqueur n'a désigné que deux vainqueurs. Il a 

maintenant un dossier de 94 gagnants en 330 courses pour une moyenne 
de 28,5%.

Voici ses pronostics pour le programme de ce soir:
1ère course: l-Phillco (no 2); 2-Quick Charger (6); 3—Casa Dundee (8). 
2ème: 1-H.S. Richelieu (4); 2-Dr. Irish Adios (9); 3—Wisenheimer (7). 
Paris doubles suggérés: 2-4, 2-9, 2-7 et 2-5.
3ème: 1-Trudy Mac (5); 2—Count Three (9); 3-Achiever (6).
4ème: 1-Grey Way (2); 2-Red Flash N. (9); 3-Casey Johnston (5). 
Quinielas suggérées: 2-9, 2-5 et 2-6.
5ème: 1-Express Harry (5); 2-Tyro (2); 3-Senator Frost N. (3). 
Sème: 1-Assiduous (2); 2-Baldy (4); 3-Scotch Jeff (3).
Quinielas suggérées: 2-4, 2-3, 2-9 et 2-6.
7ème: 1-Belle Wilson (2); 2-Byrd Time (7); 3-Anderson Dale (4). 
Sème: l-Carben Hunter (3); 2-Honey Rainbow (8); 3-Disco Angus (5). 
Quinielas suggérées: 3-8, 3-5 et 3-9.
9èmc: 1-KastBrush (5); 2-llilton Highway (6); 3-Mark Alamahurst (7). 
lOème: 1-Goldies Tar Boy (8); 2-Just Missed (2); 3-Lafleur d'Or (4). 
Exactas suggérées: 8-2 et 2-8.

hier à Paris, grâce à une 
victoire de 6-3 et 6-1 aux dé­
pens de Jeff Borowiak, un 
compatriote des Etats-Unis. 
Un autre Américain haut coté, 
Arthur Ashe, s’est ressaisi 
pour disposer du Français 
Patrick Proisy 6-4, 5-7 et 7-5. 
Le Hollandais Torn Hokker a 
aussi gagné son 1er match, 
cependant que le Yougoslave 
Nicola Pilic et l’Espagnol Ma­
nuel Orantes, 2 favoris, ont 
été respectivement battus par

Hier soir
Pari double: Adios Carloss (7) 

et False Command (1): $33.50
Double consolation: Adios Carloss 

(7) et Sharp Burr (5): $16.70.
1ère quiniela: Shawn Herbert 

(X) et Ruthiedge Queen (2): $33.50.
2ème quiniela: Town Taxi (4) et 

On a Toot (7): $28.40.
3ème quiniela: Bachelor Gay (2) 

et Miramichi Night (7): $58.40.
Exacta: J. J. Adios (1) et Parnelli 

Hanover (3): $78.40.
Mutuel: $495,300.
A - 6,048.

COMPTABLES AGRÉÉS
BELZiLE. ST-JEAN. LUCIEN DAHMÉ, C.A.

SPERANO ET ASSOCIÉS Comptables agréés

Comptables agréés
Al AIN BElZ'lE C A 276 ouest, rue St-Jacques

ROBERT ST-JEAN, C A Suite 110 845-4194
GILLES SPERANO. C A

2345 est. Bélanger
Montreal 729-5226 VIAU, ROBIN & ASSOCIES

Comptables Agréés

PROVOST & PROVOST Lucien D V.ou C A
Armand H ViOu C A
H liane' Rob-n C A

Comptables agréés Jean Jacques Ouellette C A
J Serge Gervais C A
Wagu'K Boulas C A

ROGER PROVOST CA
Jacques R CbodiHon C A

ROlAND PROVOST C A Jacques Joyol C A

4926, ave Verdun, Verdun
1255, Université, Suite 618 204 769-3871

866-3326 7708 rue Edouard, LaSalle
690 365-0023

Durai, But eau & Cie
COMPTABLES AGREES

159 ouest, rue Craig, Montréal 1 26 861 -9987

Thorne,
Gunn 
& Cie
Comptables Agréés
800 PLACE VICTORIA Suite 2604 - Montréal IIS 

Tel 878-301 1

Bureaux a travers le Canada et correspondant* dans le monde entier

SAMSON, BÉLAIR, CÔTÉ, LACROIX 
ET ASSOCIÉS

comptables agréés

Suite 3100, Tour de la Bourse, Montréal 1 1 S 

Suite 201,4 Parc Samuel Holland, Québec 6 

320 est, rue St-Germain, Rimouski 

108 nord, rue Wellington, Sherbrooke 

324, rue Des Forges. Trois-Rivières 

235, Chemin Montréal, Ottawa

861-5741

681-7231

724-4136

563-8663

378-4541

745-1515

MEUBLES 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES LIEUX

STATIONNEMENT
Canada Dactylographe Inc..

7035 AVE DU PARC

270-1141

Brevets d'invention
MARQUES de COMMERCE
Marion, Robic & Robic

ci-devant 
Marion & Marion

2100, rue DRUMMOND 
Montréal 107 288-2152

USEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR
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Le revenu agricole 
a augmenté de 19.8%

QUEBEC (PC) — La con­
joncture agricole mondiale a 
ete bonne en 1972 et les re­
venus agricoles ont progres­
sé dans leur ensemble. Au 
Canada, les revenus en espè­
ces. provenant de la vente 
des produits agricoles, se 
sont établis à un niveau enco­
re jamais atteint de $5.3 mil­
liards. Au Québec, par contre, 
la situation a été moins favo­
rable pour l'agriculture à 
cause, notamment, des mau­
vaises conditions climatiques 
qui ont prévalu durant l'été 
1972.

C'est ce qui ressort du 
premier bilan de l'économie 
agricole que vient de publier 
le Service des études écono­
miques du ministère québécois 
de l'Agriculture.

Après avoir situé l'agricul­
ture québécoise dans son en­
vironnement international, na­
tional et provincial, ce docu­
ment de 76 pages traite d'une 
façon plus élaborée du re­
venu et de la production agri­
cole. des prix, de la produc­
tivité et de l'emploi.

Selon cette étude, le re­
venu brut agricole s est chif­
fré par $841.750.000. en 1972 
au Québec, soit une augmen­
tation de 11.8 pour cent par 
rapport à 1971.

C'est au niveau de la pro­
duction animale, qui comprend 
la production laitière, le 
cheptel et la production des

volailles, que l'augmentation 
a été la plus considérable, 
12.5 pour cent comparative­
ment à l'année précédente.

Quant à la production végé­
tale elle n'a augmenté que 
de 3.9 pour cent en raison, 
a une part, des mauvaises 
conditions climatiques qui ont 
compromis de nombreuses ré­
coltes et réduit les disponibi­
lités en céréales fourragères 
et, d'autre part, de la nette 
amélioration du prix du 
bétail.

Le revenu net total a aug­
menté de 19.8 pour cent tan­
dis que les frais d'exploita­
tion se sont accrus de 6.6 
pour cent, ce qui est considé­
ré comme raisonnable compte 
tenu de la hausse du coût 
de la vie et du prix des ali­
ments du bétail.

Selon les auteurs de cette 
étude, tout indique que la 
conjoncture économique mon­
diale sera aussi favorable 
pour l'année 1973.

La demande des produits 
agricoles devrait demeurer 
ferme, permettant un accrois­
sement des productions et des 
revenus bruts. Au niveau du 
Québec, ils soulignent que les 
productions animales inté­
grées aux productions végéta- 
bles doivent être développées 
pour pallier à la forte aug­
mentation du prix des aliments 
pour le bétail.

Le rhume fait des siennes 
dans TAntarctique

CHRISTCHURCH. Nouvelle- 
Zélande (Reuter) — Un spécia­
liste américain de la recher­
che médicale s'apprête à s'en­
voler pour le Pôle Sud pour y 
enquêter sur une maladie qui 
commence à poser pas mal de 
problèmes dans l'Antarctique: 
le rhume.

Les savants qui vivent isolés 
dans les stations de recherche 
du continent antarctique ris­
quent très facilement d'attra­
per un rhume transmis par des 
arrivants porteurs de germes 
qui pénètrent dans leur envi­

ronnement aseptisé par le 
froid.

Le Dr Harold Muchmore, du 
Centre de recherche médicale 
de l'Oklahoma, a déclaré à 
Christchurch que ce phénomè­
ne laisse penser que "les hom­
mes vivants dans l'isolement 
perdent beaucoup de leur im­
munité naturelle."

Le Dr Muchmore estime 
que ce phénomène peut égale­
ment s’appliquer a d'autres

3es d'isolements artificiels.
: que les vols spatiaux pro­

longés.

^SURINTENDANT DE DISTRICT^
Importante Compagnie de Pâtes et Papiers requiert les 
services d'un: -
Surintendant de District possédant de l'expérience dans 
l'exploitation forestière. La position se situe au niveau du 
district et consiste à planifier, surveiller et coordonner la 
production du bois, préparer des budgets, contrôler des 
coûts, la construction des chemins et autres améliorations 
essentielles aux opérations forestières de plusieurs camps.
Le candidat est, de préférence, un ingénieur forestier avec 
expérience en exploitation forestière.

Avantageuses conditions de travail, de salaire et de béné­
fices marginaux.

Adresser curriculum vitae à:

Directeur du Personnel,
Service des Opérations Forestières,
Québec North Shore Paper Company,
Baie Comeau, Sag. P.Q.
G4Z1K6

Aa COMMISSION SCOLAIRE DE TERREBONNE^
REQUIERT LES SERVICES D'UN (1)

CONSEILLER PÉDAGOGIQUE
EN ENFANCE INADAPTÉE

à demi temps
ATTRIBUTIONS:
Sous l'autorité du Directeur de l'enseignement élémen­
taire.
QUALIFICATIONS REQUISES:
Bacc. spécialisé en Orthopédagogie ou en enseignement 
(enfance inadaptée)
Cinq (5) ans d'expérience à l'élémentaire
TRAITEMENT:
Selon les échelles de traitement de la politique administra­
tive et salariale du Ministère de l'Education.
Les demandes écrites, accompagnées d'un curriculum 
vitae, devront parvenir au plus tard, le vendredi 9 novem­
bre 1973 à 1 heure de l'après-midi.

LA COMMISSION SCOLAIRE DE TERREBONNE 
697 St Sacrement 
Terrebonne, P.Q.

ATT: Monsieur Léopold Larouche
Age nt de la Gestion du Personnel

/Ta commission SCOLAIRE DE TERREBONNE^
REQUIERT LES SERVICES D'UN (1)

CONSEILLER PÉDAGOGIQUE EN FRANÇAIS

LANGUE MATERNELLE
À PLEIN TEMPS

ATTRIBUTIONS:
Sous l'autorité du Directeur de l'Enseignement Élémen­
taire.
QUALIFICATIONS REQUISES:
Bacc spécialisé en enseignement élémentaire, option fran­
çais
Cinq (5) ans d'expérience à l'élémentaire.
Études au niveau du 2e cycle peuvent compenser pour 
une partie de l'expérience.
TRAITEMENT:
Selon les échelles de traitement de la politique administra­
tive et salariale du Ministère de l'Education.

Les demandes écrites, accompagnées d'un curriculum vi­
tae, devront parvenir au plus tard, le vendredi 9 novem­
bre 1973, à 1 heure de l'après-midi.

LA COMMISSION SCOLAIRE DE TERREBONNE 
697 ST-SACREMENT 
TERREBONNE, P.Q.

Att: Monsieur Léopold Larouche
Agent de la Gestion du Personnel J

| ^ Fonction publique Public Service 
Canada Canada

CONCOURS OUVERT ÉGALEMENT AUX HOMMES ET AUX FEMMES
TECHNICIEN EN ÉLECTRONIQUE

Traitement jusqu'à $1 2,842 (En négociation) 
Plus prime de nordicité

Ministère de l'énergie, des Mines et des Ressources 
Yellowknife T.N.O.

FONCTIONS: Aider à I exploitation, à l'entretien et à ta mise au point d'appareils sismiques à 
Yellowknife. Les fonctions comprennent le dépannage, la réparation et l'entretien d'appareils 
sismiques complexes d'enregistrement analogique et numérique, y compris un ordinateur PDP11'45; aider 
à lo conception, à l'assemblage, à l'essai et à l'exploitation de nouveaux instruments et de nouvelles 
installations.
QUALITES REQUISES: Un cours à plein temps en électronique donné par un institut de technologie 
reconnu, des cours sur le matériel commandités par l'industrie, de nombreuses années d'expérience 
théorique et pratique des systèmes électroniques-numériques ainsi qu'une connaissance des techniques les 
plus perfectionnées relatives aux appareils. La connaissance de l'anglais est essentielle.

S il y a d autres postes analogues à combler, au même niveau de traitement ou non, on pourra faire 
appel aux candidats du présent concours.

Faire parvenir à l'adresse suivante et avant le 10 novembre 1973 le formulaire de demande d'emploi 
PSC 367-401, qu'on peut se procurer dans les bureaux de poste, les Centres de main-d'oeuvre du Canada 
et les bureaux de la Commission de la Fonction publique (y joindre un curriculum vitae) aux:

CADRES DES SCIENCES ET DE LA TECHNOLOGIE 
COMMISSION DE LA FONCTION PUBLIQUE DU CANADA 
OTTAWA (ONTARIO) K1 A OM7

Veuillez rappeler le numéro de référence 73-218-38 dans toute correspondance ultérieure.
Les dispositions de la Loi sur l'emploi dans la Fonction publique s'appliquent à la nomination dans le cadre 
de ce concours.

RELATIONS PUBLIQUES
Notre maison est la plus importante 
société de relations publiques et de 
promotion publicitaire au Québec. 
Elle connaît présentement, de même 
que le groupe auquel elle est 
rattachée, une expansion excep­
tionnelle.
Nous sommes à la recherche de 
personnes pour occuper, à court et 
à moyen terme, des postes de 
"chargés de relations publiques''.
Le lieu de travail est présentement 
le Vieux Montréal mais dès janvier 
74, nous occuperons de nouveaux 
locaux au centre-ville.
Nos clients ont des activités sur le 
marché local, national et interna­
tional.
Les titulaires relèveront d'un chef de 
groupe qui répond directement au 
directeur général.
Les titulaires sont responsables de 
la conception et de la mise en 
application de plans de relations 
publiques et de stratégies de com­
munication. Ils disposeront de

services d'appui et de services 
techniques. Les titulaires sont 
également responsables de l'admi­
nistration de leurs budgets.

Les candidats doivent posséder les 
qualifications suivantes:
• Une bonne expérience des 

relations publiques et une bonne 
connaissance de ce milieu;

• quelques années de pratique de 
la profession;

• la maîtrise du français et une 
bonne connaissance de l'anglais.

Les offres de service seront traitées 
confidentiellement. Toute candida­
ture recevra une réponse immédiate 
et des rencontres pourront être 
fixées dans les plus brefs délais.

Vous êtes priés de faire parvenir 
votre curriculum vitae à:

J.P. LECLERC,
Adjoint Administratif, 
COMMUNICOM INC.,
351, Place Royale,
Montréal.

Le Centre de Services Sociaux Yamaska
requiert les services d'un

TRAVAILLEUR SOCIAL PROFESSIONNEL
Poste:
Praticien en milieu scolaire.
Endroit:
Cowansville (Commission Scolaire Davignon)
Fonction:
Interventions sociales personnelles (individuelles ou de 
groupes) et collectives.
Qualifications:
— Baccalauréat ou maîtrise en service social (intervention 

personnelle).
— Capacité de travail en équipe.
— Stabilité et leadership sont aussi requis.
Conditions de travpil:
Selon la convention collective des agences de service 
social.

Communiquer avec

V.

Directeur du service social scolaire 
Centre de Services Sociaux Yamaska Inc. 
80, rue Court 
C.P.534 
Granby, Qué.

r Commission Scolaire Régionale Salaberry
Le Service de l'Éducation des Adultes

requiert les services d'un
Responsable pédagogique pour l'expérimentation 
d'un programme pour la formation d'infirmier(ère) 
auxiliaire (reconversion des aides infirmiers(ères).

Attributions:
Sous la responsabilité du directeur de centre, le respon­
sable assumera la supervision de l'expérimentation du 
point de vue pédagogique.
Conditions d'admissibilité:
— Être, au moins, urne) infirmier(e) autorisé(e) avec un 

minimum d'une année d expérience pertinente.
— Avoir des aptitudes pour animer un groupe et pour 

superviser l'opération d'expérimentation.
— Il est souhaitable que le candidat ou la candidate ait 

une expérience d'enseignement.
— Travail à plein temps le jour.

Durée de l'engagement: 57 semaines.
Entrée en fonction: 3 décembre 1973 
Traitement: S238 semaine
Votre demande ainsi que votre curriculum vitae doivent 
nous parvenir avant le 9 novembre 1973 à 5h. p.m. au:

Directeur du personnel 
M. Jean Faille 
47, rue Perreault 
Valleyfield, Qué.
Tel.: 514-371-2000

DIRECTEUR DES SERVICES PROFESSIONNELS
INSTITUTION:
Centre hospitalier spécialisé - soins de courte durée.

EXIGENCE:
Médecin autorisé à exercer sa profession en vertu de la 
Loi médicale.

FONCTIONS:
Le directeur des services professionnels doit, sous l'autori­
té du directeur général et selon l'article 81 de la Loi sur les 
services de santé et les services sociaux.:
a) coordonner et surveiller les activités professionnelles et 

scientifiques qui s'exercent dans l'établissement;
b) vérifier le fonctionnement des comités du conseil con­

sultatif des professionnels et du conseil des médecins et 
dentistes et s'assurer qu'ils s'acquittent de leurs fonc­
tions et, dans le cas du conseil des médecins et dentis­
tes, qu’ils contrôlent adéquatement les actes médicaux 
et dentaires posés dans l'établissement.

Il doit également exercer les activités et fonctions déter­
minées par le Règlement de la Loi sur les services de san­
té et les services sociaux.

SALAIRE:
Suivant les normes du ministère des Affaires sociales et 
selon la compétence et l'expérience.

Foire parvenir demande et curriculum vitae à:

HÔPITAL ST-JOSEPH DE LACHINE 
a/s Le Directeur général 
6S0 - 16e avenue 
Lachine, P.Q.
H8S3N5

Date limite 10 novembre 1973

AGENTDE COMMUNICATION
FONCTIONS:
— Préparer un programme de sensibilisation et d'ini­

tiation à l'information et à la communication interne à 
l'intention des cadres de l'entreprise.

— Élaborer des programmes susceptibles de favoriser la 
communication à l'intérieur des directions générales, 
des directions-conseils et des directions régionales, 
ainsi qu'entre chacune de ces directions.

. — Effectuer les recherches et préparer la documentation 
d'appoint en vue de la réalisation de ces programmes 
à l'intention des cadres.

-- Animer, au besoin, ces programmes d'information.
Animer les journées d'accueil à l'intention des 
nouveaux employés et des stagiaires.

EXIGENCES:
— Posséder un baccalauréat en psychologie et/ou en 

sociologie, ou l'équivalent.
— Être capable de parler en public avec aisance.
— Posséder deux (2) ou quatre (4) ans d'expérience en 

animation et être en mesure de fournir des références 
solides en la matière.

LIEU DE TRAVAIL:
Montréal.
NOTE:
Les candidats sont priés de faire parvenir leur curriculum
vitae aussi complet que possible à:

Case 2120, Le Devoir, Montréal
au plus tard le 12 novembre 1 973. y

"A

AVOCATS BILINGUES
possédant expérience à un niveau supérieur dans l'admi­
nistration du personnel, sont invités à poser leur candida­
ture, laquelle sera traitée avec la plus grande discrétion, 
au poste nouvellement créé de:

ADJOINT AU PRÉSIDENT
au sein d'une société dynamique, hautement décentrali­
sée et diversifiée, dont le chiffre d'affaires annuel dépasse 
les $100 millions.

En plus de développer la politique de la compagnie dans 
le domaine de l'administration du personnel, le candidat 
travaillera en collaboration étroite avec le président et les 
cadres supérieurs de cette société dans diverses situations 
faisant appel à sa formation juridique et à son expé­
rience dans le domaine des affaires.

Salaire initial: $30 • 40,000 par an 
Endroit: Montréal

GORDON BRYSON & COMPAGNIE LTÉE

Conseils en personnel de gestion 
1110 ouest, rue Sherbrooke, Montréal 110 

845-1256

J

4

c.e.g.e.p. de saint-laurent 

Poste ouvert

TECHNICIEN EN AMÉNAGEMENT
Service de l'équipement

Attributions:
Sous l'autorité du directeur des services de l'équipement, 
le technicien en aménagement participera à la mise au 
point d'un plan directeur d'aménagement.
Il devra faire l'étude des services, analyser les besoins des 
différents services en matière d'aménagement, faire le re­
levé des locaux, vérifier les implantations existantes.
Il aura à traduire sous forme de plan les besoins des dif­
férents services. Il pourra être appelé à préparer des devis 
sommaires d'aménagement.

Qualifications requises:
Posséder un diplôme d'études collégiales professionnelles 
avec champ de spécialisation en architecture ou possé­
der une attestation d'études équivalente et posséder un 
minimum de trois (3) années d'expérience.
Salaire:
De $7,524 à $10,717 selon l'expérience.
Les personnes intéressées sont priées d'envoyer leur curriculum vitae 
avant 17h. mardi le 6 novembre 1973 comme suit:

Cegep de St-Laurent 
Technicien en aménagement 
652, boul. Ste-Croix 
Montréal, Qué.
H4L3X7 y

T'ES COMPÉTENT EN
— Mécanique
— Soudure
— Dessin
— Métal en feuilles . . .
— Plusieurs postes de professeurs sont dispo­

nibles dès maintenant.
— Envisager une nouvelle carrière dans un 

milieu jeune et dynamique ? POURQUOI 
PAS...

- T'ES INTÉRESSÉ ...
Les Services du Personnel
La Commission Scolaire Régionale du Golfe
30, rue Comeau
Sept-îles
G4R 1 J4 
Téléphone: 41 8-968-9901

INGÉNIERIE -
SYSTÈMES FONCTIONNELS

Le Groupe des Projets Électronucléaires offre des emplois 
d'ingénieurs de systèmes fonctionnels à des candidats 
ayant une bonne expérience dans la conception, le 
développement et l'implantation des systèmes et dans la 
préparation de contrats.

Conception de systèmes fonctionnels:
Conception des systèmes de caloportage, de modérateur
et de systèmes fonctionnels auxiliaires, comprenant les
fonctions spécifiques suivantes:
— la préparation des descriptions de conception;
— les calculs hydrauliques y compris l'analyse du réseau 

d'écoulement;
— les calculs du transfert de chaleur pour l'équipement 

échangeur de chaleur;
— la programmation d'ordinateur pour le développe 

ment des solutions des problèmes concernant les 
systèmes fonctionnels;

— les calculs du bilan thermique;
— la mise en service des systèmes fonctionnels.
(Référence: PP-73000)

Conception/Approvisionnement d'équipement:
la préparation des données techniques d'appareillage 
fonctionnel tel que pompes, robinets, réservoirs, 
etc, . ., avec mention spéciale des conditions techniques 
requises et des prescriptions du code ASME relatives à 
l'inspection;

— l'examen des documents de soumission et les recom 
mandations pour l'adjudication du contrat;

— la préparation du contrat en ce qui concerne les 
aspects techniques, le calendrier des travaux et les 
frais y compris l'examen des caractéristiques 
mécaniques de la conception et l'approbation des 
dessins et procédés du fabricant;

- l'établissement et la participation à des programmes 
de développement pour l'amélioration de la 
conception de l'équipement et des matériaux; 
la compétence dans la conception d appareillage 
fonctionnel;

— l'investigation des problèmes d'exploitation,
(Référence: PP-7368-701

Tuyauterie:
Les fonctions comprennent des aspects de travail 
nécessitant une bonne connaissance des pratiques 
canadiennes en ce qui concerne les matériaux, les codes 
de tuyauterie et de récipients sous pression, l'analyse des 
contraintes et le langage d'ordinateur qui s'y rapporte, 
la conception de systèmes de tuyauterie, la sélection de 
matériaux, les techniques de fabrication, l'établissement 
des données techniques et des rapports.
(Référence: PP 7312)

Les candidats devront être membres ou éligibles à de 
membres d'une association d'ingénieurs provinciale 
devront etie capables d'établir le calendrier des tra 
de façon à respecter les prévisions de temps e 
estimations des frais. De bonnes connaissance 
Chapitre III du Code ASME seront à l'avantage 
candidat.

TtnnnZT'rT* CU'"CU,um v',oe "»''t=''"onl les delà,Is complets
lad eZ r Cl'>xpe"ei'c* 0"’s' 9ve vot,e demande de satané c 
l adiesse suivante:

Service- de rcmbauchaKc ’

L'ÉNFRGIE ATOjVUQUE DU CANADA, 11MITÉE 
Groupe Électronucléaire, Sheridan Park, Ontario



Le Devoir, mercredi 31 octobre 1973 • 17^actualité économique
Au lendemain de la vague libérale

Le monde des affaires fait montre d'optimisme et de prudence
"Ce serait une erreur sérieuse pour la 

communauté anglophone des affaires de 
croire que la défaite relative du Parti 
québécois signifie la fin du nationalisme 
au Québec. Les griefs véhiculés par ce 
courant politique ne sont pas pour autant 
disparus par le raz de marée libéral 
hier. Il faut au contraire poursuivre l’ef­
fort de redressement qui s’impose dans 
ce domaine. Telle a été la déclaration 
que nous a faite M. Charles Perreault, 
président du Conseil du patronat du 
Québec, au lendemain de la victoire libé­
rale de lundi.

Selon lui, personne ne s’attendait à un 
tel raz de marée libéral et les résul­
tats démontrent "un très large appui des 
politiques de M. Bourassa” à un moment 
où le Parti québécois a mis toutes ses 
énergies dans la campagne. Le premier 
ministre a remporté la victoire en dépit 
de sa confrontation avec les leaders 
syndicaux et malgré le fait qu’il a dû 
faire face à de nombreuses situations de

Par l'intermédiaire de sa filiale en 
propriété exclusive, Tristar Develop­
ments, Inc. ("Tristar"), Trizec Cor­
poration Ltd a fait l’acquisition de 473,- 
350 actions ordinaires de Mobile Home 
Communities, Inc. (“MHC”) au prix 
net de $11.75 l’action, et de 65,840 
■ warrants’' de MHC au prix net de 
$1.75 le warrant.

Ces achats d actions, ajoutes aux 
100,000 actions ordinaires de MHC dé­
jà détenues par Tristar, font que Tri­
zec possède maintenant par l’intermé­
diaire de Tristar plus de 50 pour cent 
des actions ordinaires en circulation de 
MHC.

Trizec Corporation, dont le siège so­
cial est à Montréal, est l’une des plus 
importantes sociétés immobilières à 
fonds publics en Amérique du Nord. Mo­
bile Home Communities est une compa­
gnie immobilière de Denver qui pos­
sède des actifs de 848 millions répartis 
dans 34 parcs de maisons mobiles un 
peu partout aux Etats-Unis.

Trizec a aussi annoncé que Tristar 
a l'intention de soumettre une offre pu­
blique en vue d'acquérir 100% des ac­
tions ordinaires en circulation de MHC 
que Tristar ne détient pas déjà, à un 
prix net de $11.75 l'action, et 100% des 
' warrants’’ de MHC, que Tristar ne 
détient pas déjà, à un prix net de $1.75 
le warrant.

Tristar a déposé à la Commission 
des valeurs et du change des Etats-Unis 
les renseignements exigés par la 
Securities Exchange Act de 1934 relati-

grève, a poursuivi M. Perreault dont Tor- 
ganisme représente plus d’une centaine 
d'associations d’affaires au Québec.

Dans les milieux d’affaires, le doute ne 
peut subsister dans l’esprit des gens 
quant à la signification de la victoire li­
bérale. Un porte-parole d’une institu­
tion bancaire nous a déclaré que M. 
Bourassa s’est vu accorder un ‘‘mandat 
précis” pour la poursuite de son program­
me d’action économique au Québec.

De son côté, M. Guy Desmarais, pré­
sident de la maison de courtage montréa­
laise Geoffrion, Robert, Gélinas Liée, a 
déclaré qu’il aurait préféré voir le Parti 
québécois faire élire une vingtaine de dé­
putés à l’Assemblée nationale.

"Le manque d’opposition posera une 
plus grande responsabilité sur les épau­
les de M. Bourassa,” a-t-il dit.

M. Desmarais a ajouté que le résultat 
des élections bénéficiera au monde des 
investissements du fait d’une confiance 
renouvelée dans le climat économique de

vement à l’offre projetée et elle prévoit 
que les envois aux détenteurs de war­
rants et d’actions ordinaires de MHC 
commenceront le vendredi 2 novembre 
1973.

Crédit Foncier 
Franco-Canadien

Le Crédit Foncier Franco-Canadien 
annonce pour les neuf premiers mois 
de 1973 un bénéfice net d’exploitation 
consolidé de $4,310.000., soit $5.01 
par action.

Le total du bilan consolidé est 
passé de $415.4 millions au 31 dé­
cembre 1972 à $481 millions au 30 sep­
tembre 1973. Les prêts hypothécaires 
se sont accrus de $351.3 millions à $416.3 
millions. La dette totale s’élève à $404.7 
millions contre $343.7 millions au 31 
décembre 1972.

Jusqu'en 1972, les états intérimaires 
étaient établis au 15 de chaque mois 
et sur une base non consolidée; il est 
donc impossible de donner pour la 
période correspondante de Tan dernier 
un chiffre comparable à celui de cette 
année: toutefois, les résultats coïn­
cident assez exactement avec les pré­
visions établies.

La demande pour les prêts hypothé­
caires demeure soutenue et il semble 
qu'on assiste, en ce moment, à un ra­
lentissement dans la tendance à la haus­
se des taux d’emprunt qui s’était ma­
nifestée depuis la fin du premier tri-

la province.
Le Parti québécois été défait parce 

que le projet de budget qu’il a présenté 
‘a eu un effet très négatif... il a été pré­

senté du point de vue le plus optimiste ”, 
estime M. Desmarais qui a ajouté que la 
proposition du PQ relative à la creation 
d'une monnaie québécoise a été un autre 
facteur négatif du programme péquiste.

Le PQ a présenté clairement l'option 
de l’indépendance, a poursuivi M. Des­
marais, mais il était difficile de com­
prendre les positions du PQ quant aux 
modalités d’une telle séparation.

Pour sa part, M. Gérard Filion, prési­
dent de Marine Industries Ltée, a décla­
ré que la population québécoise a fait 
montre d’un esprit plus conservateur 
qu’on aurait pu s’y attendre et qu elle a 
préféré se tourner vers la stabilité so­
ciale et la croissance économique.

La conjoncture économique générale­
ment favorable dont jouissent présente­
ment les Etats-Unis et le Canada a con-

mestre de 1973.
Au cours du dernier trimestre, la so­

ciété a vendu une filiale immobilière. 
Les Entreprises Cunial Ltée., dont 
elle était propriétaire à 100%.

Par ailleurs, depuis le début de Tan­
née, elle a pris deux participations majo­
ritaires dans deux nouvelles sociétés 
immobilières, Tune créée en Colombie- 
Britannique et l’autre en Alberta.

Domtar
La société Domtar Limitée annonce 

aujourd'hui un bénéfice net de $24.4 mil­
lions pour la période de 9 mois qui s’est 
terminée le 30 septembre 1973, soit 
$1.61 par action ordinaire par comparai­
son à $12 millions soit 78 cents par ac­
tion pour la même période de Tan der­
nier. Les ventes et autres revenus ont 
atteint $471.3 millions là encore par 
comparaison à $416.2 millions pour les 
neuf premiers mois de 1972.

L'autofinancement global pour les neuf 
premiers mois de 1973 a atteint $49.2 
millions alors qu'il n’était que de $37 
millions pour la même période de Tan 
passé.

Le bénéfice net du trimestre terminé 
le 30 septembre 1973 a été de $9.2 mil­
lions soit 60 cents par action ordinaire 
pour un total de ventes et autres revenus 
de $163.4 millions. Pour la même pério­
de de Tannée dernière, le benefice net 
avait été de $4.3 millions soit 28 cents 
par action tandis que les ventes et autres 
revenus totalisaient $141.5 millions.

tribué à la victoire libérale, a ajouté M. 
Filion qui estime d’autre part que les 
toutes prochaines années verront l’Union 
nationale et le Parti creditiste tenter de 
se fusionner à la suite de leur défaite 
d'hier.

Quant au président de la Bourse de 
Montréal et de la Bourse canadienne, M. 
Michel Bélanger, il estime que le scru­
tin a confirmé la satisfaction des Qué­
bécois face aux politiques économiques 
du gouvernement Bourassa.

“Les gens ont montré qu’ils préfèrent 
la croissance et le développement écono­
mique”, a-t-il dit.

Pour le directeur de la Chambre de 
Commerce, M. Roger Carbonneau, le 
résultat des élections indique un choix 
clair entre la Confédération et l’auto­
nomie du Québec.

“Mais ce qui me frappe, en regardant 
les résultats des élections, c’est Tabsen- 
ce d’opposition”, a dit M. Charbonneau.

“Ces résultats signifient probablement 
que les corps intermédiaires, comme 
la Chambre de Commerce, auront désor­
mais un plus grand rôle à jouer dans 
la province.”

“Les partis d’opposition ne semblent 
pas être en mesure de jouer un rôle 
d’opposition, ce qui signifie oue des orga­
nismes comme le nôtre aevront être 
sur leurs gardes, pour s’assurer que di­
vers intérêts ne sont pas négligés”, a 
ajouté M. Charbonneau.

Un porte-parole de l’Association des 
manufacturiers du Canada, M. Gerald 
Brook, a déclaré que le résultat des élec­
tions dénotait une affirmation du fédéra­
lisme et que c’était là la source d’une 
confiance additionnelle pour les milieux 
d'affaires.

“La plupart des manufacturiers s’in­
quiètent au sujet de leur marché, et le 
marché canadien est bien assez petit dé­
jà. Mais nous avons maintenant une cer­
taine assurance quant à l’avenir du mar­
ché canadien”, a-t-il dit.

M. Brook a également exprimé le re­
gret de ne pas voir certaines figures po­
litiques en mesure de siéger à l’Assem­
blée nationale. M. Jacques Parizeau, le 
porte-parole du PQ pour les questions 
d'économie, “aurait été utile en Cham­
bre, utile en ce qu'il aurait apporté une 
bonne opposition”, a ajouté M. Brook.

"C’est un signal d’alerte pour l’ouver­
ture d’un débat en profondeur sur la ré­
forme de la constitution canadienne”, de 
commenter M. Claude Aubin, président 
de la Chambre de commerce de la pro­
vince de Québec. L’importance du vote 
péquiste devrait inciter les milieux poli­
tiques du Québec à une réflexion sur une 
ligne d’action commune qui regroupe­
rait les corps intermédiaires sensibili­
sés au problème constitutionnel du Qué­
bec.

Selon M. Aubin, le climat social de­

vient, par la victoire libérale, très ras­
surant pour les investisseurs étrangers. 
Il souhaite toutefois que les Québécois en 
profitent avant les autres... Pour sa part, 
M. Jean-Paul Létourneau, vice-président 
du même organisme, s’est dit agréable­
ment surpris du balayage übéral quoi­
qu’il demeure songeur quant à la signi­
fication politique d une opposition qui re­
cueille 45% du vote et un maigre 9% des 
sièges.

Il avoue son étonnement devant la tour-

LONDRES (AFP) — Le redressement 
rapide du dollar enregistré depuis ven­
dredi sur les marchés des changes est 
imputé en partie, dans les milieux cambis­
tes londoniens, à des achats de cette 
monnaie pour le compte de pays arabes 
en vue du règlement des récentes livrai­
sons d’armes soviétiques. D’après ces 
milieux, l’URSS exigerait le “prompt” 
paiement de ces fournitures, qui s’ef­
fectue en dollars. Les francs suisses 
seraient vendus pour achats des dollars, 
ce qui expliquerait, d’après ces milieux.

Uniroyal
Des dépenses de Tordre de 

quinze millions de dollars se­
ront faites à l'usine de pneus 
Uniroyal à Kitchener, Ontario 
pour accroître la production 
de pneus radiaux ceinturés d’a­
cier entre 1974 et 1975.

Uniroyal a commencé depuis 
quelque temps à fabriquer 
une quantité limitée de pneus 
radiaux ceinturés d'acier à 
Kitchener, et ces dépenses vont 
permettre de convertir plus 
de 50% de la capacité de 1 usi­
ne à ce type de pneus. Sa ca­
pacité de" fabrication augmen­
tera d'environ 15%, et environ 
100 emplois supplémentaires 
seront créés.

Uniroyal Inc., la maison- 
mère — qui a plus de 14 ans 
d'expérience et un record de 
production de plus de vingt 
millions de pneus radiaux cein­
turés d'acier sur les marchés 
mondiaux — a investi plus de 
deux cents millions de dollars 
dans des installations de fa­
brication de pneus radiaux 
aux Etats-Unis, au Canada et 
outre-mer.

nure qu’a prise la campagne électorale 
lorsque les deux principaux partis en pré­
sence se sont lancés dans “l’éducation 
économique” de Télectorat. “Une chose, 
qui selon lui. ne s'etait jamais vue dans 
les annales du Québec".

En dernier lieu, il nous fait remar­
quer que tous les partis en présence 
avaient recruté des candidats qui lais­
saient voir un passé "chambriste” au 
cours de leur carrière professionnelle.

l’affaiblissement de la monnaie suisse 
qui jusqu'à présent a le plus souffert du 
redressement du dollar.

Ces achats ont eu, explique-t-on. un 
impact psychologique d'autant plus im­
portant que, d’une part, les milieux fi­
nanciers s’attendaient à des ventes ara­
bes de dollars à la suite des menaces 
de sanctions envers les Etats-Unis et que. 
d'autre part, ils ont coincidé avec le re­
dressement spectaculaire de la balance 
commerciale américaine en septembre.

En outre, dit-on le regain de popula­
rité du dollar réflète le fait que cette 
monnaie avait baissé excessivement au 
cours des derniers mois, et aussi la 
crainte que la réduction des exportations 
arabes de pétrole ne nuise beaucoup plus 
aux économies des pays européens et du 
Japon qu'à celle des Etats-Unis, étant 
donné que les importations américaines 
de pétrole ne représentent qu'une petite 
fraction des besoins de ce pays.

Fleetwood
Fleetwood Corporation, manufacturier 

canadien de produits stéréophoniques 
et de télévisions de marque Fleetwood 
et Sylvania a annoncé le règlement de 
la grève mettant en cause quelque 350 
employés d’usine, d'entreposage et de 
service qui étaient en greve depuis le 
16 juillet 1973.

Le règlement a amené des augmenta­
tions de salaires de 26% pour une pé­
riode de trois ans, des améliorations 
dans les vacances, l'assurance de la 
compagnie et les autres bénéfices mar­
ginaux. Cette augmentation de salaires 
place les employes à salaire horaire de 
Fleetwood parmi les mieux payés de 
cette industrie.

Fleetwood Corporation, ayant ses bu­
reaux-chef à Montréal et des branches, 
des facilités d'entreposage et de service 
à travers le Canada, est membre du 
groupe de compagnies de G.T. & E. 
Sylvania.

Trizec acquiert une société américaine

Redressement du dollar

Avis légaux - Avis publics - Appels d'offres
1* RI \ I / AVIS que la compagnie 
I ) KI \ I W O N K R \ K KS III), de­
mandera au Minière des InstUulions 
!• inancières. ( ompagnies et Cooperati­
ves. la permission d'abandonner sa char­
te.
UOYI RKAl.. le 26octobre 1973.

ROBKRI \ . BARBt.R 
Président

DL VAL LI MBER INC.
Avis est par les présentes donné que ’ Du­
val Lumber Inc." demandera au ministre 
des institutions financières, compagnies 
et coopératives la permission d’abandonner 
sa charte.

MONTREAL, le 24 octobre 1973.
Les procureurs de la compagnie, 

dt Y. V AILLANCOLRT, BERTRAND, 
BOURGEOIS & LAURENT.

Succession de DUCHESNE, Roland. En son vi­
vant de 5420. boul. Pie IX. Montreal. Que. dé 
cede le 8 mai 1972. Le soussigné donne avis 
que sous l'empire de la Loi de la curatelle 
publique (Chapitre 81 des lois du Québec 
19711. il est administrateur d'office à cette 
succession, et qu’il recevra, a l'adresse ci- 
dessus, le paiement de toute dette envers la 
succession et la preuve de toute reclamation 
contre elle.
Le Curateur public du Quebec.
9310 boul. St-Laurent 
Montreal 354. Que. H2N 1N6

CANADA
PROV INCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRE AI

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

NO: 12-031959-73 

ELIZABETH HANEY
Requérant (et

-vs-
FERNAND LEJOUR

PAR ORDRE DE LA COUR

Intime

L'intimé FERNAND LEJOUR est par les 
présentés requis de comparaitre dans un 
delai de 60 jours de la dernière publication. 
Une copie de la requête en divorce a etc 
laissée à la Division des Divorces à son 
intention. Prenez de plus avis qu'à defaut par 
voie de signifier et de déposer votre com­
parution ou contestation dans les delais sus­
dits. la requérante procédera à obtenir contre 
vous, par defaut, un jugement de divorce 
accompagné de toute ordonnance accueillant 
les mesures accessoires qu elle sollicite 
contre vous.

MONTREAL, le 25 octobre 1973
REGISTRAIRE (Si JACQUES PERRON

Me Jacqueline Prescott 
800 est. de Maisonneuve 

Montreal 132, Que

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

No: 12-035 138-73
( ECILE DOYLE, ménagère, résidant et do 
miciliée au 285. 59eme Avenue. Pointe Ca­
lumet, distriet de Terrebonne.

Requérante
•VS*

GUY CORMIER, de lieux ineonnus.
Intime

PAR ORDRE DE LA COUR 
L'intime GUY CORMIER est par les pre 
sentes requis de comparaître dans un delai 
de 60 jours de la dernière publication. Une 
copie de la requête en divorce a été lais­
sée a la Division des Divorces à son inten­
tion Prenez de plus avis qu a defaut par 
ioie de signifier et de déposer votre compa­
rution ou contestation dans les délais sus­
dits. la requérante procédera a obtenir con­
tre vous, par defaut, un jugement de di­
vorce accompagne de toute ordonnance ac­
cueillant les mesures accessoires qu'elle 
sollicite contre vous.
MONTREAL, le 25 octobre 1973

isi WILFRID LEFEBVRE 
Registraire Adjoint

Me Rav monde Poirier 
8(81 est. De Maisonneuve 
lOIeme Etage 
Montreal Que 
Procureur de la requérante

"Avis est donne par les présentes que le 
contrat de vente en date du 16 octobre 1973 
à COMCAP FACTORS INC. de toutes dettes, 
présentes ou futures, payables à The Tempus 
Time Division of THE STOCK CO. INC. a 
etc enregistré au bureau de la division d'En- 
registrement de Montreal le 24 octobre 1973 
sous le numéro 2469818”.

’’Avis est donne par les présentés que le 
contrat de vente en date du 22 octobre 1973 
à COMCAP FACTORS INC. de toute: dettes, 
présentes ou futures, payables à LES 
CARTONMERS STEFCO INC. a été enre­
gistré au bureau de la division d’Enre- 
gistrement de Montréal le 24 octobre 1973 
sous le numéro 2469819".

MODIFICATION DE PERMIS (Courtier)
La partie requérante (Smith Transport 
Company, Limited. 10755 Chemin Côte de 
Liesse. Dorval 760. Quebec) demande le 
permis suivant:
‘‘Service de courtier en transport pour le 
transport de marchandises autorise par les 
clauses G.J.Q. de permis 659-V, en utili­
sant le service de remorquage de H. Wilts, 
2071 rue Parker, Halifax. N.E.

Avis est par la présenté donné que la Com­
pagnie Berwick Investment Corp. s’adressera au 
Ministère des Institutions financières, Com­
pagnies et Coopératives de Québec, pour lui 
demander la permission d'abandonner sa 
charte, en vertu de la seetion de la Loi des Com­
pagnies de Quebec.

A Montreal, ce 8e jour de mai 1973
Harvey Shatz 

Seeretaire-trésorier

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No: 05-013591-73
DAME SYLVIE DESJARDINS

Demanderesse
-vs-

ETIENNE SARRASIN
Défendeur

PAR ORDRE DE LA COUR 
Le defendeur. ETIENNE SARRASIN, est 
requis de comparaître dans un délai de 30 
jours à compter de la dernière publication. 
Une copie du bref d'assignation a été lais­
sée à la Cour Supérieure du District de 
Montréal à son intention.
PRENEZ DE PLUS AVIS qu à defaut par 
vous de signifier, de déposer votre compa­
rution ou contestation dans les délais sus­
dits, la demanderesse procédera à obtenir 
contre vous par defaut un jugement de sépa­
ration accompagne de toute ordonnance ac­
cueillant les mesures accessoires qu elle 
sollicite contre vous.
MONTREAL, ce 26 octobre 1973

WILFRID LEFEBVRE 
Protonotaire-Adjoint C.S.M.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

No: 12-034, 811-73
DAME MARIE LORD, des ville et district 
de Montréal,

Requérante
-vs-

ARMAND ROBERT, de domicile inconnu.
Intimé

PAR ORDRE DE LA COUR 
L'intimé ARMAND ROBERT est, par les 
présentés requis de comparaître dans un 
delai de soixante jours de la dernière pu­
blication.
Une copie de la REQUTE EN DIVORCE a 
ete laissée à la Division des Divorces de 
Montreal a son intention.
PRENEZ DE PLUS AVIS qu'a défaut par 
vous de signifier et de déposer votre com­
parution ou contestation dans les délais sus­
dits. la requérante procédera à obtenir 
contre vous par défaut un jugement de di­
vorce accompagne de toute ordonnance ac­
cueillant les mesures accessoires qu’elle 
sollicite contre vous.
MONTREAL, ce 25 octobre 1973

■ si WILFRID LEFEBVRE 
Régistraire.—Adjoint 

Me ( arolc Marsot, avocate 
8(81 est. boul de Maisonneuve 
Klicme étage 
Montreal H2L 4L8. P Q

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
COMMISSION DES 
TRANSPORTS DU QUEBEC

AVIS POUR
PERMIS TEMPORAIRE

PRENEZ AVIS que DESIRE ROUSSEL - 
4724, rue Boyce — Montréal 404, Québec de­
mande un permis à la Commission des Trans­
ports du Québec, afin de pouvoir tirer les 
remorques de BRAZEAU TRANSPORT 
INC. — permis 6793-V — Laquelle demande 
un permis de courtier en transport récipro­
que.
Tout intéressé peut contester cette demande 
de permis special, déposée à ladite Com­
mission. dans les quatre (4) jours de la pre­
mière parution de cet avis en s'adressant 
à la Commission des Transports — 800 est. 
boul. de Maisonneuve, Suite 700, Montreal 
132.

SIGNE: BENOIT GROLEAU, 
Procureur du requérant.

PAQUETTE PAQUETTE 
PERREAULT & RIVET 
AVOCATS - BARRISTERS

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
NO: 12-034657-73

DAME LUCIENNE MARIE ARMANDE 
DELVAUX, 6451 rue Joseph-Renaud, no 16, 
Ville d'Anjou, dist. de Montréal,

requérante,
-vs-

CONSTANT ELIE WILLIE MONN1EZ, de 
lieux inconnus,

intimé
PAR ORDRE DE LA COUR 

Il est ordonné à l'intimé de comparaître d’ici 
60 jours. Copie de la requête de divorce a été 
laissée pour l’intimée au Greffe des Divorces à 
Montréal.

L'intimé est de plus avisé qu’à défaut par lui 
de signifier et de déposer sa comparution ou 
contestation dans les delais susdits, la re­
quérante procédera à obtenir contre lui par 
defaut, un jugement de divorce accompagné do 
toute ordonnance accordant les mesures 
provisoires que la requérante pourrait solliciter 
contre l'intimé.
MONTREAL, le 15 octobre 1973

JACQUES PERRON 
Régistraire

Paul-Marcel Prévost, c.r, 
procureur de la requérante,
10 rue St-Jacqucs, suite 504,
Montreal 126.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

No: 12-035200-73

DAME FRANCINE FONTAINE, ménagère, 
domiciliée et résidant au numéro 1,111 rue 
Laprairie à Pointe St-Charles, district de 
Montréal,

Requérante
-vs-

LARBI CHAYA, autrefois domicilié et résidant 
dans la cité et le district de Montréal, et au­
jourd'hui de lieux inconnus.

Intimé
PAR ORDRE DE LA COUR 

L'intimé LARBI CHAYA est par les 
présentes requis de comparaître dans un délai 
de 60 jours de la dernière publication. Une copie 
de la requête en divorce a été laissé à la Division 
des Divorces à son intention. Prenez de plus 
avis qu'à défaut par voie de signifier et de 
déposer votre comparution ou contestation dans 
les délais susdits, la requérante procédera à 
obtenir contre vous, par défaut, un jugement de 
divorce accompagné de toute ordonnance ac­
cueillant les mesures accessoires qu'elle 
sollicite contre vous.
MONTREAL, le 29 octobre 1973

JACQUES PERRON. 
REGISTRAIRE

Me Pierrette St-Pierre, avocate 
800 est, boul. Maisonneuve,
10 etage.
Montreal, P Que.
1121. 4L8

DEMANDE DE PERMIS SPECIAL 
RE: DIRECT MOTOR EXPRESS 

(Ql EBEC) LIMITED
La demande de transfert est présentement 
(QUEBEC) LIMITED, demande l’autori­
sation d'utiliser les clauses c) et di du per­
mis 1378-V de LAJOIE TRANSPORT 
INC.,
La demande de transfert estpresentement 
devant la Commission de Transport. Les 
clauses que la requérante désire utiliser 
sont les suivantes:
e) TRANSPORT GENERAL - route res­

treinte de St-Dominique à Montreal et 
retour.

d) TRANSPORT RESTREINT - longue dis­
tance — route restreinte — contrat —
De Montréal à St-Bruno et Beloeil pour 
le compte de produits alcooliques pour 
le compte de la Régie des Alcools du 
Québec.

Toute personne désirant s'opposer à cette 
demande peut le faire à la Commission des 
Transports dans les quatre jours suivant la 
première parution de ladite demande.

GEOFFRION & PRUD'HOMME 
Procureurs de la 

requérante.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des divorces)

No: 12-035 141-73
LISE LARIVIERE, ménagère, résidant et 
domiciliée au 816 Avenue Egan, à Verdun, 
dans le district de Montréal,

Requérante
-vs-

JEAN-PIERRE GIBBONS, journalier, de 
lieux inconnus.

Intimé
PAR ORDRE DE LA COUR 

L’intimé JEAN-PIERRE GIBBONS, est par 
les présentes requis de comparaitre dans 
un delai de 60 jours de la dernière publica­
tion. Une copie de la requête en divorce a 
été laissée à la Division des Divorces à son 
intention. Prenez de plus avis qu'à défaut par 
voie de signifier et de déposer votre compa­
rution ou contestation dans les délais sus­
dits. la requérante procédera à obtenir con­
tre vous, par défaut, un jugement de divorce 
accompagné de toute ordonnance accueillant 
les mesures accessoires qu'elle sollicite 
contre vous.
MONTREAL, le 25 octobre 1973

(s) Jacques Perron 
Registraire

Me Raymonde Poirier.
800 est, De Maisonneuve. 
lOième Etage 
Montréal 132. Que.
Procureur de la requérante.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

NO: 12-034,851-73

DAME CLAUDETTE PLANTE, des ville et 
district de Montréal.

Requérante,
•vs-

JACQUES MARSEILLE, de domicile inconnu.
Intimé.

PAR ORDRE DE LA COUR 
L’intimé JACQUES MARSEILLE est, par 
les présentes requis de comparaitre dans un 
délai de soixante jours de la dernière publi­
cation.
Une copie de la REQUETE EN DIVORCE a été 
laissée à la Division des Divorces de Mont­
real à son intention.
PRENEZ DE PLUS AVIS qu'à défaut par vous 
de signifier et de déposer votre comparution 
ou contestation dans les délais susdits, 
la requérante procédera à obtenir eontre 
vous par défaut un jugement de divorce accom­
pagné de toute ordonnance accueillant 
les mesures accessoires qu elle sollicite 
contre vous.

MONTREAL, CE 25 OCTOBRE 1973 
(S) WILFRID LEFEBVRE 

Registraire -Adj.

Me Carole Marsot. avocate 
8(8) est. boul. de Maisonneuve 
I(berne étage 
Montreal H2L 4U P.Q

Demande de permis de remorquage.
La partie requérante (H. Wilts, 2071 rue 
Parker, Halifax, N.E.) demande le permis 
suivant:

“Transport par remorquage (Haulaway) seu­
lement — contrat — Remorquage avec ses 
tracteurs dûment enregistrés des remor­
ques vides ou remplies, selon les clauses 
G.J.Q. du permis 659-V pour le compte de: 
Smith Transport Company. Limited, 10755 
Chemin Côte de Liesse, Dorval 760, Québec.''

AVIS
AVIS est par la présente donné que MAR- 
COUX TRANSIT INC. de Coaticook, P.Q. 
demande à la Commission des Transports 
du Québec un permis spécial temporaire 
pour opérer le permis 680—V de Mercure 
Express Ltee de Montréal, jusqu'à l'ob­
tention du transfert du permis régulier, 
pour faire suite à la vente de certains ac­
tifs de Mercure Express Ltée à Marcou.v 
Transit Inc., dont les droits au permis 680- 
V, sous réserve d'approbation de la Com­
mission.

MARCOUX TRANSIT INC. 
MERCURE EXPRESS LTEE 

MONTREAL, 29 octobre, 1973.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE TERREBONNE 
GREFFE DES DIVORCES DU 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

NO: 12-034911-73
MARIE MONIQUE LAMOTHE, domiciliée au 
225 des Anges. Oka, district de Terrebonne, 

Partie requérante
-VS-

JOSEPH MARCEL JACQUES STANISUS 
LEVEILLE, d'adresse inconnue,

Partie initmée
PAR ORDRE DE LA COUR 

La partie intimée, JACQUES LEVEILLE, est 
par les présentes requise de comparaitre dans 
un delai de 60 jours de la dernière publication. 
Une copie de la REQUETE EN DIVORCE a 
ete laissée à la Division des Divorces de 
Montréal à son intention.
Prenez de plus avis qu'à défaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution ou 
contestation dans les délais susdits, la partie 
requérante procédera à obtenir contre vous, par 
défaut, un jugement de divorce accompagne de 
toute ordonnance accueillant les mesures ac 
cessoires qu’elle sollicite contre vous. 
SAINT-JEROME, le 22 octobre 1973.

(SIGNE) JACQUES PERRON, 
REGISTREUR

CHARETTE, LUSSIER \ TREPANIER 
Procureurs de la partie requérante,
Galeries des Laurentides,
Suite 210,
Ville St-Antoine, P.Q.

CANADA
l’ROVIMK 1)1 QlfHIC 
DISTRICT 1)1 MON I RI U

COUR SUPÉRIEURE

\ O : 05-4112-X8K-7.4

DAME CHRISTIAN! HKAIT II I . 
ménagère, épouse sous le regime de la 
société d'acquêts de N von Masse, rési­
dant et domiciliée à \ erdun. dans le dis­
trict de Montréal,

Demanderesse1.

-vs-

\ \ ON M ASSE. journalier, de domicile 
inconnu.

Défendeur.

PAR ORDRE DE EA ( 01 R 
l e défendeur, \ N ON M ASM . est par 
les présentes, requis de comparaitre dans 
un delai de trente jours suivant la derniè­
re publication. I ne copie du bref d'assi­
gnation et de la declaration a été laissée 
à son intention au («relie de la ( our.

MON I RI Al . 25octobre 197} 
Wil l RID I I I I HA RI . 

Protonotaire. C.S.M.

Me Paula Eaviolette
HOU est. boul. de Maisonneuve
IOe étage
Montréal. Québec
1121 -4E8
Procureur de la requérante.

VILLE D OUTREMONT
Avis est donne qu'à l'assemblée générale 
du 3 octobre 1973, le Conseil a adopté le 
règlement de zonage 1044-22 amendant le 
règlement de zonage 1044-1 en changeant la 
definition des mots "logement” et "famille" 
aux articles 1.3.1.2 et 1.3.1.3; lequel rè­
glement est réputé avoir été approuvé à 
l’assemblée publique des personnes habiles 
à voter, dûment convoquée et tenue en la Sal­
le du Conseil de la ville d'Outremont le 24 
octobre 1973 à 19h.
Tout intéresse peut prendre connaissance 
de ce règlement au bureau du Greffier de 
la Ville à l'Hôtel de Ville.
Donne en la ville d'Outremont ce 31è jour 
d'octobre 1973.
Pierre Faivre, o.m.a.
(îreffier de la Ville

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COMMISSION DES TRANSPORTS 
DU QUEBEC

ST-JEROME EXPRESS LTEE..

AVIS POUR
PERMIS TEMPORAIRE 

St-Jérôme FApress Ltee demande à la 
Commission des Transports du Quebec 
l'autorisation d’effectuer le service suivant: 
CLASSE:

TRANSPORT RESTREINT 
ROUTE RESTREINTE 
LONGUE DISTANCE 

CONTRAT
SERVICE:
De Montreal à Ste-Adèle. Ste-Agathe 
et Sl-Jovite pour le compte de la Société 
des Alcools du Québec.
Tout intéressé peut contester cette de­
mande de permis special, déposée à ladite 
Commission, dans les quatre (4) jours de 
la première parution de cet avis en s'a­
dressant à la Commission des Transports 

800 FJst, Boul. de Maisonneuve. Suite 
7(8), Montreal 132.

SIGNE: ME FRANCOIS PERREAULT 
PROCUREUR DE LA REQUERANTE

CANADA
PROA IMF 1)1 Ql I RM 
DISTRICT DK MON I KK Al 

COUR SUPÉRIEURE
( Division des divorces)

No 12-034774-7A
DAME IR ANC INF (, AR AND. épouse 
commune en biens de Jacques Houthil- 
lier. demeurant et domiciliée au H. rue 
Sieard, Aille d'Auteuil. Cité de laval. 
District de Montréal.

requérante
contre —

I ACQI ES KOI I HM I 1ER. de lieux 
inconnus

intime
IVAR ORDRE DE I A COI R 

I intimé J ACQI Es KOI I Mil l 1ER 
est par les présentes requis de compa­
raitre dans un delai de 60 jours de la der­
nière publication. I ne copie de la requê­
te en divorce a été laissée a la Division 
des Divorces a son intention. Prenez de 
plus avis qu'a défaut par voie de signifier 
et de déposer votre comparution ou con­
testation dans les delais susdits, la requé­
rante procédera a obtenir contre vous, 
par defaut, un jugement de divorce ac­
compagne de toute ordonnance accueil­
lant les mesures accessoires qu'elle solli­
cite contre vous.
Montréal,le25octobre 197}.

Il AN-(,l A A Al (.1 OIS 
REMIS| K AIRI

MEM.ONIHII R. H ARRIERE
\ ( Il ARROW Al
I 5 est. boul. Ecusquc. Ponl-A iau. l aval.
I cl.: 667-4510
DOM. El I : .U. ouest.
rue si-Jacques. Mil.
A SIM .1 IN IT Al . !!.( s.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
NO; 02-039420-73

RAFFAELE BUCCI, commerçant, du 7520, rue 
Louis-Hébert, dans les Cité et District de 
Montréal,

-et-
GUGLIELMO PINOTTI, commerçant, du 2140. 
rue Tillemont, dans les Cité et District de 
Montréal:

demandeurs
-vs-

RAYMOND PERRON, antérieurement du 
2136. rue Tillemont. dans les Cite et District de 
Montréal, et présentement de lieux inconnus;

défendeur.
II. EST ENJOINT A RAYMOND PERRON a 
l'intention duquel une copie du bref et de la 
declaration a été laissée au greffe de cette Cour, 
de comparaitre dans un delai de trente (30i 
jours.
Montreal, le 29 octobre, 1973 
Me Bernard Sivak.
1 Carre Westmount,
Suite 1247,
Montreal 216,
Québec

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
NO. 12-035184-73

CLAUDE ROY. commis, résidant et étant 
domicilié au 9125, 6e Avenue Ville St- 
Michel. district de Montreal

Requérant
-vs-

List: DESJARDINS, de lieux inconnus.
Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR 
I. intimée Lise Desjardins, est par les 
présentés requis de comparaitre dans un 
delai de (60) soixante jours à compter de 
la dernière publication. Une copie de la re­
quête en divorce a ete laissée au Greffe 
de la Cour des Divorces à son intention. 
Prenez de plus avis, qu’à c'eTaut par vous 
de signer et de déposer votre comparution 
ou contestation dans les delais susdits, le 
requérant procédera à obtenir contre vous 
par defaut, un jugement de divorce accompa 
gne de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu'il sollicite contre 
vous.

Montreal, ce 31 octobre 1973 
Me Pierre Tremblay 
719(1 Roui St Michel, suite 102 
Montréal.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE 
(Division des Divorces)

NO: 12-033204-73

DAME BEVERLEY WEBBER, ménagère, des 
cite et district de Montreal, y résidant au 
3423 avenue Oxford.

Requérante le)
-vs-

KEITH MITCHELL, de lieux inconnus.
Intime

PAR ORDRE DE LA COUR

L'intime Keith Mitchell est par les présen­
tés requis de comparaitre dans un delai de 
60 jours de la dernière publication. Une 
copie de la requête en divorce a ete laissée 
a la Division des Divorces à son intention. 
Prenez de plus avis qu'à défaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution ou 
contestation dans les delais susdits, la requt 
rante procédera à obtenir contre vous, 
par defaut, un jugement de divorce accom­
pagne de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu elle sollicite contre 
vous.

MONTREAL, le 4 septembre 1973 
(MJaequcs Perron 

REGISTRAIRE

Me Martin Bovaner. avocat 
8(H) est. Maisonneuve. 10e étage.
Montreal 132

Avis est par les présentes donne qu'en vertu 
d'un acte enregistré au Bureau du Registraire 
de la Division d'enregistrement de Montréal. 
Québec sous le No. 2411466. la Banque de 
Montréal (ci-appelée "La Banque") a libéré, 
reassigne et retransfere à (ci-appelée "Le 
Client ") Aleeco F^nterprises Ltd . 5700 
Donahue. St. Laurent. P.Q. H4S 2CT, fabricants 
et créateurs d’equipement a demande, tous les 
droits, titres et intérêts de la Banque sous cer­
taine assignation générale des dettes, figurant 
aux liv res, effectuées par le Client à la Banque à 
la date du 3 août 1972 et enregistrée au bureau 
du registraire de la division d'enregistrement de 
Montreal sous le No 2368264.

Date le 25ième jour d’octobre 1973

LA BANQUE DF: MONTREAL 
Gérant

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
GREFFE DES DIVORCES 
DIVISION DE MONTREAL

Cour Supérieure 
(Division des divorces)

NO 12-034267-73 
PHILLIP PASSARETTI

Requérant
-vs-

MARIE JEANNE LE PI N F:
Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR: 
L’Intimée Marie Jeanne Lépine, est par les 
présentes requise de comparaître dans un 
delai de 60 jours de la derniere publication, 
i ne copie de la REQUETE EN DIVQR< E a 
ete laissée à la Division des Divorces de 
Montréal à son intention.
Prenez de plus avis, qu'à defaift par vous de 
signifier et de déposer votre comparution 
ou contestation dans les délais susdits, la 
requérante procédera à obtenir contre vous 
par defaut, un jugement de divorce accom­
pagné de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu'elle sollicite contre 
vous.
Montréal, ce 24e jour d’octobre 1973

JEAN-GUY VAUGEOIS 
Protonotaire

GROSSMAN & WINSTON, avocats 
1410. rue Guy 
Suite 23-24-25 
Tel. 937-9331.

( \\VI)\
MIMS 11 Kl D!s | R WseOR I S 

VDMIMsl R ) HON ( \\ \|)l! NM 
DI S I R \NSROR | s U RII NS 

UM’I I 11(11 I RI S 
Des soumissions sonl demandées pour 
les travaux sunants à Ancienne I oreite, 
Québec. l’ROl.ONCIMI N I D! |s<|(i 
DK I \ RI Si K IN Kl I ON {16-24. 
( ONSiRI < NON 1)1 Ni \ ()D- DI 
( IRC I I \ HON I I I R V\ U \ 
< ONNIAKS. \ I ' M ROI-OR I 1)1 
Ql I Kir. V N( I ! NN! I OR! III. 
Q! ! .
I es soumissions cachclccs portant sur 
Kcnudoppc la mcnlion des iravaus ci- 
dessus et adressées a l'Agent regional 
des Vpprmisionnements. Minislére des 
ira ns pu ris. pièce 162. I difiee de i Ad- 
ministration régionale, Xéropori inter­
national de Montréal. Dorval. Que. 
H4\ 1K*) >656-32(13', seront reçues 
jusqu a 3 heures de l'apres-midi. heure 
normale de l'est, le 21 novembre IV73.
I es plans, devis et documents qui s’v 
rapportent peuvent être obtenus a partir 
du 30 octobre ll)73 sur demande .1 
l’adresse ci-dessus sur reception d'un 
cheque vise de >5(1. fait au nom du Rece­
veur (.encrai du ( anada I e dépôt est 
remboursable sur retour des plans ci 
devis en bon étal dan1* un delai de 14 
jours après l’avis des résultats de l'appel 
d'offres, l es plans et devis peuvent être 
examines au bureau de U Association de 
la ( onstruetion de Montreal. 4l)"ll Place 
de la Savane. Montreal et au bureau de 
I Association de la ( onstruetion de 
Quebec. 6’'5 avenue Marguerite Bour­
geois. Quebec. Que.
I e Ministère ne s'engage a accepter m 
la plus basse ni aucune des soumissions.

M Baribeau.
Administrateur regional do Quebec. 
Administration canadienne
des transports aeriens.

M inistère des I ransports.
Aéroport int. de Montreal.

I e I ô octobre |ô"3.
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18 • Le Devoir, mercredi 31 octobre 1973 l’actualité économique

montréal
Un nouveau climat...

Tous les secteurs, à l'exception des banques, ont bénéficié 
d'une hausse alors que les échanges étaient modérés hier, à la 
bourse de Montreal.

Le volume combiné des échanges aux bourses Canadienne et 
de Montréal s'est élevé à 1.338,900 actions, comparativement à 
1.306.890 actions à la fermeture lundi.

Les gains l'ont emporté sur les baisses par 113 contre 111 
alors que 83 valeurs demeuraient inchangées.

La valeur industrielle la plus active fut Kaiser Resources 
avec une hausse de 36 cents à $4.36, sur un échange de 57,300 ac­
tions. Dans les mines, Quebec Uranium Mining a mené le bal et a 
perdu un cent à 52 cents sur un volume d’échanges de 74,200 ac­
tions.

Les pétroles ont continué à monter. Hudson Bay Oil and Gas 
a réalisé un gain de 2 1-4, à $49, Texaco Canada de 2 à $35, Im­
perial Oil de 5-8 à $34 1-4, Husky Oil de 5-8 à $28 5-8, Pacific 
Petroleum de 1-2 à $33 1-4, et Ashland Oil de 1-8 à $10 1-8, tan­
dis que Pan Ocean Oil a perdu 5-8 à $18 7-8.

Consolidated Bathurst a réalisé 1 1-4 à $33 1-4, Anglo-Cana­
dian Pulp, and Paper de 1 à $20 1-4, Canada Cement Lafarge de 1 
à $15 1-8. Donohue Company Ltd. de 3-4 à $11 1-2, Royal Trust de 
1-2 à $28 1-2 et Domtar de 1-2 à $28 1-2.

IU International Corp a perdu 1 1-8 à $25 3-4; Massey Fer­
guson 1 à $24 1-2, Alcan 5-8 a $38 3-4, Royal Bank 5-8 à $38 3-8, 
British Columbia Forest Products 5-8 à $26, Rio Algom Mines 
3-8 à $35 7-8. International Nickel 3-8 à $37 1-2 et Canron 3-8 à 
$21 5-8.

Price Comp a gagné 1-2 à $18 1-2 tandis que Canadian Cel­
lulose a réalisé un gain de 1-4 à $8 3-8 et que Shell Canada est de­
meuré inchangé à $19 1-2.

Dans les mines, Mount Jamie a réalisé 3 cents à 20 cents, 
Copper-Man Mines a gagné 1 1-2 à 18 cents et Ruscoho Explora­
tions 1-2 cent à 38 cents et demie.

26500
1550

100
2700

200
212

57300

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
Vente» Haut Bas Ferm. Ch. Vente» Haut Bat Ferm. Ch.

HB Oil Gas 105 
Husky Oil 16208 
I AC 320
Imp Oil 12902
Imasco Ltd 4524 
Inland Gas 100 
Int Nickel 10581 
IU Int 
Intpr Pipe 
Irwin a 
Ivaco 
Janock 
Jnock b 
Kaiser Re 
Labatt a 
Lacroix 
Lau Fin 
La Veren 
Lob Co B 
Loeb M 
Logistec C 
MB Ltd 
March Un 
Maritime 
Mass Fer 
Mercantl 
Miron A 
Mitch A 
Mitch B 
Molson A 
Moore 
Morse A 
Multi Ac 
N Sea Pr 
NB Tel 
Nfld LP 
Nfld L pr 
Noran a 
Nor Ctl G 
Orangeroof 
Oshawa A 
Pac Pete 
Pancan 
Pan Ocean 
Peopl St 
Petrofina 
Placer 
Pow Corp 
Pow C 5 pi 
Prem Cb 
Price Com 
Provigo 
Qebcor 
QSP Ltd 
Que Tel 
Red pa 
Reed S a 
Rio Algom 
Rolland 
Royal Bank 
Royal Trst 
Russell

S49
S29'/8
$19^
$463/4

$30'/4 
$9*8 

$37* 
$27* 
$25'/4 
$6% 

$12’/4 
$6’/a 

$12* 
485

49
28*
19*
46
30'/4
9*

37*
253/4

25
63/4

12
6*

12*
450

28* +
19* + Ve
46* +1
30'/4 - *
9* + *

37* -
25* -l'/8

l2>/4 + Va

12* + V4

leb ARTISANS
COOPViE

msmmm .

new york

7270
500

13691
925

3025
5350

988
1000
1400
5470
1700

11380
400

1847

Abitibi 
Alta Gas T 
Alcan 
Algoma St 
Anglo-Cn 
Aquitaine 
Asbestos 
Ahld Oil 
Astral 
Bank Mtl 
Bank NS 
Banq CN 
Bq Deprg 
Bq Pv Can 
Bell Canad 
Bell A pr 
Bell C pr 
BM RT u 
BM RT w 
Bombrder 
Border C 
BP Can 
Brascan 
BC Forest 
Brinco 
Bruck B 
Cablecast 
Calgary P 
Camp a 
Can Cem L 
Can Perm 
Cdn Brew 
C Brew B 
C Cel 
C Hydro 
C Im 2150
CIL 3100
C Int Pw 1745
Cl Pow pr 340
CPI pr 1250

$14* 
$11* 
$39'/4 
$22 
$20 Va
S25V4
$21
$13'/8
170
$21
$393/4
$20
$19
$16*

3956 $41 Va

143/4
11*
38*
2P/4
19*
25
21
13 V8 

170 
20* 
39* 
193/4 
19
16V8
41

143/4
11* + '/4
383/4 - *
22
20'/4 +1 
25 
21
13 Vs + Vè 

170 -HO 
20* + Vs 
39* - '/4 
193/4 - Ve 
19
I6V4 + '/4
41 Vs + Vs

32 $45 45 45 + *
100 $31 31 31 — Va

1440 $14* 14 14* + *
1800 300 300 300 + 10
1500 340 315 315 -10

18575 390 350 370 +20
100 $16 16 16

7885 $21* 20* 21* + *
1600 $2 5 Va 2 4 Va 25 — *
3368 $53/4 5 Va 5*

600 $8 8 8
2300 480 475 480

800 $24* 24* 24* + *
1750 $10* 10* 10* + *

. 1170 $16 15 15 Va + 1
300 $22 22 22

3350 425 415 425 + 15
p 100 $31 Vs 31V8 31 Ve + 1 Ve

16900 $8* 8 8* + *
100 $9 9 9

$31*
$18*
$13*
$13'/4
$35*

31 Va 
18 Vs
13'/4
13'/4
35*

31 Va
18* - Vs 
13* + *
13V4
35* - '/4

Cdn Res 
Cdn Tire A 
C Vickers 
Canron 
CPLtd 
Celanese 
Chrysler 
Cominco 
Con Bath 
CBath Pr 
Cons Gas 
Cr Zell A 
Crush Int 
Dalmy a 
Dome Pete 
D Bridge 
Dofasco 
Dom Glass 
Dom Store 
D Textle 
Domtar 
Donohue 
Du Pont 
E Pr Air a 
Elec Knt 
Enamel B 
Fal Nek 
Fin Coll 
Francana 
Fraser 
Gaz Metr 
Genstar L 
Gt W Life 
Gulf Can 
Hawker S 
Heitman w 
Heitmn U 
Home A 
Huds Bay 
H Bay Co

2500 590
1100
262

3300
6840

28775
5125
6355
8828

200
6225

160
100
100

1200
245

1675
560

5550
9300
2770
2150

125
200
300

1500
250

5292
100
200

25032
900
100

6900
100
680
190
937

1975
1840

$57 
$17* 
$21* 
$16* 

$6 V8 
$23'/4
$39 Vs 
$33'/4 
$18 
$16* 
$25* 
$12 Vs 

$63/4 
$41 
$39'/4 
$33 
$13 
$ 14 V4 
$11 
$26* 
$11 Va 
$313/4 
$12 Va 
175 
255 
$843/4 

$63/4 
$11 Vs 
$25 

55
$19 Va 
$68 
$34* 
$5* 

130 
$9 Vs 

$55* 
$31 
$21*

575 590
563/4 57 
17* 
21*
16*
5*

23

+20 
+ '/a 

17* + * 
21* - * 
16* + '/4 
6

23 - '/4
383/4 39
32Vs 33'/4 +IV4 
18 18 - '/4
16* 16 Va - * 
25* 25* - V8
12 Vs 12 Vs - Vs

63/4 63/4
393/4 393/4 - 3/4 
39 39V4 + Va
323/4 33
13 13

14'/4 + '/4 
10* + '/4
26* + Va 
11 Va + 3/4
313/4 - '/4 
12*

175 -25
255 +40

843/4 843/4 - >/4
6* 6* - Vs

11* + * 
24Va - Va 

5
19* + Vs 
68 +2 Va
34 V» + * 
5* + Vs 

130 +5
9 Vs

55* 55Va - V4 
30 30 -1*
21 Vs 21* + *

Scot Lasal 
Scot Paper 
Shell Can 
Simpsons 
Steel Can 
Steinbg A 
Sup Elec 
Sys Dem 
Tele C 
Texaco 
Thom Nes

286 $25* 25* 25* *-
300 $5 5 5
500 $11* 11* 11*
300 $63/4 6* 63/4 + Va
175 $5 Ve 5 Ve 5 Ve — Ve
100 $5 5 5

2500 350 ;325 :350
2035 $393/4 39 Ve 39 Va + Ve

300 200 200 :200 -10
2920 $19* 193/4 19* + *

47181 $253/4 24 Va 24 Va -1
1400 $26 Va 26 26 — *
100 $53/4 53/4 53/4
400 $12 11 Va 11* — *
100 $6 6 6 — Va
550 $263/4 26* 263/4 + Ve

1500 $58 57* 573/4 — V4
100 $16 16 16

1100 $8 7* 8
2600 $17 16 Va 17 + 3/4

100 $14 14 14 + Ve
455 $11* 11* 11* — *
300 $9* 9 Va 9* + *
900 $58 573/4 573/4 + *

4650 $11* 10* 11* + *
100 265 265 265

1100 $8 7* 7* — Ve
12100 $36* 35 35* + Va
3000 $143/4 14* 14*
3850 $19* 18* 18* — *
1200 $12* 12 Va 12 Va

100 $25* 25* 25*
640 $29* 29 29

15861 $14* 133/4 133/4
• 2750 $14* 14 14* + Va

5100 $13 Va 13 Va 13 Va — *
55028 $18* 18 Ve 18* + Va

2760 S9 8* 9 + *
100 $15* 15* 15* — 3/4
100 $16 16 16
170 $17 17 17 — *
550 $27 26 Va 27 + *

1500 $113/4 11* 113/4 + V4
2591 $36 35* 35* — *
300 $10* 10* 10* + Ve

< 735 $383/4 38* 38* — *
1825 $28 Va 28* 28 Va + Va

100 $15* 15* 15* +1 Ve
* 550 $56 56 56 + 1

500 380 380 380 +5
100 $23 23 23 +2

18775 $20* 19 Va 19 Va
12500 $93/4 9 Va 9*
3332 $34* 34 34*
1100 $233/4 233/4 233/4 + *
1120 190 185 190 + 10

Une dégringolade de 16 !
Très mauvaise journée hier à Wall Street, où la cote s’est 

repliée d’une manière considérable sur un marché assez anime. 
La baisse des cours, sensible dès l’ouverture, s’est particulière­
ment accélérée en fin de séance et a provoqué une chute de plus de 
16 points de l’indice des industrielles en clôture. Outre les prises 
de bénéfices, considérées comme normales par les analystes, 
après plusieurs semaines presque continues de hausse, divers 
éléments défavorables ont pesé sur le marché et inquiété les in­
vestisseurs: alourdissement du climat politique intérieur et incer­
titude concernant l’évolution de l’économie américaine notam­

ment.

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

ACF In

Vente* Haut

10 20 47Va

Bas Ferm

46 Va

Ch.

100 
500 

6840 
200

Tor Dm Bk 2070

14
103/4 
26 
11'/4
31 Va 
12 Va 

175 
255

11* 
24 Va 

5
19*
68
34 Va 
5* 

130 
9*

Tôt Pet A 
Tr Can PL 
Treco 
Trizec Crp 
Unican Sec 
Unigesco b 
Un Carbid 
Unt Bank 
Velcro 
Wjax a 
Walk a 
Wargton 
Webb Knp 
Westcst 
Zellers 
Zodiac

3950
345
200

5040
300
200
120

2210
2420

100
1400
400

6200
1100
2950

500

$18*
$9

$55
$143/4
$383/4
790
$333/4
360
$26'/4
375 
180 
$18 
S6'/4 
S6Vs 

$133/4 
$563/4 

$7 Va 
48 

$18 
$16* 
280

18*
83/4

53
143/4
383/4

18* - *
9 + *

55 +2

383/4 + Vs (-i.l?.5 rl

J.-C. Bouthillier
M. Jean-Claude Bouthillier, 
gérant régional à Montréal de 
la coopérative d'assurance- 
vie LES ARTISANS, auquel 
l'Institut des Assureurs-vie 
agréés du Canada vient de 
conférer le titre d'assureur- 
vie agréé (A.VA). Ce diplô­
me est accordé après la 
réussite d'examens subsé­
quents à plusieurs années 
d'étude en assurance-vie, 
programmation d'assurance et 
expertise successorale.

Gold Hk
GL Nickl
Gr Coast
Invictus
Jamex
Jasmin
Kallio
Kal Res
Kiena
Kontiki

Admirai 6 51 13* 133/4
Alcan Al 19 x548 39* 383/4
Alleg Cp 12 25 10* 10*
Allis Ch 10 45 12 113/4
Alcoa 15 630 80 78*
Ambac 7 7 12* 12*
Am Hes 13 492 36* 36*
Am Airl 512 13* 13
A Brnd 7 75 37* 36*
Am Can 8 156 29* 29
A Cyan 10 135 26* 25*
A Home 36 388 44* 43*
Am Mot 5 385 9 8*
ASmlt R 6 292 26 Ve 24*
Am Stand 7 81 15 Va 15
Am TT 10 979 49* 48*
Ampx Cp 11 74 5 43/4
Anacon 10 931 29* 273/4
Armco St 7 100 24 23*
Armst Ck 15 226 313/4 30*
ASA Ltd 112 443/4 423/4
Atl Rich 24 468 1073/4 105 Va

Lynx CEx 
Mdonld M 
MacLan

780 780
333/4 333/4

350 360 +10 AAav/Kr 1 ir>
26V4 261/4 + 1/4 

370 370 -15
180 180

18 18 - *
6 6 - Ve
6 6-1

133/4 USA- >/4 
56* 56*-1*

7 7'/4 + >/4
43 43 -5
173/4 17* + '/4
16 16 - V4

250 280 +30

Bourse canadienne

Les indices de Montréal

Changement
Industr. Serv.publ. Banques Comb. Papiers

+ 1.11 + 1.12 -1.15 + 0.90 + 1.07
Clôture 260.38 148.75 291.75 247.87 159.11
Sem. dern. 261.05 145.80 287.31 241.00 152.37
Mois dern. 253.07 142.69 274.49 233.54 149.51
1973 haut 268.30 163.37 293.39 247.87 159.11
1973 bas 215.44 138.53 243.06 206.12 95.74

bénéfices
Algoma Steel Corp., pour les 

neuf mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973, $18.043,000, soit 
•$1.55 l'aetions en 1972. $13.014,- 
000 soit $1.12 l'action.

Brenda Mines Ltd., pour les 
neuf mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973, $10,466,000 de pro­
fits. soit $2.44 l'action; en 1972. 
$1,877,000 de pertes, soit 43.8 
cents l'action.

t'PCN Communications., pour 
les neuf mois se terminant le 30 
septembre 1973, $654,000, soit 
43.6 cents l'action, en 1972. $640,- 
000 soit 42.6 cents l'action.

Cambridge Leaseholds., pour

CONSEIL DE 
PLANIFICATION ET DE 
DEVELOPPEMENT DU 

QUEBEC

les six mois se terminant le 31 
août. 1973. $584,000, soit 27.8 cents 
l'action; en 1972, $386,295. soit 
17.1 cents l'action.

Canada Packers., pour les 
26 semaines se terminant le 29 
septembre, 1973, $8,649,000, soit 
$1.44 l’action; en 1972, $6,187,000 
soit $1.03 l'action.

Central Trust., pour les 
neuf mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973. $1.470,000. soit 
58.4 cents l'action; en 1972, $1,135,- 
000, soit 51.3 cents l’action.

Consolidated Bathurst., pour 
les neuf mois se terminant le 30 
septembre 1973, $12,300,000, soit 
$1.63 l'action; en 1972, $4,000,- 
000. soit 31 cents l'action.

fonds mutuels

Amb Db 
Aquabl 
Belg Stand 
Berncam 
Cine
Cit Assoc
C Plum
Com Hold
Comodor
Dalfens
Isec Canada
Prefac
Proflex
Reprox
SCU
Supack
Val Mr A
Ziebart

Abitib Asb 
Abit Cop 
Acroll Ltd 
Amag BB 
Am Eagle 
Arno 
Atl Tung 
Augmito 
Basic Res 
Baker Tic 
Bateman 
Bayard 
Beaver 
Bellechs 
Beltere 
Bluewtr 
Cabot 
Cadil Ex 
Capri 
Castle Oil 
Chsbar I 
Chibex 
C Louana 
Cop Man 
Cuvier 
Devils El 
Dumont 
Dynco 
Dyn Mn 
Emp Min 
Expo Iron 
Fannex 
Flint Rk 
Gaspe Q 
Gbrltr M 
Glen C 
Goldex

Ventes Haut Bas
Industrielles

Ferm. Ch.

7000 180 180 180
220 75 75 75

j 1600 405 400 405 +5
1400 225 215 220 -5

11800
300
100

1500
1300
500
700
500

1500
3000

350

S9'/4
20

120
180
$8V4

150
175
120
86

400
175

200 230 
1200 200

8*
20

120
175

8
150
165
120
85

385
175
225
200

9 Ve + '/4 
20 -5

120 
180

8
150 
175 
120 

86 
390 
175 
225 
200

Menorah 
Mid Ind 
Mija Mines 
Min Res 
Mt eagle 
Mt Laur U 
Mt Jamie 
M Pleas 
Muscoch 
Nw Hosco 
N Insco 
N Ungava 
NA Rare 
Norsemn 
NQN Min 
Panaca 
Phoenix 
Probe Mn 
Que Uran 
Queenstn 
Roy Agas 
StL Col 
Safari 
Scandia 
Scimnx 
Sherrit

3100 27 2 5 Va 2 5 Va — 1 Va
100 295 295 295 +35
800 210 210 210 -15

27000 92 88 91 +2
3000 60 55 55 -5
5500 76 75 76
1000 31 30 31 -3
1000 25 25 25 -1
500 165 165 165

3000 10 10 10
4500 3 3 3 + 1

732 65 65 65
1000 34 Va 3 4 Va 34 Va + Va
2000 190 185 190
7000 17 17 17
3000 11 11 11 +3
1500 38 38 38
500 10 10 10

2560 165 155 165 +5
2000 18 18 18 -4
1000 75 75 75 -7

50500 20 19 20 +2
800 23 23 23

48500 39 Va 37 38 Va + Va
700 53 53 53 + 1

1500 72 72 72 + 1
1000 27 27 27 +2
3000 16 16 16 -1
4500 33 33 33 + 5
6600 70 68 68 -2
4600 21 Va 18 21 Va +4

950 325 315 325 + 10
2250 40 40 40 +2

74200 54 52 52 -1
2600 23 23 23 +2
8500 84 80 80

500 110 105 110 +9
3000 10 10 10

Avco Cp 
Avnet Inc 
Avon Pd 
Baxt La 
Beckmn 
Beech A 
Bel How 
Bendix 
Benfl Cp 
Berkey .05e 
Beth Stl 
Blck Dkr 
Blair Jhn 
Boeing 
Boise Cas 
Borden 
Borg War 
Brist My 
Brunswk 
Budd Co 
Bulova W 
Burl Ind 
Burndy 
Burrghs 
Callah M 
Camp RL 
Camp Sp 
Cdn Brew 
Cdn Pac 
Cater Tr

4 63
6 73 

39 261 
59 240 
23 x57

7 42 
9 110
8 51 
8 80
9 65
8 477 

47
5
9 513
6 971
9 104
7 54 

20 172 
11 88
4 97 
9 109

10 57 
16 6

10 Vs 
10 Va 
91* 
56
41V» 
15* 
33* 
37 Va 
35 
13* 
34 V» 

36 123 
10 7 Va

19
16'/4
223/4 
26 
62
25* 
153/4 
163/4 
32
32*

463/4-1 
14*- * 
133/4- Vs 
383/4- Va
10*........
113/4- *
78*- * 
12*+ Vs 
36Va- * 
13 - 3/4
37 Ve........
29Vs- * 
25*- * 
43*- *

9 - Vs 
25 — 1 Vs 
15 - * 
483/4- *
4*- Ve 

28*- Va 
23*- * 
30Va- 3/4 
443/4+ * 

105 Va-2 Va
10 - Va 
10*- Va 
90*—2* 
553/4- * 
40*—1 
15Va- * 
32*-1* 
37 -1 
34Vs- Và 
13Va- Vs 
33*-- Vs

122 Va 122*-1* 
7* 7*+ *

18*........
15Va- 3/4 
22Vs- Vs 
25*- Vs 
60* — 1 Vs 
243/4- * 
15Va- * 
16*- * 
31 Va- * 
32*- *

10
10*
90
553/4 
40* 
15* 
32* 
363/4 
34 Vs 
13 Va 
33*

18*
15*
22
25 Va 
60* 
243/4 
15* 
16* 
31* 
32*

45 190 2493/4 244* 244* —5
28 66 
29 26 
13 141 
21 4
10 54 
17 273

11* 
543/4 
32 Va 

4 V8 
17 Ve 
74 V8

ClnsC * *?* *-* 
Cenco Inc 10 110 153/4 
Chris Craft 64 55 5*
Chryslr 
CIT Fin 
Cities Sv 
Clark Eq 
Clark Oil 
Clorox Co 
Coca Col 
CBS
Coml Sol 
Comsat

4 616 23*
10 180 45V8
11 x207 54*
13 131 50 Va 
6 88 22*

13 158 16*
42 101 144* 143 
11 120 36* 36* 
16 75 21 Va 20* 
16 70 52 51*

10* 
54 
32 

4Vs 
16* 
73* 
37* 
15* 

43/4 
22* 
44* 
53 Va 
50* 
21 Va 
16

10*+ * 
543/4+ Va 
32 - Va 
4Vs+ Ve 

163/4+ Vs 
733/4- 3/4 
373/4- 3/4 
15*- * 
5Vs+ Ve 

22*- * 
44 Va — 1

Con Edis 
Cont Can 
Cont Dat 
Copp Rng 
Copw Cp 
CPC Int 
Crane Co 
Crw Zell 
Curtiss Wr 
D.ART Ind 
Deere Co 
Denn Mf 
Dexter C 
Digital Eq 
Disney W 
Dome M 
Dow Ch 
duPont 
Eas Kod 
Eaton 
EG G 
ElPas NG 
Eltra Cp 
ESB Inc 
Esmark 
Essex Int 
Ethyl Cp 
ExCellO 
Exxon 
Fairch 
Fireston 
Ford M 
Fruehf 
Gen Dyn 
Gen Elec 
Gn Food 
Gen Inst 
Gen Mills 
Gen Mot 
Gen Port 
GTel El 
Gen Tire 
Ga Pac 
Goodrich 
Goodyr 
Gould Inc 
Gt AP 
Gren Giant 
Gulf Oil 
Hecla M 
Heinz H 
Hew Pck

10 170 
8 82

11 247 
11 97

5 67 
10 302 

5 75 
10 298 
19 104 
9 66

44 381 
21 28 
22 692 
17 377 
32 511

7 146 
24 69

8 161 
8 8 
9 100 
7 216
6 107
7 x80 
9 45
9 595 

19 808
7 152
4 372
7 116
8 35 

21 612 
12 274 
14 112 
22 60

7 579
8 146

10 240
5 80 

14 344
6 153
8 328 

10 69
55

9 19
7 742 

38 30 
16 79 
56 225

Haut Bas Ferm. Ch.

23 223/4 22* + Ve
26* 26* 263/4 + Va
46 4 4 Va 44 Va — IVa
24 23* 23*- Va
29 273/4 273/4- *
33* 32* 33 + Ve
18* 18 18 - Va
41* 39* 39*-2*
18 Va 18 Ve 18 Ve
27* 263/4 263/4- *

l 62* ‘’ 58 59Ve — 3*
27* 26 Va 26Va — 1 Ve
19* 19* 19* + *

117* USVe 115*- 1*
72* 71 Ve 71*- Va
98* 97* 98* — *
64* 62 62* — 3*

198* 191 192Va — 8 Va
1343/4 131* 131* — 23/4
36** 34 Va 35Va— 1
18* 18 Ve 18* + *
16 Ve 15* 153/4- *
34 333/4 333/4- *
30 29 29 - 1
283/4 27* 28 Va­ *
16 Va 15* is*— *
38* 37 Va 37 Va- 3/4
18* 18* 18 Va
96* 9 5 Va 95Va — 1
85* 78* 783/4 — 5*
22 Ve 213/4 213/4 — *
54* 5 3 Va 53*- Va
26* 253/4 253/4- 1 Ve
263/4 26* 26 Va.
68* 66 Va 66*- 1*
28* 27* 28* + *
21 20* 20*
65* 64 Va 64 Va — *
633/4 63 63 - *
13* 13 Va 133/4-■ Ve
29* 29 29* +■ *
18 Va 17* 18
45 4 3 Va 43Va —■ 1 Ve
23 22 23 +. i/a
22* 21* 22 -■ Ve
31 Va 303/4 30 Ve­ ■ Va
11* 11 il -- Ve
24* 23* 23*-- *
24* 23* 23Va-• Va

1 16 Va 16 Ve 16 Ve.

Int Mat- 
Int Harv 
Int Nickl 
int Pap 
Int TT 
Ipco Hsp 
Itek Cp 
IU Int 
John Man 
Kayser R 
Kellogg 
Kennecot 
Kraftco 
Krsge SS 
Kroehlr 
Leasco 
Lib McN 
Litton 
Lockhd Air 
Loew Cp 
Mad SG 
Magnvx 
Mallory 
Marathn 
Marcor 
Marlen 
Marq Cem 
Mars Fd 
Martn M 
Masco Cp 
Mass Fer 
McDonld 
McDn D 
McGr H 
McIntyre 
McKee 
Merck 
MGM 
Midi Ros 
Minn MM 
Mobil O 
Mohas 
Mnsant 
Motorola 
N CashR 
Nat Distil 
Nat Gyp 
NL Ind 
Northgt 
Northrop 
Nor Sim 
Occ Pet 
Out Mar 
Pac Pétri 
Pan Air 
Penn Cen 
Pepsi Co 
Perk Elm 
Pfizer 
Phelp D 
Phil Mor 
Pitney B 
Polaroid 
Prct Gm 
Pullman 
Ralston P 
Raym Int 
RCA 
Rep Stl 
Rich Mrl 
Royl D 
Sanders 
SFe In 
Scher PI 
SCM Cp 
Scott Pap

62 183 88 Va 87Ve 87*- Va Sears R 22 291 94 Va 93* 94 - Ve
8 399 33 32* 323/4+ * Sedco Inc 31 189 57* 5 5 Va 56 Ve — 1 *

15 70 373/4 37Va 37Va- Ve Shell Oil 11 414 59-/3 58* 583/4-1*
16 519 53* 51* 51 *-13/4 Singr Co 9 72 53 Va 523/4 523/4- Va

8 734 353/4 34* 34*-1* Smith AO 5 17 17 16* 16*
14 12 6 Ve 6 6Ve- Ve Sou Pac 9 112 34 Ve 33Va 33Va- *
14 169 27 Ve 26 26 -1 Sparton 5 1 5V4 53/4 53/4- Ve
11 695 27* 253/4 26 -1* Sperry R 18 453 56 53* 53*-2
9 146 23* 2 3 Va 23Va- Va St Brand 14 45 503/4 50 50*+ *
5 16 13 Ve 12* 12*- Ve StOM Cal 9 247 73* 72* 72*— 3/4

17 118 15 Va 15 Ve 15Ve- * Stvens J 7 260 32* 3 IVa 3IVa- 3/4
8 418 38 37* 37*- 3/4 Stud Wor 5 10 41 Va 41 Ve 41 *— Va

11 36 433/4 4 3 Ve 43Ve- Va Sun Oil 13 64 57* 57 57Ve+ *
34 453 38 Ve 37* 37*- * Sunsh M 141 31 12* 12* 123/4- Ve

6 3 173/4 17* 17*+ Ve Teldyn 6 164 143/4 14 14 - 3/4
4 72 12* 12* 12*- Ve Tenneco 9 208 26* 26* 26*

11 39 6* 6 Va 6*+ * Texaco 7 1049 33 Ve 32* 32* —1
9 187 9* 9 Ve 9*- * Texas Gif 16 371 32 Ve 31* 31*- 3/4
5 54 53/4 5* 5*- Ve Tex Inst 40 389 132* 128 128 -4 Va
6 85 25* 24* 24*- * Textron 9 80 2 5 Va 2 5 Ve 25Ve- Va

70 18 5% 5 Va 5* Thiokol 6 73 14* 14* 14*
19 190 9* 9 Va 9Va- Ve Time In 9 58 42 Va 41* 41 * — 1 Va
11 xl10 28 263/4 26*- * Timkn 7 17 40 Va 39* 39*— *

59 11* 11* 11*- *
9 194 24* 233/4 233/4- *

20 86 46* 44* 44*- Va
9 23 10* 10* 10*

10 79 24* 23* 24*+ Va
7 68 173/4 17Va 17Va- Va

36 61 61 Va 59* 60*+ Va
9 96 26 24Va 24*—1*

723/4 71* 713/4- * 
21* 20* 20*- *

9 83/4 8*.
135 z890 63 61 61 -2

36 34 Va 34Va-l
903/4 883/4 883/4-1* 
19* 18* 18*+ Vs
133/4 13 Va 13 Va........
89 Va 88* 88*—1* 
61* 59 Vs 59Vs-2* 
21* 203/4 203/4- 3/4 
69* 66* 66 *-23/4 
65* 633/4 63*-1* 
44* 43* 43*-1* 
16 15* 15*- Va
133/4 13* 13*- Vs 
15Vs 143/4 143/4- *
5* 5 Va 5*.........

19* 19Vs 19Vs— Va 
25 23* 24*- 3/4
1 1 Vs 103/4 1 03/4- *
35* 34 34Vs—1 Va
36Va 34* 35Va- *
6Va 6* 6*- Vs
2Vs 2 2

SS'* 87* 87%— * 
41 40* 40*—1
50 49 49 -1*
49 48* 48*- *

21 549 1183/4 114Va 1143/4-4* 
12 66 12* 12* 12*- * 
66 1137 104* 96* 98 -6* 
28 71 104Va 103* 103*-1'/s 
12 30 81 Va 80* 80*-1Vs 
21 135 47* 47* 47*- Va 
16 87 15* 143/4 15 - 3/4
10 683 25 24'/2 24*+ Vs'
6 82 28* 27* 28

16 238 62Va 613/4 613/4-1
9 28 42* 40* 40*—2Vs

12 69 10* 9Va 93/4- Vs
7 606 26* 25* 26Vs+ Va 

42 317 80* 80* 80*- *
6 126 143/4 14Vs 14Vs— Va

10 142 16* 16Va 16Va- Va

62 292 
6 98 

83

15 51 
38 471 
19 67 
8 183 

34 228 
8 x318 

8 25 
10 716 
22 333 

404 
10 121

7 313
8 138 
5 10 
8 18

14 963 
12 360 

8 123 
22 299 

396
. . 81 
26 243 
44 49 
29 422 
10 143

Tran Un 
Twen Ce 
Un Carb 
Unit Air 
Unit Cp 
US Frgt 
US Gyps 
US Steel 
Varian As 
Walk HA 
Warn Lb 
Weathrd 
Wolwth 
Xerox Cp 
Zenith R 
Zurn Ind

15 29
8 67 

9 1269
6 452

32
9 35
7 308
8 318

16 66
15 3
25 469

5 11 
7 261

43*
73/4

44*
33
8*

183/4
23
36* 
15* 
57 Vs 
43* 
8* 

22 Va

43* 
7* 

433/4 
31 Va 
8 Va 

18
213/4
353/4 
15* 
563/4 
423/4 
8* 

22 Vs
40 457 147 Vs 146
11 142 
14 22

36*
15*

35*
15

433/4
73/4+ Vs 

44 -1*
31 Va— 1 '/à 
83/4+ * 
18*- Vs 
22 - 3/4
353/4-1 
15*— Va 
563/4
423/4- 3/4 
8*- * 

22Va- * 
146 * — 1 
35*- * 
15 - *

Bourse américaine
Ventes Haut Bas Ferm. Ch.

Al Art 4 16 4 4 4 - Ve
Amco Ind 60 19 3 Ve 3 3
Asamera 37 751 16 Ve 143/4 15Va + Va
Brascan 5 161 2 IVa 203/4 21 Ve + Va
Camp Ch 16 34 8* 8 Ve 8 Ve—3 -16
Cdn Mar 14 9 3* 33/4 3* + Ve
Creole P 9 25 213/4 21 Ve 21 Ve — 3/4
Cwn Cp 10 13 24 Ve 23* 23*- 3/4
Dome P 32 77 41* 39* 39*- 3/4
Dynalec 20 31 4 Ve 4 4 - Ve
Filt Dyn 11 13 143/4 14 Va 14Va — *
Fresnillo 11 7 18* 173/4 173/4 — *
Giant Y 13 25 9* 9 Ve 9V4 + Ve
Hartz Mt 40 96 34 33 33* — 1
Imo Oil 31 332 47 46 Ve 46 Va + 3/4
Jup Ind 6 1 7* 7* 7*- *
Lk Shore 34 18 2* 23/4 23/4- Ve
Mol y wt 55 14 13 Ve 13Ve- 1
NCdn Oils 21 30 7 Va 7* 7 Va
Prat Lmb 8 2 13* 13* 13* — *
Preston 7 8 19 Ve 18* 18* — Va
Rio Algm 10 7 36 Ve 3 5 Va 35 Va — 1
Scur Rain 116 13 24* 23* 23*- *
Syntex 36 451 117Va 111 111 - 5 Va
Technol 7 74 9* 8* 8*- *
Tran Lux 20 4 5* 5 Ve 5Ve- *
UN Asbes 7 22 3 15-16 3* 3 15-16
Utah IdS 25 1 10 Ve 10 Ve 10 Ve
Wr Harg 3 * * *

L'indice Dow Jones

54 +
50 Va — 
21*- 
16*-

144
36*- 
21 -
51 Va-

High Voltg 20 28
Homestk ..........
Honywl 
Househ F 
Hud Bay 
INA Cp 
Inger Rd 
Interco 
IBM

52* 
98 Vs 
7* 

13 106 43* 
21 177 107 
10 426 26 
9 12 31*
8 151 38Va 

18 335 87*
9 30 37*

*
3/4

52 + 
97*- 
7*- * 

43 +1 Vs 
104* 105 Va-13/4 
24 Va 24Va—1* 

30*—1 
37*- Va 
86*+ Va 
37 - *

51* 
96* 

7 Va 
41 Va

30* 
3 7 Va 
86 
37

Industrielles 
Transport 
Services publ. 
Ensemble

Ouv. Haut Bas Clôt. Chang.
980.43 985.93 963.65 968.54 -16.26
184.85 185.70 181.02 182.10 -3.10
101.67 102.09 100.27 100.75 -0.80
298.23 299.76 293.03 294.56 -4.56

28 513 2843/4 278Va 278Va-6Va

1000
10500

100

7
8 Va 

$19*

7
8

19*

-5 
— Va

-10

+25

100 210 210 210
Mines et pétroles

500 153 153 153
700 12 12 12

11500 73 70 72 +2
3000 5 5 5

22000 115 100 115 + 15
1000 4 Va 4 Va 4 Va
3000 10 Va lOVa lOVa - Va
2000 12 Va 12 12 -8

500 440 435 435 -5
900 41 41 41 -1
500 6 6 6

8000 36 35 36
12400 160 150 150 -12

1000 12 12 12
8500 35 33 33 -2

700 280 275 280 +5
1300 170 165 165

21450 180 164 170 +5
3000 17 17 17
1000 130 130 130 +20
1400 175 165 175 + 25
5000 125 120 125 + 5
1800 57 55 55 -2

45000 19 16 18 + 1 Va
22320 520 510 510 -5

500 5 5 5
13500 38 36 36 -2
3067 7 Va 7 Va 7 Va
9500 35 31 34 +2
2500 5 5 5
1000 42 41 41 -2
1500 20 20 20

16300 15 Va 15 15 Va
8500 109 106 107 -1

100 $14 14 14 - 3/4
1000 7 Va 7 Vai 7 Va -12
2500 305 290 300 + 10

Sil Stack 1000 18 18 18 + 1
Silv Sum 1000 4 4 4 - Va
Slocan 2200 58 54 54
S Dufault 4000 14 14 14
Stand Gld 24500 26 22 26 + 4
Stafrd 7500 83 80 83 + 1
Subeo 1800 7 Va 7 7 + 1
Toronado 1000 11 11 11 + 1
Troilus min 500 21 21 21 +2
U Asbes 700 400 400 400
Viking Res 7775 640 625 625 -5
W Q Mn 13500 38 35 37
Wh Star 14500 29 Va 28 28 -IVa

cours des changes

MARINE INDUSTRIE 
LIMITEE

PAYS
Afrique du sud
Allemagne
Australie
Autriche
Bermudes
Belgique
Brésil
Bulgarie
Chine
Danemark
Espagne
Etats-Unis
France
Hongrie
Italie
Japon
Mexique
Norvège
Pays-Bas
Pologne
Roumanie
Royaume-Uni
Suède
Suisse
Tchécoslovaquie 
Union soviétique 
Venezuela 
Yougoslavie

MONNAIE
rand
mark
dollar
schilling
dollar
franc
cruzeiro
lev-
yuan
couronne
peseta
dollar
francfinancier
forint
lire
yen
peso
couronne
florin
zloty
leu
livre sterling
couronne
franc
couronne
rouble '
bolivar libre
dinar

COURS 
1 5025 

4115 
1 4930 

0560 
1 0200 

0276 
1665 

.9300 
5270 
1780 
0180 
.9985 
2335 
0955 
.001775 
.003775 

0810 
1835 

.3970 

.0503 
1668 

2.4400 
2440 
3260 
1900 

1 4580 
2350 
0585

LE LUNDI, NOUS VOUS LIVRONS 
CETTE MACHINE À VOTRE BUREAU. 
GRATUITEMENT. ET LE VENDREDI, 

SI VOUS N EN ÊTES PAS 
ENTIÈREMENT SATISFAIT, 

NOUS LA REPRENONS. 
GRATUITEMENT.

Chute du 
dollar

MICHEL BELANGER
Récemment, M. Michel Bé­
langer était nommé membre 
du Conseil de planification et 
de développement du Québec. 
Diplômé des universités La­
val et McGill, M. Bélanger 
fut Conseiller économique 
auprès .de plusieurs comités, 
commissions et ministères; 
entre autres, sous-ministre 
adjoint aux Richesses natu­
relles en 1963 et sous-minis- 
tre de l'Industrie et du Com­
merce en 1966.
En plus d'ètre maintenant 
membre du Conseil de plani­
fication et de développement 
du Québec, M. Michel Bélan­
ger est Président-directeur 
général de la Bourse de Mont­
réal et de la Bourse cana­
dienne depuis le premier jan­
vier dernier.
Membre de la Chambre de 
Commerce de Montréal, du 
Club Saint-Denis ainsi que du 
Canadian Club, M. Michel Bé­
langer est également mem­
bre du conseil d'administra­
tion de la Régie de la Place 
des Arts et administrateur 
du C D Howe Research Ins­
titute.

FONDS OFF. DEM.

Acrofund ' 38 1.5?
A.G.F. Japan 12.94 1-1.22
A.G.F. Sp?Ctal 3.12------
All Canadien Com 7.49 8.14
Ail Canadian Div 7.9-1 8.63
All Canadian Ven 3.98 +33
All Canadian 4000 5.76 5.72
Ail Canadien Fnerqy !.90 5.51
American Growth 5.80 6.37
Andreee Equity 5.85 6.40
Associai* Investors 6.28 6.34
Beauüfdn 5.33 4.78
Canada Growth 6. J6 7.10
Canagçx 17.0? 2.99
Canaçjex Inter Na* 9.78 10.57
Canagex d'obligations 9.90 10.21
Cdn Gas Energy 16 36 17.98
Cdn Investment 5.43 5.95
Cdn Scudder 5.62 5.62
Cdn Security Growth 5.73 6.30
Cdn South African Gold 8.50 9.29
Cdn Trusteed 4.99 5.48
Capital Growth 13.04 13.33
xChase Fund 9.24 10.10
Collective Mutual 6.38 7.00
Commonwealth Inti 15.01 16.49
Commonwealth Inti Lev 3.93 4.32
Commonwealth Venture 7.46 8.20
xCompetitive Capital 4.79 5.25
Corporate Investors 6.71 7.37
Corporate Investors Stock 5.72 6.29
Dominion Compound 7.02 7.63
xDreyfus Inc. 11.69 12.81
xDreyfus Inti 12.11 13.27
Eaton Viking 6.67 7.25
Educator's Equity 8.25 8.68
Entarea Investment 6.87 7.55
Executive Fund Cdn 6.85 7.5
Executive In!1 In^ 1.58 - -
xFidelity Trend 25.94 23.13
Fonds Collectif a 8.30 9.07
Fonds Collectif B 5.5? 5.69
Fonds Collectif C 8.30 9.07
Fonds Desjardins a 4.6?--------
Fonds Desjardins B J.?6--------
Fonds P.F.P 3.59 3.90
GIS Compound 10.99 12.08
GIS Income 3.78 4.16
Growth Oil and Gas 32.17 —
Growth Equity 8.37
Guardian Enterprif.e t.Q5
Guardian Growth 9.75
Harvard Growth 6.75
industrial Equity 3.90
industrial Growth 10.79 11.36
Investors Growth 13.01 1-1.2?
Internatponêl Growth 6.28 6.90
Investors Inti Mutin»' 7,12 7.79
investors Japanese 8.16 8.92
Investors Mutual 6.25 6-64
Investor' Retirement 6.0? 6.58
Keystone Cda 7.8V 8.65
xKeystone Cust K? 6.41 7.0?
xKeystone Cost S t 23 16 25.38
xKeystone Cost S-4 t.84 5.30
xKeystone Polaris LIS 4.53
xlexington Research 11.59 15.95
xManhattan t.05 4/3
Maritime Equity 3.24 3,54
Marlborough 5.40 5.90
Mutual Accumulating 6.58 7.23
Mutual Bond 10 67 1 .73
Mutual Growth 3.97 4.37
Mutual Income 5.57 —-
Natrusco 17.10 17.70
Natural Resources 5.45 5.9V
N.W. Equity 6/8 7.12
N.W. Canadien 6 10 6.70
N W. Growth 5.58 6.13
xOne William $trcc* 17.76 17.76
xOppenheimer 7,vi 8.64
Pacitir Dividend 6.08 -
Pacific u s. 4.n -
Pension Mulua' 9.33 9.33
Phillips, Hag»/ Nor'1 14.78 15.08
Planned Resour'c, 5.17 5.68
Prff ct Rev d^ Rf' 5.61 6.20

Pr eves’ Mutudi 9.88
Priocipiil Growf 5.21
Provident Mutt/»ü 8.1?
Provider*! Sto<> 6.64
Prudential G'ov.i' 7.30
xPutnan* Growth 11.79
Radisson 2.51
Regent Grow!!* 10.23
Regent Venture 1.51
Roÿfund 7.30
Sav Inv Fret e' Re- 7.5?
Sav Inv am Prêt o.z:
Scudder North America 5.5?
Speculators 7.0?
Taurus Fund ’.11
xTech 7.04
Tcmpleion Grown 8.50
Timed Ifwesiment 8.33
Trust Gen. ("A ) 11.00
Trust Gen. ("B > 9.01
Trust Gen. (“H" 9.92
United Accumulative 5. 5
United Accumulative Ret 5.90
United American '.79
United Horizon 2.5?
United Venture 3.51
United Venture Ret 5.18
Universal Savings Equity 
western Growth

8.51
6.52

Xanadu Fund 3.83
York Fund of Canad-ti 

x - Fonds américains
4.91

André A. Lavallée
M. Gérard FILION, président 
de Marine Industrie Limitée, 
est heureux d'annoncer la no­
mination de M. André A. LA­
VALLEE, C.A., au poste de 
Vice-Président aux finances 
de la Compagnie. M. LAVAL­
LEE a déjà occupé des fonc­
tions similaires dans quel­
ques sociétés industrielles 
canadiennes.

Le dollar américain avait 
bénéficié d'une hausse de 1- 
25 à $0.99 23-60 par rapport 
à la devise canadienne, a la 
fermeture hier. La livre 
sterling était à la hausse de 
47-50 à $2.42 19-25.

A New York, le dollar ca­
nadien était plus élevé de 1-25 
à $1.00 13-60 tandis que la 
livre sterling reculait de 17- 
20 à $2.43 2-5.

§c8

Le génie mécanique italien 
dans sa parfaite expression.

EUGÈNE CARRIÉ
AUTOMOBILE LTÉE

2107 ouest, Ste-Catherine — 937-3991
2 rues à l’est du Forum - Stationnement gratuit 
3485. Blvd Rosemont coin Iberville 376-6080

Cette machine, 
c'est la Philips 96. Et 
nous croyons que pour 
$358 (ou $9.75 par 
mois, en location) vous 
n'en trouverez pas de 
meilleure.

A tel point que 
nous vous proposons 
une affaire où tous les 
risques sont de notre 
côté. Faites-nous par­
venir le coupon ci- 
dessous et nous irons 
vous en porter une,

dans votre bureau, pour 
un essai gratuit de 
5 jours.

Vous pourrez alors 
juger tout à votre aise 
de ses caractéristiques 
exceptionnelles, telles 
le microphone très 
perfectionné qui capte 
les sons avec une 
fidélité inégalée, le bloc 
de commande à distance 
marche/arrêt, enregis­
trement/rebobinage, 
ou encore la Mini- 
Cassette* * d'une durée

de 30 minutes.
Si, au bout de 5 

jours, vous croyez en­
core trouver une autre 
machine à dicter aussi 
perfectionnée et aussi 
belle, pour un prix aussi 
avantageux, nous irons 
la rechercher.

Mettez-nous à 
l'épreuve. Vous avez tout 
à gagner. ,

PHILIPS
Les inventions, ça nous connaît.

9.20
1.16

6.75
•t.?9 AVIS

CN - Containers Montport
Tous les camionneurs, qui font le transport des containers au terminus 
Montport, sont avisés qu'à partir du mardi 30 octobre, ils pourront 
utiliser l'entrée est de la route d'accès à Montport, connue sous le nom 
de chemin Slope via la rue Carillon, et/ou l'entrée ouest du chemin 
Slope (rue Pullman) pour atteindre le terminus Montport et la cour 
Turcot, pour le chargement ou la livraison de containers.

o\i H.C. Williams
Surintendant général
Messageries et services intermodaux

Je voudrais essayer pendant 5 jours, gratuite­
ment et sans obligation, la machine à dicter 
Philips 96.

Adr

Ville Prov.

Cie Canadienne d'Équipement de Bureau Ltée 
600 ouest, Lagauchetière, Montréal, P.Q.

CIE CANADIENNE D'ÉQUIPEMENT DE BUREAU LTÉE 
600 ouest, Lagauchetière, Montréal, P.Q. Tél. 861

GE
9401

r
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toronto 300 S22VJ 22V7 22Va - Vi Fed Ind Ltd 225

Léger recul

CC Man A
C Curtis 1000 71 71 71 + 1 Fed Pion
Cdn Equty 1100 SI6V2 16Ve )6'/e Fields S
CE Gas 35870 45 5 435 440 -10 Finning T
CGE 50 $263* 263* 263* - '/a F Mar
CGE pr 1000 $26Va 263* 26Va + Va Foodex S
CG Invest 1750 $79'/a 78Va 79Va — ’/a Ford Cnda
C Home 13345 900 870 880 +15 Fort Reine
C Hydr 8286 $9'/* 9 9Va + Va F Seasons
C lmp Bank 6095 $313* 313* 313* - V5» F Sea A pr
CIGO
CIL

11854 $10 93/4 9^4
9867 $183* 18Va I8V4 -

F Season w 
Francana

6% 6% — % Lacroix 1 1100 $5 5 5
23'/4 23'/4 + •A Laidlaw M 2360 S13% 13% 13%
19 19 _ % Lailaw B p 100 SI l’/a 11% 11% + %
12% 12’/4 Lakehead 3000 12 11 12 + 1
95 95 _ 4 LO Cem 25613 470 450 450 -10

8</4 8% L Shore 550 285 280 280
97 97 + 1 La Luz 100 295 295 295 + 15
25 25 + 1 La Vrndr 300 S67/e 67/e 67%

7 7 Va La Vrndr A 400 $7% 7% 7% - Va
9% 9'% Langis 500 5 5 5

370 370 30 Lasitr Km 300 120 120 120

9200 
150 $19 

1315 $12V4 
5180 97

580 $83*
155 $97 

2500 25
1325 $7'/4
1200 $9 Va

100 370 
2250 $113* ll'/a 113* + 3fc Laura Sec

s1
ai

Le marché a subi un léger recul comparativement au niveau 
record de la précédente session, hier, à Toronto et les prix 
étaient modérément plus bas à la fermeture.

Ce déclin des industrielles est le premier en cinq jours de 
marché, Lundi, elles avaient atteint un sommet record tandis 

ue les métaux de base avaient atteint un sommet pour les trois 
ernières années.
Les pertes l'ont emporté sur les gains par 283 contre 277 

alors que 271 valeurs demeuraient inchangées.
Les échanges étaient les plus nombreuses depuis cinq mois 

avec 4.06 millions d'actions pour une valeur totale de $49.18 mil­
lions. une hausse sur les 3.96 millions d'actions et la valeur 
de $44.52 millions de lundi.

L'industrie minière, les manufacturiers, les banques et les 
embouteilleurs étaient en perte tandis que les raffineries, les 
papiers et forêts, les pipelines et la construction étaient à la 
hausse.

Upper Canada, Bankeno et Banister Continental ont fait savoir 
qu'ils gelaient leurs négociations en vue d'une fusion. Le pre­
mier a bénéficié d'une hausse de 55 cents à $3.65, le second ae 5 
cents à $7.60 et le troisième n'a subi aucune fluctuation. Gulf 
Canada qui a annoncé une hausse de ses prix à Montréal, a monté 
de 3-8 à $34, tandis que Consolidated Bathurst a gagné 1 à $33.

IO International a perdu 1 3-8 à $26. 3-4. Greatbrook Forest 
à $124, Dome Pete 1 à $39 3-4, Massey Ferguson 7-8 à $24 5-8 
et Alcan 3-4 à $38 5-8.

Hudson's Bay Oil and Gas a grimpé de 1 3-4 à $48 3-4, Texaco 
de 1 1-2 à $64 1-2, Imperial Oil de 7-8 à $45 1-4, Husky 3-4 à 
$29 3-4 et Shell Canada 1-8 à $19 5-8.

McIntyre a perdu 1 3-4 à $61. Denison 1 1-4 à $47 3-4, Sher- 
ritt Gordon 3-4 à $18 5-8, tandis que Mattagami était à la hausse 
de 1 1-4 à $37 3-4 et Hollinger de 7-8 à $48 1-2.

Canadian Superior a perdu 1 à $58 et Scurry-Rainbow 3-4 
à $23 1-4. Great Canadian Oil Sands a monté de 55 cents à $9.

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

C Int Row 1700 S13% 13% 13% + % Fraser 10125 S25 24% 25 Lau Fin
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Notre élégant décor renais­
sance et le raffinement de 
notre cuisine donnent un 
cachet unique aux récep­
tions de mariages, banquets 
et célébrations d'anniver­
saires.

5192, rue CÔTE desNEIGES

731-8221

plllltliiail

ORCHAN
MINES LIMITED

DIVIDENDE No 21
AVIS est donné par la présente 
qu’un dividende intérimaire 
de dix cents (10c) l'action a 
été déclaré par le Conseil 
d'administration de la Orchan 
Mines Limited sur les actions 
en circulation de la compa­
gnie, payable le 17e jour de 
décembre 1973 aux action­
naires inscrits au livre à la 
fermeture des affaires le 16e 
jour de novembre 1973.

Par ordre du Conseil
R. C. ASHENHURST 

Secrétaire
Toronto, Ontario 
le 26 octobre 1973

Le Centre de Formation et de Perfectionnement en 
Administration de l'Ecole des Hautes Etudes Commerciales

en collaboration avec

La Direction Générale du Design
du Ministère de l’Industrie et du Commerce (Canada) 

et le Ministère de l'Industrie et du Commerce (Québec)

présente un programme intensif de 8 séances en

fêfaSSSfelVENT
Les 16, 17, 30 novembre et 1er décembre 1973:

• 2 vendredis, de 14 heures à 22 heures
• 2 samedis, de 9 heures à 17 heures

• Comment le design et les designers peuvent contribuer 
au développement de votre entreprise: innovation, lance­
ment de nouveaux produits

• Comment augmenter l'efficacité de votre production, 
réduire vos coûts et augmenter vos profits en innovant 
par le design

• Comment utiliser les services au design et les program­
mes gouvernementaux d'aide au design

• Comment le design peut vous aider à conquérir les 
marchés internationaux

Renseignements: (514) 343-4497
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Con Disfrb 575 $25 
C Gas 19025 $17 
Con Gas B 
Con Glass 
Control F 
Conwest 
Corby vt 
Corby B 
Cornât Ind 
Cornât pr 
Corp Food 
Cosek 
Costain R 
Craigmt 
Crain R L 
Crestbrk 
Cstland 
Cr Life 
Crush Intl 
Cygnus A 
Dalmy A 
D Aragon 
Dawson D 
Decca R 
D Eldona 
Delta Ben 
Denison 
Dicknsn 
Digtech 
Discovry 
Distl Seag 
Doman I 
Dome 
Dome Pete 3067 $41 
D Bridge 
D Citrus 
D Explor 
D Fdry 
Dofasco p 
Dorn Glass 1325 $13 
Dom Store 6000 $14%

2434 2434 
16Va 1634 - 

50 $72Va 72Va 72Va -

Hoden DH 
Huds Bay 
H Bay Co 
HB Oil Gas 5875 
HB Oil G pr 125 
Huron Eri 576 
Husky 30767 
Husky A pr 100

$17'4 17'4 17'4 
$6 Va 6 Va 6 Va + Va
$6 Va 6 Ve 6 Va

$11 Ve 10% ll'/a 
$5 Va 5'/a 5'/a

$34% 34 34 + %
$24% 23% 24% + Va 
210 210 210

$7 Va 7 7 Va + Ve
$10 9'/a 9'/a - Va
$11% 11% 11%
135 125 130 + 5
$8 7% 8 + Va
$8 7% 7% + Ve

$16'4 16 16 - Va
$7 Va 634 7 Va - %

165 160 165 +10
$5% 534 5% - Va

$68 Va 68 Va 68 Va +1'4 
$9 834 9 - Va

475 475 475 -25
205 200 200 - 5
$4834 48'4 48 Va + % 
$55Va 55 55 - Va
$50% 50Ve 50 Va - % 
460 460 460 -10

$7 7 7 + Va
360 345 345 -10
$6 Va 6 Va 6'/a + Va

$31 Va 29% 30% - % 
$21% 21 Va 21 >4 + Va 

473/4 483/4 +13/4 
57'4 + 1 
32 - Va

Major H D 
Malartic 
Man Bar 
M Lf Gard 
M Lf Mills 
Marcana 
Maritime 
Markboro 
Markel F 
Martin 
Mas F 
Matchan 
Mattgmi 
M Adam 
McGraw H 
Mc Intyre 
McLaghln 
McLagn w 
MDS Helth 
Melton R E 
Melton A w 
MEPC 
MEPC w 
Mercantil 
Merland E 
Meta Uran 
Met Stores 
Met Str 67 p z35

200 205 205 205
800 $9'4 9>4 9'4
300 600 600 600
715 $5'4 5'/8 5'/8

1550 $5 Va 5'/8 5'/8
325 $27Va 27'/a 27'/a 
100 $17'/a 17Va 17'/a - Ve

5300 350 335 335 -15
360 $5 490 5 +10

3500 330 300 310 -20
1500 145 145 145

$31 30'/a 31 + '/8
$30Va 30’/a 30'/a
$13 13 13
$14% 14% 143/4 + Va
$3934 39Va 39% + Va
550 540 550 +10
115 113 115 + 3
$ 11 Va 11% 11 %
$7% 7»4 7Va - Va
90 85 90 +10
$8% 8% 8 Va + %

2287 395
z280 80
2800 58 55 58 +1
1060 $30
200 $20'
500 17
366 $19% 19% 19% + Va

4000 $15% 15'/a 15Va 
300 $7% 7%

1500 
12783

500 lO'/a lO'/a 10Va

365 390
80 80
55 58
30 30
20% 20%
17 17

7%
20Va 20'/a 20'/a -l'/a 

$2534 24Va 24% - %

1120 $38% 37 373/4 + 1'/4
18600 43 36 43 +9 Va

300 460 450 450 -10
2672 $62 Va 61 61 -13/4
1500 $20 20 20
500 $11'/4 11 11 - >/4
600 370 355 355 -15

1500 400 395 400 -10
1300 250 240 250 -10
1000 $10% lO'/a 10 Va + Ve
300 440 435 435 - 5

2330 $26 Va 26 26 Ve
1000 243 236 240 - 5
5000 15 15 15

720 $15 15 15

Hus D w 
'4 Hus E w 
Va Hydra Ex 

100 $9% 9% 9% + Va Hy's Ltd
300 200 200 200

1750 550 535 550 +10
600 $20% 20Va 20Va
z50 $1934 193/4 193/4

7800 $5 Va 5'4 5>/a
200 $2634 26'/a 26% - Va
200 $5 5 5

16756 290 274 280 +10
300 $7% 7% 7%

5755 790 775 780 + 5
1900 $10 Va 10 10 - Ve
9300 $13 12% 12Va - 1
2620 10Va lO'/a 10Va - 1

63525 $78'4 78 78'4
1565 $12%
1575 $8

950 $634
1000 16
1625 $9
3300 770
9500 43

200 310

12 - Va
7% - Va 
6% — M 

16
+ Vt 
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+ Vi 

15

D Textie 
Domtar 
Domtar pr 
Donlee M 
Dover Ind 
DRG Ltd A 
Dr Mc C A 
Dunde Pal 
Dunraie 
Du Pont 
Dustbane 
Dylex Ltd 
Dylex L A 
Dynsty 
East Mal 
East Sull 
E-L Fin w 
Electro ltd 
Electro p 
Electro K 
Emco 
Emp Life 
Fairview 
Falcon C 
Falcon 
Fed Diver

12 
734 
6%

16
8% 9

750 750
41 42

310 310
7784 $49'4 4734 4734 -1'4 
1500 325 310 325 +15
300 185 175 175 -15
560 100 100 100 + 5

1925 $44 Va 44Va 44'4 - Va 
1000 SlOVa 10% 10Va + Va 
2630 $97Va 97>4 97'4 - 3/4 

3934 3934 - 1 
100 $39'4 39'4 39'4 + Va 

8 Va 8 Va 
57 58 +1

17340 $33Va 3234 33Va + Va
350 $69Va 69Va 69Va + Va

13
14

6300 $11 1034 11
16878 $26% 25% 26% + %

415 $14Ve 14Va 14% - Ve
350 400 400

z5Q
1000

$8%
58

13
14% + % 

+ %

400

15650
13570

1500
830

1920
160

2221
100

AC
AC wt 
masco 
mp Gen 
mp Gen w 1500 
mp O 47483 
ndal Can 2715 
ndusmin 
nd Adhes 
nland Gas 
nland G p 
nter-City 
nter C A p zlO 
nter C B p 100 
nter C B w 1000 
ntrmetco 1900 
nt B ibis T 8000 
BM 232
nt Mogul 
Mogul A 

nco
nt Obaska 
nterpool 
nt Div 
Pipe
nt Pipe w 
psco
nter Tech 
nv Group 
nv Grp A

$49
$57'4 57
$32’4 32
$29Va 28% 2834 + >4
$41 41 41+1
$1234 12 12 Va - >4
$13% 13'4 13% + Va
26 25 26 -1

410 405 410 +10
$19'/a 19% 19 Va 
715 715 715 - 5
$30Va 30 30Va

5'4 5'4
70 70 -5

$46% 46% 46% + 34
$15% 1434 15% + %
$1134 113/4 113/4 
SI 5 Va 15'/a 15'/a 
$9% 9'/a 9 Va - %

$1234 123/4 123/4 
495 485 495 + 5

16 16
19 19

330 325 325
485 480 480

13 ll'/a 13 
$284 277 277

1125 990 975 980
300 S16'4 16'4 16'4 - Va

23084 $37% 37% 37'/a - Va

146
100

2295
100

5996

$5'4 
79

$16
$19 + Va 

- 5

+ 1 
-5'4 
-20

Met Trust 
Microsyst 
Micrsys w 
Midcon 
Midrim 
Milt Group 
Mindamr 
MLW Wor 
Mofat 
Molson A 
Molson B 
Mon Inv 
Mon Inv w 
Monarc W 
Monenco 
Montrey A 
Mtl Trust 
Moore 
Morse A 
MPG Inv 
MTS Inter 
Multi 
Murphy 
Murritt P 
Nabrs Dig 
NaChr 
N Hees Ent 
Nat Pete 
Nat Sea A 
N B Cook 
NBU M 
Neonex

$17'/a 17Va 17'/a 
$25'4 25'4 25'4 + Ve

$8 Va 8% 8%
480 

74 
21

480 480 -20
74 74 + 2
20 21

400 410
330 350 + 5

1042 
1295 
600 
500 

9700 
300 410

8800 350
150 $15'4 15'4 15'4 - %

24000 $10% 10% 10%
7600 $26% 26Va 26% + Va

100 $26'4 26«4 26'4 + %
1300 $9% 9'/a 9 Va
200 245 245 245 +15
z25 310 310 310
300 $103/4 lO'/a 10Va - Va

7050 57 55 57 +2
100 Sl9'4 19'4 19'4 - Va

7902 $5734 57'4 57Va - Va
200 $16 16 16
100 425 425 425 — 5

3400 59 55 59 + 9
19800 76 74 74 + 1
4174 $93/4 9 Va 93/4 + Ve
1100 270 270 270
200 $ 13 Va 13'/4 13 Va + Va

11140 $15% 143/4 143/4 — 3/4
z82 230 230 230

6500 58 55 58 + 3
1750 $17 Ve 16% 17 + Va
1600 255 255 255

10700 345 335 340 — 10
8350 320 310 310 — 5

Nor Ctl w 
Northaat 
Northfd 
N Rock 
Nowsco W 
N RD Min 
NSI Mark 
Numac 
NuWest D 
NW Fin 
Oakwod 
Obrien 
Ocdentl Pt 
Oceanus I 
Ocelot Ind 
Oil Patch 
Okanagan 
Orchan 
Orlando R 
OSF Ind 
Oshawa A 
Oshawa w 
Osisko 
Paç Coper 
Pac P 
Pac West A 
Page Pet 
Pamour 
Pancana I 
Pan Centr 
P Ocean 
PanCdn P 
Patino N V 
Paulin 
Pe Ben O 
Peel Elder 
Peerless 
Pembin A 
Pembin B 
Pemb D p 
Pennant 
Penningtn 
P Dept S 
P Jewl A 
Petrofina 
Petrol 
Peyto O 
Phillips Cb 
Pick Crow 
Pine Point 
Pinnacle P 
Pitt Eng C 
Place G 
Placer 
Pominex 
Ponder 
Pow Cp 21856 
Pow Crp pr 
Pow C 5 pr 
Prado Exp 
Pre Cable 
Preston 
Price Com 
Provigo 
Prov B Can 
Puma P w 
Pure Silv 
Qasar Pet 
Que Man 
Q Mattgmi 
Que Sturg 
Quenswe 
Ram 
Ranger 
Rnk O A 
Rapid Dta 
Rayrock 
Readers D 
Realty C A 
Redpath I 
Reed Oslr A 1480 
Reichhold 700 
Reitman 250

480 445
500 490 495 

29 28 29
26 25

S10'4 10 
43 41

460 +30

25 - %
10'4 + Va 
41 - 2

3700 
7165 
7500 
3400 
2425 
1500
700 195 190 195 + 5

5890 $19% 19'/a 19% + % 
900 $10% 10Va lO'/a + '/a 

1200 175 175 175
36800 225 216 220 + 4
16300 122 117 120 - 5

1760 $11'/a 10% 10% - %

+30

+ 15

z25 80 80 80
2100 460 450 460

500 385 385 385
z50 $9 9 9

2350 520 515 520
800 $13 Va 13 13 Va ■
300 $8 Ve 8 8 Ve

5449 $8 7% 7%
2723 60 60 60
2000 22 Va 22% 22%
1000 160 160 160

11929 $35% 35% 35 Va
> 890 $93/4 93/4 93/4

6800 415 405 405
7800 520 510 510
1900 210 205 205
3431 140 135 135

23357 $19 Ve 183/4 18%
4320 $143/4 14 Va 14%

115 $24% 24% 24%
200 490 490 490

2050 $8 7% 8
1200 $12'/a 12 12 Ve
800 $8 v8 8 8

1700 440 435 440
z30 405 405 405
zlO $25 25 25

6896 395 380 390
200 $12 12 12

1800 $12% 12% 12%
z50 $93/4 93/4 93/4
644 $253/4 2 5 Va 253/4

10650 194 178 181
33299 810 755 755

550 $12% 12% 12%
5500 65 65 65
8045 $39% 38% 39
7800 24 24 24
2650 $13 13 13
3700 63 60 62
3350 $29% 28 Va 28 Va
4500 57 56 56
2000 59 59 59

200 
1155 

103 
500 

5320 
9450 

600 
1114 
5500 
1800 
1000 
1500 
3800 
7381 
900 

1900 
4040 

11300 
3375 

700 
6310 

110 $5
50 $26

- Va
+30

- 6 
-35

- 1 
- Va 
+ 1

$14'4 1334 13%
$31 Va 31 Va 3l'/a 
S14'4 14 Va 14'4 + Va 
190 190 190
$13% 13Va 13Va - Va
$18% 18Va 18Va - %
$18 Va 18 18 Va + Va

$33/4 834 83/4 + Va
$16% 16 Va 16% + %

77

R Little 
Rolland 
Roman 
Ronald Fd 
Rothm A p 
Rothm 2p 
Rothmn w 
Royal Bnk 
Royal Trst 
Russel 
Russl H p 
Ryanor 
St Fabien 
StL Cem A 
Sandwel! 
Satellite 
Sayvette 
Schneid b p 
Scintrex 
Scot York 
Scot Lasal 
Scot Mis pr 
Scot Paper 
Scotts 
Scurry Rn 
Selkirk A 
Shaw Pipe 
Shell C 
Sherr
Shore To S 
Sieben 
Sifton Pro 
Sigma 
Silknit pr 
Silmq
Silverwd A 
Silverwd B 
Simco Eri 
Simps 
Simpson S 
Sklar M 
Skye Res 
Skyline H 
Slater Stl 
Slat W Can 
Sogepet 
Somville p 
Southam 
Spar Aero 
Spooner 
Stafford 
St Brodcst 
St Paving 
Stelco 
Steep R 
Steinbg A 
Steintron 
Strathrn A 
Sud Cont 
Sullivan 
Sun Ex 
Sundale O 
Surpass C 
Systems D 
Tara 
Teck A 
Teck Cor B 
Tele-Cap 
Texaco 
Txsglf 
Texmont 
Texore 
Tex-Sol 
Thom L 
Thom Box 
Thom Nés

15/0 $11 10% 10Va - Va
500 $8 8 8 - Va
100 360 360 360 -10
200 $11% 11% H%
z50 $15'4 15'4 15'4
z50 180 180 180

6272 $36% 35% 35% - %
z5 $78 78 78

520 330 330 330
100 $10% 10% 10% - Ve

18560 $14 13'4 13% - Va
200 $21% 21% 21% - %
75 $85 85 85 +1

1900 $18'/4 18% 18%
1550 365 350 355 + 5
6780 $383/4 38'4 38% - Va

550 $28% 28 28 - Va
19024 $15% 15Ve 15% + %

600 $62 60'4 62 +2'/a
5000 8 7'/a 8 + 1
1500 9 Va 9 Va 9 Va - Va

50 $56 56 56 +2
200 $6'4 6'4 6'4 

3000 7 7 7 +2

U Can 56550 $22 
U Corp B 2600 $16 
Un Fn Mgt 450 250 
U Keno 
U Sisco 
Un Tire 
Un Trust 
Umvr Gas 
U Sections 
Upp C

21V4 21% + %
15% 16 + Va

225 225 -45
455 455 + 5
710 740 + 30
210 220 + 10

8% 8%
295 300 - 5

7 7 - Va
335 365 +65

600 350 340 350
100 $123/4 12% 12% + Va
100 180 180 180
300 385 385 385 10

3700 395 365 365 20
100 $15 15 15 + %
150 $23 23 23 + Va
335 $93/a 9% 93/4 + Va

8553 $24 23 Va 23 Va — 3/4
200 $16% 16% 16% + %

1100 $8% 8% 8%
34726 $20'A 19% 19% + %
21930 $19'/a 18% 18% — %

2000 440 440 440 — 10
13865 $17% 17 Va 17 Va + %

500 $9% 9 Va 9% + Ve
100 $19'/4 19 Va 19 Va
50 $40 40 40

72500 19 17 19 + l'/a
491 $13'/4 13 Va 13 Va + Ve
z91 $14 13% 14
300 335 335 335 + 5

32744 $93/4 9 Va 9 Va — Ve
4125 $13% 13 13 Va
6400 $83/4 83/4 83/4 — Ve
1300 420 415 420 + 10
1000 $5 5 5 — %
3550 $12% 12% 123/4 + Va

900 $10 10 10 + Va
2300 195 185 195 + 5

40 $38 38 38 — 1
750 $323/4 32 Va 32% + %

2012 385 360 360 — 30
3500 45 44 44

300 350 350 350
1500 $103/4 103/4 103/4 — Va
1100 $8% 8% 8%
6590 $34 Va 34 Ve 34 V4 — Ve

24520 229 215 225 + 9
6000 $233/4 23% 233/4

500 $6 Ve 6 6
6050 285 270 280 + 10
6000 41 3 8 Va 40
2225 300 280 285 — 15

17133 26 25 26
6050 $10'/4 990 10 — Va

175 105 105 105 — 20
725 $18% 18% 18% + %

11200 $12% 12 12 — Ve
10860 405 395 400 — 10

300 385 380 380
100 $9 9 9

3079 $54 Va 53 54 Va +1Va
23035 $32 31 31 — 3/4

2100 23 Va 2 3 Va 23 Va — Va
10000 16 Va 15% 16 — 1

1100 33 33 33 — 4

300 470 
42190 765

3300 220
1000 $«3/4
2600 305 
2100 $7%

80850 375
Van Der 600 $9% 9% 9%
Van Ness 1700 115 115 115
Versatile 900 $8% 7% 7% - %
Versati A 6600 $8'4 7% 7% - %
Vestgron 505 $2034 19% 193/4
Vie G Tr 350 $31 30% 303/4 + Va
Voyager P 2000 700 685 685 -10
Vulcan Ind 1200 $534 5% 53/4 - '4
Wajax A 1125 $14 14 14
WaiK GW A 5414 $56% 56'4 Sô'A - Va
Wal Redkp 400 240 240 240 +25

350 $16% 16 16% + %
1500 210 210 210 + 5
3080 $15% 15 15'4
3025 $12% 12'4 12%
300 $38% 38 38
100 800 800 800

3050 $8 7% 7%
280 $23 23 23

3599 $17% 173/4 173/4
2100 350 345 345
1925 $22

WCI.Can 
Weco Dev 
Weldwod 
Wstburne 
Wbur A p 
Wburn wt 
Wcoast Pt 
W Pet A p 
Westcost 
Wcoast w 
Westeel 
W Cdn Seed 900 $6
W Dec 47558 855
West Mine 5506 355 
W Realty 3200 $7
W Realty w 900 250
WSuppIs A 200 $20 
Westfair 
Westfair p 
Westfield

Va

- % 
+ 1

2l'/a 21%
6 6

780
345

7
240

20

795
350

7
245

20

— Va
— '% 
-50 
+ 5 
+ Va

West Ind 
Westnhse 
Westmill 
Weston 
White Pas 
Whi PA 
Whonok A 
Wilco 
Wiley Oil 
Wlroy 
Wdfall 
Woodr 
Wocdwd A 
Wr Harg 
Yk Bear 
YR Prop 
Yukon C 
Zellers 
Zellers pr 
Zenmac

BBC R un 
BM-Rt u 
BM-RT wt 
Heitman u 
Htmn w 
TD Rit un 
TD Relt w

z50 $24Va 24Va 24%
200 $17 17 17

1000 144 144 144 + 4
100 160 160 160
100 $20'4 20'4 20'4 — *

1450 475 475 475
1893 $20% 197/a 20
5480 $1034 10V4 10%

10300 $22Va 22Va 22Va
450 $8% 8Va 8% - 4

3000 16 16 16 - 1
2115 $8 Ve 8 8

10038 115 114 114 + 4
23000 15 Va 14 Va 15 + 1%
10500 40 36 38 - 1

800 S24,/4 24 24'/4
zlOO 88 88 88

16759 595 560 585 - 5
350 $13 13 13

2800 215 205 205 -10
600 $16% 153/4 153/4 - 3/4

25 $36 36 36 + %
3000 9 Va 9 9 + Va

Trust Umts
125 $113/4 113/4 113/4 — V4

14954 $14'/4 13% 14 Ve + Va
4760 310 295 310 +20
4371 $9'/4 9'% 9%

13362 140 125 130 + 5
2387 $30% 30% 30% - Ve
3135 500 475 475 -25

221
815

14
44

390
450
230
$35

120

$12

76 77 +2
221 221
800 800

12 12 - 2
44 44

380 390
400 425 -25
230 230

34 Va 34 Va - %
lOVa 10 Va - Va

5Ve 5 Va - Va
120 120 + 4

18 Va 18 Va - Ve
5 5

26 26 — 1 Ve
11% 11% + Ve
19% 19% - Ve
12 12 - Ve

1000 28 28 28
200 455 450 450 -50

2790 $14% 143/4 14% - Ve 
75 $47 47 47 + Va

2700 $6% 6'4 6'4 - Va
1000 137 137 137 + 2
200 260 260 260 -15

tor Dm Bk 8250 S387/a 383/4 3834 + Ve
Tor Star B 1950 $26'4 26 26% - Ve
Total P 27300 795 770 770 -10
Total P A p 1350 $163/4 16% 16Va + Ve
Traders A 150 $191* 19'/e 19% + Ve

Thom N pr 
Tone Craft 
Tormex M 
Toromont

Trader A p 100 $23 23 23 + 1
Trader B p 75 $29 29 29

5Trader 66 w 100 775 775 775 —
Trader 69 w 150 840 840 840 — 10
Trnsair 700 275 260 275
Trnsair w 1100 83 80 80 — 3
Tr C Glass 100 $7 7 7
Tr Can PL 6182 $34 Va 33% 34 + Ve

2000
1860
300

11670
5125

705
6000

300
1650

nv Grp 5 p 1300
ron Bay T 
rwin T A 
sland Tel 
so
TL Ind 
TL Ind pr 
U Intl 24010 
vaco Ind 6750 
WC Com 

Jannock
200 $1134 ll'/a 1134 + 3/4 Jannock D

9 9 + Ve Janock 6 p
14Va 14Va + Va Jannock B 
54 55 + 2 Jelex

Jonsmith 
Va Jorex 

7 734 + 3/4 joutel
10>4 10'A + Va Kaiser

Kaps Tran 
% Keen Ind

350 355 - 5

100 $9
800 $14 Va 

3500 55
z167 23Va 23% 23%
1570 $3134 3IVa 3134
1376 $73/4
960 $10'4

4565 $10>4 10 10
10350 $13% 13Ve 13'4

300 355 350 355 - 5 Keeprite B
1790 295 285 285 - 9 Kelly D A
300 325 315 315 -10 Kelsey H

2485 $13 1234 13 Kenting
z30 $77Va 77% 77% Kerr Ad
z25 150 150 150 K Anacon
250 $6% 6% 6% KT Mining

z2 $8% 8% 8% Koffler
100 $21 21 21 - Va Koffler A p

93u4 $14% 14'4 14% + Ve Koffler w
4760 $85 84% 84% - Va K-Tel Intl
400 110 105 110 + 5 Labatt A

25 25 25 +1
$16'4 153/4 15% - %
265 265 265
$25Ve 2434 25
$10 975 975 +10
$1434 143/4 143/4

33 28 28 -3
$9% 9% 9Va - Va
$934 9% 9% - %

$22% 22Ve 22% + Va
390 390 390 + 5

$634 6% 6% - Ve
$934 93/4 934

240 230 240 +10
415 390 395 -20
$13% 13Va 13Va - %
$27Ve 2534 25%-1% 
$12% 12 12% + % 

1500 260 250 255
5219 $6 Va 6% 6%

200 $6 Va 6 Va 6'%
z5 $67Va 67Va 67Va

559 $12Va 12% 12Va

Les indices de Toronto

1000
800
ZlO

5600
4125

100

Changement -0.46 + 1.52 -0.33
Clôture 237.53 280.67 111.93
Sem. dern. 232.60 274.77 110.13
Mois dern. 227.37 251.72 107.36
1973 haut 238.24 327.00 112.32
1973 bas 200.44 184.89 85.02

Industr. Aurifères Métaux Pétroles
-1.23 
281.69 
264.23 
246.44 
290.48 
198.18

Tr Can A pr 40 S64Vi 64VS 64Va 
Tr Can PI p zlO S39'/i 39'/4 39'/4

Tr Can 
Trans Mt 
Travlway 
Treco Inc 
Tribag 
Trimac 
Trin Chib 
Trizec Crp 
Trizc w 
Tru Wall 
Tundra 
Ulster P 
Ultramar 
Unican S 
Unicorp F 
UnAcc Clp 
Un Carbid 
Un Gas 
UGas B pr 
U Mining 
Union OM 
U Asbesto

' 635 $4 5 Va 45 45 Va + Va
1450 735 690 690 -30

42050 165 160 160 — 1
4427 $15% 15% 15%
1700 $6% 63/4 6 3/4
400 360 350 360 + 10

1400 52 51 52 + 1
1015 $9 Va 9 9 + Va
1000 16 16 16 — %
295 $26 26 26

12700 82 77 77 — 2
15000 $5% 5'/4 5 Va + %

1000 22 22 22
88576 114 105 109 + 5

3504 $6 Ve 6 6
200 390 375 375 + 5

1400 200 200 200 + 5
130 $43 43 43 + Va

2030 $18% 18 18 Ve + Ve
6560 $103/4 10% 10%

50 $41 41 41
2000 3 l'/a 31 31 Va + Va
1100 $15% 15% 15 Va + Va
2900 400 400 400

Chambre de 
commerce 
française 
au Canada

DÉJEUNER-CAUSERIE
le Mercredi 31 Octobre 1973 

à midi trente 
au Salon Ovale de 
l'Hôtel Ritz Carlton

Monsieur Jacques MERLIN
Président du Crédit Commercial 

de France 
Thème de l'exposé

"LA SITUATION ECONOMIQUE 
EN FRANCE" 

Réservations:
866-2797

21140 33 30 32 + 2
2000 9 Va 9% 9 Va + Va

10400 85 81 83 — 5
500 37 37 37 — 2

70210 495 445 465 +20
3200 $6 Va 6 Ve 6 Va

400 $12% 12 Va 12 Va
100 $12 12 12 + Va
z50 $5 Ve 5 Ve 5%

3400 $15% 143/4 143/4 — 3/4
300 $6 Va 6Va 6 Va

12082 $14% 13% 14 — %
z399 31 30 31
500 8 8 8 — 1

3700 $7 Va 7% 7% + Ve
200 $9 Va 9% 9 Va
100 255 255 255
100 $5% 53/4 53/4 — Va

2208 $25% 2 5 Va 25 Va — Va

bénéfices
Consolidated Pipe Lines., pour 

les neuf mois se terminant le 
30 septembre 1973, $26.104, soit 45 
cents l’action; en 1972, aucun chif­
fre comparatif.

Delta Hotels., pour les neuf 
mois se terminant le 30 septem­
bre 1973, $504,856, soit 64 cents 
l’action; en 1972, $369,794, soit 
52 cents l’action.

Fidelity Trust., pour les neuf 
mois se terminant le 30 septem­
bre 1973, $487,992. soit 36 cents 
l'action; en 1972, $265,910. soit 
21.5 cents l'action.

Great Plains Development., 
pour les neuf mois se terminant 
le 30 septembre 1973, $4,503,000, 
soit $1.39 l'action; en 1972, $3.- 
263,000, soit $1.01 Faction.

Hudson Bay Mining and Smelt­
ing Co.., pour les neuf mois se 
terminant le 30 septembre 1973, 
$25.889,000, soit $2,02 l'action; en
1972, $9,210,000, soit $1.02 l’ac­
tion.

Quebec Telephone, pour les 
neuf mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973, $4,120,317, soit $1.61 
l'action; en 1972, $3,769,979, soit 
$1.55 l'action.

Shell Canada., pour les neuf 
mois se terminant le 30 septembre
1973, $69,300,000, soit 69 cents l’ac­
tion; en 1972, $56,900,000, soit 57 
cents l'action.

Standard Brands., pour les 
neuf mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973. $34,070,495. payables 
en devises américaines, soit $2.48 
l'action; en 1972, $30,710,357, soit 
$2.23 l'action.

Standard Broadcasting Corp., 
Ltd., pour les six mois se ter­
minant le 30 septembre 1973, $1,- 
713,343. soit 30.4 cents l'action; 
en 1972. $1.638.513. soit 29.1 cents 
l'action.

LABRADOR MINING AND 
EXPLORATION COMPANY 

LIMITED

DIVIDENDE NO 49

AVIS EST PAR LES PRÉSENTES DON- 
NÉ qu'un dividende régulier de qua­
rante-cinq cents (SO.45) par action et 
un dividende supplémentaire de dix 
cents (SO.10) par action, ont été dé­
clarés sur le Capital-actions de la 
Compagnie, payables le 23 novem­
bre 1973 aux actionnaires inscrits 6 la 
clôture des aflaires le 2 novembre 
1973.

Par ordre du Conseil 
W.F. WHITE 

Trésorier
Toronto, Ontario 

10 octobre 1973

s., pour 
se terminant le 28 juillet 1973, 
$16.729,000, soit $2.37 l'action; en
1972. $14.972,000, soit $2.16 l’ac­
tion.

TransCanada Pipe Lines., 
pour les neuf mois se terminant le 
30 septembre 1973, $28,750,000, 
soit $2.17 l'action; en 1972, $27,- 
732,000, soit $2.39 faction.

Union Gas., pour les six 
mois se terminant le 30 septembre
1973, $1,896,000, soit 9.2 cents 
l'action; en 1972, $2,976,000, soit 
16.3 cents l'action.

Western Mines., pour les 
neut mois se terminant le 30 sep­
tembre 1973, $4.300.861. soitt 
83 cents faction; en 1972, $1,- 
799.180. soit 35 cents faction.

Whitehorse Copper Mines., 
pour les neuf mois se terminant 
le 4 septembre 1973, $447,000,, 
soit 13.2 cents faction; en 1972, 
$8.000. aucun dividende comparatif -

Westcoset Transmission Co., 
pour les neuf mois qui se sont 
terminés le 30 sept, dernier, $19,- 
300,000-$2.25 faction, au regard 
de $12,700,000-$!.51 faction.

LA COMPAGNIE 
DONOHUE LIMITÉE

AVIS
Avis est par la présente donné que les 
dividendes suivants ont été déclarés:

Actions ordinaires 
Un dividende trimestriel de dix (50.10) 
cents a été déclaré sur les actions or­
dinaires de la compagnie, lequel di­
vidende sera payable le 1er décembre 
1973, aux actionnaires inscrits à la 
clôture des affaires le 15 novembre
1973.

Actions privilégiées - 6’4% cu­
mulatif, rachetables, série 
1967

Un dividende de Trente-Neuf point 
Zéro Six Deux Cinq Cents (39.0625 
cents) a été déclaré sur les actions pri­
vilégiées 6 i % cumulatif, racheta- 
blés, série 1967 (de la valeur au pair 
de S25 chacune) de la compagnie, 
lequel dividende sera payable le 1er 
février 1974, aux actionnaires inscrits 
à la clôture des affaires le 15 janvier
1974.

PAR ORDRE DU CONSEIL 
D'ADMINISTRATION

PERCY AUGER, C.A.
Vice-Président et 

Secrétaire-Trésorier

QUÉBEC, QUÉ. 
le 25 octobre 1973

Simple et de prix raisonnable

Photocopieur de prix 
raisonnable, utilisant du 
papier ordinaire.

: I
mmÊm

Le Saxon PPC-1 est le premier photocopieur d'em­
ploi facile, fonctionnant avec du papier ordinaire et 
offrant de nombreux avantages—le tout à prix 
raisonnable
Le Saxon PPC-1 qu'on branche sur une prise stan­
dard de 110 volts, c.a , utilise du papier ordinaire, non 
traité et de toute composition, de format allant jus­
qu’à 11 " x 17"—il peut même reproduire les feuillets 
d’un livre relié et des objets à trois dimensions!
Les copies sbnt si claires et nettes qu'il est difficile 
de les distinguer de l'original Et pourtant, le Saxon 
PPC-1 est un appareil peu coûteux!

CARACTtRISTIQUKS:

RYTHME: 30 copies à la minute—alimentation 
automatique.

FORMATS: Correspondance (5V4" x 8'/z"), juridique 
et comptabilité (11" x 17").

FONCTION Fjeuillet, livre et objet à 3 dimensions.
DÉBIT: De 1 à 25 copies et débit continu.
AUTRES: Construction modulaire; ne jaeut se 

l coincer. Chargeurs faciles à remplacer 
recevant le papier 1

' 'LE SAXON PPC-1 DONT LES AVANTAGES SONT ÉVIDENTS!
i, i ,

CONSULTER LE REPRÉSENTANT “OE" POUR UNE DÉMONSTRATION ET UN ESSAI DU SAXON PPC-1 
QU'ON PEUT ACHETER OU LOUER. 861-9401, poste 241. ' '

GE CIE CANADIENNE D’ÉQUIPEMENT DE BUREAU LTÉE
(OTF^CE EQUtPMENT CO. OF CANADA LTD.) ^

600 ouest, rue Lagauchetière 
Montréal H3B 2M6

V



20 9 Le Devoir, mercredi 31 octobre 1973

La dé de toute
une gamme de services

bancaires pour seulement
par mois

clé
Commerce
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Cette carte vous identifie
Le compte clé Commerce est une conception tout à 

fait nouvelle en matière d’opérations bancaires. Il s’agit 
d’un ensemble complet de services bancaires, que vous 
pouvez utiliser aussi bien à la succursale de votre 
voisinage qu’à l’une des quelque 1500 succursales 
Commerce au Canada. C’est la seule banque qui pos­
sède autant de succursales au Canada.

Nous tenons en somme à ce que vous vous sentiez 
chez vous dans chacune de nos succursales. Le compte 
clé Commerce est à la fois avantageux et pratique.
Il supprime les frais de service distincts sur chaque 
genre d’opération et il ne vous coûte qu’un montant 
fixe de $2.50 par mois.

En void les avantages
La carte qui vous identifie comme titulaire d’un 

compte clé Commerce vous permet d’encaisser, sur 
présentation, un chèque personnel jusqu’à concurrence 
de $100 à l’une des quelque 1500 succursales Commerce 
au Canada (elle vous donne également droit à tous les 
autres services que comporte le compte clé Commerce).

Chèques personnalisés Commerce
Vous avez le choix d’employer, sans frais addition­

nels, les chèques illustrés de paysages canadiens ou les 
chèques "Prestige”, qui portent vos nom et adresse 
ainsi que votre numéro de téléphone.

La carte Chargex Commerce
Vous permet de faire des achats dans plus d’un 

million d’établissements affichant l’emblème bleu, blanc 
et or, au Canada et un peu partout dans le monde.

protection contre les découverts
Si vous venez à rédiger des chèques sans provision 

suffisante, ceux-ci seront automatiquement couverts 
par des avances consenties à même votre compte 
Chargex Commerce, jusqu’à concurrence de la limite 
de crédit que vous procure ce compte.

Aucune limite quant au nombre 
des chèques émis

Votre compte clé Commerce comporte, entre 
autres, l’utilisation d’un compte de chèques qui vous 
permet d’émettre autant de chèques que vous désirez, 
sans avoir à payer les frais de service habituels. Vous 
recevez un relevé de compte mensuel avec vos chèques 
payés.

comme titulaire 
d’un compte clé Commerce 
et vous permet d’encaisser, 

sur simple présentation, 
un chèque personnel 

à toute succursale 
Commerce et d’y bénéficier 

de tout autre service 
bancaire dont vous pouvez 

avoir besoin.

Prêts personnels
Comme titulaire d’un compte clé Commerce, vous 

avez droit à des taux d’intérêt préférentiels sur la plupart 
des prêts personnels Commerce.
Aucune limite quant au nombre de chèques 
de voyage à acheter

Grâce à la carte qui vous identifie comme titulaire 
d’un compte clé Commerce, vous pouvez acheter des 
chèques de voyage, en n’importe quelle devise dans 
toute succursale Commerce, sans avoir à payer la 
commission habituelle.

<||>
BANQUE DE COMMERCE

CANADIENNE IMPÉRIALE

Distributeurs "Argent comptant 34 heures”
Un certain nombre de succursales Commerce à 

Toronto, Montréal et Vancouver, sont dotées de distri­
buteurs automatiques d’argent fonctionnant 24 heures 
sur 24. En tant que titulaire d’un compte clé Commerce, 
vous n’avez pas à payer de frais supplémentaires pour 
ce service.
Plan d’épargne automatique

Un fois que vous aurez déterminé le montant 
d’argent que vous désirez mettre de côté, vous pourrez 
le faire virer automatiquement de votre compte de 
chèques au plan d’épargne de votre choix.

Mandats
Vous pouvez acheter, sans frais supplémentaires, 

des mandats en n’importe quelle devise. Il vous suffit de 
présenter la carte qui vous identifie comme titulaire 
d’un compte clé Commerce.
Paiement des fectures des services publics

Grâce à votre carte "Compte clé Commerce”, vous 
pouvez acquitter, par l’entremise de la Banque, vos 
factures des services publics, sans paiement des frais 
de service habituels.

Service "Dépôts 24 heures”
Vous pourrez effectuer des dépôts à la Banque ou 

y acquitter des factures, soit par la poste, soit en 
utilisant notre service "Dépôts 24 heures”, et ce, sans 
aucuns frais de service.

Virements
Vous pouvez effectuer des dépôts à n’importe 

quelle succursale Commerce et en faire virer le montant 
par la poste à votre compte dans une autre succursale, 
sans payer des frais de service.

Comptes conjoints '
Si vous êtes deux à vous servir conjointement d’un 

même compte de chèques et que vous avez ensemble un 
compte clé Commerce, vous avez tous deux droit, 
moyennant un paiement unique de $2.50 par mois, 
à une carte "Compte clé” chacun, et à tous les avantages 
qui £’y rattachent.

Voulez-vous en savoir davantage?
Pour plus d’information au sujet du compte clé 

Commerce, rendez-vous à la succursale Commerce la 
plus près de chez vous.


